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Avant-propos, 

Le  travail  que  nous  offrons  au  public  est  le  fruit  de 
plus  de  dix  ans  de  recherches.  Pour  l'accomplir  nous  avons 
catalogué  en  détail  et  compulsé: 

1)  La  collection  des  portraits  russes  de  la  bibliothèque 
impériale  de  Paris,  qui  dans  le  temps  n'était  pas  encore 
classée,  comme  elle  Test  aujourd'hui,  dans  un  ordre  alpha-  . 
bétique  général,  sans  égard  à  la  nationalité  des  graveurs 
et  des  personnes  représentées  par  les  portraits. 

2)  La  collection  Wighel,  qui  se  trouve  à  la  Bibliothèque 
de  l'université  de  Moscou. 

3)  Celle  de  l'Ermitage  Impérial  à  St-Pétersbourg. 

4)  Celle  de  la  Bibliothèque  Impériale  publique  de  St- 
Pétersbourg,  formée  des  riches  collections  Staehlin,  Pogo- 
dine,  Korobanoff,  Lobanoff,  etc. 

5)  Celle  de  M.  Guennady. 

et  enfin  G)  Celle  que  nous  formons  nous-môme  depuis 
plus  de  vingt  ans.  Nous  avons  eu  en  mains  et  nous  avons 
fait  de  nombreux  emprunts  aux  consciencieux  travaux  de 
feu  le  prince  Alexandre  Lobanoff  de  Kostoff,  si  connu  à 
l'étranger  par  ses  recherches  sur  Anne  de  Eussie,  reine  de 
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France,  et  sur  Marie  Stuart.  Le  prince  Lobanoff  fut  un  des 
premiers  qui  s'occupa  sérieusement  des  portraits  russes.  Il 
offrit  sa  remarquable  collection  de  portraits  de  Pierre-le- 
Grand  à  la  Bibliothèque  Impériale  de  St-Pétersbourg  en- 
semble avec  des  notes  qui  s'y  rapportaient  et  qui  étaient  le 
fruit  de  longues  recherches.  Cette  collection  fut  destinée  à 
entrer  dans  le  cadre  de  la  riche  collection  des  portraits  du 
même  Empereur,  qui,  à  partir  de  Tannée  1858,  avait  été 
formée  à  la  dite  Bibliothèque.  M.  Vladimir  Stassoff  chargé 
par  le  directeur  de  cet  établissement  du  soin  de  former  cette 
collection  et  d'en  faire  une  description  systématique,  eut  la 
bonne  chance  d'utiliser  entre  autres  les  renseignements 
fournis  par  le  prince  Lobanoff  et  les  fit  entrer  dans  son 
travail.  Quant  au  prince,  il  fit,  de  sa  propre  main,  une 
copie  exacte  du  grand  catalogue  de  la  Bibliothèque,  l'em- 
porta avec  lui  dans  ses  voyayes,  pour  le  compléter  ou  recti- 
fier. Nous  avons  beaucoup  connu  le  prince,  lors  de  notre 
long  séjour  à  l'étranger;  nos  goûts  nous  ont  rapprochés,  et 
c'est  à  Paris  qu'il  nous  a  communiqué  son  exemplaire  du 
catalogue  mentionné.  Plus  tard,  à  St-Pétersbourg,  le  prince 
Alexis  Lobanoff  mit  à  notre  disposition  les  papiers  qu'il 
avait  hérités  de  son  oncle.  Enfin,  nous  avons  eu  la  faculté 
de  consulter  l'original  du  catalogue  de  feu  prince  Alexandre 
Lobanoff,  conservé  à  la  Bibliothèque  Impériale  publique, 
avec  toutes  les  annexes  et  les  recherches  qui  y  avaient  été 
ajoutées  par  M.  Stassoff,  un  de  nos  plus  fins  connaisseurs 
en  fait  d'art,  dont  les  savantes  recherches,  rédigées  avec 
un  talent  remarquable,  offrent  un  intérêt  tout  particulier. 
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Nous  avons  aussi  largement  puisé,  toujours  pour  les  por- 
traits de  Pierre-le-Grand,  dans  le  savant  et  remarquable 
ouvrage  de  M.  Pékarsky  sur  la  science  et  la  littérature  en 
Russie  sous  le  grand  réformateur.  Enfin,  au  moment  où 
notre  travail  était  achevé,  a  paru  le  livre  de  M.  Rowinsky 
sur  la  gravure  et  les  graveurs  russes;  nous  y  avons  glané 
toutes  les  nouvelles  données  que  nous  y  avons  trouvées. 
C'est  ainsi  que  nous  sommes  parvenu  à  décrire  deux  mille 
quatre  cent  trente  et  une  planches  différentes.  On  trouvera 
dans  notre  catalogue  tous  les  portraits,  à  nous  connus,  de 
personnages  russes,  depuis  Pierre-le-Grand  inclusivement 
jusqu'à  l'avènement  au  trône  d'Alexandre  Ier,  classés  par 
ordre  alphabétique,  sans  égard  à  la  nationalité  du  graveur.  ■ 
Nous  avons  joint  aux  portraits  des  sujets  historiques,  des 
vues  etc.,  ayant  rapport  aux  différents  personnages  figu- 
rant dans  le  catalogue.  On  n'y  trouvera  pas  les  portraits  de 
ceux  dont  l'illustration  commence  après  1801.  C'est  pour 
cela  que  nous  ne  citons  pas  un  seul  portrait  du  maréchal 
prince  Koutousoff-Smolensky,  du  prince  Bagration,  etc. 
Bien  qu'ils  aient  débuté  sous  le  règne  glorieux  de  Ca- 
therine II,  leur  grande  célébrité,  de  même  que  tous  leurs 
portraits,  se  rapportent  aux  années  1807  et  1812.  On  trou- 
vera par  contre,  les  portraits  du  comte  Rostoptchine,  qui 
joua  un  si  grand  rôle  sous  Paul  Ier,  bien  qu'à  l'étranger  il 
soit  surtout  connu  par  l'incendie  de  Moscou.  Alexandre  Ier 
et  l'impératrice  Elisabeth,  sa-feniine,  n'y  figurent  que  comme 
grand-duc  et  grande-duchesse.  Nous  nous  sommes  stricte- 
ment borné  aux  seuls  portraits  gravés. 
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Sans  doute,  notre  travail  est  loin  d'être  complet;  on  y 
trouvera  probablement  de  nombreuses  lacunes,  peut-être 
quelques  erreurs,  mais  ceux  qui  y  auront  recours  voudront 
bien  ne  pas  oublier  que  c'est  le  premier  ouvrage  de  ce  genre 
concernant  la  Russie  et  qu'en  outre,  comme  le  prouve  le 
titre,  ce  n'est  qu'un  essai.  Il  y  a  plus  d'un  siècle  qu'a  paru 
en  France  la  bibliothèque  du  Père  Lelong,  contenant  une 
liste  détaillée  de  portraits,  continuée  en  1844  et  1846  par 
M.  Soliman  Lieutaud;  l'Angleterre  possède  le  grand  ou- 
vrage de  Bromley  —  „a  catalogue  of  Engraved  Portraits 
from  Egbert  the  great  to  the  présent  tinie"  etc.  by 
Henry  Bromley  1793,  in-4°;  l'Allemagne  les  savants  re- 
cueils de  Fussly,  de  Huber  et  Rost,  et  enfin  le  classique 
Nagler,  sans  parler  de  Bartsch,  de  Passavant  et  des  nom- 
breuses monographies  de  graveurs  avec  des  listes  détaillées 
de  leurs  œuvres.  Il  n'y  a  que  la  Russie  qui  soit  restée  jus- 
qu'à présent  en  arrière,  et  c'est  pour  combler  cette  lacune 
que  nous  nous  sommes  décidé  à  entreprendre  ce  travail. 

Il  y  a  longtemps  que  nous  nous  sommes  voué  à  l'étude 
de  notre  histoire  au  XVULLma  siècle.  Après  avoir  étudié  les 
faits  et  les  caractères  des  principaux  personnages,  l'envie 
nous  prit  de  les  connaître  au  physique  comme  nous  les 
connaissions  au  moral  et  nous  nous  mîmes  à  collection- 
ner leurs  portraits.  C'est  ainsi  que  nous  sommes  parvenu 
à  rassembler  plus  de  1,500  gravures.  D'abord  nous  mar- 
chions à  tâtons,  ayant  pour  tout  guide  Nagler,  bien  in- 
complet et  souvent  peu  correct  en  ce  qui  regarde  les  gra- 
veurs et  les  portraits  russes.  Ce  n'est  qu'après  avoir  pris 
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connaissance  des  différentes  collections  que  nous  avons  pu 
nous  former  une  idée  des  portraits  existants  et  de  ceux  qui 
nous  manquaient  pour  compléter  notre  collection.  C'est 
en  cherchant  nos  desiderata  que  nous  avons  appris  à  con- 
naître les  portraits  qui  sont  rares.  Une  fois  la  grande  masse 
des  portraits  étudiée,  nous  avons  été  frappé  du  peu  de  dis- 
cernement que  Ton  mettait  de  nos  jours  à  reproduire  en 
gravure  et  en  lithographie  les  portraits  de  nos  personnages 
célèbres.  C'est  ce  qui  nous  a  poussé  à  faire  des  recherches 
pour  tâcher  de  savoir  quels  sont  des  portraits  authentiques 
et  quels  sont  des  portraits  apocryphes.  Pour  les  originaux  de 
Pierre-le-Grand,  nous  nous  sommes  laissé  particulièrement 
guider  par  les  travaux  du  prince  Alexandre  Lobanoff;  quant 
aux  autres  nos  recherches  jusqu'à  ces  deux  dernières  an- 
nées ont  été,  si  nous  pouvons  nous  exprimer  ainsi,  surtout 
théoriques.  Ayant  passé  une  grande  partie  de  notre  existence 
à  l'étranger,  ayant  commencé  le  présent  travail  à  Konie, 
l'ayant  continué  à  Bade  et  fini  à  la  campagne,  il  nous  avait 
été  difficile  de  faire  des  recherches  sur  les  originaux  des 
gravures,  conservés  pour  la  plupart  à  St-Pétersbourg  et  à 
Moscou.  M.  Léonide  Panine,  le  modeste  et  infatigable  se- 
crétaire de  la  Société  artistique  de  Moscou,  dont  la  mort 
prématurée  y  a  laissé  un  si  grand  vide,  eut  heureusement, 
en  1868,  l'idée  d'organiser  une  exposition  de  portraits  his- 
toriques à  Moscou.  Malgré  toutes  les  difficultés  et  les 
moyens  plus  qu'insuffisants  de  la  Société,  il  parvint  à  ras- 
sembler 220  portraits,  parmi  lesquels  plusieurs  d'un  grand 
intérêt  historique.  Au  commencement  de  cette  année-ci,  le 
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prince  Alexis  Lobanoff,  M.  Al.  Polowtzeff,  M.  Dm.  Grigo- 
rowitch,  le  prince  Paskéwitch  et  le  comte  Paul  Stroganoff, 
organisèrent  une  exposition  à  l'instar  de  celle  de  Moscou, 
mais  sur  un  bien  plus  grand  pied.  Ces  messieurs  nous  firent 
l'honneur  de  nous  engager  à  venir  les  aider  dans  l'arrange- 
ment de  l'exposition ,  imitant  en  cela  feu  M.  Panine,  qui 
s'était  laissé  guider  par  quelques-uns  de  nos  conseils.  C'est 
en  cherchant  les  portraits  et  en  les  classant  que  nous 
sommes  parvenus  à  découvrir  une  grande  partie  des  origi- 
naux qui  nous  étaient  connus  par  la  gravure.  Mais  nous 
avons  été  frappé  par  ime  circonstance  assez  singulière:  il 
nous  a  été  impossible  de  retrouver  les  originaux  de  beau- 
coup de  belles  planches,  et  par  contre  nous  avons  trouvé 
beaucoup  de  splendides  portraits  qui  n'ont  jamais  été  re- 
produits par  la  gravure.  En  général  jusqu'à  nos  jours  les 
anciens  portraits  et,  nous  devons  le  dire  à  regret,  le  peu  de 
monuments  historiques  que  nous  possédons,  sont  traités 
avec  une  négligence  vraiment  impardonnable.  Que  de  fois  il 
nous  est  arrivé  de  trouver  des  portraits,  relativement  peu 
anciens,  que  l'on  ne  pouvait  plus  nommer  dans  les  familles 
dont  ils  représentaient  les  ancêtres.  Il  fallait  passer  par 
toute  une  série  de  conclusions  et  d'analogies  pour  pouvoir 
leur  donner  un  nom!  Nous  avons  indiqué,  partout  où  nous 
l'avons  pu,  où  se  trouvent  les  originaux  à  nous  connus, 
ainsi  que  le  J6  de  ceux  qui  ont  figuré  à  l'exposition  de  St- 
Pétersbourg. 

Nous  avons  joint  à  chaque  portrait  une  courte  notice 
biographique,  sans  aucune  espèce  de  prétention  à  un  style 
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quelconque,  rien  que  pour  mcarquer  les  personnages  dont 
nous  décrivons  les  portraits.  Dans  la  description  des  por- 
traits et  dans  l'indication  des  inscriptions  nous  avons  adopté 
le  système  de  feu  le  prince  Lobanoff,  c'est-à-dire  les  indica- 
tions: „de  droite  et  de  gauche"  se  rapportent  aux  person- 
nages représentés  et  non  pas  au  spectateur,  si  bien  que,  par 
exemple:  „de  8/4  à  gauche",  veut  dire  par  rapport  au  specta- 
teur: „de  %  à  droite";  —  „on  lit  à  droite"  —  sera  pour  le 
spectateur— „on  lit  à  gauche"— et  ainsi  de  suite.  Le  prince 
avait  adopté  ce  système,  qui  nous  paraît  le  plus  rationnel, 

• 

dans  ses  catalogues  et  dans  les  listes  de  desiderata  qu'il  fai- 
sait paraître  de  temps  en  temps  M.  Muller  a  suivi  son 
exemple  dans  sa  Bibliographie  Néerlando-Russe.  Nous  nous 
sommes  borné  à  marquer  la  grandeur  des  planches  en  ter- 
mes généraux,  sans  préciser  leurs  dimensions  en  mesures 
géométriques.  Nous  avouons  que  ces  mesures  nous  ont  con- 
stamment embrouillés  dans  d'autres  catalogues.  D'un  autre 
côté  nous  avons  complété  autant  que  possible  la  descrip- 
tion des  planches,  car  c'est  souvent  d'un  détail  insignifiant 
que  dépend  la  définition  de  l'état  de  la  gravure. 

L'étude  de  la  gravure,  et  plus  particulièrement  l'étude 
du  portrait,  a  pris  en  Europe  les  proportions  d'une  vraie 
science,  et  nous  espérons  que  des  savants  comme  MM.  Wei- 
gel,  Drugulin,  Soliman-Lieutaud,  Vignères,  Golnaghi, 
Evans  etc.,  sans  parler  de  nos  compatriotes,  accueilleront 
avec  bienveillance  ce  catalogue,  destiné  à  servir  de  faible 
•  complément  aux  nombreux  ouvrages  déjà  publiés  sur  la 
gravure. 
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Nous  répétons  que  notre  ouvrage  est  loin  d'être  irrépro- 
chable; une  de  nos  plus  riches  collections  —  celle  de  M. 
Rowinsky  par  des  raisons  tout  à  fait  fortuites,  nous  est  in- 
connue jusqu'à  présent;  aussi  chaque  correction,  rectifica- 
tion ou  amplification  de  la  part  des  connaisseurs  et  des 
amateurs  seront  reçues  par  nous  avec  la  plus  vive  recon- 
naissance. Nous  espérons  pouvoir  avec  le  temps  faire  suivre 
ce  catalogue  d'un  supplément  où  seront  marqués  tous  les 
errata,  toutes  les  amplifications  et  toutes  les  nouvelles  dé- 
couvertes que  nous  pourrons  faire  de  portraits  russes  gravés. 

Alexandre  WassiUchikoff. 

Yerchowo 

près  Svénigorod,  gouvernement  de  Moscou. 
Juin  1870. 
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LISTE  ALPHABÉTIQUE 

DE  PORTRAITS  RUSSES. 


1.  Planche  grand  in-folio  gravée  en  manière  noire.  On  y  voit 
un  monument  surmonté  d'une  tôte  de  Janus,  d'une  épée,  de  livres, 
de  lauriers,  d'une  balance  etc.  etc.,  et  portant  dix  médaillons  avec 
les  portraits  en  buste  et  en  profil  de  Pierre  I,  Catherine  I,  Pierre  II, 
Anne  I,  Jean  I,  Élisabeth  I,  Pierre  III,  Catherine  II,  Paul  I  et 
Alexandre  I.  Au  bas  du  monument  sur  le  piédestal,  sur  lequel  on 
voit  un  bas-relief  représentant  Neptune ,  on  voit  différents  attributs 
des  arts.  Sur  le  premier  plan  on  voit  une  femme  représentant  la 
Russie  en  casque,  drapée  à  l'antique,  tenant  une  lance,  de  profil  à 
gauche,  assise  s'appuyant  sur  un  écusson  aux  armes  de  Russie  et 
posant  une  couronne  de  lauriers  sur  le  médaillon  avec  le  portrait 
d'Alexandre  I.  Aux  pieds  de  la  Russie  on  voit  un  lion  couché  et 
derrière  une  autre  figure  également  drapée  à  l'antique  tenant  un 
livre  sur  ses  genoux.  Autour  on  voit  des  arbres,  un  globe  terrestre, 
un  caducée  etc.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 
Dessiné  et  gravé  par  L.  Wolf. 
De  l'autre: 

Gravé  par  Berger, 
Et  plus  bas  au  milieu: 

Dédié  à  Sa  Majesté  VEmpereur  Alexandre  I. 
Souverain  de  toutes  les  Russies, 

par  son  très  humble  et  très  soumis  serviteur 
Daniel  Berger,  Recteur  de  V Académie 
Royale  des  beaux-arts  à  Berlin. 

Rare. 
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2.  Planche  grand  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  au  milieu 
un  arbre,  surmonté  de  l'aigle  de  Russie  entouré  de  rayons.  L'arbre 
porte  des  médaillons  ovales  avec  les  portraits  en  buste  d'Alexandre  I, 
de  Paul  I,  de  Catherine  II,  de  Pierre  III,  d'Élisabeth  I,  de  Jean  I, 
d'Anne  I,  de  Pierre  II,  de  Catherine  I  et  de  Pierre-le-Grand.  Ceux 
de  Pierre-le-Grand  et  d'Alexandre  I  sont  de  3/4  à  gauche,  les  autres 
en  profil.  Près  de  l'arbre  dans  des  nuages  on  voit  une  renommée  em- 
bouchant une  trompette  et  tenant  dans  la  main  gauche  une  branche 
de  laurier.  Au  bas  de  l'arbre  on  voit  d'un  côté  la  religion,  la  vérité 
et  la  force  ayant  à  leurs  pieds  les  emblèmes  des  arts  et  des  sciences, 
ainsi  qu'une  corne  d'abondance  —  et  de  l'autre  côté  —  Hercule  et  Nep- 
tune; dans  le  fond  on  voit  une  vue  de  la  forteresse  de  St.-Pétersbourg. 

On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Vidée  donnée  par  F.  A.  1801. 
Plus  bas  on  voit  deux  colonnes  d'un  texte  explicatif  russe  et 
français  ayant  pour  titre  —  la  première  colonne  : 

HMnepamoptA  u  HMnepampum  PocciûCKOû  HMnepiu 
et  la  seconde: 

Empereurs  et  Impératrices  de  Russie. 
Plus  bas  on  lit  encore  : 

0  mmeb  omz  mpeua  Ilempoea!      Iloàb  cnubio  mémo  notepoea 
IIpou3paweuuaa  Becnoù!  Ko  4b  Poccu  macm.meu  moôoù! 

flepjtcaeuHb. 

Se  vend  à  Augsbourg  chez  les  frères  Klauber. 

Les  médaillons  sur  cette  planche  ont  été  gravés  par  notre  célèbre 
graveur  Outkine,  qui  en  1801  travaillait  dans  l'atelier  de  Klauber. 
Le  fond  et  les  figures  allégoriques  sont  gravés  par  Skotnikoff. 

3.  Même  planche  grossièrement  gravée  au  pointillée  et  au  burin, 
les  médaillons  portent  les  portraits  des  mêmes  personnages,  mais 
d'après  d'autres  types.  On  lit  au  bas  un  texte  explicatif  en  russe  en 
2  colonnes  avec  le  môme  titre  que  sur  le  précédent  et  les  mômes 
vers  au  bas.  Copie  arrangée  de  la  planche  précédente. 

Anonyme. 
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4.  Planche  grand  in-8°,  gravée  au  pointillé  avec  15  médaillons 
ronds,  représentent  les  souverains  de  Russie,  depuis  le  tsar  Théo- 
dore Iwanowitch  jusqu'à  Catherine  II.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Drawn  et  Engraved  by  J.  Chapman  from  a  séries  of  me- 
ttais in  the  possession  of  the  Revd  Wm  Tooke. 

London.  Published  Feb*  1800  by  Mess"  Longman  et  Bees 
Paternoster  Row. 

Dans:  Tooke  —  History  of  Russia  etc.  London  1800.  2  vol. 
grand  in-8°. 

5.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  sur  acier  avec  les  portraits  en 
buste  de  Pierre-le-Grand,  Élisabeth  I,  Catherine  II,  Charles  XII  de 
Suède  et  Frédéric-le-Grand.  Au  bas  on  voit  une  guirlande  de  lau- 
riers. 

L'exemplaire  que  nous  possédons  est  avant  toute  lettre. 

I.  Abraham  (Florinsky),  Archimandrite  du  couvent  de 
Rostoff,  prédicateur  célèbre  du  temps  d'Elisabeth  I. 

Portrait  in  8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  L'archimandrite  est 
représenté  en  buste  de  %  à  droite.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Fpaeup.  0.  Atexcneez 

et  plus  bas: 

A&paaMiû  (P.mpuHCKiù, 
Pocmoecnato  fixodAeecmio  MonacmupH 
apxuMaHâpumz, 

Platon  Pétrowitch  Békétoff,  littérateur  et  archéologue  du  com- 
mencement de  ce  siècle,  commença  la  publication  d'un  grand  ouvrage 
intitulé:  „Co6pame  noprpeTOBT»  PocciaffL,  3HaMeHHTnxT>  no  CBomrb 
Xbsmsrh  bohhckhm1!»  h  rpaxaaHCKinrb,  no  vwhocth,  coiHHeHijun»,  ja- 
pOBamfflri),  fjh  kohxt>  HieHa  no  qeMy  Apyroity  cflBJiajHCb  h3B*bcthh 
€B*BTy  vb  xpoHOJonroecKOHrB  nopwh  no  rosaire  koh^ehh,  ct>  npHjroxe- 
men>  kit*  KpaTKHX'i»  SH3HeonHcamË.  MocKsa  vb  thii.  CeOTBanoBCRaro. 
1821.  Le  texte  était  in-4°,  les  portraits  in-8°,  gravés  au  pointillé 

dans  des  médaillons  ovales.  Il  ne  parût  que  les  5  premiers  cahiers 

î* 
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du  premier  volume  avec  50  portraits,  mais  Békétoff  avait  commandé 
à  plusieurs  graveurs  de  second  et  même  de  troisième  ordre  une  masse 
de  portraits  des  mêmes  dimensions  tous  en  ovales  et  gravés  au  poin- 
tillé, dont  quelques-uns  portent  l'inscription  «mjs  coÔpaHia  nop- 
mpenum  u3ùaeaeMuxi  TLiamonoMi  EetcemoeuM*».  Nous  en  ren- 
contrerons une  quantité  dans  cet  ouvrage.  Tous  les  portraits  sont 
faibles,  à  quelques  rares  exceptions  près,  il  y  a  dans  le  nombre  d'as- 
sez rares. 

2.  Adrien  (dernier  Patriarche  de  Russie),  né  en  1636, 
préconisé  évêque  en  1686,  Patriarche  en  1690,  mort  en 
1700. 

Portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  patriarche  est  re- 
présenté à  mi-corps  de  3/,  à  gauche  en  klobouk  (coiffure  des  moines 
orthodoxes),  bénissant  et  tenant  sa  crosse  dans  sa  main  gauche.  On 
lit  au  bas: 

R  A.  Atfauacbtez 
et  plus  bas: 

AdpktHtf 
noc.%rbdH%û  Tlatnpiapx*  Moctcoecmû 
u  ecen  Pocciu. 

lijh  Coôpanifi  nopmpemoeh  U3daeaeMuxz  IlAamoHOMi  BenemoeuMb. 

3.  Alexandre  Pawlowna,  Grande-Duchesse  de  Russie, 
Archiduchesse  Palatine.  Née  en  1783.  Fille  ainée  de 
Paul  I  et  de  sa  seconde  épouse  l'Impératrice  Marie  Péo- 
dorowna  (t.  ces  noms).  Epouse  en  1799  l'Archiduc  Joseph 
d'Autriche,  Palatin  de  Hongrie.  Morte  en  1801  à  Ofen. 

1.  Planche  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  la  Grande- 
Duchesse  avec  sa  soeur,  la  Grande-Duchesse  Hélène  Pawlowna.  (V.  ce 
nom).  Médaillon  ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré.  Les  deux 
princesses  sont  représentées  à  mi-corps,  assises,  l'une  de  face,  l'autre 
de  8/4  à  droite.  La  Grande-Duchesse  Alexandra  a  son  bras  droit, 
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passé  autour  du  cou  de  sa  soeur  et  tient  dans  la  main  gauche  un 
médaillon  avec  le  portrait  de  Catherine  II.  Les  deux  Princesses  ont 
la  même  toilette.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche ,  au 
milieu  duquel  se  trouve  l'aigle  Impériale  de  Russie  au  chiffre  de 
Paul  I.  On  lit  d'un  coté  de  l'aigle: 

jÇfo  IlMnepamopcKoe  Buconecmeo  rocydapunn  Bejiuma  Kha- 
îuhh  ÂMKcaudpa  EaeAoena,  9pm-repu/nuuH  Aecmpiû- 
ckoh.  Son  Altesse  Impériale  Madame  la  Grande-Du- 
chesse Alexandra  Pawlowna ,  Archiduchesse  d'Autriche, 
Palatine  de  Hongrie. 

et  de  l'autre: 

Eh  HMnepamopcKoe  Bucouecmeo  rocydapunn  BeAunan  Khh- 
iuhh  Eieua  Hae.xoena,  Hanutcduan  (sic)  Ilptmuecca 
MeKtenÔyptt-IIIeepuHCKaH.  Son  Altesse  Impériale  Ma- 
dame la  Grande- Duchesse  Héléna  Pawlowna ,  Princesse 
héréditaire  de  Mecklembourg-Schwéritie  (sic). 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  cOté; 
Peint  par  Louise  le  Brun. 

et  de  l'autre: 

PucoeaM  u  tpaeupoea.n  H.  Rtaxoeb  1799  loàa. 

Très  rare.  L'original  de  Mme  Lebrun  se  trouve  au  château  de 
Gatschina. 

2.  Portrait  petit  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré.  La  Grande -Duchesse  est 
représentée  en  buste  de  3/4  à  droite,  avec  une  coiffure  élevée,  ornée 
de  perles.  Elle  porte  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine,  ainsi 
qu'un  manteau  doublé  d'hermine.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un 
côté: 

Eucom  B.  BopoeuKoecKiù 

et  de  l'autre  : 

rpaeupoeaM  B.  CeAueanoeh. 
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Plus  bas  on  voit  les  armes  de  Russie  et  d'Autriche ,  entourées 
de  roses  et  de  lauriers.  On  lit  des  deux  côtés  des  armes  : 
AAencauàpa  Jlae^ioena^  Alexandra  Pawlouma. 
Très-rare. 

3.  Portrait  in- 12°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale.  La  Grande- 
Duchesse  est  représentée  à  mi-corps  de  %  i  droite  avec  une  coiffure 
élevée,  surmontée  d'une  guirlande  de  roses,  un  fichu  sur  les  épaules, 
la  plaque  de  Ste- Catherine,  un  médaillon  enrichi  de  pierreries  sur  la 
poitrine  et  une  large  ceinture  avec  une  boucle.  On  lit  au  bas  du 
médaillon  : 

Alexandre  (sic)  Pavlovna,  Grande- Duchesse  de  Russie 
et  plus  bas: 

Gr.  A.  Beresnikow. 
Très  rare.  L'original  de  ce  portrait  peint  par  Borowikowsky  se 
trouve  au  château  de  Gatschina. 

4.  Portrait  petit  in-folio,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale. 
La  Grande-Duchesse  est  représentée  à  mi-corps  de  V4  à  gauche,  avec 
une  coiffure  ornée  de  fleurs  et  d'une  plume.  De  la  main  gauche  elle 
relève  un  voile  et  sur  son  épaule  gauche  elle  porte  une  croix  de  Malte. 
Dans  le  fond  on  voit  un  paysage.  On  lit  au  bas  du  médaillon: 

Alexandra  Pawlouma  Josephi  Archiducis  Austriae,  Hun- 
gariae  Palatini  (sic). 
NB.  Ce  portrait  édité  par  la  maison  Artaria  à  Vienne  ne  repré- 
sente que  fort  imparfaitement  les  traits  de  la  Grande-Duchesse.  On 
a  grande  peine  à  y  trouver  une  ressemblance  quelconque  avec  les 
portraits  précédents. 

5.  Même  portrait  in-8°.  Médaillon  ovale,  gravé  au  pointillé,  en- 
touré d'un  encadrement  carré,  gravé  au  burin.  Au  bas  de  l'ovale  on 
lit  dans  un  cartouche  : 

AAetccaudpa  IlasAoeua 

et  au  bas  de  la  planche  : 

floôpaa  rocyôapbiHH. 
Anonyme. 
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6.  Portrait  petit  in-folio.  Médaillon  ovale,  gravé  au  pointillé, 
entouré  d'un  encadrement  carré  gravé  au  burin.  La  Grande -Duchesse 
est  représentée  en  buste  de  8/4  à  gauche.  On  voit  au  bas  de  l'ovale 
un  cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Alexandra  Pawlowna,  Grossfùrstin  von  Russland,  Oemàh- 
lin  des  Erzherzogs  von  OestreicJi  und  Palatinus  von 
Ungarn,  Josephs  Kôn.  Hoheit. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

Zu  finden  bey  den  Gébrûdern  Klauber. 

7.  Planche  grandissime  in-folio  royal  en  biais,  gravée  au  poin- 
tillé, représentant  les  obsèques  de  la  Grande-Duchesse  dans  sa  cha- 
pelle à  Bude.  On  voit  au  milieu  sur  un  catafalque  entouré  de  cierges, 
le  cercueil  avec  le  corps  de  la  défunte  princesse  en  bonnet,  avec  une 
robe  blanche  dont  la  traîne  descend  jusqu'à  terre,  les  mains  croisées 
sur  la  poitrine  et  tenant  un  crucifix.  Derrière  le  cercueil  sur  le  cata- 
falque, on  voit  un  tabouret  avec  deux  couronnes  et  les  décorations 
de  la  princesse.  A  gauche  on  voit  l'aumônier  de  la  Grande -Duchesse, 
Samborsky  (v.  ce  nom),  en  habits  sacerdotaux,  le  dos  tourné  à  l'ico- 
nostas,  tenant  dans  6es  mains  le  calice,  au  moment  de  la  procession 
de  l'offertoire  à  l'autel,  pendant  l'hymne  des  chérubins.  A  droite  on 
voit  l'archiduc  palatin  Joseph,  entouré  de  membres  de  sa  famille, 
ainsi  que  d'hommes  et  de  femmes  de  la  suite  de  la  grande -duchesse, 
en  deuil.  Dans  le  fond  on  voit  des  chantres  et  sur  les  murs  de  la 
chapelle  des  images  avec  des  inscriptions  slavonnes,  ainsi  que  les 
armes  de  Russie  avec  l'inscription  : 

J.  CM.  P.  R.  A.  P.  A.  A. 

Obiit  A.  AE.  8.  17.  die  16  Marty. 

On  lit  au  bas  de  la  planche  de  côté: 

Gravé  par  Jean  Ncidl  à  Vienne  1803. 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  une  vignette  gravée  au  burin,  repré- 


sentant  la  chapelle  servant  de  mausolée  à  la  Grande-Duchesse  à 
Ofen,  avec  l'inscription: 

Ecclesia  conservandis  Reliquiis  Divae  Alexandrinae  sum- 
tibus  Josephi  Palatini  aedificata 

Ritu  Graeco-Rossico  in  Ipsius  Praesentia  1803  Aug.  31. 
v.  st.  Consccrata. 

Des  deux  cOtés  de  la  vignette  on  lit  encore  : 

Alexandra  Pavlovna  Imperatoris  Omn.  Ross.  Filia  Josephi 
Aust.  Regni  Hungariae  Proregis  Conjux 

Rossiae  Dccus,  Pannoniae  Spes,  Suorum  Delicium ,  Con- 
jugis  Amor,  Charitum  Sodalis 

In  ipso  florentissimae  aetatis  vestigio ,  guum  Mater  esse 

coepit,  vivere  desiit 
Lugent  ostensam  Terris,  Raptam  Coelo.  Pius  Conjux!  Au- 

ouata  Familial!  Oivitas  Provinciae,  Europa 

Nota  Petropoli  anno  Rep.  Sat.  MDCCLXXXIIL  V.  Idus 
Aug,  Obnt  Budae  anno  MDCCCIXVII,  Cal  Apr. 

Sacrum  Nobilissimis  maeror'e  affectis  Hungaris  ! 

Pietatis  ergo:  a  Devotissimo  Servo  Confessario  Andréa 
Samborski, 

Très  rare. 

4.  Alexandre  Pawlowitch,  Grand-Duc  héritier  de  Kussie, 
plus  tard  Empereur  Alexandre  L  Né  en  1777  à  St-Péters- 
bourg.  Fils  ainé  de  Paul  I  et  de  sa  seconde  épouse  Marie 
Féodorowna.  Élevé  par  sa  grand'mfre  Catherine  II.  Monté 
sur  le  trône  en  1801.  Mort  à  Taganrog  en  1825. 

1.  Portrait  in-8°,  gravé  à  l'eau  forte,  burin  et  pointillé.  Mé- 
daillon ovale,  entouré  de  guirlandes  et  d'un  encadrement  carré.  Le 
prince  est  représenté  dans  son  enfance  (10  ans  à  peu  près)  en  buste, 
de  profil  à  gauche.  Il  porte  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-André.  Le 
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médaillon  s'appuie  sur  un  piédestal,  également  entouré  de  guirlandes, 
au  milieu  duquel  on  voit  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

Son  Altesse  Impériale  Monseigneur  le  Grand -Duc  Ale- 
xandre Pavlovitsch  né  en  1777  le  21  Décembre. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

Çe  (sic)  vend  chez  baptiste  Lenzi  marchand  d'estampes  à 
St. -Péter sbourg. 

et  de  l'autre  : 

B.  Brichet  sculp.  1737  à  St. -Péter sbourg. 
Rare. 

2.  Portrait  in-4°,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale.  Le  Prince, 
un  peu  plus  âgé  que  sur  le  portrait  précédent,  est  représenté  en 
buste  et  en  face  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St. -André.  On  lit 
autour  de  l'ovale: 

Son  Altesse  Impériale  Monseigneur  le  Grand  -  Duc  Ale- 
xandre Pavlovitsch,  né  en  1777  le  21  Décembre. 

Bien  que  ce  portrait  ne  fut  pas  signé,  on  y  reconnaît  le  faire 
de  Scorodoumoff. 
Très-rare. 

3.  Planche  in-4°  en  biais,  gravée  au  pointillé.  Médaillon  ovale. 
Le  Prince  y  est  représenté  avec  son  frère  le  Grand-Duc  Constantin 
(?.  ce  nom)  et  ses  soeurs  les  Grandes-Duchesses  Alexandra  (v.  plus' 
haut),  Hélène  (v.  ce  nom),  Marie  (depuis  Grande-Duchesse  de  Saxe- 
Weimar-Eisenach,  née  en  1786  t  *b  1859)  et  Catherine  (depuis 
Princesse  d'Oldenbourg  1809  —  1816  et  ensuite  reine  de  Wurtem- 
berg, née  en  1788  t  en  1819).  Ils  sont  tous  les  uns  à  côté  des 
autres  représentés  en  buste  de  profil  à  droite.  On  lit  au  bas  des  pro- 
fils dans  le  médaillon  la  signature: 

Marie  del.  21  Avril  1790. 

Au  bas  du  médaillon  on  lit  d'un  côté: 
Eh  Hmh.  BeAunecmea. 
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et  de  l'antre: 

Fpae.  JKaMecb  BaMtepb. 

et  plus  bas  au  milieu: 

Be.tuKÎc  KnnsbH  u  Khriuhu  AMKcaudpi ,  KoucmaHmuHz, 
AteKcandpa^  Ejieua ,  Mapin.  Emmepuna  a>  pucywca  En 
HMnepamopcKcno  Buconecmea  Mapiu  Qeodopoeuu  1790 

toda. 
Rarissime. 

4.  Portrait  in-80,  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  surmonté 
d'une  rosette  et  d'une  couronne  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadre- 
ment carré.  Le  Prince  est  représenté  en  buste  et  en  profil  à  gauche 
sur  un  fond  noir.  On  lit  autour  du  médaillon  : 

S.  A.  I.  Mgr.  le  Grand  Duc  Alexandre  Pavlov. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  orné  d'une  guirlande, 
dans  lequel  on  lit  : 

dédié  à  Son  A.  I.  Madame  la  Grande  Duchesse  Marie 
Féodorovna. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
Dessiné  par  A.  Ritt 
et  de  l'autre  : 

Gravé  par  J.  C.  Nabholtz  1795. 
enfin  plus  bas  au  milieu  : 

par  son  très  humble  et  très  obéissant  serviteur  J.  C.  Nab- 
holtz. 

Rarissime. 

5.  Portrait  grand  in- 8°,  gravé  au  burin  exactement  pareil  au 
précédent  seulement  en  contre -partie.  On  lit  dans  le  cartouche: 

BejWKiù  KnH3b  AMKcaudph  IlaâAoeuHb 
et  au  bas  de  la  planche: 

Fpae.  H.  CoKowez  1796. 
Très  rare. 
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6.  Portrait  in- 4°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale.  Le  Prince  est 
représenté  en  buste,  le  corps  en  face,  la  figure  de8',  à  droite,  avec  le 
cordon  et  la  plaque  de  St.-André.  On  lit  au  bas  du  médaillon  d'un 
côté: 

peint  par  Schpring 

et  de  l'autre  : 

Gr.  par  A.  Berezntkoff, 

enfin  en  bas  au  milieu  : 

Alexandre  PavlovitcJic  (sic)  Grand  Duc  de  Russie. 
Rare. 

7.  Planche  grandissime  in-folio  royal,  gravée  en  manière  noire; 
on  y  voit  les  Grands-Ducs  Alexandre  et  Constantin  en  pied,  debout 
se  tenant  par  la  main.  Ils  sont  en  grand  costume  de  chevaliers  de 
St.-André,  le  Grand-Duc  Alexandre,  en  face,  donnant  sa  main  droite 
à  son  frère,  le  bras  gauche  étendu,  le  Grand-Duc  Constantin  ap- 
puyant sa  main  droite  sur  la  hanche  et  de  la  gauche  serrant  la  main 
que  lui  ofire  son  frère.  Dans  le  fond  on  voit  un  péristyle  à  colonnes. 
Du  côté  gauche  on  voit  une  draperie  et  la  statue  de  Minerve  placée 
sur  un  piédestal  orné  d'un  bas- relief.  Devant  la  statue  sur  un  tré- 
pied brûle  de  l'encens.  On  voit  au  bas  de  la  planche  l'aigle  Impé- 
riale de  Russie  au  chiffre  de  Paul  I.  On  lit  des  deux  côtés  de  l'aigle, 
d'un  côté  en  russe  : 

Hxz  HMnepamopcfiie  (sic)  Bucouecmea  A.teKcandp6  Tïae.xo- 
euub  u  KoHcmaumum  IlaeAOouHb.  Eio  EmnepamopcnoMy 
BeAunecmey  CaModepotcuy  BcepocciûCKOMy  IlaeAy  1  Bce- 
noKopurbûiuee  ripunotueuie  orna  npedauHumato  (sic)  CAyiu 
MuMtca  BaAbxepa,  tpaeepa  Exo  HMnepamopcmio  Bcau- 
tecmea. 

et  de  l'autre  en  anglais  : 

Their  Impérial  Highnesses  the  Grand  Dukes  Alexander  Pav- 
lovitch  and  Constantine  Pavlovitch.  Dedicated  to  His 
Impérial  Majesty  Paul  the  I*  Empcror  and  Autocrator 
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of  ail  the  Russias  by  his  much  obligcd  and  most  devoted 
servant  James  Walker  entraver  to  his  Imp.  Majesty 
and  member  of  the  Imp.  Academy  St.  Petersburg. 

Plus  bas  on  lit  encore  : 

Painted  by  Lampi  Prof  essor  of  the  Imp.  and  Royal  Aca- 
demy and  honorary  membr  of  that  of  Petersburg.  fluca.tz 
JlaMnu  npo@eccopi  Hwiep.  u  Kopo.tee.  AmdeMiu  u  no- 
nem.  H^teuz  Anad.  Xydooic.  CaHKmnemcpÔyptcKOù. 

Enfin  tout  en  bas  : 

Published  March  1«  1797  by  Ja'  Walher  St.  Petersburg 
and  Hob*  Wilkinson  Cornhill  London. 

L'original  de  ce  rarissime  portrait  se  trouve  à  St.-Pétersbourg 
au  Palais  de  l'hermitage,  Galerie  Roraanoff.  Lampi  Ta  peint  la  pre- 
mière année  du  règne  de  Paul  I  et  reçut  pour  ce  portrait,  au  dire  de 
Nagler,  12,000  roubles. 

8.  Môme  portrait  in-4°,  gravé  au  pointillé.  Réduction  en  buste 
du  portrait  du  Grand-Duc  Alexandre.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Painted  by  Lampi. 

et  plus  bas  encore  : 

His  Impen'uû  Highness  the  Grand  Duce  (sic)  Alexander 
Pavlovitch.  [22] 

9.  Même  portrait  grand  in-8°,  gravé  au  pointillé,  en  contre-partie. 
Médaillon  ovale.  On  lit  au  bas  du  médaillon: 

r.  U.  CoKOAoei  1797. 
et  plus  bas: 

Ew  HMnepamopcKoe  Buconecmeo  IlaxAîbÔHUKs  Bcepocciûcniù 
Ifecapeouub  u  BeAumù  KnH3b  AAeKcaudpi  IIae.ioeuHb. 

5.  AlexéefT  (Pierre  Alexéevitch),  Archiprêtre  de  la  Ca- 
thédrale de  St.-Michel  (ApxaHrejibCKift  coôopi)  à  Moscou 
et  membre  de  l'Académie  russe.  Il  publia  dans  la  seconde 
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• 

moitié  du  siècle  dernier  quelques  ouvrages  de  théologie  et 
un  dictionnaire  contenant  l'explication  de  tous  les  mots  en 
vieux  slavon,  grec  et  hébreu,  qui  se  rencontrent  dans  les 
Sles  Écritures.  Ce  dernier  ouvrage  qui  eut  plusieurs  éditions 
lui  valut  le  titre  d'académicien.  Il  mourut  en  1801. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Alexéeff  est  représenté  en 
pieds  et  en  face,  assis,  écrivant  appuyé  sur  une  table  sur  laquelle  on 
voit  des  livres  et  une  écritoire.  Au-dessus  d' Alexéeff  on  voit  dans 
des  nuages  un  génie  ailé,  tenant  d'une  main  un  écusson,  sur  lequel 
on  voit  le  chiffire  P  entrelacé  et  de  l'autre  une  trompette  ornée  d'une 
draperie  sur  laquelle  on  lit:  CAoeapb  uepKooubiû.  A  droite  au  haut 
de  la  planche,  on  voit  une  main  qui  bénit  sortant  d'un  nuage  d'où 
jaillissent  des  rayons.  A  côté  d'Alexéeff  on  voit  un  autre  génie  te- 
nant un  livre  sur  lequel  on  lit  Hcmu.  u  ÔMiovecm.  Xpucm.  On  lit 
au  bas  de  la  planche  : 

Jlpomoiepeù  Iletnp*  ÂMKcn>eet. 
Anonyme.  Très-rare. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Alexéeff  est  repré- 
senté à  mi-corps  de  3/4  à  droite.  On  voit  devant  lui  une  table  et  il 
tient  une  plume  dans  sa  main  droite.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

P.  A.  Ocunom.  Fpae.  6.  ÂMKcrbeeb. 
et  plus  bas  : 

Ilempi  ÀAeKCTbeez. 

6.  Alexis  Pélrowitch  (Tsaréwitch),  fils  de  Pierre-le- 
Grand  et  de  sa  première  femme  la  tsarine  Eudoxie  Féo- 
dorowna  (v.-  ce  nom).  Né  en  1090.  Epouse  en  1711  la 
princesse  Charlotte  (v.  ce  nom)  de  Brunswick.  S'enfuit  en 
Autriche  auprès  de  son  beau-frère  Charles  VII.  Découvert 
à  Naples  par  les  agents  de  son  père,  il  fut  déclaré  déchu 
de  ses  droits  au  trône  et  enfermé  dans  la  forteresse  de 
St.-Pétersbourg,  où  il  mourut  en  1718  à  la  suite  de 
tortures. 
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1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  rond  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  Prince  est  représenté  tout  jeune  en 
buste  de  profil  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Alexius  Pttr&untz  Potentissimi  Caesaris  Moschorum  Filius, 
Imperiaîis  Dignitatis  Haeres.  Natus  18  Februarius  1690. 

Plus  bas  on  lit  d'un  cOté: 

Petrus  Schenk  fec.  et  exc.  Amst.  c.  priv. 
et  de  l'autre  : 

Gouin  delin.  Mosco  1703. 
Très  rare. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  Prince  est  représenté  à 
mi-jambes,  debout,  de  8/4  à  gauche,  en  armure,  avec  un  manteau 
doublé  de  peau  de  tigre,  posant  son  casque  sur  un  rocher  qu'on 
voit  à  ses  côtés.  Dans  le  fond  on  voit  un  paysage.  On  lit  au  bas  de 
la  planche  : 

ÂAeÇthù  IlempoeuHb  —  Hapeeum  (sic)  Bce  (sic)  Pocdûaciû 
—  Alexius  Pétri  Filins  Princeps  haereditarius  totius 
Russiae. 

Plus  bas  on  lit  d'un  côté  : 

J.  P.  Lûdden  pinx. 

et  de  l'autre  : 

C.  A.  Wotimann  Acad.  se.  sculp. 

Nagler  confond  le  peintre  Lïiders  avec  Lûdden,  dont  il  ne  fait 
pas  mention.  Il  attribue  à  Lûders  (né  en  1710)  ce  portrait  ainsi 
que  celui  de  Pierre  II.  V.  ce  nom  Jtè  4. 

3.  Même  portrait  in-4°,  gravé  au  burin,  beaucoup  plus  faible 
comme  exécution.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Alexius  Pétri  FUius  Princeps  Haereditarius  totius  Russiae. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

UMich  se.  Rare. 

Dans  :  Des  verânderten  Russlandes  zweyter  Theil  worinnen  etc. 
Hannover,  in-40. 
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4.  Môme  portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé,  en  buste.  Médaillon 
ovale  surmonté  d?un  anneau  et  d'une  rosette  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  des  branches  de  laurier 
et  de  chêne  et  plus  bas  un  cartouche  dans  lequel  on  lit  : 
ÀAeK^mi  Ilempoeuub  Hapeeum  BcepocciùCKiû. 

Anonyme.  Rare. 

6.  Portrait  petit  in-folic ,  gravé  au  burin.  Le  Prince  est  repré- 
senté en  piedsi  debout  de  8/4  à  droite.  Il  est  en  habit  brodé  et  en 
cuirasse  avec  une  écharpe  militaire  pour  ceinture.  Il  tient  sa  main 
gauche  sur  le  pommeau  de  son  épée  ;  son  bras  droit  est  étendu.  On 
voit  à  côté  de  lui  une  table  avec  un  casque  et  une  draperie.  Dans  le 
fond  paysage,  balustrade,  colonnes  et  draperie.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  : 

Joh.  Christ.  Weigel  exe. 
et  plus  bas  : 

Alexius  PetrowUz  Gros  Czaarischer  Crôn  Printz  von  Moscau. 
Rarissime. 

6.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  Prince  est  repré- 
senté à  mi-corps  de  8/4  à  droite ,  la  main  droite  appuyée  sur  une  cou- 
ronne qui  se  trouve  à  côté  de  lui.  Il  est  en  armure  avec  un  manteau 
agraffé  sur  l'épaule  gauche.  On  voit  dans  le  fond  une  draperie.  On 
lit  au  bas  du  portrait  : 

Alexius  Petroivitz  Moscorum  Imperii  Princeps  Hereditarius 
et  plus  bas  : 

Christoph  Weigel  excudit. 

7.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin  en  contre -partie.  On  lit 
au  bas  : 

Alexius  Petrowiz  Gross  -  Czaarischer  Oron  Prinz  von  Mos- 
cau etc.  etc. 
et  plus  bas  d'un  côté: 

Hoyer  ad  vivum  pinx. 
et  de  l'autre  : 

Bernigeroth  se. 
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8.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin ,  ressemblant  aux  précédents, 
seulement  la  main  gauche  du  Prince  s'appuie  sur  un  casque  et  dans 
la  droite  il  tient  im  bâton  de  commandement.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait : 

i 

Alexiw  Petromz  Naius  18  febr.  1690.  Denat.  7  Jul  1718. 
Anonyme. 

9.  Portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  Le  Prince  est  représenté  à  mi- 
corps,  en  face,  en  grande  perruque,  en  armure  avec  un  manteau  dou- 
blé de  fourrure  retenu  par  une  agraffe.  Il  s'appuie  du  bras  gauche 
sur  le  socle  d'une  colonne  et  tient  sa  main  gauche  sur  sa  hanche. 
On  lit  au  bas  de  la  plauche  : 

Âlexius  Petrovitius ,  Augustiss.  Moscorum  Caesaris  Filius, 
Imperialis  dignitatis  haeres. 

x  10.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  mais  en  buste.  Mé- 
daillon ovale  orné  de  rubans  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  On 
lit  autour  de  l'ovale  : 

Alexius  Petrovitius  Augustiss.  Moscorum  Caesaris  Filius, 
Imperialis  Dignitatis  haeres. 

Au  bas  du  médaillon  on  lit  dans  un  cartouche  : 

Haud  ille  videtur 

Mortali  genitore  satus,  sed  semine  divûm 
Quis  venerabilior  sanguis  ?  auae  Major  origo  ? 

•  11.  Portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier.  Le  Prince  est  repré- 
senté en  buste  en  face,  en  armure  avec  un  manteau  doublé  d'hermine 
jeté  sur  l'épaule  gauche.  On  lit  au  bas  du  portrait  d'un  côté  : 

En?  by  W.  Oreatboch 

et  de  l'autre  : 

C.  Ncumam  cop. 

Plus  bas  on  voit  le  facsimile  de  la  signature  du  Tsarévitch  en 
russe. 
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Dans  le  61"*  volume  de  l'histoire  de  Pierre  -  le  -  Grand  par 
le  professeur  N.  Oustrialof  [Hcropia  EtapcTBOBama  ïïeipa  Be^HKaro 
H.  IcTpjuoBa.  Tojfb  raecTofl.  —  H,apeBHMt  AieKdjfl  IIeTpoBH«n».  — 
CaHKTneiep()yprb  1859.  gr.  8°].  L'original  se  trouve  au  Grune-Ge- 
wôlbe  à  Dresde,  le  nom  du  peintre  est  inconnu. 

12.  Planche  in-8°,  en  biais,  gravé  sur  acier,  on  y  voit  le  portrait 
de  Pierre-le-Grand ,  d'après  Kneller  (v.  Pierre  I),  et  à  côté  le  mémo 
portrait  du  Tsarévitch  que  le  précédent,  seulement  en  contre-partie. 

On  lit  au  bas  du  portrait  : 

A,  Weger  se.  Leipzig 

et  plus  bas  le  facsimile  de  la  signature  du  Tsarévitch. 

Dans:  «Le  procès  du  Tzarévitch  Alexis  Pétrowitch,  trad. 
du  russe  par  Constantin  de  White.  Leipzig  1860».  C'est  la  tra- 
duction du  6me  tome  de  l'ouvrage  de  Mr.  Oustrialof. 

13.  Portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  Le  Prince  est  représenté  en 
buste,  la  figure  en  face,  le  corps  de  %  à  gauche,  en  armure.  On  voit 
au-dessus  du  portrait  —  le  «fê 

2513. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Alexis  Pétrowitsch^  fUs  aîné  de  Pierre-le-Grand  f  1718. 

Enfin  tout  au  bas  on  lit  : 

Diagraphe  et  Pantographe  Gérard. 

14.  Planche  in- 12°,  gravée  au  trait  représentant  les  deux  côtés 
d'une  médaille.  D'un  côté  on  voit  les-  effigies  du  Tsarévitch  et  de 
sa  femme ,  en  buste  de  profil  à  gauche.  On  lit  autour  : 

Alex.  Petr.  Imp.  Russ.  Haer.  Et  Carol.  Christ.  Soph.  Pr. 
Brunsw.  et  Lun. 

de  l'autre  côté  on  toit  un  autel  embrasé  portant  les  armes  de  Russie 
et  de  Brunswick.  Au-dessus  de  l'autel  on  voit  deux  mains  serrées. 
On  lit  au  bas  de  l'autel  : 

Ob  Nupt.  Torgav.  célébrai.  XXI  Oct.  MDCCXL 
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Au-dessus  de  l'autel  on  lit: 

Non  usquam  iunxit  nobiliora  fidcs. 

Enfin  entre  les  deux  côtés  on  voit  le  Jè 
43. 

15.  Planche  in-4°  gravée  au  trait,  on  y  voit  16  médailles  avec 
les  effigies  de  différents  princes  du  sang  et  cardinaux;  l'avant  der- 
nière représente  le  Tsarévitch  en  buste  de  profil  à  gauche.  On  lit 
autour  : 

Alcxius  Fil.  et  Haercs  Pétri  Imp.  Russ. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Capita  Principum  maxime  memoràbïlium  in  Seculo  XVI II 
mortuorum  ex  numismatibus.  Bildnisse  dcrer  in  die- 
sem  18*™  Jahrhundert  verstorbenen  sehr  merckivûrdigen 
Printzen  aus  Schau-Miïntzen. 

16.  Planche  très-grand  in-folio,  gravée  au  burin.  On  y  voit  en 
haut  l'aigle  de  Kussie,  portant  sur  la  poitrine  un  médaillon  avec 
l'image  de  St.-Alexis  et  un  portrait  du  Tsarévitch.  Au-dessous  de 
l'aigle  on  voit  la  mort,  le  banquet  du  mauvais  riche,  Adam  et  Éve, 
des  anges  et  une  quantité  de  figures  allégoriques  et  symboliques. 
Avec  Tinscription  : 

IIpecerbmAtbùtueMy...  B.  K.AAetcctbù  Ilempoouvy....  eo  epeMH 
Àme.ta  eto  ceamaxo  ÂAenctbH  HCAoetbfca  Bqokâh  3de  si  Ue- 

-  mpmpadfb....  c.taeeno  Jlatnuucmixz  yntiAUtyi  CAyxuameAcû 
Bedopa  36opoecKato  mrbxz  oice  mmanieM  (sic)  u  tcotumoM 
(sic)  KacaotcâeHuoe  1704  ffi  mpcmeyiotyem  tpadrb  Mocneib 
3.  G.  eupnœoo. 

Gravé  par  Zacharie  Samouïlowitch  (v.  Réwinsky,  PyccKie  rpaBepu 
h  Hxt  npoH3BeAema  etc.  MocKBa  1870,  p.  278). 

17.  Planche  gravée  au  burin,  avec  l'inscription  : 
MoAumea  no  aKag3ucmrb. 

On  y  voit  des  courtisans  saluant  le  tsarévitch  Alexis,  parmi  les- 
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quels  il  paraîtrait  qu'on  peut  reconnaître  Menchikoff  et  Lefort.  On 
lit  au  bas  une  inscription  commençant  par: 

Cnacu  ecfbXb... 
et  finissant  par: 

....  QlbKCL  A.iPKClH). 

Gravé  par  Grégoire  Teptchégorsky.  Tiré  d'un  orifice  manuscrit  en 
l'honneur  de  St.-Alexis  ( AKa<j)HCTi>) ,  qui  appartenait  à  Mr.  Bolscha- 
koff.  Dans  ce  manuscrit  sont  collés  26  gravures  par  Teptchégorsky. 
(V.Rowinsky-301.) 

Pour  d'autres  portraits  du  Tsarévitch  voyez  Catherine  I  et 
Pierre  I. 

7.  Alexis  (le  faux).  H  y  a  eu  trois  imposteurs  de  ce  nom. 
Le  premier  fut  un  soldat  Alexandre  Sémikoff,  pris  et  éxé- 
cuté  en  1725,  le  second,  un  nommé  ArtémiefT,  qui  tacha 
vers  la  même  époque  d'ameuter  le  peuple  à  Astrakhan,  et 
le  troisième,  un  ouvrier  nommé  Jean  Minnitsky,  qui  fut 
pris  et  empalé  en  1738.  Il  est  difficile  de  préciser  lequel 
des  trois  imposteurs  doit  représenter  le  portrait  décrit 
plus  bas. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  faux  Alexis  est  représenté  en  buste  de  8/4  à 
droite  dans  un  costume  de  fantaisie.  On  voit  au  bas  du  médaillon 
un  cartouche  dans  lequel  ou  lit: 
der  falsche  Alexius. 

Anonyme. 

8.  Ambrolse  (Podobédoff,  Métropolitain  de  St.-Pé- 
tersbourg.  Né  en  1742.  —  Evêque  en  1779  et  la  même 
année  Métropolitain  de  Novgorod  et  de  St.-Pétersbourg, 
Evêque  d'Estonie,  Finlande  et  Livonie.  L'Impératrice 
Marie  Féodorowna  le  consultait  constamment,  lors  de  l'or- 
ganisation des  nombreuses  oeuvres  pies,  qui  immortali- 
sèrent son  nom.  La  fameuse  allocution  du  St.  Synode  au 
peuple  en  1812  était  de  lui.  Mort  en  1818. 

2* 
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Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  prélat  est  repré- 
senté à  mi-jambes,  en  face,  assis,  à  côté  d'une  table  sur  laquelle  est 
appuyé  son  bras  droit;  de  la  main  droite  le  prélat  tient  un  livre,  le 
bras  gauche  est  étendu.  Le  prélat  porte  un  klobonk  blanc,  orné  d'une 
croix,  une  autre  croix  est  suspendue  à  son  cou  et  une  plaque  attachée 
à  sa  robe.  On  voit  dans  le  fond  des  livres.  'On  lit,  au  bas  de  la 
planche  d'un  côté  : 

Theodosius  Janenko  pinx. 

et  de  l'autre  : 

Garl  Wilhelm  Seeliger  sculp'  à  S.  Peter  1808. 

Plus  bas  on  lit  encore: 

Ambrosius  Podobedow  Mctropolit  (sic)  de  Nowogorod  et  Pe- 
tershurg  (sic).  Dédié  à  Son  Altesse  le  Prince  Alexandre 
Nicolaévitch  de  Galitzin  Secret  ère  (sic)  oVfàat  de  Sa  Ma- 
jesté Impériale  de  toutes  les  Russies,  Chevalier  de  V ordre 
de  Su  Anne  de  la  Ve  classe  de  S*  Wolodimir  de  la  3** 
classe  et  commandeur  de  S1  Jean  de  Jérusalem  par  son 
très  humble  et  très  obéissent  (sic)  serviteur.  C.  W.  See~ 
liger. 

Très  rare. 

.  9.  Ambroise  (Zertis-Kamensky.  Archevêque  de  Moscou 
et  de  Kalouga).  Né  eu  1708,  évêque  en  1758  et  bientôt 
appelé  au  siège  de  Moscou.  Lors  de  la  peste  de  Moscou  en 
1770,  il  resta  fidèle  à  son  poste,  visitait  les  malades  et  fit 
enlever  une  image  d'une  des  portes  de  la  ville  (Bapnapcicifl 
BopoTu),  où  se  formaient  des  attrouppements  immenses  qui 
propageaient  l'épidémie.  La  populace  furieuse  excitée  par 
quelques  ecclésiastiques,  mécontents  du  prélat,  se  ma  contre 
le  couvent  de  Donskoy,  où  l'archevêque  avait  cherché  un 
asile  et  le  mit  en  pièces.  ' 

1.  Portrait  in-8°  gravé  aupointillé.  Ovale.  Le  prélat  est  représenté 
à  mi-corps  de  %  à  droite,  en  costume  d'éveque,  tenant  dans  sa  main 
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gauche  sa  crosse  et  béuissant  de  la  main  droite.  On  voit  dans  le  tond 
un  écusson  aux  amies  de  l'archevêque.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

ÂMepociù  ApxienucKonz  MocKoectciù  u  KcLujMCKiù,  poduAC* 
ez  Hrw/cuHib  1708  toda  OnninCpH  17  dux,  yôkuz  ez  Mo- 
cmrb  omz  603MymtmueûCH  nepun,  eo  epeMH  ceuptbncnwo- 
eaeiucù  mciMh  R3eu,  3a  ucttopeneme  cyeetbpin  1771  Foda 
CeumRÔpH  ez  16  dent. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
rp.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas  : 

AMepociû  ApxienucKom  MoamcKiû  u  KcuyMKÎû  yôieuHbtû 
16  Cenmsi6pn  1771  xoda  omz  eo3MymueuieùCH  ez  Mocnotb 
uepuu. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
rpae.  H,  Po30Hoei 

et  plus  bas  : 

AMopociù  3epmucz  K(imchckiù  Aprienuctcom  Mocnoecmù  u 
KaAijJtccKiû  uja  coÔpanùi  nopmpemoez  ludaeaeMuxb  Ria- 
monoMh  BeitemoeuMZ. 

10.  Amlracharoff  (Prince  Alexandre)  Géorgien. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste  de  3/A  à  droite, 
en  costume  oriental.  On  voit  au-dessus  de  la  tête  du  prince  une  main 
étendue,  drapée  d'une  manche  doublée  d'hermine,  le  chiffre  de  la 
grande  Catherine  dans  des  nuages  et  l'inscription  : 

Ilo&z  pytcu  Teou  npunadaw 

On  lit  autour  de  l'ovale: 

KuH3b  ÂAeKcauàpz  AMupaxapoez  poduAC*  1750  ».  20  Ceu- 
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Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal  aux  armes  du  Prince 
et  plus  bas  on  lit: 

K.  A.  A.        coxpanenix  otcu3uu  noMcuaunutia  meoeio. 
Très  rare. 

11.  Anastase  (Bratanowsky),  Archevêque  d'Astrakhan. 
Né  en  1761.  Évôque  en  1790  de  Russie  Blanche  d'abord 
et'  d' Astrakhan  ensuite.  Membre  du  St.-Synode.  Mort  en 
1806. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prélat  est  repré- 
senté à  mi-corps  de  8/4  à  gauche,  bénissant  et  appuyant  sa  main 
gauche  sur  un  livre  ouvert  qui  se  trouve  à  ses  côtés.  11  est  en  klo- 
bouk,  manteau  épiscopal  et  panaguia  (image  enrichie  de  diamants 
portée  au  cou  par  les  archimandrites  et  les  évêques  orthodoxes).  On 
lit  au  bas: 

7Jm».  Heam  Ulouimm 

et  plus  bas: 

Amcmacià  BpamaHoecKtù  Apxienuctcom  Acmpaxanacm  Hsh 
coôpamn  nopmpemoffb  U3ÔaeaeMuxz  Ilmmom  Eetcemo- 

SblMb. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  bois.  On  lit  au  bas  le  facsimile. 
Anacmaciû  Apxienuctcom  MoiUAeeaiiû  u  Bumeôcmû. 

Anonyme.  » 

12.  Anhalt  (Comte  Frédéric,  en  russe:  FCdor  Evstafie- 
witch.  d'),  4me  fils  du  Prince  héréditaire  Guillaume-Gustave 
d'Anhalt-Dessau  de  son  mariage  secret  avec  Jeanne-Sophie 
Herrin.  L'Empereur  d'Allemagne  accorda,  après  la  mort 
du  prince  à  sa  veuve  et  aux  enfants  issus  de  ce  mariage,  le 
titre  de  Comtes  et  Comtesses  d' Anhalt.  Le  jeune  Anhalt 
commença  par  être  aide-de-camp  du  Grand  Frédéric,  puis 
passa  au  service  de  Saxe  et  enfin  en  1783  à  celui  de  Russie. 
Il  voyagea  longtemps  en  Russie,  accompagna  Catherine  II 
en  Crimée  et  fut  nommé,  en  1787,  chef  du  1er  corps  de  ca- 
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dets.  Le  corps  dirigé  par  lui  devint  une  pépinière  d'excel- 
lents officiers.  Mort  en  1794,  chevalier  de  tous  les  ordres 
de  Russie. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  surmdnté  de 
lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  Comte  est  représenté 
en  buste  de  %  à  droite,  en  uniforme  avec  la  plaque  de  l'Aigle  Blanc, 
son  chapeau  sur  la  tête.  Le  médaillon  est  placé  sur  un  socle  sur  le- 
quel on  voit  encore  un  écusson  aux  armes  d'Ànhalt  et  des  trophées 
militaires.  On  lit  sur  le  socle  : 

Fédéric  (sic)  Comte  d'Anhalt  Lieutenant-Général  au  service 
de  8.  M.  V Impératrice  de  toutes  les  Russies. 
y  Anonyme. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 

rpacpb  Gedopz  Acmacphcmmb  AniaAbmz 
renepoM  IJopymuuKz,  renepaM  Adiwmanmz  u 
Kademcnato  Kopntjca  utefo. 

Anonyme. 

13.  Anhalt  -  Bernboorg  -  Schaunibourg  (Victor  -  Amédée 
Prince  d').  Né  en  1744,  fils  du  prince  Victor- Aniédée- 
Adolphe  de  son  second  mariage  avec  Hedwige-Soptiie  de 
Henkel  de  Donnersmark.  Lieut.  Général  au  service  de 
Russie.  Mort  en  1790. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  Prince  est  représenté  à  mi-corps 
de  8/4  à  droite,  eu  uniforme  à  rovers,  avec  cordon  et  plaques.  Dans 
le  fond  on  voit  un  paysage.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Peint  par  Guigliome  (sic)  Tischbein 

et  de  l'autre  : 

Gravé  par  Jean  Pichler  à  Vienne  1792. 

Plus  bas  on  lit: 

Victor  Atnade  (sic)  Prince  d'Anhalt  Bernbourg  Schaumbourg 
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Plus  bas  encore  on  voit  un  écusson  aux  armes  d'Anhalt  en- 
touré de  trophées  et  de  décorations.  On  lit  des  deux  côtés  de 
l'écusson: 

Lieu1  Général  au  service  de  Russie  Chcv"  des  Ordres  S'  An- 
dré (sic) ,  S1  George  et  Su  Anne.  Née  (sic)  ce  14  May 
1744  besse  (sic)  et  mort  dam  la  guerre  de  Finlande 
contre  le  Roi  de  Suède  ce  30  Avril  1790. 

Rare. 

il.  Anne  Péodorowna  (Grande-Duchesse  de  Russie,  née 
Princesse  de  Cobourg).  Née  en  1781.  Elle  était  fille  de 
François-Frédéric- Antoine ,  duc  de  Saxe-Saalfeld-Cobourg 
et  de  sa  seconde  femme  Auguste-Caroline  née  P*M  de 
Reuss-Ebersdorir.  Elle  arriva  en  Russie  avec  sa  mère  et  ses 
deux  soeurs  (la  PMe  Sophie-Frédérique,  qui  épousa  plus  tard 
le  Comte  de  Mensdorff-Pouilly.  et  la  PMe  Antoinette-Amélie 
plus  tard  DMe  de  Wurtemberg).  En  1790  la  Princesse  Ju- 
lienne-Henriette-I  lrique  embrassa  la  foi  orthodoxe  sous  le 
nom  d'Anna  Féodorowna  et  épousa  le  Grand-Duc  Con- 
stantin Pavlovitch  (v.  ce  nom).  Cette  union  ne  fut  pas  heu- 
reuse. En  1800  la  Princesse  quitta  la  Russie  et  en  1820 
un  divorce  fut  proclamé.  Elle  mourut  en  18(51  près  de 
Genève* où  elle  s'était  établie  depuis  des  années. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  La  Princesse  est  repré- 
sentée toute  jeune  de  %  à  gauche ,  avec  une  coiffure  élevée  ornée  des 
plumes,  un  voile  et  des  boucles  tombant  sur  les  épaules.  Dans  le 
fond  on  voit  un  paysage.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Von  Sintzenich  gez.  u.  gestochen  Chur.  Pfalz  Bay.  Hof- 

kupferstccher  Ordentli.  Mitglied  d.  Kônig.  Akademi  (sic) 

der  schônen  Kûnsten  zu  Berlin  in  seiner  eigeni  n  Dnicte- 

rey  gedruckt. 
Plus  bas  on  lit  encore: 

Grosz  (sic)  Fûrstin  von  Ruszland  (sic)  Anna  Féodorowna 

ver  m.  den  26  Febr.  1706.  Prinzessin  Tochter  des  Erb 
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Prinz  Fri.  Anton  zu  Sachsen  Koburg  Saalfeld  Hochfiïrst- 
liche  Durchlaucht  etc.  etc.  demselben  mit  Unterthdnigster 
Ehrfurcht  gewidmet  von  Sintzenich  etc. 

Plus  bas  encore  on  Ht  d'un  côté  : 

Prcis  eine  Friderichsdor 
et  au  milieu: 

in  Sintzenich'' s  Kunst-  Verlag  zu  Leipzig  1796 
Très  rare. 

15.  Anne  I  Iwanowna  (Impératrice  de  Russie).  Née  à 
Moscou  en  1693,  seconde  fille  du  tsar  Jean  Alexéewitsch 
(v.  ce  nom)  et  de  sa  femme  la  tsarine  Prascovie  Féodo- 
rowna,  née  Soltykoff.  Mariée  en  1711  au  duc  Frédéric- 
Guillaume  de  Courlande  (v.  ce  nom).  Veuve  la  même 
année.  S'établit  en  Courlande.  Proclamée  Impératrice  par 
le  Conseil  privé  suprême,  en  1730  après  la  mort  de  Pierre  II. 
Signe  toutes  les  conditions  qu'on  lui  impose  et  les  déchire 
à  peine  arrivée  à  Moscou.  Biron  son  favori  gouverne  en  son 
nom.  Morte  en  1740. 

„Elle  avait  un  regard  terrible" ,  dit  la  PMe  Nathalie  Dol- 
gorouky,  née  C"6  Schérémétieff,  dans  ses  mémoires  (Pycciriâ 
ApxHBT»,  ToAt  V,  crp.  18),  „une  figure  repoussante  (orBpaT- 
Hoe  jume  HMtjia),  elle  était  tellement  grande,  qu  elle  dépas- 
sait d'une  tête  les  hommes  qui  l'entouraient  et  avec  cela 
excessivement  corpulente".  „C'est  une  très  grande  femmeu, 
dit  Lady  Rondeau  (Letters  from  a  Lady  who  resided  some 
years  in  Russia  etc.  London  1777,  p.  71),  très  bien  propor- 
tionnée, avec  de  l'aisance  et  de  la  grâce  dans  ses  manières. 
Elle  a  le  teint  brun,  des  cheveux  noirs,  des  yeux  bleu-foncé 
et  quelque  chose  en  elle  qui  inspire  à  première  vue  le  re- 
spect et  la  crainte." 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Anne  est  représentée  en  buste  de  %  à  gauche, 
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poudrée  avec  un  manteau  doublé  d'hermine,  retenu  sur  l'épaule  par 
une  agrafe.  Au  bas  de  l'ovale  on  lit  dans  un  cartouche: 

Anna,  Herzogin  von  Chbrland  geborne  Princessin  von  Mos- 
covtcn .  • 

Anonyme. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  en  buste  de  % 
à  gauche  avec  la  couronne  sur  la  tête,  ses  cheveux  noirs  sont  frisés 
et  retombent  en  boucles  sur  ses  épaules ,  elle  porte  la  chaîne  de  St.- 
André,  une  robe  décolletée,  ornée  de  dentelles  et  une  draperie  qui  lui 
tombe  des  épaules.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  écusson  aux  armes 
de  Kussie  surmonté  de  la  grande  couronne  Impériale.  On  lit  autour 
de  l'ovale  : 

-  Ahm  B.  M.  iMnepampum  u  CaModepxcuua  BcepocàûCKaa. 
Au  bas  de  l'écusson  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 
Anna  Imperatriz  totius  Russiae 

Enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
L.  Caravaque  S.  I.  M.  Pictor  fec.  1730 

4 

et  de  l'autre  : 

C.  A.  Wortmann  Acad.  Se.  sculp.  sculps.  Petropoli  A°  1730 

L'original  de  ce  portrait,  en  buste,  grandeur  naturelle  se  trouve 
au  St.  Synode. 

3.  Môme  portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Semblable  au 
précédent  avec  les  mômes  inscriptions  autour  de  l'ovale  et  dans  le 
cartouche.  Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

Pe30Jto  Ieans  CoKOAoez. 
Très  rare.  / 

4.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  L'Impératrice  est  représentée 
en  pied,  debout  sur  une  élévation  de  8/4  à  gauche,  en  grand  costume 
de  couronnement,  portant  la  couronne  et  le  grand  manteau  Impérial 
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aux  aigles  de  Russie.  Elle  tient  dans  la  main  droite  le  sceptre ,  sa 
main  gauche  s'appuie  sur  le  globe,  qui  est  placé  sur  un  grand  car- 
reau en  velours,  posé  sur  une  table  sculptée.  On  voit  dans  le  fond 
une  salle  circulaire  et  un  trône  avec  un  riche  baldaquin.  On  lit  au 
bas  de  la  planche  : 

Anna  iMnepampum  u  CaModepotcuua  BcepocciùcKas 
Anna  Russorum  Imperatrix 

et  plus  bas  d'un  côté: 

par  L.  Caravaque  Peintre  de  S.  M.  I. 

et  de  l'autre  : 

C.A.  Wortmann  Acad.  Se.  sculptr  sculpsit  Petropoli  1731. 

Ce  portrait  se  trouve  en  tête  de  la  description  du  couronnement 
de  l'Impératrice  (28  avril  v.  st.  1730)  —  en  allemand:  Umstând- 
liche  Beschreibung  der  Hohen  Salbung  und  Krônung  der  Aller- 
durchlauchtigsten ,  Grossniâchtigsten  Fûrstin  und  Grossen  Frauen 
Anna  Joannowna  etc.  etc.  St.  Petersburg  Gedruckt  bey  der  Kayserl. 
Académie  der  Wissenschaften.  1731.  folio);  dans  la  collection  de 
portraits  de  la  Bibliothèque  Impériale  de  St.-Pétersbourg ,  acquise 
en  grande  partie  chez  le  professeur  Pogodine  et  formée  par  Staehlin 
(v.  ce  nom),  il  existe  un  exemplaire  de  ce  portrait  avec  l'inscription 
suivante  de  la  main  de  Staehlin:  «le plus  ressemblant  de  tous  ses 
portraits»,  or  comme  Staehlin  est  arrivé  en  Russie  en  1734,  il  était 
juge  compétent.  Ce  portrait  est  cité  par  Huber  et  Bryan  comme  une 
des  meilleures  oeuvres  de  Wortmann. 

5.  Portrait  exactement  semblable  seulement  en  contre-partie.  On 
lit  au  bas  de  la  planche  : 

Anna  Iwanowna  Rcgierende  RussiscJie  Kaiserin  Oebohren 
den  7  Febr.  1693. 
Anonyme.  .  - 

6.  Même  portrait  in-folio  grossièrement  gravé  au  burin,  l'Impé- 
ratrice est  représentée  de  %  à  gauche  et  le  fond  manque.  Autour  du 
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portrait  on  voit  les  médaillons  gravés  de  tous  les  Grands- Ducs, 
Tzars  et  Empereurs  de  Russie  à  commencer  par  Rurik.  Les  médail- 
lons sont  entourés  de  branches  d'olivier,  et  sur  chacun  on  voit  le 
nom  de  la  personne  qu'il  représente  et  un  chiffre  qui  marque  Tordre 
dans  lequel  ils  se  suivent  chronologiquement.  Au  bas  du  portrait  on 
voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Anna  Ioanmena  iMnepatnpuua  u  CaModepxcuw  Bcepoc- 

CIÙCKOH. 

Anonyme. 

7.  Même  portrait  in-folio  (?)  grossièrement  gravé  à  l'eau  forte. 
On  lit  au  bas: 

FpudopoeaAi  e  Moctceth  Ajte^iù  A.  3y6<m  1732 

8.  Même  portrait  in-folio  (?)  grossièrement  gravé  au  burin  et  au 
pointillé.  On  lit  au  bas  : 

xpudopoeaM  e  MocKetb  Am$w  3y6oez 

Ces  deux  planches  ne  nous  sont  connues  que  par  l'ouvrage  de 
Mr.  Rowinsky  «PyccKie  rpaBepa»  etc.  p.  1 98. 

9.  Même  portrait,  exactement  semblable  aux  précédents.  On  lit 
au  bas  : 

Anna  iMnepampuua  u  CaModipMuua  Bcepocciùctcaa 
Anna  Regierende  Russische  Kayserin 
Dos  ist  die  Kayserin  die  durch  der  Weisheii  Kraft 
Sich  sclbst  den  hôchsten  Ruhm  und  Russland  WoMfahrt 

schafll. 

Halle  bey  C.  G.  Liebe  Universitdts  Kupferstecherei. 

10.  Même  portrait  in-8°  en  buste.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  médaillon  est  surmonté  d'une  couronne  et  en- 
touré  de  palmes  et  de  lauriers,  et  au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  écus- 
son  aux  armes  de  Russie.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Bush  sculps.  Berolini 

et  au  bas  de  la  planche  : 

Anna  Kayserin  von  Russland. 
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11.  Même  portrait  in-S°.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piéde- 
stal sur  lequel  on  lit  : 

Anna  Imperatriz  Russiae. 
Au  bas  de  la  planche  on  lit:. 
Bcrnigeroth  fil.  sculps. 

12.  Même  portrait  grand  in-8°.  On  voit  au  bas  du  médaillon 
un  piédestal  portant  un  cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Anna  iMnepampuua  u  CaModepoKuw  BcepocciûCKan. 
Anonyme. 

13.  Même  portrait  in- 8°.  On  voit  au  sommet  du  médaillon,  qui 
est  entouré  de  palmes,  un  noeud.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un 
piédestal  portant  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit  : 

Anna  Kayserin  von  Russland. 
Anonyme. 

14.  Même  portrait  in- 12°.  seulement  en  contre-partie.  On  lit  au 
bas  du  portrait  dans  un  cartouche  : 

Anna  Kayserin  von  Russland. 
Anonyme. 

15.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  dans  un  cartouche  : 

Anna  Keyscrin  von  Russland. 
Anonyme. 

16.  Même  portrait  in- 12°,  gravé  au  burin.  En  contre-partie.  On 
lit  au  bas  dans  un  cartouche  ; 

Anna  Kayserin  von  Russland. 
Anonyme. 

17.  Portrait  grandissime  in-folio  impérial  gravé  au  burin,  à  l'eau 
forte  et  au  pointillé.  L'Impératrice  y  est  représentée  en  pied ,  assise 
sur  un  trône  magnifiquement  sculpté  avec  son  chiffre  sur  le  dossier, 
elle  est  de  %  à  droite,  avec  une  couronne  sur  la  tête,  vêtue  d  une 
robe  richement  brodée  et  à  traine  avec  la  chaîne  et  la  plaque  de  St.- 
André ,  sa  main  droite  est  appuyée  sur  un  des  bras  du  trône  et  avec 
sa  main  gauche  elle  relève  sa  traine.  On  voit  à  sa  droite  une  table 
sculptée  avec  un  carreau  en  velours ,  sur  lequel  sont  posés  le  sceptre 
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et  le  globe.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  : 

Anna  Ijimepampum  u  CaModepotcum  BcepocciûCKaa 

et  plus  bas  d'un  côté  : 

Lud.  Caravaca  primus  pictor  Aulae  pinxit  ad  vivum. 

et  de  l'autre  : 

O,  A.  Wortmann  Acad.  se.  sculp.  sculpsU  Petropoli. 

Il  existe  3  différents  états  de  cette  planche:  1)  avant  toute  lettre 
(Collection  de  rHermitage  —  provenant  de  la  collection  Korobanoff, 
2)  avec  les  inscriptions  citées  plus  haut  et  3)  avec  une  égratignure 
sur  la  lèvre  supérieure,  provenant  d'un  feux  mouvement  du  poinçon, 
lorsque  le  graveur  retoucha  la  planche.  Wortmann  travailla  3  ans  à 
cette  gravure,  que  Mr.  Réwinsky  (Pyccirie  rpaBëpH  etc.  p.  37)  envi- 
sage comme  la  première  production  capitale  et  relativement  satisfai- 
sante de  la  gravure  en  Russie.  Il  admire  surtout  la  manière  dont 
sont  traitées  les  dentelles. 

18.  Portrait  in-4°,  semblable  au  précédent,  qui  lui  a  évidem- 
ment servi  de  prototype ,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale ,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  à  mi-corps  de 
8/4  à  droite,  en  couronne  avec  le  cordon  de  St.-André  et  le  manteau 
Impérial  doublé  d'hermine  lui  tombant  des  épaules.  On  voit  au-des- 
sus du  médaillon  une  draperie  et  autour  des  ornements  architecto- 
niques;  au  bas  du  médaillon  on  voit  des  trophées  militaires  et  l'écus- 
son  aux  armes  de  Russie.  On  lit  autour  de  l'ovale  : 

B.  M.  Anna  Ijunepampum  u  CaModepotcum  BcepocciùcKaH. 
Anonyme. 

19.  Portrait  grand  in-folio,  gravé  au  burin.  L'Impératrice  est 
représentée  en  pied,  debout,  de  8/4  à  droite  en  couronne,  cordon  et 
plaque  de  St.-André  et  le  manteau  Impérial  ;  elle  a  le  bras  gauche 
étendu  et  touche  de  la  main  droite  le  globe,  qui  se  trouve  avec  le 
sceptre  sur  un  carreau  placé  sur  une  table  richement  sculptée;  de 
la  main  gauche  elle  relève  la  traine  de  sa  robe  :  dans  le  fond  on  Voit 
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un  trône  sur  lequel  est  jeté  le  bout  du  manteau,  une  draperie,  un 
portique  et  un  paysage.  Au  bas  de  la  planche  on  voit  un  écusson  aux 
armes  de  Russie,  des  deux  côtés  duquel  on  lit: 

Anna  Prima  Russorum  Imperatrix.  Ex  prototi/po  in  Aedi- 
bus  Principis  A.  Contcmir  I.  M.  S.  Plenipot.  Ministri 
ad  M.  Brit.  Regtm  G.  Amiconus  Vendus  Pinxit.  Wag- 
ner sculp.  Londini 

et  plus  bas: 

appresso  J.  Wagner  a  8.  Lio  Venetia. 

C'est  probablement  un  portrait  de  Caravaque,  qui  a  servi  de 
modèle  à  ce  portrait;  l'original  grandeur  naturelle  se  trouve  à  la 
galerie  Romanoff. 

20.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  L'Impératrice 
est  représentée  à  mi-corps  de  84  à  gauche,  en  couronne,  manteau 
Impérial  et  chaîne  de  St.-André  ;  dans  sa  main  droite  elle  tient  le 
sceptre  et  dans  la  gauche  le  globe.  On  voit  au  bas  du  portrait  un 
écusson  aux  armes  de  Russie,  entouré  de  palmes  et  de  lauriers.  On 
lit  dans  un  cartouche  des  deux  côtés  des  armes,  d'un  côté  : 

Anna  Ivanowa  (sic)  Toti9  Russiae  Imperatrix.  Nota  1693 
Despmisat.  Duc.  Curland.  Friderico  Wilhebno  1710. 
13.  Novembr.  qui  obijt  1711.  21.  Januar.  ad  Russiae 
Imperatticem  electa  1730. 

et  de  l'autre  : 

Anna  Johanna  (sic)  Russische  Kaiserin  gebor.  Anno  1693. 
Verni,  an  Ihro  Hochfurstl.  Durchl.  Friderich  Willhelm 
(sic)  Hertzog  vo  Curland  A0  1710.  d.  13  Novcmb.  mi- 
che* gest.  A0  1711.  d.  Jen.  wurde  darauf  zur  Russich. 
Kaiseri.  erw.  A0  1730. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

Joh.  Jac.  Haid  secund.  Original,  sctdps.  et  excud.  A.  V. 

21.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  à  mi-corps,  le 
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corps  tourné  à  droite,  la  figure  de  %  à  gauche,  en  petite  couronne, 
robe  à  demi -montante  ornée  de  perles,  le  manteau  Impérial  attaché 
aux  épaules  par  des  noeuds  en  gros  cordon,  ornés  de  houpes.  On  lit 
dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale  :  " 

Portraict  (sic)  de  Anna  Iwanowna  Czarine  de  Moscovie 
née  le  7  Juin  1693 ,  tiré  sur  la  médaille  fropé  (sic)  en 
cette  année  1734. 

Plus  bas  on  voit  un  piédestal  avec  un  cartouche  vide. 
Anonyme.  Rare. 

22.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  en  buste  de 
8/4  à  droite,  en  couronne,  chaîne  de  St.-André  et  manteau  Impérial. 
Le  médaillon,  qui  est  placé  sur  un  grand  piédestal,  est  entouré  d'une 
draperie,  et  en  bas  des  deux  côtés  on  voit  sur  le  même  piédestal  les 
attributs  des  sciences  et  des  trophées  militaires.  Le  piédestal  porte 
un  cartouche,  dans  lequel  on  voit  l'aigle  Impériale  de  Russie.  On  lit 
autour  du  médaillon: 

Anna  Joannides  Russorum  Imperatrix  Augustissima 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

J.  Wandelaer  del. 
et  de  l'autre  : 

Jac  Houbràken  sculp. 
En  regard  du  portrait  on  voit  une  page  avec  le  texte  suivant  : 
Ki  AeiycmmiweMy  0  Çp(i3y  Ahhu  Ioannoenu  HenoÔibâuMibûuieû 
ecen  Poe  tu  iMnepampuuu. 

R  co6pa3th  ceMZ  3jwutiu  Munmi  ecn>  Auuy  3pn>mu 
Hoaiuty  ctcrnempi  PocciûcKi ,  npuMuoioù  tnedpomn>. 
IJoneo/ce  3patâ  eea>  otcenacm  ez  uepmaxi  pa3cyMÔaemz: 
Ho  ocr  ân>.ia  CAtbdyn  no  npaedib  uMibtnu 
JJempa  nepeaw  ez  .murb  min  noMuw.wiomz. 
BecbMa  My  yrcecKb  eudi  ô  drhii  xomz  e'weHCKOû  doÔpomn». 
Cz  âojiotCHMMZ  pa6y  nonmeniem  npunucaM  Ilanaumu  Kondoudu. 


Digitized  by  Google 


-   33  - 

Ce  portrait  dans  lequel  nous  ne  retrouvons  plus  du  tout  les 
traits  de  l'Impératrice ,  a  été  gravé  pour  une  thèse  doctorale:  «De 
raorbis  infantum»  d'un  Grec  de  Corcyre  (Corfou)  Panaïotu  Condoïdi, 
imprimée  à  Leyde  in-folio  et  défendue  à  l'université  de  cette  ville  le 
9  septembre  1732.  Cette  thèse  est  de  la  plus  grande  rareté. 

Rare. 

23.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin,  semblable  au  précé- 
dent, seulement  en  contre-partie  et  avec  de  légers  changements  dans 
la  coiffure  et  dans  le  manteau.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du 
médaillon  : 

Anna  Iwanowna  Tegcnwoordig  Regcercndc  Keizerin  von 
Muscovkn  , 
Au  haut  de  la  planche  on  voit  : 
VII  Deel  Pag.  474. 
.  Anonyme. 

Dans  :  Hedendaagsche  Historié  of  Tegenwoordige  Staat  van  aile 
Yolkeren  VII  Deel.  Amsterdam  1734  gr.  8°,  dont  le  Eerste  et 
Twede  Stulge  contiennent  :  den  Tegenwoordigen  Staat  van  Musko- 
vien  of  Rusland,  traduit  de  l'anglais  de  Saluion  par  van  Gych. 

24.  Portrait  in-S°  gravé  au  burin ,  évidemment  copie  du  précé- 
dent, seulement  en  contre -partie.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de 
l'ovale  : 

Anna  Iwanowna  Impcradrice  (sic)  di  Russia 

Au  bout  de  la  planche  on  voit  : 

Tomo  8  pag.  130. 
Anonyme.  • 

25.  Portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  L'Impératrice  est 
représentée  à  mi-corps,  debout,  en  grande  couronne  impériale ,  avec 
la  chaine  de  St. -André  et  le  manteau  impérial.  Elle  tient  de  la 
main  droite  le  sceptre  et  appuie  sa  main  gauche  sur  le  globe,  placé 
sur  un  carreau  à  ses  côtés.  On  voit  dans  le  fond  des  colonnes  et  une 
draperie.  Au  bas  du  portrait  on  voit  l'aigle  impériale  de  Russie, 
gravée  au  burin  des  deux  côtés  de  laquelle  on  lit: 
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Anna,  Keyserin  und  Seîbsthalterin  dess  (sic)  ganzen  so  gros- 
sen  als  kleinen  Reusenlandes ,  zu  Moscau ,  Kion  (sic) 
Volodamiria,  Novograd,  Czaarin  zu  Kasan,  Astracan 
und  Stbirién,  Herrin  in  Pleshau,  Gros  -  Herzogin  zu 
Tuer  ski  (sic)  und  Permiski  (sic),  Warski  (sic),  Belgorski 
etc.  etc.  Herrin  und  Grosherzogin  zu  Novogrod  in  der 
Niederlândern,  Gebietherin  iiber  Rosanski  (sic),  Rostoski, 
Garelapski  (sic),  Beloerrski  (sic),  Udorski,  Obdorski, 
Candinski  und  durch  ganz  Norden.  Herrin  der  LamU 
schaffl  Yvcrgue  (sic),  Czaarin  zu  Kartalinski  und  Igran- 
ski  (sic),  Fiirstin  ûber  die  Provinzen  Kabardinski,  Grea- 
ski  (sic)  und  Jorski  (sic)  Heerin ,  und  Herrscherin  vieler 
andern  Herrschaften  in  Osten,  Westen  und  Norden  etc. 
etc.  etc. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Joann  (sic)  Christoph  Vogel  sculps.  et  excudit  Noribergae 
1738. 

26.  Portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  L'Impératrice  est  repré- 
sentée à  mi-jambes,  debout  de  %  à  droite.  Elle  porte  une  petite  cou- 
ronne, dans  sa  main  droite  elle  tient  le  sceptre  et  s'appuie  sur  une 
table,  recouverte  d'un  tapis  portant  un  écusson  aux  armes  de  Russie, 
sur  laquelle  on  voit  un  carreau  en  velours  avec  le  globe;  de  la  main 
gauche  elle  relève  le  bout  d'un  manteau  dont  elle  est  drapée  et  dent 
le  bout  retombe  hors  du  cadre  de  la  gravure.  On  voit  derrière  l'Im- 
pératrice un  trône  surmonté  d'un  baldaquin  à  draperies  et  dans  le 
fond  on  voit  une  salle  avec  un  autre  trône  placé  sur  une  estrade.  On 
lit  au  bas  du  portrait: 

Anna  Iwanowna  Jetzt  Regierende  Russische  Kaiserin 

un  peu  plus  bas  on  lit  encore  : 
Mentzel  se.  Lips. 

dans  le  coin  on  voit  l'année: 
1733. 
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Dans  le  4nw  tome  (dédié  à  F  Impératrice)  du:  Grosses  vollstàn-  . 
diges  Universal-Lexicon  aller  Wissenschafte  und  Kûnste  etc.  etc.  etc. 
Halle  u.  Leipzig.  Verlag  Johann  Heinrich  Zedler  1732  —  50  —  64 
volumes,  plus  4  vol.  de  supplément. 

27.  Portrait  in-S°,  gravé  au  burin,  exactement  semblable  au 
précédent.  On  Ut  au  bas  de  la  planche: 

Anna  Iwanoivna  gewesèene  (sic)  Russische  Kaiserin  war 
geb.  7  feb.  1693  siarb  28  Oct.  1740. 

Anonyme. 

Dans:  Geschichte  und  Thaten  der  jûngst-verstorbenen  Aller- 
durchlauchtigsten  und  Grossmâchtigsten  Kayserin  Anna  Selbsthal- 
terin  aller  Reussen  etc.  etc.  Mit  unpartheyischer  Feder  entworfen 
und  hin  und  wieder  mit  nûtzlichen  Anmerkungen  erlàutert.  St.  Pe- 
tersburg  gedruckt  im  Jahr  1 740.  8°. 

28.  Portrait  in  4°,  gravé  au  burin,  portant  un  certain  air  de 
ressemblance  avec  les  deux  précédents.  L'Impératrice  est  représentée 
à  mi-jambes,  debout,  de  3/4  à  droite,  avec  une  draperie  jetée  sur 
l'épaule  droite  et  flottant  autour  de  son  corps,  de  sa  main  gauche 
elle  relève  un  bout  de  la  draperie;  son  bras  droit  est  étendu  et  de  la 
main  elle  touche  le  globe  qu'on  voit  placé  sur  un  carreau  avec  le 
sceptre.  Le  carreau  se  trouve  sur  une  table  sculptée.  Au  bas  du  por- 
trait on  voit  l'aigle  impériale  de  Russie,  des  deux  côtés  de  laquelle 
on  lit  : 

Die  jetzt  Regierende  Russische  Kaiserin  Anna  Iwanowna 
gebohren  den    Ao  1693. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 
XXIII  Entrevue 

et  de  l'autre: 

G.  F.  Busch  sculp.  à  Berlin.  1730. 

29.  Planche  in-folio,  gravée  au  burin.  On  y  voit  l'Impératrice  à 
cheval,  en  robe  à  ramages  avec  la  couronne  et  le  manteau  impérial 

3* 


Digitized  by  Google 


-    30  - 

« 

ainsi  que  la  chaîne  de  St. -André.  Le  cheval,  dont  la  crinière  est  or- 
née de  noeuds  est  représenté  de  profil  à  droite,  quant  à  l'Impératrice 
elle  est  en  face,  tenant  la  bride  dans  sa  main  droite  et  le  sceptre 
dans  sa  gauche»  Sur  le  premier  plan  à  gauche  on  voit  un  page  te- 
nant un  grand  écusson  aux  armes  de  Russie  et  regardant  l'Impéra- 
trice. Dans  le  fond  on  voit  un  paysage.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Anna  Ivanowa  (sic)  Totius  Russiac  Imperatrix  nata  1693 
Despons.  Duc.  Curland.  Fredcrieo  Wilhelmo  1710  13 
Nov.  qui  obijt  1711  21  Jan.  ad  Russiae  Imperatricem 
elecia  1730. 

Plus  bas  on  lit  encore  d'un  côté  : 

C.  P.  S.  G.  Maj. 
et  de  l'autre: 

Mart.  Engelbreekt  cxcud.  A.  V. 
Très  rare. 

30.  Portrait  in-±°,  gravé  au  burin.  L'Impératrice  est  repré- 
sentée en  pied  et  en  face,  assise  sur  un  trône  surmonté  d'un  balda- 
quin aux  armes  de  Russie.  Elle  est  en  couronne  et  porte  le  manteau 
impérial;  d'une  main  elle  tient  le  sceptre  et  de  l'autre  le  globe,  elle 
a  une  robe  richement  brodée  et  la  chaîne  de  St. -André.  Dans  le  foud 
on  voit  deux  fenêtres,  dont  une  est  ouverte,  et  des  arbres.  On  lit  au 
bas  de  la  planche: 

Sysang  se.  Ltps. 

et  plus  bas:  9 

Anna  Jannotona  Kayserin  von  gantz  Russland. 

Rare. 

31.  Portrait  in-4°,  gravé  au  burin.  L'Impératrice  est  repré- 
sentée en  pied,  debout,  de  3/4  à  gauche  en  couronne  et  manteau  im- 
périal; elle  tient  dans  sa  main  droite  le  sceptre  et  sa  gauche  s'ap- 
puie sur  le  globe,  qui  se  trouve  sur  un  carreau  placé  sur  une  table 
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recouverte  d'un  tapis.  On  voit  dans  le  fond  des  colonnes  une  draperie 
et  un  trône.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Anna  Johanna  Russische  Kayserin. 
Anonyme. 
Rare. 

32.  Portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
de  rubans  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  re- 
présentée à  mi-corps  de  8/4  à  gauche,  en  petite  couronne,  avec  la 
chaîne  de  St. -André  et  le  manteau  impérial.  Au  bas  de  l'ovale  on 
voit  des  palmes  et  un  piédestal  portant  un  cartouche,  dans  lequel 
on  lit  : 

Anna  Kayserin  von  Russland. 
Anonyme. 

33.  Portrait  in- 8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  en  buste  de 
*}A  à  droite ,  en  couronne  avec  le  manteau  impérial  et  le  cordon  de 
St. -André.  On  lit  au  bas  du  médaillon  d'un  côté: 

Caravaque  pinxit 

et  de  l'autre: 

C.  Roy  sculp. 
Plus  bas  dans  un  cartouche  on  lit: 

Anne  Iwanowna  Czarine  de  Moscovie  née  le  7  Juin  169H. 

Enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

à  Paris  chez  Odieuvre  MA  destampes  (sic)  quay  (sic)  de 
VÊcole  vis  â  vis  le  côté  de  la  Samaritaine  à  la  belle 
Image. 

34.  Portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  en 
buste  et  en  face,  elle  porte  une  petite  couronne  au  sommet  de  la 
tête,  elle  est  en  robe  bordée  d'hermine,  avec  le  manteau  impérial  sur 
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l'épaule  gauche  uu  cordon  et  une  plaque.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  : 

J.  Faber  Fecit  Londini  1734 
et  plus  bas: 

La  Sérénissime  et  très  puissante  Princesse  Anne  Iwanowna 
Impératrice  de  toute  la  Russie  etc.  etc.  etc. 

Cette  planche  n'est  autre  chose  qu'un  portrait  fort  connu  de  la 
reine  Anne  d'Angleterre,  auquel  on  a  ajouté  après  coup  l'inscription 
citée  plus  haut. 

« 

Rare. 

35  Portrait  in- 8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  octogone,  sus- 
pendu à  un  ruban  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice 
est  représentée  en  buste  de  8/4  à  droite ,  avec  le  manteau  impérial  lui 
tombant  des  épaules.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

Anna  Kayserin  von  Bussland 

et  au  bas  de  la  planche  : 
Resslcr  sculps. 

36.  Portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  voit  en  haut  des  deux  côtés  du  médaillon 
des  palmes  passées  dans  des  couronnes  de  lauriers.  L'Impératrice  est 
représentée  en  buste  de  3/4  à  gauche ,  en  robe  richement  brodée,  avec 
un  diadème  sur  la  tête  et  un  manteau  jeté  sur  l'épaule  gauche.  Au 
bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal,  sur  lequel  se  trouvent  le 
sceptre,  le  globe,  des  palmes  et  des  lauriers.  Le  piédestal  porte  un 
cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Anna  Ivanowna  Imperatrix  Russiac. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
G.  P.  Bush  sculp.  à  Berlin. 

37.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y  voit  au  mi- 
lieu un  médaillon  ovale,  surmonté  d'une  couronne  de  palmes  et  de 
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lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  rocaille,  portant  le  portrait  de 
l'Impératrice.  Elle  y  est  représentée  en  buste,  de  profil  à  gauche,  en 
couronne.  Le  médaillon  est  soutenu  par  deux  figures  allégoriques, 
dont  Tune  représentant  la  justice  est  debout,  tenant  une  épée  et  des 
balances,  et  l'autre  est  assise  et  tient  un  sceptre;  on  voit  à  ses  pieds 
des  trophées  militaires,  parmi  lesquels  un  étendard  turc.  Derrière  la 
justice  on  voit  Minerve  avec  une  lance  et  un  bouclier,  sur  lequel  elle 
s'appuie.  Du  côté  opposé  on  voit  un  petit  génie  ailé,  tenant  une  carte 
sur  laquelle  on  voit  une  partie  de  la  Crimée  et  de  la  Tartarie.  Au- 
dessus  du  génie  on  voit  dans  des  nuages  la  figure  de  l'abondance. 
Dans  le  fond  on  voit  des  vaisseaux.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un 
côté: 

J.  D.  Reissîer  del. 

et  de  l'autre: 

G.  D.  Heumann  se.  Natif. 

38.  Portrait  in-4°,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré,  gravé  au  burin.  Le  médaillon  est  suspendu 
par  une  rosette  à  ime  colonne  cannelée.  L'Impératrice  est  représentée 
en  buste ,  de  profil  à  gauche ,  en  couronne  et  manteau  impérial.  On 
voit  sur  le  piédestal  de  la  colonne  un  cartouche,  dans  lequel 
on  lit: 

Anna  I  Ioanuoeua  HMnepampum  n  CaModepomm  Bcepoc- 
ciûCKan. 

Anonyme. 

Dans:  KpaTKoe  HcropiraecKoe  n  xpoHojionreecKoe  onneame  SH3HH 
h  ataiiiff....  L,apeft...  ci  H3oGpaxeHieMT>  hxi>  nopTpeTOKL.  ÏÏ3JI,.  E(J).  $h- 
.iHnnoBCKHMTj.  MocsBa  1810.  4°. 

39.  Portrait  in-4°,  gravé  au  bnrin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  large  encadrement  carré.  Le  médaillon  est  surmonté  d'une  cou- 
ronne de  lauriers,  de  guirlandes  de  chêne,  de  rubans  etc.  L'Impéra- 
trice est  représentée  en  buste,  de  profil  à  gauche,  en  petite  couronne 
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avec  le  manteau  impérial.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche 
ouvragé,  orné  de  trophées  militaires,  dans  lequel  on  lit: 

Anne  Ivanovna  règne  en  1730  et  meurt  en  1740. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 
Dessiné  par  Clievalicr 

au  milieu: 

Dirigé  par  Née 

* 

et  de  l'autre: 

Gravé  par  Auvray. 

Dans:  l'Histoire  physique,  morale,  civile  et  politique  de  la  Rus- 
sie moderne  par  MM.  Le  Clerc  père,  Ecuyer,  Chevalier  de  Tordre  du 
Roi,  Membre  de  plusieurs  Académies;  Le  Clerc  fils,  fOficier  au  Régi- 
ments de  Durfort  Dragons.  Paris  et  Versailles.  17S5.  in-4°.  3  vol. 

40.  Fortrait  in-S°,  grossièrement  gravé  au  burin.  Médaillon 
ovale  surmonté  d'un  noeud,  est  entouré  d'un  encadrement  carré. 
L'Impératrice  est  représentée  en  buste  de  3/4  à  gauche.  On  lit  au  bas 
du  portrait  dans  un  cartouche  : 

Anna  Ioannoeua  ÏMnepampuuG  u  CaModepwuw  Bcepocciû- 
cmn.  Anna  Ioannowna  Imperatrix  totius  Russice  (sic). 

41.  Planche  grand  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  dans  un 
riche  encadrement  carré,  cintré  à  l'intérieur  et  orné  d'écussons,  por- 
tant différents  textes  qui  expliquent  les  moeurs  et  les  coutumes  des 
Russes,  ainsi  que  leur  climat  etc.  C'est  ainsi  que  dans  un  écusson 
nous  lisons:  Sapkntxa- Grecus,  dans  un  autre:  Mores  agrestes,  dans 
un  3mo:  Amant  fustem,  dans  un  4rae:  tempos  consumuni-  dormiendo, 
dans  un  5me:  Aptitude  illorum  ad  negotia  artes  et  res  gerendas  — 
ad  serviendum  et  obediendum  ad  principis  niitum,  sive  sit  equum 
sive  iniustnm  et  ainsi  de  suite.  Au  milieu  de  la  planche  sur  uue 
estrade  élevée,  on  voit  l'Impératrice  Anne  assise  sur  un  trône,  por- 
tant la  couronne,  le  sceptre  et  le  manteau  impérial.  Elle  est  entourée 
d'une  quantité  de  figures  allégoriques,  d'un  côté  on  voit  des  seigneurs 
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de  sa  cour  et  sur  le  devant  de  la  planche  des  Chinois.  Au  haut  de  la 
planche  on  voit  une  draperie  et  plus  haut,  incrusté  dans  l'encadre- 
ment, un  cartouche  rocaille,  entouré  de  palmes  et  surmonté  de  la  cou- 
ronne impériale,  portant  les  armes  de  Russie,  avec  la  chaîne  de  St.- 
André.  Au  has  de  la  planche,  également  incrusté  dans  l'encadre- 
ment, on  voit  un  autre  cartouche  rocaille,  dans  lequel  on  lit: 
Moscowita. 
Anonyme.  Rare. 

42.  Vignette  gravée  au  burin ,  représentant  les  deux  côtés  de 
la  médaille  frappée  à  l'occasion  du  couronnement  de  l'Impératrice. 
On  voit  d'un  côté  le  buste  de  l'Impératrice,  de  profil  à  gauche,  avec 
la  légende: 

B.  M.  Anna  Lmepampuna  i  CaModepoicuw  BcepocciùcKan 

de  l'autre,  l'Impératrice  couronnée  par  la  charité,  recevant  le  sceptre 
de  la  foi  et  le  globe  de  l'espérance,  avec  la  légende: 

EowMh  Poôomz  i  cumu 

et  l'exergue: 

KopoHooana  e  Moacee  dnn  28  AnpeAH  1730. 

Plus  bas  on  voit  les  deux  côtés  du  jeton.  D'un  côté  on  lit; 

Auna  ÏMnepampuua  u  CaModepM.  BcepocciUcKan 
Kopomeana  e  Mocwe  28  Anpe.m. 

De  l'autre  on  voit  une  couronne,  entourée  de  rayons,  avec  la 
légende  : 

B.imodamb  omi  Butuumo. 

Dans:  Ricaud  de  Tiregale.  Médailles  sur  les  principaux  événe- 
inens  de  l'empire  de  Russie  etc.  Potsdam  1772.  Folio. 

43.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y  voit  les  deux 
côtés  de  la  même  médaille,  avec  les  mêmes  inscriptions,  seulement 
l'effigie  de  l'Impératrice  diffère  beaucoup  de  celle  que  nous  trouvons 
sur  la  vignette  précédente.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Krûnungs  Médaille  der  itzigen  Russischen  Kayscrin  Arma 
Johannowna,  nebst  der  Auswurfmûntze ,  von  A.  1730. 
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44.  Vignette  gravée  au  burin,  avec  les  deux  côtés  de  la  médaille 
frappée  en  1731  à  rétablissement  de  la  valeur  de  la  monnaie.  D'un 
côté  on  voit  le  buste  de  l'Impératrice,  de  profil  à  gauche,  avec  la 
devise  : 

E.  M.  Anna  Ijunepampum  i  CaModepoïc,  BcepociùcKaa 

de  l'autre  :  l'Impératrice  appuyée  sur  une  presse ,  tenant  le  sceptre, 
avec  la  légende  : 

Providentia  Augusta 
et  l'exergue: 

Rei  Mondariae  Integritas  Restituta  1731. 
Dans:  Ricaud  de  Tiregale  

45.  Vignette  gravée  au  burin,  avec  les  deux  côtés  de  la  mé- 
daille frappée  à  l'occasion  des  victoires  en  Crimée.  D'un  côté  le  buste 
de  l'Impératrice,  de  profil  à  gauche,  avec  la  légende: 

Anna  Ivanowna  D.  G.  Russiae  Imperatrix. 

De  l'autre:  l'aigle  de  Russie  sur  un  piédestal,  avec  la  légende: 
Occidentem  Respicit  et  Orientent 
et  l'exergue  : 

Pace  Europ.  Tartans  Vict.  Tanai  Liberato  1736. 
Ibidem. 

46.  Vignette  gravée  au  burin,  avec  les  deux  côtés  de  la  mé- 
daille frappée  à  l'occasion  de  la  paix  avec  la  Turquie  en  1739.  D'un 
côté  le  buste  de  l'Impératrice,  de  profil  à  gauche,  avec  la  légende: 

Anna  Ivanowna  D.  Q.  Russiae  Imperatrix 

de  l'autre  Pierre  I  et  Anne  I  assis  sur  des  trônes  sous  des  balda- 
quins et  au  milieu  la  paix,  offrant  une  palme  à  l'un  et  une  couronne 
à  l'autre,  avec  la  légende: 

Pctrus  Magnus  Anna  Maior 
et  l'exèrgue  : 

Pacta  gioriosa  Pace  MDCGXXXIX. 
Ibidem. 
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47.  Vignette  au  burin,  représentant  les  deux  côtés  d'une  autre 
médaille  frappée  à  la  même  occasion.  On  voit  d'un  côté  le  buste  de 
rimpératrice,  de  profil  à  gauche;  avec  la  légende: 

Anna  B.  M.  iMnepampuw  u  CaModepomm  Bcepocc. 

De  l'autre  un  aigle  sur  des  trophées  tenant  dans  son  bec  une 
couronne  de  lauriers,  avec  la  légende: 

CWa  Ejunepiu 

et  l'exergue: 

Mup  cmypK.  eo3cma.  7  Ceum.  1739. 

Plus  bas  on  voit  un  jeton  reproduisant  en  petit  la  médaille. 
Ibidem. 

48.  Planche  in-4°,  gravée  au  burin.  On  y  voit  sur  une  pyra- 
mide les  deux  côtés  d'une  médaille  frappée  à  la  même  occasion,  posés 
l'un  au-dessus  de  l'autre.  Sur  la  partie  supérieure  on  voit  le  profil 
de  l'Impératrice,  le  même  que  dans  le  As  33  (v.  plus  haut),  avec 
l'inscription  autour: 

Anna  B.  (sic)  M.  iMnepampum  u  CaModepoicima  Bcepocc. 

Sur  la  partie  inférieure  on  voit  Minerve  au  milieu  de  nuages,  avec 
les  attributs  des  arts  et  des  sciences  à  ses  pieds  et  l'inscription  autour: 
et  miprb  u  &b  eoùHtb  ciaena. 
Au-dessous  de  la  partie  supérieure  on  lit  : 
C.  Hcdlinger. 

La  pyramide  est  placée  sur  un  piédestal  portant  un  cartouche, 
dans  lequel  on  lit: 

Hier  hebt  die  grosse  Frau  die  Kunst  der  neusten  Zeit 
Ben  spàlhen  Jahren  auf,  ju  selbst  der  Ewigkcit, 
Wie  trefflich  dos  ihr  Geist,  me  gross  ihr  Thun  gewcsen, 
Wird  einst  die  NachweU  noch  recht  mit  Erstaunen  lesen. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

G.  P.  Busch  sculp.  à  Berlin. 
Eare. 
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49.  Vignette  gravée  au  burin  représentant  les  deux  côtés  de  la 
même  médaille,  avec  les  mêmes  inscriptions  sur  les  médailles. 

Dans:  Ricaud  de  Tiregale. 

50.  Planche  in-4°,  gravée  au  burin!  On  y  voit  l'une  au-dessus 
de  l'autre  les  deux  côtés  de  la  même  médaille,  seulement  sur  le  côté 
où  se  trouve  le  profil  de  l'Impératrice  on  lit  au  bas  de  la  draperie: 

Hedlinger.  i. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  dans  un  cartouche  : 

Historiclier  Mûnz  Belustigung  Elfter  Theil  Jtf  1739. 

Entre  les  deux  côtés  de  la  médaille  on  voit  : 
pag.  427. 

Dans:  Historische  Mûnzbelustigungen  (de  J.  J.  Spies  et  autres). 
5  volumes.  Ànsbach  1768—74.  4°. 

51.  Planche  in-4°,  gTavée  au  burin.  On  y  voit  les  deux  côtés 
d'une  médaille  frappée  en  1740  à  l'occasion  de  la  mort  de  l'Impé- 
ratrice. D'un  côté  on  voit  l'effigie  de  l'Impératrice,  la  même  que  dans 
les  deux  planches  précédentes,  avec  l'inscription  autour: 

Anna  6  (sic)  M.  iMtiepampuua  u  CaModepaic.  Bcepocc. 

Au-dessous  de  l'effigie  on  lit  l'exergue: 
Poducn  (sic)  28  Iau.  1693  Bo3tu.  ua  npecm.  19  Iau.  1730. 

De  l'autre  côté  de  la  médaille  on  voit  une  femme  dans  des 
nuages,  sur  laquelle  tombent  des  rayons  d'en  haut,  et  qui  est 
drapée  d'un  manteau  impérial,  cette  figure  couronne  un  enfant  que 
lui  offre  imo  femme  sans  couronne ,  mais  vêtue  du  grand  manteau 
impérial.  Cette  dernière  figure  est  tout-à-fait  ressemblante  à  l'effigie 
de  l'Impératrice,  que  nous  voyons  de  l'autre  côté.  On  lit  autour  la 
légende  : 

Tarn  nencLib  mpoda  ijmo.tu.ia 
et  Texèrgue: 

IlpecmaeucH  (sic)  17  otc.  1740. 
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Au  haut  de  la  planche  on  voit: 

Pag.  518  , 
au  bas  d'un  côté  : 

Wilh.  Dav.  Bushing  delin. 
et  de  l'autre  : 

Fritzsch  sculp. 

Dans  :  Magazin  fur  die  neue  Historié  und  Géographie ,  angelegt 
von  D.Anton  Friederich  Bûsching.  Hambourg  et  Halle  1767—93. 
4°-  22  volumes  et  le  23™  contenant  la  table  des  matières  de  B.  G. 
Weinart.  Dans  le  texte  annexé  à  la  planche  Bûsching  explique  ainsi 
le  second  côté  de  la  médaille:  „Auf  der  rechten  Seite  derselben  er- 
hlickt  man  das  Bildniss  der  Kaiserin  Anna,  und  auf  der  Rflckseite 
„  ebendieselbe  als  gegenHimmel  fahrend,  wie  sie  dem  Prinzen  Johann, 
„welchen  ihr  die  Prinzessin  Anna  darhâlt,  die  Russische  Kaiser- 
„krone  aufs  Haupt  setzet".  Si  cette  explication  est  juste,  alors  on  a 
prêté  à  la  régente  Anne  (v.  plus  bas  XIII)  une  ressemblance  avec  sa 
tante ,  qui  n'a  jamais  existé  dans  le  fait.  Cette  explication  a  été 
adoptée  par  Mr.  Kunik  dans  son  article  sur  les  portraits  de  la  ré- 
gente Anne.  (0  nopTpeîaxi  n  H3o6paxeHiflX'b  npaBiîTo.u,Himu  ÀHHH 

  OnUTL  KpHTHKH  nOpTpeTOBT» ,  B1  CMHCJt  HCTOÏÏHIÎKOBT»  J^JIfi  pyCCKOfl 

HCTopin  —  y^èsufl  3anncKii  HMnepaTopcKoit  AKa^emii  HàjBi  no  ncp- 
bomv  h  TpeTteMy  OT^tjiy.  CaHKTiieTep6ypn>  1853.  T.  I.  crp.  554): 
d'un  autre  côté  Ricaud  de  Tirgale  (Médailles  etc.),  la  Commission 
archéographique  (Cotfpame  pyccKHXT»  Me;ja,ieîf,  H3A.  no  BHCoqaftmeMy 
iioBe.rBeiio  ApxeorpacJnraecKOX)  KoMMHcie».  Cnô\  1840,  in-folio)  ainsi 
que  la  description  de  la  collection  Reichel  (Die  Reichel'sche  Mïinz- 
sammlung  in  St.  Petersburg  1842)  prétendent  que  le  côté  en  ques- 
tion de  la  médaille  représente:  „La  Russie  présentant  un  enfant  que 
l'Impératrice  couronne \  Mr.  Kunik  ne  veut  pas  admettre  cette  expli- 
cation et  révoque  même  en  doute  l'authenticité  des  deux  médailles 
citées  dans  les  ouvrages  ci-dessus  mentionnés.  Effectivement,  le  fac- 
similé  de  la  médaille  que  nous  trouvons  chez  Tirgale,  diffère  consi- 
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dérablemeiit  de  la  planche  que  nous  venons  de  décrire.  Du  reste,  il 
nous  importe  peu  qu'elle  a  été  la  pensée  de  l'auteur  de  la  médaille, 
il  nous  suffit  de  signaler  que  la  figure,  que  Mr.  Kunik  prend  pour  la 
régente  Anne,  est  une  copie  fort  exacte  de  l'effigie  de  l'Impératrice 
Anne.  Quant  à  la  figure  assise  dans  les  nuages,  nous  n'y  voyons  rien 
de  commun  avec  les  traits  de  l'Impératrice. 

52.  Vignette  gravée  au  burin  représentant  la  même  médaille 
avec  les  mêmes  inscriptions.  On  y  voit  en  outre  les  deux  côtés  du 
jeton  frappé  à  la  même  occasion.  D'un  côté  on  voit  le  buste  de  l'Im- 
pératrice, de  profil  à  gauche,  avec  la  même  légende  et  de  l'autre  on  lit: 

Poducn  28  xeneap*  1693  e.iode.ia  3z  (sic)  19  teueapn  1730 
npecmaeucH  17  otcnuitipn  1740  %ody. 
Dans:  Ricaud  de  Tiregale. 

53.  Planche  gravée  au  burin  représentant  une  médaille  à  l'ef- 
figie de  l'Impératrice.  On  lit  au  bas: 

pib3dAh  Iemi  CotiOAoe*.  (Rowinsky,  Pycc.  roaBëpu  284.) 

Sujets  historiques. 

54.  Planche  grand  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  représen- 
tant l'Impératrice  se  rendant  du  palais  de  Kremlin  (rpanoBHTaa  na- 
jaTa)  à  la  cathédrale  de  l'Assomption  (YcneHCKitf  co6opi>).  Au  bas  de 
la  planche  on  voit  un  écusson  ouvragé,  dans  lequel  on  lit  : 

U,epeMOHta.tHOH  (sic)  npowccin  ez  coCopnoù  itepuou  ei  nwp~ 
OfcecmeeuHUU  (sic)  dent  Koponoeanin  Ahhu  iMnepampuw* 
u  CoModepoKuuu  (sic)  BcepoctiùcKW  AnpiMH  dea  decnnu> 
ocmmo  dun  1730  toda. 
De  chaque  côté  de  l'écusson  on  voit  une  colonne  portant  les 
noms  des  principaux  personnages  et  des  différents  bâtiments,  qui 
figurent  sur  la  gravure.  Chaque  nom  est  précédé  d'un  chiffre  qu'on 
retrouve  sur  la  gravure,  au-dessus  du  personnage  ou  du  bâtiment 
correspondant. 

Dans:  Umstândl.  Beschreibung  der  hohen  Salbung  und  Krônung 
der  etc.  etc.  Anna  Ioannowna.  St.  Petersburg  1731.  Folio. 
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55.  Planche  grand  in-folio  en  biais  représentant  le  couronne- 
ment de  rimpératrice  à  la  cathédrale  de  l'Assomption  à  Moscou  le 
28  avril  1730.  On  voit  l'Impératrice  assise  sur  un  trône  placé  sur 
une  estrade,  entourée  d'évêques  et  de  personnages  de  sa  cour.  Au 
bas  de  la  gravure  on  voit  un  cartouche  ouvragé ,  dans  lequel  on  lit  : 

IlepeMOHÏa  Kopouoeamn  Ahhu  loaunoonu  iMnqmmpnw  u 
CaModepMuubt  ecepocciùcKOû  anpeAX  deaàecnm*  ocMato 
ôhh  1730  wda. 

Des  deux  côtés  on  voit  des  colonnes  avec  des  noms  comme  dans 
la  planche  précédente. 
Ibidem. 

56.  Même  sujet,  in-4°,  en  biais,  gravure  au  burin.  C'est  la 
copie  de  la  planche  précédente.  On  voit  au  haut  de  la  planche  une 
banderolle,  sur  laquelle  on  lit: 

Saîbung  und  Crônung  Anna  Johannouma  Kayserin  und 
Seïbstlierrscherin  von  ganz  Russlandt  (sic). 

57.  Planche  in-folio,  en  biais,  représentant  rillumination  orga- 
nisée à  l'occasion  du  couronnement  vis-à-vis  du  palais  de  l'Impéra- 
trice. Au-dessus  de  la  planche  on  voit  le  JVs  18. 

Dans:  Beschreibung  der  Salbung  etc. 

58.  Tableau  composé  de  deux  planches,  grandissime  in-folio, 
gravées  au  burin  et  représentant  le  feu  d'artifice  tiré  le  30  avril 
1730  en  honneur  du  couronnement  de  l'Impératrice.  Au  bas  du  ta- 
bleau on  voit  des  deux  côtés  des  cartouches  portant  la  description 
du  feu  d'artifice  et  l'explication  des  différentes  allégories  et  devises 
qui  s'y  trouvent.  Cette  description  commence  par  : 

Ih^pancemc  (peepoeptia  TupRumo  e  dcnb  Koponoeamia 
Eh  HMnepamopcKmo  BeAmecmea  CaModepofcuim  Bce- 
pocciûCKix  Ahhu  Iwanmenu  1730  to.  Auptuia  m  3 0  dem. 

59.  Même  sujet,  grand  in-folio  en  biais,  exactement  pareil  au 
précédent,  seulement  en  petit.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

T.  Elliger  delin.  et  fecti  Petropoli 
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et  plus  bas  la  même  inscription  que  dans  le  précédent,  avec  les 
mêmes  descriptions  après. 

Dans:  la  description  du  couronnement  (v.plus  haut).  Nous  trou- 
vons dans  le  même  ouvrage  deux  vignettes  représentant  la  procla- 
mation du  couronnement  et  de  la  fête  populaire  donnée  à  cette  occa- 
sion, ainsi  que  des  planches  représentant  les  joyaux  de  la  couronne, 
le  trône,  le  costume  des  hérauts  d'armes  etc.  etc. 

60.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant  le 
plan  de  la  prise  d'Asoff  en  1736  par  le  maréchal  Lascy.  Au  haut 
de  la  planche,  à  droite,  on  voit  une  vignette  représentant  le  bombar- 
dement de  la  place,  avec  l'inscription  en  haut  : 

Prospect  und  Belagerung  der  Vestung  Asopli. 

Au  bas  de  la  planche  à  gauche,  on  voit  une  bandelette  déployé 
formant  cartouche.  On  y  lit  : 

Accurater  Grundriss  und  Gcgend  der 
Vestung 
Asoph 

samt  der  Russischen  Belagerung 
1736. 

Sous  le  cartouche  on  voit  une  seconde  vignette  représentant  le 
camp  russe  et  les  chefs  turcs  ofFraut  les  clefs  de  la  ville  au  maréchal 
Lascy,  qui  se  tient  devant  sa  tente  entouré  de  son  état-major. 

Anonyme. 

16.  Anne  léopoldowna ,  Élisabeth-Catherine-Cliristine. 
princesse  de  Brunswick-Lunebourg-Bévern,  née  princesse 
de  Mecklembourg-Schwérin,  régente  de  Russie,  née  à  Ro- 
stock  en  1718,  fille  de  Charles-Léopold,  duc  de  Mecklem- 
bourg-Schwérin et  de  sa  seconde  femme,  la  tsarewna 
Catherine  Iwanowna,  soeur  d'Anne  L  Arrive  en  bas-to 
en  Russie,  embrasse  en  1733  la  foi  orthodoxe  sous  le  nom 
d'Anne.  Epouse  en  1739  le  prince  Antoine  de  Brunswick 
(v.  ce  nom).  Proclamée  régente  pendant  la  minorité  de 
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son  fils  Jean  (v.  ce  nom),  prisonnière  à  l'avènement  d'Eli- 
sabet  (v.  ce  nom),  elle  fut  expédiée  avec  sa  famille  en 
Allemagne,  arrêtée  à  Riga,  enfermée  à  Dunamunde,  puis 
à  Ranienbourg  (gouv.  de  Riasan),  séparée  de  son  fils 
aîné  et  ensuite  reléguée  à  Kholmogory  (gouv.  d'Ar- 
changel)  où  elle  mourut  en  1746. 

1.  Portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  régente  est  représentée  à  mi-corps,  le 
corps  en  face,  la  figure  de  8/4  à  droite,  avec  des  cheveux  poudrés,  re- 
tombant en  boucles  sur  ses  épaules,  en  robe  décolletée,  portant  le 
cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine  et  drapée  d'un  manteau  doublé 
d'hermine.  On  lit  autour  de  l'ovale: 

Eh  Bucouecmeo  rocydapunn  Upunitecca  Anna 

On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale: 

Ihro  Hoheit 
die  Prinzessin 
Anna 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  coté: 

L.  Caravaca  S.  I.  M.  Tôt.  Russ.  Pictor  f. 
et  de  l'autre: 

C.  A.  Wortmann  Acad.  Se.  Sculp*  sadpsit  Petropoli. 

Les  épreuves  anciennes  excessivement  rares. 

Mr.  Kunik  suppose  que  ce  portrait  a  été  gravé  peu  de  temps 
avant  le  mariage  de  la  princesse,  c.-à-d.  vers  1739.  Dans  le  cata- 
logue de  1736  des  éditions  de  l'Académie,  ce  portrait  ne  figure  pas 
encore,  tandis  que  dans  celui  de  1739  sur  la  dernière  page  on  lit: 
^Portrait  de  S.  A.  la  P"e  Anne  in-folio,  prix  50  copeks/  A  l'expo- 
sition de  portraits  historiques,  qui  a  eu  lieu  dernièrement  à  St.-Pé- 
tersbourg,  on  pouvait  voir  quatre  portraits  de  la  régente,  probable- 
ment il  n'en  existe  pas  d'autres.  De  ces  quatre  portraits  ceux  qui 
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portaient  les  XX  176  et  181,  et  qui  sont  à-peu-près  identiques 
(l'un  provenait  du  château  de  Gatchina,  l'autre  des  combles  de  l'Her- 
niitage),  se  rapprochent  le  plus  de  la  gravure  que  nous  venons  de 
décrire.  Cependant  tant  dans  la  pose  que  dans  la  figure  et  l'expres- 
sion nous  trouvons  de  grandes  variantes.  Cela  nous  porterait  à  croire 
que  Wortmann  arrangeait  à  sa  guise  les  portraits  qu'il  gravait.  Le 
portrait  d'Anne  I  (X  2),  gravé  par  Wortmann  d'après  Caravaque, 
peut  corroborer  notre  opinion.  Ou  y  voit  également  des  changements 
considérables.  Mr.  Rowinslty  cite  un  autre  portrait  de  la  régente, 
également  de  Wortmann.  Dans  la  nomenclature  des  oeuvres  de  ce 
graveur,  il  dit:  .,22.  Aima  KapjiOBiia.  ITpinmecca  npaBirre.iBHnua,  &o*ib 
MemieHtf.  lÏÏBep.  Tepn.  Kap.ia  jreono.ii^a.  HoacH.  \  m.  (à  mi-corps 
de  %  à  gauche),  TBxe  nonmcu  MacTepoBT»,  ho  6edi>  ro^a  (c.-à-d.  C.  A. 
Wortmann  Acad.  Se.  sadps.  Pdropoli.  Taumyepz  pucoeaji)  p.  n. 
b.  14.  3.  ni.  9.  7%.  Bt»  coopaniH  KopaôaHOBa  HaxoAH.ica  3K3eMnjiapi 
9Toro  nopTpeîa  (mi  bchkoA  no^nucH  h  tfopjuopa.  Mipoif  b.  12.9, 
ni.  8.7.  TaKoft  3K3.  y  JI,pyryjHHa  npoji.aBa.ica  3a  6  Ta.iepoin>.  Bi-opse 
OTneqaTKH  Toœe  p-BAKii  2  —  3  pyo\  .Hockh  bt>  Ana^.  Hayin>.  Ct>  Hea 
nojiyqaiOTCfl  OTneuaTKH  aobojilho  CHOCHbie."  (PyccKie  rpaBepH  etc. 
p.  173).  Plus  loin  sous  le  X  23  nous  trouvons  la  gravure  que  nous 
venons  de  décrire,  avec  l'annotation  que  la  planche  se  trouve  à 
l'Académie  des  sciences.  Il  y  a  ici  évidemment  erreur.  Dans  la  nomen- 
clature des  planches  conservées  à  l'Académie  des  sciences,  que  nous 
trouvons  dans  le  même  ouvrage,  quelques  pages  plus  haut  (p.  118), 
il  n'est  question  que  d'une  seule  planche  avec  le  portrait  de  la  ré- 
gente („X  22.  HpHHnecca  Anna,  rp.  BopTMamn>  ci»  KHpHjaKa,  xop."). 
Le  portrait  cité  par  Mr.  Rowinsk7  était  inconnu  à  Mr.  Kunik,  qui 
dans  la  monographie  des  portraits  de  la  régente,  ne  parle  que  d'un 
seul  portrait  gravé  par  Wortmann.  Enfin  comme  dernier  argument, 
l'épreuve  avant  toute  lettre  conservée  à  l'Hermitage,  provenant  de  la 
coll.  Karabanoff,  n'est  autre  chose  qu'une  épreuve  d'essai  de  notre  X 1. 

2.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin,  dans  un  encadre- 
ment rocaille.  Au  bas  du  portrait  on  voit  une  draperie  à  franges 
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formant  cartouche  et  des  deux  côtés  des  cyprès.  On  lit  dans  le  air- 
touche: 

Anna 

Princessin  von  Mecklenb. 
Erbin  des  Russischen 
Kaiserthums 

et  au  bas  de  la  planche  : 
Sysang  se. 
Rare. 

3.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait : 

Ihro  Russisch.  Kays.  Hoheit  die  Prinzessin  Anna. 
et  au  bas  de  la  planche: 
Bernigeroth  se.  Lips. 

4.  Même  portrait  in-4°,  gravé  au  pointillé  et  burin.  Médaillon 
ovale  gravé  au  pointillé,  entouré  d'un  riche  encadrement  carré,  gravé 
au  burin,  orné  de  feuilles  de  chêne,  de  guirlandes  de  lauriers  etc.  On 
lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

Anna  leono^tdoeua  (sic)  npunneca  (sic)  MeK.ieH6ypîCKa& 
npaeume.muw  (sic)  ece  Poce.  HMnep.  npecmom. 

Dans  :  KpaTKoe  HcropircecKoe  h  xponojiorHqecKoe  onHcame  sh3hh 

h  A^ania       n,apett        Ob  H3o6paateeieMT,  rpaBupoBaHHHXT,  hxt»  nop- 

TpeToBi>  H3A.  E(j).  taimoBCKmn>.  MocKBa  1810,  in-4°. 

5.  Portrait  in-folio,  grossièrement  gravé  en  manière  noire.  Mé- 
daillon ovale,  entouré  de  draperies  et  d'un  encadrement  carré,  évi- 
demment une  mauvaise  copie  du  portrait  de  Caravaque,  avec  de  légers 
changements  dans  le  manteau  et  dans  la  robe.  On  lit  au  bas  du 
médaillon  de  cOté: 

« 

Joh.  Ghristoph  Haffner  exc.  A.  V. 

4* 
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Au  milieu  on  Toit  un  cartouche  entouré  de  trophées,  dans  lequel 
on  lit  : 

Elhàbetha  (sic)  D.  G.  Ma<jna  Dux  omnium  Biissorum  et 
Impcry  (sic)  Gubernatrix. 

6.  Portrait  grand  in-folio,  gravé  en  manière  noire  et  tiré  en 
sanguine.  On  y  voit  une  femme,  dont  les  traits  rappellent  le  portrait 
de  la  régente  (As  1)  à  mi-jambes,  debout,  le  figure  en  face,  le  corps 
de  %  à  gauche ,  en  cordon  et  plaque  avec  un  petit  diadème  sur  la 
tête.  Elle  porte  un  manteau  doublé  d'hermine,  qu'elle  relève  de  la 
main  droite,  tandis  qu'avec  sa  main  gauche. elle  touche  à  une  cou- 
ronne, qui  avec  le  sceptre  se  trouve  sur  un  carreau  placé  sur  une 
table.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie  et  une  fenêtre.  Au  bas  du 
portrait  on  voit  un  cartouche  en  forme  de  coquille,  dans  lequel 
on  lit  : 

Elisabetha  Petrowna  (sic)  D.  G.  Maqna  Dux  Omnium 
Riissorum  et  Impery  (sic)  Gubernatrix  Coronata  anvo 
MDCCXLIID.  VI  Mai. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 
J.  C.  Haffner 

et  de  l'autre  : 

exc.  A.  V. 

Ces  deux  rarissimes  portraits,  dont  les  seuls  exemplaires  que 
j'aie  jamais  rencontrés,  se  trouvent  le  premier  dans  ma  collection  et 
le  second  dans  celle  de  l'Hermitage  à  St.-Pétersbourg,  représentent 
évidemment  la  régente.  Pour  le  premier  il  n'y  a  pas  à  s'y  tromper, 
c'est  bien  une  copie,  mauvaise  il  est  vrai,  du  portrait  de  Caravaque, 
quant  au  second,  bien  qu'il  ne  soit  pas  une  copie,  il  se  rapproche 
cependant  bien  plus  des  portraits  que  nous  possédons  de  la  régente, 
que  de  ceux  que  nous  avons  de  l'Impératrice  Élisabeth.  Jean  Chri- 
stophe Haffner  ou  Hamer,  comme  nous  le  voyons  chez  Nagler  (Neues 
AUgemeines  Kunstler-Lexicon  etc.,  bearbeitet  von  Dr.  G.  K.  ftagîer. 
5ter  Band.  Mùnchen  1837.  8°.)  était  un  mauvais  petit  graveur 
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d'Augsbourg,  mort  en  1754  à  l'âge  de  86  ans.  Il  était  fort  âgé 
déjà,  lorsqu'il  commença  à  graver  ces  deux  portraits  ;  probablement, 
avant  qu'il  les  eût  achevé,  survint  la  révolution  de  1741 ,  les  por- 
traits de  la  régente  n'étaient  plus  en  vogue,  la  nouvelle  Impératrice 
tâchait  de  détruire  tous  les  souvenirs  du  règne  si  court  de  son  pré- 
décesseur, alors,  pour  ne  pas  perdre  complètement  le  fruit  de  ses 
labeurs,  Haffner  se  décida  à  substituer  le  nom  d'Elisabeth  à  celui 
d'Anne  tout  en  gardant  on  ne  sait  pas  trop  pourquoi  le  titre  d'„Iin- 
pery  (sic)  gubernatrix"  au  lieu  de  celui  d'Impératrice. 

7.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  La  princesse  est  représentée 
à  mi-jambes,  debout  de  3/4  à  droite,  elle  est  drapée  d'un  manteau 
doublé  d'hermine  retenu  par  une  agrafe,  elle  a  le  bras  droit  étendu 
et  avec  sa  main  gauche  elle  relève  le  bout  du  manteau.  On  voit  dans 
le  fond  une  fontaine,  un  vase  et  un  paysage.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait: 

Anna  Prinzessin  von  Mecklenb.  verm.  Prinz  v.  Braun- 
schweig  Erbin  des  Russischen  Kayserthums 

et  au  bas  de  la  planche  : 
Bemigeroth  se. 

Dans  le  tome  XXI  du  ^Grosses  vollstândiges  Universal-Lexicona; 
dédié  à  la  régente.  La  tête  est  évidemment  une  copie  de  Caravaque, 
quant  au  corps,  il  est  clair  qu'il  est  copié  d'après  une  autre  gravure 
(habitude  qu'avait  la  famille  Bernigeroth),  d'autant  plus  qu'il  n'est 
pas  en  proportion  avec  la  tête. 

8.  Planche  in-folio  *).  On  y  voit  Minerve  et  devant  elle  une 
mère  qui  lui  amène  ses  enfants,  au-dessus  on  voit  la  renommée  te- 
nant dans  ses  mains  un  rouleau  déployé,  sur  lequel  on  lit: 

Uempi  I  HdHOAi  Anna  coeeptuma. 


*)  Je  ne  connais  pas  cette  gravure,  je  la  cite  d'après  la  description  de  Mr  Guén- 
nadi  (0  KHMi-fe  «II&jaTM  AKaAcmH»  _  yneHbiH  uuumckh  AKa^eniH  Hayin»),  qui 
ne  dit  pas  comment  la  planche  est  gravée. 
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Dans  le  fond  on  voit  une  partie  de  l'Académie  des  sciences  de 
St.-Pétersbourg  et  un  monument  à  Pierre-le-Grand.  On  lit  au  bas 
de  la  planche  d'un  côté: 

Bartolomeo  Tarsia  inv. 

et  de  l'autre: 

P.  G.  Maitarnovy  sculp. 

Cette  planche  sert  de  frontispice  à  l'ouvrage:  „IIajiaTH  CamtTne- 
„Tep6yprcKol!  HiinepaTopcKoft  Atta^eiriH  Hayra  BirtLiioTeKH  h  Kvhct- 
„  KaMepu  KOTopuxi>  npeACTaB.ieHH  njami,  (j)aca^H  h  npo<J)H.iH,  npHiii- 
„caHHHff  Ea  HMiiepaTopcKOMy  BucoiecTBy  rocy.u.apHH'B  Be.iHKO»  Kaa- 
«rrnrfe  h  ripaBHTe.ibHHirfc  Bcea  PocciH.  Ile^aTaHO  npH  HinepaTopcKoB 
„AKa,neMiii  Hayicb  wb  CaHRTneTepôyprfe  1741  rofla.  Gebâude  der  Kai- 
„serlichen  Académie  der  Wissenschafften  nebst  der  Bibliothec  und 
„Kunst-Cammer  in  St.  Petersburg  nach  ihrem  Grundriss,  Aufriss 
„und  Durchschnitt  vorgestellt  und  Ihro  Kayserl.  Hoheit  der  Gross- 
„Fûrstin  und  Reichc-Venvalterin  von  gantz  Russlaud  allerunterthâ- 
„nigst  zugeeignet.  Ausgefertiget  bey  der  Kayserl.  Académie  der 
„  Wissenschafften  in  St.  Petersburg  1741 ,  in-folio."  —  Voilà  com- 
ment est  expliqué  le  frontispice  par  Schuhmacher,  l'auteur  de  l'ou- 
vrage (npHM-Bqamfl  kt,  B-b^omoctaitl  1741):  «Nous  voyons  en  avant 
„de  la  feuille  sur  laquelle  se  trouve  le  titre  une  grande  figure  gravée 
„ représentant  Son  Altesse  Impériale  sous  les  traits  de  Minerve,  cou- 
ronnée de  lauriers  par  la  préscience  (npeji.YB'BA'BHie) ,  elle  tient  dans 
„la  main  droite  un  gouvernail  appuyé  sur  des  trophées  militaires, 
„sur  différents  instruments  ayant  rapport  aux  sciences  et  sur  d'autres 
„ symboles  de  la  prospérité  de  l'état;  de  sa  main  gauche  elle  désigne 
„ l'amour  de  la  patrie,  qui  tient  un  enfant  par  la  main,  l'Académie 
„des  sciences  et  la  Bibliothèque,  que  les  sciences  et  les  arts,  repré- 
sentées par  des  femmes,  reçoivent  avec  empressement.  Dans  le  fond 
„  entre  les  bâtiments  de  l'Académie  on  voit  une  statue  équestre  de 
„ Pierre-le-Grand,  fondateur  de  l'Académie,  et  sur  le  piédestal  de  la 
„  statue  la  vertu,  donnant  la  main  à  la  sagesse  et  foulant  à  ses  pieds 
„les  vices  et  l'ignorance."  Le  frontispice  est  suivi  d'une  dédicace 
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empoulée  à  la  régente.  Mr.  Ktmik  a  comparé  le  frontispice  avec  le 
portrait  de  Cara vaque  et  n'y  trouve  pas  une  grande  ressemblance. 
La  description  de  l'Académie  des  sciences  dont  nous  venons  de  parler 
a  eu  plusieurs  éditions.  (2da  édition  in-folio  en  1741 ,  3m>  édition 
in-4°  en  allemand  1744,  4meen  russe  in-4°  sans  date,  5mo  édition 
en  latin  in-4°  1744).  L'unique  exemplaire  connu  de  la  première 
édition,  avec  la  dédicace  à  la  régente,  se  trouve  dans  le  musée  du 
comte  Roumiantzeff  à  Moscou.  Dans  les  éditions  suivantes  le  titre  a 
été  changé  et  la  dédicace  supprimée,  le  frontispice  cependant  est  resté 

• 

le  même,  avec  la  différence  que  Schuhmacher ,  qui  avait  hâte  de  sup- 
primer tout  ce  qui  ne  cadrait  plus  avec  le  nouvel  ordre  de  choses,  y 
substitua  le  nom  d'Élisabath  à  celui  d'Anne  (HeTp-b  I  Haqajn>,  Ejih- 
caijeTa  I  coBepraH.ia). 

9.  Vignette*)  représentant  Vénus  dans  un  char,  trainé  par  des 
colombes.  Vénus  est  représentée  avec  un  sourire  sur  les  lèvres  ;  on 
remarque  dans  ses, traits  une  grande  ressemblance  avec  la  régente; 
elle  est  drapée  d'un  manteau  doublé  d'hermine ,  et  tient  dans  ses 
mains  deux  écussons  aux  armes  de  Mecklembourg  et  de  Brunswick, 
autour  de  sa  tête  on  voit  uue  auréole ,  sur  le  dossier  du  char  on  voit 
l'aigle  impériale  de  Russie.  Dans  le  fond  on  voit  une  allée  d'arbres, 
menant  à  un  temple  qui  s'élève  sur  une  hauteur. 

Cette  vignette  sert  de  frontispice  à  une  ode  composée  par  Staeh- 
lin  en  honneur  du  mariage  de  la  régente.  „Das  hohe  Beylager  Ihro 
Hoheit  der  Durchl.  Printzessin  Anna  und  Sr.  Hochfûrstl.  Durchl. 
Anton  Ulrich....  in  einer  Ode  allerunterthânigst  besungen  von 
J.  Stâhlin  P.  P.  Petersburg  den  3  Julii  1739."  Folio.  Rarissime. 

Mr.  Kunik  cite  encore  une  gravure,  représentant  le  feu  d'artifice 
tiré  en  honneur  du  mariage  et  se  trouvant  dans  un  brochure;  „Abriss 

„des  Lust  Feuers        H30opaxeHie  OHaro  <I>eflepBepKa  no  ()Jiaroiio.iyq- 

„homt>  coBepuiHBraeMca  ôpaqHOM'i,  coqeTaniH  Ea  BwcoqecTBa  rocy^apuBU 
„  ripnBueccu  Ahhu  Eh  HjmepaTOpCKaro  Be.urcccTBa  CaMO^epaanu  lue- 

*)  Malheureusement  Mr  Kunik,  auquel  nous  empruntons  la  description  de  la 
vignette  ne  dit  pas  comment  elle  est  gravée. 
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„  mhhhuh  ci.  C'B'bT.TbfluiHM'B  KnjMeMT»  h  rocy^apesn»  Ahtohomt»  y.ibpH- 
wxomt>  repqoroarb  BpayHmBefircKOMT>  h  JIioHetfyprcKiisn»  îipn  onoimaHin 
„cero  TopaseciBa  9  Iio.ia  1739  rofla  npe^craMeirb  6u,vb.  IleqaTaHo 
„iipn  HMnepaTOpcKOfl  ÀKajeiiB  HayKT»."  Il  y  croit  reconnaître  l'image 
de  la  Princesse  sous  les  traits  d'une  Vénus,  traînée  par  des  cygnes, 
à  laquelle  l'amour  offre  un  dard. 

17.  Anne  Pétrowna  (Césarewna,  duchesse  de  Sleswig- 
Holstein-Gottorp).  Née  en  1708.  Fille  de  Pierre-le-Grand 
et  de  sa  seconde  épouse  Catherine  I  (v.  ces  noms).  Pierre- 
le-Grand  voulut  la  proclamer  héritière  du  trône  au  mo- 
ment de  sa  mort.  Elle  épousa  en  1725  le  duc  Charles- 
Frédéric  de  Holstein  (v.  ce  nom).  Obligée  de  quitter  la 
Russie  sous  Pierre  II  à  la  suite  des  intrigues  de  Menschi- 
koflf  (v.  ce  nom),  elle  mourut  à  Kiel  en  1728,  après  avoir 
donné  le  jour  à  un  prince  qui  devint  Pierre  III  (v.  ce  nom). 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  représentée  à  mi-corps,  en 
face  en  robe  de  brocart  décolletée  et  garnie  de  perles  et  de  diamants, 
avec  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  les  épaules.  Elle  porte  une 
coiffure  élevée  sans  poudre,  un  petit  diadème  et  des  boucles  qui 
tombent  sur  les  épaules.  On  lit  autour  de  l'ovale  : 

Anna  îlcmpoena  llecapeena  PoccliiCKan  T'epuotiuR  Ul.iemth 
TbAcmeûHCKa*. 

On  lit  dans  un  cartouche,  au  bas  de  l'ovale  : 

Anna  Pétrowna  Russische  Kayserl.  Printzessin  Hertzogin 
von  Schleswig-Hollstein. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  coté  : 
TauHayepb  pucoeaAi 

et  de  l'autre  : 

C.  A.  Wortmann  Acad.  Se.  sculp.  sctdps.  Petropoli  A0  1736. 
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Dans  le  second  état  de  cette  gravure  on  trouve  entre  les  lettres 
a  et  h  du  mot  FoAcmeùHcmR,  plusieurs  raies  produites  par  un  faux 
mouvement  du  poinçon  (PyccKie  rpaBepu,  173). 

2.  Même  portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale,  suspendu  à  une  colonne  et  entouré  d'un  encadrement  carré. 
C'est  évidemment  une  copie  de  la  gravure  précédente,  mais  avec  quel- 
ques changements.  D'abord  l'auteur  de  cette  gravure  a  corrigé  la  figure, 
bien  que  les  traits  sont  restés  fort  gros,  et  ensuite  il  y  a  quelques 
variantes  dans  la  robe  et  le  manteau ,  et  la  princesse  est  représentée 
avec  un  grand  cordon  qui  ne  peut  être  que  celui  de  Ste-Catherine. 
On  voit  au  bas  du  médaillon,  sur  le  piédestal  de  la  colonne,  un  car- 
touche rocaille,  dans  lequel  on  lit: 

Anna  Iltmpoeha  I^ccapeem  PocciùcKdH ,  repuotuus  IRie3- 
eun  ro.icmeùHCKCM.  Anna  Peirowna  Russische  Kayserl. 
Frintzessin  IJcrtzogin  von  Schleswig- Holsttin. 

Au  bas  de  la  planche  on  voit  l'anagramme  :  $ 

Feu  le  prince  Alexandre  Lobanoff  attribuait  cette  planche  à 
Jacques  Stenglin.  Selon  lui ,  Stenglin  grava  avec  l'aide  de  ses  élèves 
1 5  portraits  de  différents  membres  de  la  famille  Romanoff,  commen- 
çant par  Jean-le-Terrible  et  finissant  par  Élisabet  I.  Stenglin  cor- 
rigeait le  travail  de  ses  élèves,  et  les  portraits  qu'il  grava  lui-même, 
il  les  signa  de  son  monogramme  | .  Le  dernier  portrait  gravé  de  cette 
suite  fut  celui  de  la  tsarine  Nathalie  Kirilowna.  Telle  est  la  version 
du  prince  Lobanoff.  Le  comte  de  Laborde  et  Nagler  attribuent  au 
contraire  ce  monogramme  à  Alexis  Zouboff.  Telle  est  aussi  l'opinion 
de  Mr.  Rowinsky.  „Les  portraits  d'Anna  Pétrowna,  de  Pierre  I  et  de 
Catherine  Ia,  dit-il  (PyccKie  rpaBepu  194—195),  „di ffèrent  beau- 
coup des  autres  portraits  de  la  suite  de  Stenglin;  ils  sont  traités  avec 
infiniment  plus  de  finesse  et  de  talent.  En  outre  Staehlin  affirme 
positivement  que  Stenglin  ne  grava  que  1 2  portraits  de  la  famille 
Romanoff  de  1 741  à  1 744.  Il  n'y  a  pas  moyen  d'admettre  d'erreur,  vû 
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que  Stenglin  fût  non-seulement  le  contemporain  de  Staehlin,  mais 
encore  fût  appelé  par  lui  à  St.  Pétersbourg  et  travaillât  d'après  ses 
commandes.  Staehlin  ne  parle  pas  des  portraits  d'Anna  Pétrowna, 
Pierre  I  et  Catherine  I  dans  ses  mémoires.  Dans  le  catalogue  des 
estampes  de  l'Académie  des  sciences,  les  trois  portraits  sont  cités 
sans  nom  de  graveur,  tandis  qu'en  regard  des  autres  planches  de 
la  suite  et  en  général  de  toutes  les  productions  de  Stenglin  nous 
trouvons  son  nom.  Par  conséquent  on  peut  attribuer  avec  la  plus 
grande  sécurité  ces  trois  portraits  à  Zouboff  en  expliquant  le  mo- 
nogramme: aAjWRcM  3yôoBT>  TymeBa.n> u  ou  bien  encore  „Ano.u>- 
CKiit,  3y6oBT>  TvmcBajiH.":  Le  travail  technique  de  ces  trois  planches 
rappelle  beaucoup  le  portrait  de  Catherine  I  gravé  par  Zouboff  et 
Adolsky." 

18.  Antoine -llric  (Prince  de  Bnmswick-Lunebourg- 
Bevern).  Né  en  1714.  Fils  de  Ferdinand-Albert,  duc  de 
Brunswick  et  d'Eléonore-Charlotte,  princesse  de  Wolfen- 
buttel.  Il  arriva  en  1733  en  Russie,  mais  n'épousa  qu'en 
1739  la  princesse  Anne  Léopoldowna.  Lors  de  la  régence 
de  sa  femme,  dont  il  partagea  plus  tard  la  captivité,  il  fut 
nommé  généralissime  des  armées  russes  et  reçut  le  titre 
d'altesse  impériale.  Il  survécut  de  près  de  30  ans  à  sa 
femme.  Catherine  ET  voulut  lui  rendre  la  liberté,  mais  le 
prince  ne  se  décida  pas  à  quitter  ses  enfants  et  mourut  à 
Kholmogory  en  1774. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entoure 
d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  tout  jeune,  à  iui- 
jambes,  la  figure  en  face,  le  corps  de  %  à  droite,  en  armure  avec  un 
manteau  doublé  d'hermine,  retenu  par  une  agrafe.  Il  tient  la  main 
appuyée  sur  la  hanche.  A  côté  du  prince  on  voit  un  casque  avec  des 
plumes.  On  lit  autour  de  l'ovale  : 

Anthonius  Udalricus  Dm  Brunswicensis  et  Liïnaburgensis. 

Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  piédestal  portant  un  cartouche  en- 
toiu'é  de  palmes  et  do  lauriers  et  surmonté  d'une  couronne.  On  voit 
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dans  récii8son  un  aigle  planant  au-dessus  d'un  détroit  et  un  soleil 
entouré  de  rayons,  on  lit  autour: 
Tutum  vehiculum. 

Des  deux  côtés  du  cartouche  on  lit  encore  : 

J.  W.  Hedcenauer  sculpsit. 
Rare. 

Le  sujet  représenté  dans  le  cartouche  nous  fait  supposer  que 
ce  portrait  fut  gravé  en  1733,  époque  du  départ  du  prince  pour 
la  Russie. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  semblable  au  précédent, 
seulement  en  buste.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  dans  un  cartouche: 

Antonius  Ulricus  Printz  von  Braunschweitj-Bevern. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  en 
pied,  debout  et  en  face,  en  armure  avec  un  grand  manteau  flottant.  Il 
tient  dans  sa  main  droite  un  bâton  de  commandement  et  de  sa 
gauche  il  s'appuie  sur  son  casque ,  orné  de  plumes  et  placé  sur  une 
table  à  ses  côtés.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  On  lit  au  bas 
de  la  planche: 

Anton  Ulrich  Printz  von  Braunschweig 

et  plus  bas: 

Bernigeroth. 

Dans  le  22me  tome  du  „  Grosses  vollstândiges  Universal-Lexi- 
con*  etc.  etc.  dédié  à  ce  grince.  La  figure  est  une  copie  d'après  les 
portraits  précédente. 

19.  Apostol  (Daniel  Pawlowitch),  avant-dernier  hetman 
des  cosaques  d'Ukraine.  Né  en  1658,  élu  hetinan  en  1727. 
Mort  en  1734. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Apostol  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  droite 
en  costume  cosaque.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  écusson  aux 
armes  Apostol  et  plus  bas  on  lit: 

Daniel  Apostel  Feldherr  der  Zaporovisclien  Cosacken. 
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2.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Apostol  est  représenté  à  mi- 
corps  de  3/4  à  droite,  eu  armure,  avec  un  manteau  doublé  de  fourrure, 
de  la  main  droite  il  tient  la  boulawa  (bâton  de  commandement  des 
hetmans)  qu'il  appuie  sur  un  rocher  et  il  tient  sa  main  gauche  sur 
le  manche  de  son  épée.  On  voit  dans  le  fond  une  tente  et  une  ba- 
taille. Au  bas  du  portrait  on  voit  un  écusson  aux  armes  Apostol,  des 
deux  cotés  duquel  on  lit: 

Der  Neuerwehlte  Feldherr  derer  Cosacken  Daniel  Apostel 
gebohren  1658. 

Au  bas  de  la  planche,  on  lit  d'un  côté: 

F.  G.  Wortman  ad  vivum  pinxit  Moscoviae. 
Au  milieu: 

XVI  Entrevue. 
Et  de  l'autre: 

G.  P.  Ihtsch  sculp.  à  Berlin. 

3.  Portrait  in- 12°  gravé  au  pointillé.  Apostol  y  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  droite,  en  cuirasse  et  manteau,  on  lit  au  bas  du 
portrait  : 

flantuM  AnocmoM. 

20.  Apraxine  (Comte  Théodore  Matwééwitch).  Né  en 
1661.  Beau-frère  du  tsar  Théodore  Alexééwitch,  frère  aîné 
de  Pierre-le-Grand.  Gouverneur  d'Archangel  et  de  St.-Pé- 
tersbourg.  Créé  comte  en  1709.  Cordon  de  St.- André. 
Grand- Amiral.  Mort  en  1728. 

1.  Portrait  in- 8°  gravé  au  burin;  nous  y  voyons  sur  un  socle 
le  buste  du  comte,  de  profil  à  droite ,  en  grande  perruque  et  armure, 
drapé  d'un  manteau.  Un  écusson  aux  armes  Apraxine  est  adossé  au 
socle.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Feodor  Mattwewiz  (sic)  Apraxin  Muscowitischer  General 
Admirai. 
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2  Portrait  in-8°  gravé  an  burin.  Le  comte  est  représenté  à  mi- 
corps  de  %  à  droite,  en  armure  et  grande  perruque;  il  tient  dans  la 
main  droite  un  bâton  de  commandement.  On  voit  dans  le  fond  un 
écusson  aux  armes  Apraxine.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Feoâor  Mottemz  (sic)  Apraxin  commandirender  Admirai 
iïber  die  gantze  Russiche  See-Macht. 

3.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  comte  est  re- 
présenté en  buste,  la  figure  en  face,  le  corps  de  %  à  droite,  en  cui- 
rasse et  manteau  doublé  d'hermine,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de 
St.-André.  On  lit  d'un  côté  de  l'ovale  : 

Pue.  H.  ApiyHoez. 

et  de  l'autre: 

Fpa.  H.  Heanoez 

et  plus  bas  au  milieu  on  lit  encore  : 

rpafo  Bedopb  Mameneewa  Anpancum  renppmz-AdMupnAz 
Bepxœuaxo  Taûmxo  Coetbma  l/.ie«a,  flfbûcnuumeMHNû 
Taùuuû  CoetbmuuKb,  rocydapcmeenuoii  AdjmpaAmeùcKOù 
Kouetiu  npe3uôeumz  u  KuROH-ecmea  dcmAHudcnato  reuc- 
paAi-ry6cpnamopi.  H31  co6pamn  nopmpemoez  u3Ôaeae- 
Muxh  ÏÏAamoHOMb  Bctcemoeum. 

Bans  BeneTOFL:  wCoÔpaHie  nopTpeiwi»  PocciaffB,  etc.*  (Y.  le  por- 
trait d'Adrien,  dernier  patriarche  de  Russie). 

4.  Planche  in-8°  gravé  au  burin  et  pointillé.  On  y  voit  les  deux 
côtés  d'une  médaille  frappée  en  1708  en  honneur  du  fait  d'armes 
d' Apraxine,  lorsque  aidé  par  l'amiral  Cruys  (v.  ce  nom)  il  défit  le 
général  suédois  Lnbeker,  qui  avait  tenté  de  se  saisir  de  la  ville  à 
peine  fondée  de  St.-Pétersbourg.  Sur  un  côté  le  comte  est  représenté 
en  buste,  de  profil  à  gauche,  en  armure,  grande  perruque  et  toge 
romaine.  On  lit  autour  : 

UnpcKmo  Be.imecmea  AÔMupajz  60.  Ma.  Anpafym. 
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De  l'autre  côté  on  voit  une  flotte  et  au-dessus  deux  mains  sor- 
tant d'un  nuage  et  tenant  une  couronne  de  lauriers.  La  légende  dit: 
Xpamû  cie,  ne  cnurm  .lyvtue  CMepmb  a  ne  ueerbphocmb. 

et  l'exergue  porte  l'année  : 

1708.  ; 

5.  Vignetle  gravée  au  burin,  représentant  les  deux  côtés  de  la 
même  médaille  avec  les  mêmes  inscriptions. 
Dans  Ricaud  de  Tiregale  etc. 

21.  Arrharoff  (Nicolas  Petrowitch),  né  en  1742.  Grand- 
maître  de  police  de  St.-Pétersbourg ,  gouverneur  de  Mos- 
cou, général  -  gouverneur  de  Nowgorod  et  de  Twer,  gé-  - 
néral-gouverneur  de  St.-Pétersbourg,  chevalier  de  St- 
André  et  général  d'infanterie  sous  Paul  L  Exilé  en  1797. 
Mort  en  1814. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Archaroff  est  représenté 
en  buste  de  %  à  gauche,  en  cordon,  plaque  etc.  On  lit  au  bas  de 
l'ovale  : 

F.  A.  A(p(lH(lCb€dZ 

et  plus  bas  : 

HuKo.mû  ïlempœwa  Apxapoei,  renepoM-AHiuefo,  CauKtn- 
nemepÔypiCKiù  Boeuuuù  Fy6epHamop6. 

22.  Arndt  (C.  G.)  Natif  de  Prusse,  conseiller  de  cour, 
attaché  comme  traducteur  au  cabinet  de  l'impératrice  Ca- 
therine IL  II  traduit  plusieurs  ouvrages  de  statistique  etc. 
du  russe  en  allemand,  ainsi  que  la  plupart  des  oeuvres 
de  Catherine  II.  Il  était  rédacteur  et  éditeur  de  plusieurs 
journaux  (St.-Pétersbourg.  Journal  u.  Neues  Journal  etc.) 

Portrait  petit  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Arndt'est  représenté  en  buste  de  pro- 
fil à  droite.  On  lit  au  bas  du  médaillon: 

C.  G.  Arndt  Russisch  Kaiserl.  Hofrath  Ritter  des  HcU. 
Wladimir  Ordens. 


• 
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Et  au  bas  de  la  planche  : 
Gez.  u.  gest.  v.  L.  Hcssell  in  Nurnberg. 

Rare. 

23.  Arsène  Matzéewitch  (Métropolitain  de  Rostofl).  Il 
s  éleva  avec  une  extrême  véhémence  contre  la  sécularisa- 
tion des  biens  du  clergé  par  Catherine  IL  A  la  suite  des 
injures  proférées  contre  l'Impératrice,  le  synode  le  déclara 
déchu  de  son  siège  épiscopal,  et  il  fut  rélégué  comme 
simple  moine  dans  un  couvent  éloigné.  Là  il  continua  à 
tonner  contre  Catherine.  Il  fut  détonsuré  et  sous  le  nom 
d'André  Wral  (menteur),  interné  dans  la  citadelle  de 
Réval,  où  il  mourut  en  1772. 

Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Arsène  est  représenté  à  mi- 
corps,  debout,  en  face,  les  bras  croisés  sur  la  poitrine,  en  costume  de 
paysan  avec  un  bonnet  fourré.  On  voit  dans  le  fond  l'intérieur  d'une 
prison,  à  droite  une  fenêtre  grillée,  dans  l'enfoncement  de  laquelle 
on  lit: 

&tmo  MWh  rko  CMupu.n  mu  ecu.  —  Apceuiù. 

et  à  gauche  sur  le  mur  de  la  prison  le  portrait  d'Arsène  en  habits 
sacerdotaux,  avec  la  crosse  et  la  mitre  d'archevêque.  On  voit  au  bas 
du  portrait  les  initiales  : 

A.  R.  S. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 
rpae.  A.  Ocunoei. 
et  plus  bas  : 

Bchk6  o6p<m  Kpecmnuù  n<nu6a*wuMt  wpodcmeo,  a  cnacae- 
mumi  o  Xpucmtb  nenanib  ÔAaioâamu  ecmt. 

Enfin  tout  en  bas  on  lit  encore  : 

JIoÔAUHHUKi  ei  C.  CoeaucKOMi  Pue.  A.  K  9.  à.  k.  e. 
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24.  Balk  ou  Balken  (Théodor  Nicolaiévitch) ,  général 
de  Pierre-le-(jrand.  d'origine  livonienne.  Il  fut  commau- 
dant  de  Dorpat  et  plus  tard  d'Elbing  et  mourut  bientôt 
après  en  1717. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Le  général  est  représenté  à  mi- 
jambes,  debout  de  %  à  gauche,  il  est  en  armure  et  grande  perruque, 
et  il  a  la  main  droite  sur  la  hanche.  On  voit  à  ses  côtés  un  casque. 
Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Herr  von  Balcken  Général  Major  Seiner  Czaar.  Maj.  und 
Commcndand  in  Elbing. 

25.  Baniysch-Ramensky  (Nicolas  Nicolaévitch).  Né  en 
1737.  Archéologue  distingué  et  directeur  des  archives  de 
Moscou.  Mort  en  1814. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Kamensky  est  représenté  en  buste,  la  figure  en 
face,  le  corps  de  8/4  à  gauche,  en  uniforme  avec  cordon,  plaque  et 
croix  en  sautoir.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

JIîtcaAz  H.  Apiynoeh. 

et  de  l'antre  : 

Ppa*.  H.  &pudepuwy  nodt  CMomprbniem  H.  Ymmina 

enfin  plus  bas  encore  on  lit: 

HuKOAaû  HmoAaeeuHb  Eaumwui  -  KaMeucKrû  poduAcn  1737 
CKomaACH  1814  toâa. 

2.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Copie  du  pré- 
cédent. Ovale.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

rpae.  A.  Ocunoei  1815 

et  plus  bas  : 

Hukoaoù  HmoAoeemb  EaHmuw%'KaMeucmù.  Pod.  16.  Jle%. 
1737  ckohh.  20  rené.  1814  toâa. 
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8.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
HwcoAaù  UuKOAaeeuHb  Banmbimz'KaMeHCKiù  flrbûcmeumeM- 
ubtù  Omamcmû  CombmnuKi.  Hj&  coôpanùi  nopmpemoe* 
U3daeaeMbiXb  Riamonom  Eetcemoeum. 

26.  Bariatinsky  (Princesse  Catherine  Pétrowna,  née 
princesse  de  Holstein-Beck).  Née  en  1750,  fille  du  duc 
Pierre-Auguste-Frédéric  de  Holstein-Beck,  maréchal  au 
service  de  Russie  et  de  sa  seconde  femme  la  duchesse 
Nathalie  Nicolaewna,  née  comtesse  Golowine.  Mariée  au 
prince  Jean  Serguéewitch  Bariatinsky,  ministre  de  Russie 
à  Paris.  Morte  en  1811. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  surmonté 
d'un  anneau,  d'un  noeud  et  de  guirlandes  et  entouré  d'un  encadre- 
ment carré,  représentant  un  mur  en  grosses  pierres.  La  princesse  est 
représentée  en  buste  et  en  face  avec  une  coiffure  élevée  et  un  voile  fixé 
en  touffe  au  sommet  de  la  tête.  On  lit  au  bas  du  médaillon  dans  un 
cartouche  : 

Oui  c'est  Baratinshy  telle  on  peint  La  beauté 
dans  La  frecheur  (sic)  du  premier  âge 
Le  coeur  La  reconnait  L'oeil  on  (sic)  est  enchanté 
Ce  n'est  pourtant  que  son  image. 

Au  bas  du  cartouche  on  lit  d'un  côté: 
Peint  par  Voele 

et  de  l'autre  : 

Gravé  par  Grey.  Scebrenitzky  à  St.- Péter sbourg  1772. 

Très  rare.  Les  vers  sont  probablement  du  Prince  Alexandre  Bé- 
losselsky. 

2.  La  princesse  avec  son  fils  le  prince  Jean  Iwanowitch  Baria- 
tinsky (il  a  servi  à  la  cour  et  dans  la  diplomatie,  puis  il  se  retira 
dans  son  magnifique  domaine  d'Iwanofsky,  gouvernement  de  Koursk, 

et  s'y  adonna  à  l'agronomie;  il  y  mourut  en  1830;  marié:  1)  à  lady 

ù 
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Mary  Dutton,  fille  de  lord  Scherborne  (t  1807);  2)  à  la  comtesse 
Marie  Keller  (f  1858);  sa  fille,  la  comtesse  Anne  Iwanowna  Tolstoy 
et  son  gendre  le  comte  Nicolas  Alexandrowitch  Tolstoy  (fils  du  comte 
Alexandre  Petrovitch  et  d'une  demoiselle  Ismaïloff,  il  était  grand- 
maréchal  du  palais  et  l'une  des  personnes  les  plus  rapprochées  de 
l'Empereur  Alexandre  I.) 

Planche  grandissime  in-folio,  gravée  au  burin.  Nous  voyons  sur 
le  premier  plan  à  droite,  la  princesse  Bariatinsky  en  pied,  assise  de 
%  à  gauche.  Elle  porte  une  coiffure  élevée ,  un  petit  diadème  et  un 
voile,  par  dessus  sa  robe  elle  a  un  vêtement  sans  manches  bordé 
d'hermine.  Elle  s'appuie  avec  le  bras  droit  sur  le  fauteuil  dansjequel 
elle  est  assise  et  tient  dans  sa  main  gauche  une  miniature.  Ses  pieds 
sont  posés  sur  un  tabouret.  Sur  le  second  plan  à  gauche  on  voit  le 
comte  Tolstoy  debout  de  %  à  droite  ;  il  tient  sa  main  gauche  sur 
sa  hanche  et  dans  la  main  droite  un  livre.  Il  est  en  culotte  courte  et 
habit  bordé  de  fourrure  ;  on  voit  à  côté  de  lui  sa  femme  également 
debout,  s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  l'épaule  de  son  mari  et 
relevant  sa  robe  avec  la  main  droite.  Derrière  la  comtesse  Tolstoy  et 
plus  près  de  sa  mère,  nous  voyons  le  prince  Jean,  debout,  en  face, 
et  en  culotte  courte ,  s'appuyant  de  la  main  droite  sur  une  table ,  sur 
laquelle  est  placé  un  piédestal  élevé  avec  le  buste  du  duc  de  Hol- 
stein-Beck,  père  de  la  princesse.  Dans  le  fond  on  voit  un  péristyle 
avec  des  colonnes  et  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un 
côté:  i 

Angelka  Hauffman  (sic)  Pinx:  Romae. 

Au  milieu: 

Joan:  Bapt:  BeW  Era  delineavit 

et  de  l'autre: 

Raph.  Morghen  Sculp.  Flor, 

Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Holstein  avec  1» 
couronne,  le  manteau  princier  et  le  grand  cordon  de  Ste-Catherine. 
On  lit  des  deux  côtés  de  l'écusson  les  vers  suivants: 
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Afin  d'éguillonner  (sic)  le  naturel  heureux 
De  tes  Enfants  chetis,  dont  tu  veux  le  bien-être, 
Tu  leur  peins  les  vertus  qu'exercoient  les  ayeux, 
Tu  cites  les  exploits  qui  les  ont  fait  cannoitre. 
Pourquoi  chercher,  Princesse,  aucun  de  ces  modèles? 
Ta  bonté,  la  douceur  et  ton  coeur  bienfaisant 
Fournit  à  ces  chers  fils  tant  de  leçons  si  belles! 
Si  dignes  de  ton  nom,  si  dignes  de  ton  rang! 
Déjà  de  Vimiter  Us  se  sont  fait  la  loi 
Jaloux  d'être  par  tout  adorés  comme  toi. 

L'original  de  ce  portrait,  grandeur  naturelle,  se  trouve  chez  le 
prince  Wladimir  Bariatinsky  à  St.-Pétersbourg;  quant  à  la  gravure, 
qui  est  une  des  meilleures  productions  de  Morghen ,  eUe  est  citée 
comme  telle  par  Bryau  (a  biographical  and  critical  Dictionary  of  Pain- 
ters  and  Engravers  etc.  London  1 758  tr.  gr.  in-80.),  Nagler  (Kunstler- 
lexicon....  tome  9mo....  ,15,  der  Herzog  von  Holstein-Beck  und  seine 
,Familie  nach  Angelica  Kaufmann.  H.  22  Z.  4  L.;  Br.  15  Z.  3  L. 
,Die  Abdrûcke  mit  dem  Nainen  der  Kûnstler  vor  aller  andern  Schrifft 
„sind  âussert  selten.  Auch  die  vollstàndigen  Aetzdrûcke  sind  sehr 
selten")  et  Hûber  et  Rost  („Handbuch  fûr  Kunstliebhaber  und  Samm- 

ler  ûber  die  vornehmsten  Kupferstecher  und  ihre  Werke  etc  nach 

der  franzOsischen  Handschrift  des  Herrn  Huber  von  Rost:  Zurich 
1799,  petit  in-8°.  9  vol."  Tome  4  :  ,13,  die  fùrstliche  Familie  von 
„Holstein-Beck.  Eine  schône  Komposition  der  Angelica  Kaufmann  ; 
„ein  grosses  Blatt  und  Gegenstûck  des  Vorigen  (portrait  of  Lord 
„Speneer).  14,  die  Familie  des  Fûrsten  von  Holstein-Beck.  Eine 
„schône  Composition  der  Angelica  Kaufmann  ;  sehr  gr.  fol.  Gegen- 
,stûck  zum  Vorigen*....  Il  y  a  évidemment  erreur,  car  Morghen  n'a 
gravé  qu'une  fois  la  famille  Bariatinsky  et  que  ce  n'est  que  Hûber, 
chez  lequel  la  biographie  de  Morghen  est  bien  moins  détaillée  que 
chez  Nagler,  qui  parle  de  ce  second  portrait).  Dans  tous  les  catalo- 
gues des  oeuvres  de  Morghen  cette  gravure  est  nommée  :  Famille  de 
Holstein-Beck.  Dans  quelques  catalogues  italiens  on  rencontre  le 
nom  de  :  „Famiglia  Polacca*. 
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27.  Barkoff  (Jean  Séménowitch).  Poète  érotique  du  mi- 
lieu du  siècle  dernier.  Mort  en  1768. 

Portrait  grand  in-8°  gï&Té  au  burin.  Barkoff  est  représenté  en 
buste,  la  figure  tournée  à  gauche,  le  corps  de  8/4  à  droite,  on  lit 
au  bas  : 

Ipae.  Atcad.  K.  Atfonacbeeb 

et  plus  bas  : 

Heam  CeMëuo&uHh  Eapnosb. 
Bare. 

28.  Basséwltz  (Hennins: -Frédéric  comte  de).  Né  en 
1680.  Ministre  de  Charles  -  Frédéric  duc  de  Holstein. 
(V.  ce  nom.)  Longtemps  accrédité  à  St.-Pétersbourg.  C'est 
grâce  à  ses  intrigues  et  à  celle  de  Menchikoff  que  Cathe- 
rine I  fut  proclamée  impératrice.  Chevalier  de  St.- André  et 
de  St.-Alexandre-Nevsky.  Premier  ministre  et  grand-ma- 
réchal de  la  cour  de  Holstein.  Il  mourut  en  1749. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'nn 
encadrement  carré.  Le  Comte  est  représenté  en  buste  de  \  à  droite, 
en  grande  perruque,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-Àndré.  On  lit 
au  bas  du  médaillon  dans  un  cartouche  : 

Henning  Friderich  Graf  von  Basseioitz  Holstein  —  Got- 
torffischer  (sic)  Premier  Ministre  (sic). 

29.  Bauer  (Rodolphe-Félix,  en  russe:  Rodione  Chri- 
8tianowitch).  Officier  suédois,  qui  passa  aux  Russes.  Général 
de  Pierre-le-Grand.  Il  se  distingua  en  1708  à  Lessnoé  et 
fut  un  des  premiers  protecteurs  de  Catherine  L  Mort  ycrs 
1717. 

1.  Portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  général  est  représenté  en  buste,  de  8/4  à  droite, 
en  armure,  grande  perruque  et  cordon.  On  voit  au  bas  du  médaillon 
une  branche  de  laurier  et  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 
Der  Mocomtische  General  Bauer. 
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2.  Môme  portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Copie  du  pré- 
cédent. On  Ut  au  bas  de  l'ovale  ; 

r 

rpaeupo.  6.  AAmcnen 

et  plus  bas:  ( 

PoâoAb(ph-0eAUKa  Eayejn  Tenepajn-IJopymHum  om*  Kaea- 
Aepiu ,  JIoAKoenuKb  Kieocmio  /(pmyHCKato  noAKy.  Hsi  co- 
GpauiR  nopmpemoei  uzdaoaeMUXi  HAamoHOMz  EetcemoeuMZ. 

Ce  portrait  est  tiré  de  l'ouvrage  :  Coôpame  nopTpeTOBi»  PoccifflTB  etc. 
(v.  Adrien). 

30.  Baner  (Frédéric  -  Guillaume ,  en  russe  Théodore 
Willimovitch).  Hessois  d'origine,  né  en  1731.  Entra  au 
service  de  Russie  en  1769.  Général  de  génie,  chevalier  de 
St.-Alexandre  et  de  St.-Wladimir.  Mort  en  1783. 

Portrait  in-8°,  grossièrement  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  général  est  représenté  en  buste 
de  %  à  droite,  en  uniforme  avec  son  chapeau  sur  la  tête.  On  lit  dans 
un  cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

Russisch  Kayserlicher  Général  Bauer. 

Cette  grossière  gravure,  qui  ne  donne  aucune  idée  des  traits  du 
général,  se  trouve  en  tête  du  tome  19™  (19.  Theil)  de  l'ouvrage: 
Geschichte  des  gegenwârtigen  Kriegs  zwischen  Russland ,  Polen  uud 
der  Osmanischen  Pforte,  mit  Kupfern.  Aus  d.  Italien,  (v.  J.  Eph. 
Schmidlin  u.  A.)  36  Thle.  in-4°.  Frankf.  u.  Leipz.  (Ulm)  1770  —  75. 

31.  Mkélllff  (NUrita  Afanassiéwiteh)  né  en  1729.  Tout 
jeune  il  devint  favori  d'Elisabeth  I.  Renvoyé  de  la  cour 
grâce  à  une  intrigue  des  Schouwaloff,  il  devint  général  et 
plus  tard  gouverneur-général  d'Astrakhan.  Fondateur  de 
Sarepta.  Mort  en  1780. 

1.  Portrait  in-8°,  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Ovale.  Békétoff 
est  représenté  en  buste  de  profil  à  droite.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 


Om  cepdw  ceoexo  omi  huxz  ne  pa3epamuAi; 
Jlpyvuxb  oÔoiamaM,  a  cam  cmounz  otcuA* 
H  yMepi  nocpedu  6e3M0.teia  (sic)  nycmunu. 

2.  Portrait  in-8°  exactement  pareil  au  précédent,  seulement  avw 
les  vers  suivants  : 

CbiHb  omenecmea  noAemuù 
Bb  cuxz  MMemc*  nepmaxb  ; 
Budb  eio ,  podnum  .mfcmbiù, 
Bb  uxb  npeÔydemb  ffb  6ïhKb  cepâuaxb. 

Les  seuls  exemplaires  que  nous  connaissons  de  ces  deux  raris- 
simes portraits  se  trouvent  à  la  bibliothèque  impériale  de  St.-Pétere- 
bourg.  Le  nom  de  Békétoff  se  trouve  inscrit  à  la  plume  au  bas  de 
chaque  portrait.  Les  vers  sont  du  poète  Dmitrieff,  neveu  de  Békétoff. 

32.  BékléscholT  (Alexandre  Andréewitch)  né  en  1743. 
Général  en  chef,  cordon  de  St.-André,  puis  Conseiller  privé 
actuel.  Gouverneur-général  de  Koursk  et  de  Kieff,  et  plus 
tard  procureur-général  de  l'empire.  Mort  en  1808. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin  et  pointillé.  Médaillon  oral? 
gravé  au  pointillé,  entouré  d'un  encadrement  carré  gravé  au  burin.  > 
Békléschoff  est  représenté  en  buste  de  3/4  à  gauche ,  avec  le  cordon  de  j 
St.-André,  deux  plaques,  et  des  croix  en  sautoir.  Au  bas  du  mé- 
daillon on  voit  un  cartouche  et  des  deux  côtés  du  cartouche  un  dra- 
peau, des  lauriers,  une  branche  de  chêne  et  la  carte  de  la  Russie.  On 
lit  dans  le  cartouche: 

AieKcaudpb  AuâpeceuKb  EctcAewcm  PoduAC*  1  Mapma 

(sic)  loda. 

Sous  le  cartouche  on  voit  un  écusson  avec  les  armes  de  Békfe- 
scheff.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté': 

Pucoe.  0.  KuutM 
et  de  l'autre: 

rpae.  A.  Ocunom 
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et  plus  bas  : 

Bi  3H0KS  uyôotaùmato  nonmeuin  nodnocum*  Koa.  (Joe.  <Pu- 

ÉtlÉlfllUfl  û 

L'original  de  cette  planche  en  miniature  se  trouve  chez  moi. 

33.  Bélossf Isky  Bélosersky  (Prince  Alexandre  Michailo- 
witch)  né  en  1752,  fils  du  prince  Michel  (v.  plus  bas)  et  de 
sa  seconde  femme  la  princesse  Nathalie  (v.  ce  nom).  Mi- 
nistre à  Dresde  et  à  Turin  et  grand-échanson.  En  1799 
Paul  I  lui  permit  comme  au  doyen  des  différentes  branches 
des  princes  Bélosersky,  d'ajouter  ce  dernier  nom  à  celui  de 
Bélosselsky.  Il  était  en  correspondance  avec  Delille,  Mar- 
montel,  Voltaire  etc.  Ce  dernier  écrivit  pour  le  prince  les 
vers  que  nous  trouvons  sous  le  portrait  Â 1.  Mort  en  1809. 

1.  Portrait  très  grand  in-folio,  gravé  au  burin.  Le  prince  est 
représenté  presqu'en  pieds,  assis  sur  une  chaise  richement  sculptée, 
le  corps  de  %  à  droite,  la  tête  légèrement  tournée  à  gauche.  Sa  main 
droite  appuyée  sur  son  genou  tient  une  plume,  de  la  main  gauche  il 
'montre  des  papiers  qui,  avec  un  encrier,  se  trouvent  sur  une  table 
richement  sculptée  à  ses  côtés.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie  et 
une  armoire  avec  des  livres  et  des  manuscrits ,  sur  laquelle  se  trouve 
une  statuette  représentant  Saturne.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Gravé  à  Dresde  par  G.  G.  Schultze. 

Au  bas  de  la  planche  on  voit  les  armes  Bélosselsky  avec  la  cou- 
ronne et  le  manteau  et  des  guirlandes  de  laurier.  On  lit  des  deux 
côtés  des  armes  : 

Alexandre  F  Beloselsky 

et  les  vers  : 

Dans  des  climats  glacés  Ovide  vit  un  jour 

Une  fille  du  tendre  Orpliée 

Dun  beau  feu  leur  ame  échauffée 

Fit  des  chansons,  des  vers,  et  surtout  fit  F  amour. 
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Les  Dieux  bénirent  leur  tendresse: 

77  1  pur  wn/niii  un.  JPUv  nrup  il  fi  IftifS  //x/pmlq 

JLi   ICttl     /lU'^HH    Wn   M.  HtO   Vf  KA\j   *v  I*/  O    Min  '(^. 

Vous  en  êtes  issu;  connaissez  vos  parrens  (sic) 
Et  tous  Vos  titres  de  noblesse. 

Voltaire. 

Nagler  cite  cette  gravure  comme  une  des  meilleures  productions 
de  Schultze  (Kïinstler-Lexicon,  tome  lô™6....  3)  „Alex.  P.  Béloselsky, 
„fast  ganze  Figur,  ara  Tische,  nach  Casanova  und  Seydelman,  gr.  fol/ 
Il  existe  chez  le  prince  Béloselsky  à  St.-Pétersbourg  un  portrait  du 
prince  par  Casanova,  très  ressemblant  quant  à  la  figure,  mais  com- 
plètement différent  quant  à  la  pose  et  les  accessoires. 

2.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin,  dans  un  encadrement 
carré  arrondi  par  le  haut.  Le  prince  est  représenté  à  mi-corps,  assis, 
de  %  à  gauche,  tenant  un  livre  dans  les  mains.  On  voit  au  bas  du 
portrait  un  cartouche  portant  au  milieu  un  écusson  aux  armes  Bélos- 
selsky.  On  lit  d'nn  côté  de  l'écusson  : 

Kwi3b  AieKcanâpz  Muxaùioeunb  Bb,%oceAbCK%û'Etb.¥>3epcK\ù, 
fln>ûcmeumeAbHuû  TaùHuù  Coetbmnutd,  OÔeph-ffleHKi, 
Cm%  JlemepÔypicKoû  Axademu  Xydoxcecme*  JIoHemubiH 
InÔumeAb  PocaûcKOù  Anademu  Haym,  EyAOuacato  (sic) 
Eucmumyma,  HaHciùacoù  AnadeMiu  CAoeecnocm», 
Kacce.ibCKOâ  AnadeMiu  dpeenocmeù  U.icm  u  opdenm\ 
Ce.  AteKcaudpa  Heecnaio,  Emmecmio  opdeua  Ce.  Ty- 
ôepma,  Ilpyccmxi  Vcpuaio  u  Kpacnaxo  op.ta  tcaea- 
Aeprb  u  Ce.  Ioauua  IepycaAUMCKaio  Ea,ibu  u  Poâoeoù  ko- 
Mandupi. 

et  de  l'autre: 

Le  Prince  Alexandre  Béloselsky  de  Belozéro.  Conseiller 
privé  actuel,  Grand  Êchanson,  Sénateur,  chambellan  ac- 
tuel, Amateur  honoraire  de  F  Académie  Impériale  des 
beaux  arts,  Membre  honoraire  de  V Académie  des  Sciences 
de  St.-Pétersbourg,  de  V Institut  de  Bologne,  de  VInstM 
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des  belles  lettres  de  Nancy,  de  V Académie  des  antiquités 
de  Cassel  et  chevalier  des  ordres  de  St.-Alemndre  Nev- 
sky,  de  St.-Hubert,  de  V Aigle  Noire  et  de  l'Aigle  Rouge, 

Bailly  et  Commandeur  héréditaire  de  Vordre  souverain 

< 

de  St.-Jean  de  Jérusalem. 

Au  bas  de  la  planche  ou  lit  d'un  côté  : 
Hue.  Kapag%  tpae.  1.  C.  Ktayoepi. 

et  de  l'autre  : 

Peint  par  Caraf  gravé  par  J.  S  Klauber. 

34.  Bélosselsky  (Princesse  Barbe  Yakowlewna,  née  Ta- 
tischtcheff).  Née  en  1764,  fille  de  Jacques  Afanassiéwitch 
Tatischtcheff  de  son  mariage  avec  une  demoiseile  Yérop- 
kine.  Elle  fut  la  première  femme  du  prince  Alexandre  Bé- 
losselsky (v.  plus  haut)  et  mourut  en  1792  à  Turin. 

1.  Planche  petitin-folio  gravée  à  l'eau  forte,  au  burin  et  au  pointillé. 
On  y  voit  une  pyramide,  surmontée  d'un  globe,  sur  lequel  on  voit  un  . 
oeil  et  au-desssus  duquel  pétille  une  flamme.  Sur  la  pyramide  on  voit 
une  légère  draperie ,  à  laquelle  est  suspendu  un  médaillon  ovale  avec 
le  portrait  de  la  princesse.  Elle  est  représentée  en  buste  et  en  face,  la 
tête  légèrement  penchée.  La  pyramide  est  placée  sur  un  piédestal,  sur 
lequel  on  voit  une  couronne  princière  sur  un  carreau,  entourée  d'une 
lyre,  d'une  palette  et  d'autres  emblèmes  des  arts,  entremêlés  de 
branches  d'olivier.  Dans  le  fond  on  voit  une  terrasse  avec  une  balu- 
strade et  des  arbres.  On  lit  sur  la  pyramide  au-dessus  du  portrait  : 

Barbe  Princesse  Peloselsky  (sic)  née  à  Moscou  remontée  à 
son  origine  le  25  de  Nov.  1792  à  Turin. 

Au  bas  du  médaillon  en  lettres  imperceptibles  on  lit  : 
Cle.  Kohi  se.  Viennae  : 

Sur  le  piédestal  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Femme  adorable!  Ame  tendre  et  sublime!  Exemple  désespé- 
rant de  piété  Conjugale ,  d'Amour  le  plus  embrasé  et  le 
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plus  fidèle  !  Reçois  publiquement  mes  homages  (sic).  Quel- 
que malheureux  que  je  sois,  quand  je  t'ai  invoqué   Je 

suis  plus  tranquille. 

Enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Estampe  dédiée  à  sa  belle  et  bonne  amie  Madame  Nugent. 

2.  Planche  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  une  niche  sur- 
montée des  armes  Bélosselsky  et  dont  le  fond  représente  un  paysage. 
Au  milieu  de  la  niche  on  voit  sur  uu  grand  piédestal  une  figure  dra- 
pée et  voilée,  tenant  d'une  main  un  livre  et  une  coupe  et  étendant 
l'autre  au-dessus  d'un  médaillon  ovale  avec  le  portrait  de  la  prin- 
cesse, soutenu  par  des  enfants.  La  princesse  est  réprésentée  en  buste 
de  profil  à  gauche.  On  lit  sur  le  piédestal  une  inscription  de  sept 
lignes  commençant  par 

0  sentiment,  sentiment  douce  vie  de  rame.... 

et  finissant  par  : 

du  malheureux  époux  qui  Va  élevé. 

Plus  bas  on  lit: 

Estampe  du  Mausolée  de  Barbe  Princesse  de  Beloselsky 
née  à  Moscou  le  27  Mars  1764  morte  et  remontée  à  son 
origine  le  23  Nov.  1792  à  Turin. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Fait  en  marbre* par  lnn'°  Spinacci,  sculpteur  de  S.  A.  R. 
le  Grand  Duc  de  Toscane,  érigé  à  Turin  Farinée  1795. 

et  de  l'autre  : 

Gravé  à  Turin  par  Valperga  Gr  du  Roi. 
Très  rare. 

35.  Bélosselsky  (Prince  Michel  Andrééwitch) ,  père  du 
précédent.  Né  en  1702.  Vice-amiral  et  président  du  col- 
lège de  la  marine.  Mort  en  1755. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  en 
buste,  le  corps  de  */,  à  gauche ,  la  tête  légèrement  tournée  a  droite, 
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en  habit  bordé  de  fourrure  avec  une  cuirasse  sous  l'habit,  avec  le 
cordon  et  la  plaque  de  St.- Alexandre.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Knx3h  Muxgûao  Aftdpeeeuub  BrMOceAbctriù.  &Aoma  renepcuz 
IIopymHUKi  ckohhoach  et  1755  tody  53  Atbim. 

Anonyme.  Très  rare.  L'original  de  ce  portrait  se  trouve  chez  le 
prince  Constantin  Bélosselsky. 

36.  Bélosselsky  (Princesse  Nathalie  Grigoriewna ,  née 
comtesse  Czernicheff).  Née  en  1711,  fille  du  comte  Gré- 
goire Czernicheff  et  de  la  comtesse  Eudoxie  Iwanowna,  née 
Rjeffsky  (v.  Czernicheff),  seconde  femme  du  précédent. 
Morte  en  1760. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  de 
fleurs,  d'ornements  et  d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  re- 
présentée en  buste  et  face  avec  des  perles  dans  les  cheveux,  drapéé 
d'un  manteau.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  ouvragé. 
On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Stef.  Torellipinx 

et  de  l'autre: 

Laur.  Zucchi  scuips. 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissons  de  ce  portrait  est  dans 
la  collection  de  l'Hermitage  ;  il  est  avant  la  lettre.  L'original  de  ce 
portrait  appartient  au  prince  Constantin  Bélosselsky. 

37.  Benjamin  Pocek  Grigorowitch  (Métropolitain  de  Ca- 
san).  Evêque  de  St.-Pétersbourg,  il  officia  comme  tel  lors 
de  l'enterrement  de  Pierre  III,  transféré  en  1762  à  Casan. 
Accusé  de  complicité  dans  la  révolte  de  Pougatcheff  il  fut 
arrêté.  Son  innocence  fut  reconnue  et  Catherine  II  le  com- 
bla d'honneurs.  Mort  en  1782. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  d'une 
mitre  et  autres  attributs  du  rang  épiscopal  et  entouré  d'un  encadre- 
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ment  carré.  Le  prélat  est  représenté  à  mi-corps  en  face,  avec  un  klo- 
bouk  blanc  orné  d'une  croix,  le  manteau  jépiscopal  et  uue  panaguia. 
Dans  sa  main  gauche  ii  tient  sa  crosse,  de  la  droite  il  bénit.  On  lit 
autour  de  l'ovale  une  double  inscription.  j 

1)  En  russe: 

IIpeocâweuHuû  BeubaMum  Mumponommb  KcuaKCKÎû  « 
CeiflOKCKiù,  Cetimtbùutaio,  UpaeumeAbcmeyioutaio  Cunoôa 
HAem  noAbctcaîo  lUAfixememea  \m  (fiaMUAtu  Uyueta. 

2)  En  latin: 

Eminentissimus  Beniamin  Mitropolita.  Casanensis  et  Stna- 
sensis  Sanctissimae  Dirigentis  Synodi  membrum,  e  nobi- 
litatis  Polonicae  familia  Pucek. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  une  large  draperie,  qui  entoure  tout 
le  bas  de  l'ovale.  Au  milieu  de  la  draperie  on  voit  un  écusson  aux 
armes  Pucek  et  des  deux  côtés  de  l'écusson  on  lit  d'un  cOté  en  russe: 
RiawHecmkMh  u  ynenocmbio  docmoûHtbûutiù  vucomùiuaio 
HepKoonaio  Cbtna,  doÔpodnmeA&MU  u  paayMOMi  neom- 
HeHHbtù  omeneemea  wem,  ÔAawmeopeuz  e*  u*acmiuy  ee- 
Aum  u  npcMydpz  ei  3AOUiacmiu  —  dtm  moto  u  npu  moM 
oôtyCMi,  tcomopoe  topodt  Ka3am  nomepnrb.ta  a»  oniMM- 
noto  MUAoemm  omt  eeAumn  EtcamepuHU  noumenz  u  Ha- 
tpavfcdem,  ôah  mteoeux*  prbÔKuxb  ùoôpodtbtneAtù  ceû  eeAu- 
teiû  Myoïci  u  y  nomoMKo&i  ez  ocoôchhomz  nonmeniu  npeôy- 
demi. 

et  de  l'autre  en  latin  : 

Pietate  et  eruditione  dignissimus  Ecclesiae  prelatus.  Virtu- 
tibus  ac  prudentia  inaestimabilc  patriae  membrum ,  beni- 
fkentissimus  in  fortuna  secunda  —  magnus  et  sapiens 
in  adoersa  et  in  communi  Ma,  quam  urbs  Casanum  passa 
est,  clementissime  a  CatJiarina  Magna  honore  et  premio 
ornatus.  Ob  ejusmodi  praeclaras  virtutes  hic  Magnus 
vir  apud  posteras  etiam  in  praespicua  observantia  rema- 
nebit.  ■ 
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Enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

0.  0.  Endner  sculps.  IApsiae  1777. 

Rare. 

38.  Benjowsky  (Comte  Maurice-Auguste).  Célèbre  aven- 
turier, né  en  Hongrie  en  1741.  Fait  prisonnier  en  Pologne, 
il  fut  libéré,  après  avoir  juré  de  ne  plus  combattre  contre 
la  Russie.  Repris  Tannée  suivante,  il  fut  interné  à  Kasan. 
Il  prit  la  fuite,  niait  fut  arrêté  à  St.-Pétersbourg  et  exilé 
au  Kamtschatka.  Là  de  concert  avec  d'autres  exilés  russes, 
il  s'empara  d'une  goélette  de  l'état  et  fit  voile  vers  le  sud. 
La  plupart  de  ses  compagnons  le  quittèrent  à  Macao  et 
rentrèrent  par  Paris  en  Russie.  Benjowsky  fut  tué  en  1786 
à  Madagascar.  Les  mémoires  de  Benjowsky  eurent  plu- 
sieurs éditions  en  anglais,  allemand  et  français. 

1.  Vignette  gTavée  au  pointillé.  Médaillon  rond.  Benjowsky  est 
représenté  en  buste,  la  figure  en  face,  le  corps  de  %  à  gaucho,  en 
uniforme  et  cuirasse.  On  lit  au-dessus  du  médaillon: 

Maurit.  August.  Cornes.  De.  Benyowsky. 

et  au  bas  du  médaillon  : 

Heath.  se. 

Cette  vignette  se  trouve  sur  la  page  du  titre  de  la  traduction 
anglaise  des  mémoires  dé  Benjowsky.  (Memoirs  and  Travels  of  Mauri- 
tius  Augustus  Count  de  Benyowsky  etc.  London  1790  in-4°.)  Dans 
l'édition  française  (où  le  portrait  n'existe  pas)  ainsi  que  dans  la  tra- 
duction anglaise,  nous  lisons  après  la  préface:  sur  le  portrait  qui 
est  inséré  dans  le  titre  :  „Cette  gravure  a  été  faite  par  Mons.  Heath 
«d'après  une  miniature  à  moitié  plus  petite,  qui  me  vint  (c.-à-d.  à 
,Nicholson)  de  la  même  manière  que  la  correspondance  du  comte  de 
^Benyowsky....  c.-à-d.  en  conséquence  de  l'amitié  qui  subsistait  entre 

„Mons.  de  Magellan  et  moi  etc." 

i 
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2.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas 

de  la  planche  : 

Graf  von  Benyowsky. 

Ce  portrait  est  tiré  d'une  des  nombreuses  éditions  allemandes 
des  mémoires  de  BenjOwsky. 

3.  Même  portrait  in -8°  gravé  au  burin,  en  contre -partie.  Mé- 
daillon ovale,  surmonté  de  guirlandes  et  d'un  noeud  de  rubans  et 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  des  chaines, 
un  sabre  et  un  bonnet  polonais,  et  un  cartouche  avec  une  vignette 
représentant  le  moment  où  Benjowsky  et  ses  camarades  s'embar- 
quent sur  le  Si-Pierre.  On  lit  autour  de  l'ovale  : 

M.  A.  Corn.  De  Benyowsky 

et  au  bas  de  la  planche  : 
Geyser  se. 

Dans  l'édition  allemande  de  Leipzig  (Des  Grafen  Moritz  August 

von  Benyowsky       Schicksale  und  Reisen        ûbersetzt  von  Georg 

Forster...  Leipzig  1791.  2  v.  8°. 

39.  Bezborodko  (Prince  Alexandre  Andréiéwitch),  né  en 
1747  à  Gloukhoff,  secrétaire  d'état  et  grand-maître  de  la 
cour  sous  Catherine  II,  qui  le  créa  comte.  Chevalier  de 
St.-André  pour  la  paix  de  Jassy,  qu'il  signa  en  1792. 
Chancelier  de  l'empire  et  prince  avec  le  titre  d'altesse  sé- 
rénissime  sous  Paul  I.  Un  de  nos  hommes  d'état  les  plus 
éminents.  Mort  en  1799. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Bezborodko  est  re- 
présenté à  mi-jambes,  assis,  en  face.  Son  bras  gauche  est  appuyée 
sur  une  table  richement  sculptée  et  il  tient  un  livre  ouvert  dans  la 
main.  On  voit  sur  la  table  des  cartes  de  géographie.  Sa  main  droite 
tient  une  plume  et  repose  sur  son  genou.  Le  comte  est  en  habit 
richement  brodé  avec  cordons,  plaques  etc.  On  voit  dans  le  fond  une 
draperie,  une  colonne  et  un  paysage.  On  voit  au  bas  du  portrait  les 
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armes  Bezborodko  avec  la  dévise:  „Labore  et  zelo*  et  la  chaîne  de 

St. -André.  Des  deux  côtés  des  armes  on  lit  : 

Alexandre  Comte  de  Besborodka  (sic)  Grand  Maître  de  la 
cour  de  Sa  Majesté  Impériale  de  toutes  les  Russies,  Son 
Conseiller  privé  actuel.  Directeur  général  des  postes, 
Chevalier  des  ordres  de  St. -André,  de  St.  Alexandre 
Nevsky  et  grande  croix  de  celui  de  St.  Vladimir.  Gravé 
d'après  V original  dans  sa  collection  par  le  professeur 
Lampi  par  son  très  humble  serviteur  James  Walker 
grav'de  Sa  Maj.  Imp.  et  membr de  F  Académie  des  beaux 
arts  S1  Pbg. 

Rare. 

L'original  de  ce  portrait,  grandeur  naturelle,  se  trouve  à  St.-Pé- 
tersbourg  chez  le  comte  Koucheleff.  Il  fut  peint  à  Jassy  en  1791. 
Outre  le  prix  marqué  d'avance,  Lampi  au  dire  de  Nagler,  reçu*  de 
Bezborodko  une  médaille  en  or  de  la  valeur  de  70  ducats.  J£  452 
du  catalogue  de  l'exposition. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait : 

J.  S.  Engleheart  sà  Barmstadt. 

et  plus  bas  : 

Alexandre  Fûrst  Besborodko 

Dans:  Ein  russischer  Staatsmann.  Des  Grafen  J.  J.  von  Sievers 
Denkwûrdigkeiten  zur  Geschichte  Russlands  von  Karl  Ludwig  Blum. 
Leipzig  u.  Heidelberg  1858.  4  vol.  in-8°. 

3.  Même  portrait  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
R  A.  Ag5anaa>effi 

et  plus  bas  : 

Kntub  A.ieKcaudpz  Andpeeemb  Ee3ÔapoÔKO  (sic) 
rocydapcmeeuHUù  Kauwiepz 

H3h  coÔpauiH  nopmpemoez  usdaeeMrtxz  Jlmmouorn  Bene- 
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4.  Planche  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  l'intérieur  d'une 
grotte,  au  milieu  de  laquelle  se  trouve  sur  un  piédestal  placé  sur  des 
gradins  le  buste  du  prince  Bezborodko.  On  lit  sur  le  piédestal  : 

Pod.U747 
Ckohw.îcx  Ï799. 

Un  génie  ailé  couronne  le  buste.  Sur  les  gradins  on  voit  deux 
figures  allégoriques  dont  Tune  embrasse  le  piédestal  du  buste  et 
l'autre  tient  une  lampe.  Au  bas  du  piédestal  on  voit  un  écusson  aux 
armes  du  prince  avec  une  baudelette  qui  retombe  sur  les  gradins, 
sur  laquelle  on  lit  : 

Hadipoô.  MouyM.  GenmAibùtu.  K.  Ee36opodtco 

Plus  bas  on  voit  une  grande  draperie  à  festons,  formant  double 
cartouche  avec  deux  colonnes  de  texte,  dont  la  première  commence 
par: 

3HaH€uie: 

CnpoMHbUi  doÔpodrbmeAU  TpydoAKtôie  u  Peeuocmb. 
et  finit  par  : 

. . .  eo3podumb  ôAawmeopuoe  uaoma 
et  la  seconde  commence  par  : 

Meotcdy  mrbm  muxiù  leniû.... 
et  finit  par: 

Ceù  naMRmnuKb  nocmaeuM  ÔAaiodapHbtù  (yparm  eio  (sic) 
Ha.  Ee3ÔopodKO. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

Lvoff  ini/. 

et  de  l'autre  : 

Saunders  se. 

Très  rare.  Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissons  de  cette 
planche  se  trouve  chez  le  prince  Alexis  Lobanoff. 
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40.  Bestoujeff- Rumine  (Comte  Alexis  Pétrowitch).  Né 
en  1693.  Ministre  à  Copenhague,  sous  Anne  I  ministre 
du  cabinet,  chancelier  de  l'empire  sous  Élisabeth  I,  puis 
exilé.  Rappelé  par  Catherine  H,  il  fut  nommé  feldmaré- 
chal.  Mort  en  1766. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Bestoujeff  est  représenté  à 
mi-jambes,  debout,  la  figure  en  face,  le  corps  de  8/4  à  droite;  il  s'ap- 
puie de  la  main  gauche  sur  une  table,  sur  laquelle  on  voit  un  écri- 
toire,  des  papiers  et  le  grand  sceau  de  l'état.  Sa  main  droite  est 
relevée;  elle  est  ouverte  et  l'index  est  étendu.  D  porte  le  cordon  et 
la  plaque  de  St. -  André,  l'Aigle  Blanc  au  cou  et  le  portrait  de  Pierre- 
le-Grand  à  la  boutonnière.  Dans  le  fond  on  voit  un  fauteuil,  une 
colonne  et  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Alexy.  Cornes,  de.  Bestuschef.  Biumin.  Imper.  Majest. 
Ruth.  Cancellarius  etc.  etc.  MDCCLV. 

et  plus  bas  d'un  côté  : 

0.  Gaspar  de  Prenner  pinx.  et  delin.  1755. 

et  de  l'autre  : 

J.  M.  Bernigeroih  sadps.  Lipsiae  17. 
Ce  portrait  au  dire  de  Staehlin  n'était  pas  ressemblant.  (V.  Or- 
loff,  prince  Grégoire.  N°  1.) 

2.  Portrait  petit  in-folio,  gravé  au  burin.  Bestoujeff  est  repré- 
senté en  buste,  la  figure  en  face  le  corps  de  %  a  droite,  avec  une 
draperie  flottante  sur  les  épaules.  On  voit  dans  le  fond  une  draperie, 
une  fenêtre  et  des  arbres.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Mexy.  Cornes.  De.  Bestuschef.  Biumin.  Imper.  Majest. 
Buth.  Cancellarius  etc.  etc.  MDCCLV. 
et  plus  bas  d'un  côté: 

Prener  delin. 
et  de  l'autre  : 

Wagner  sculp. 
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Bien  qu'il  y  ait  une  grande  différence  dans  l'expression  de  la 
figure,  et  des  changements  dans  le  costume,  il  est  facile  à  reconnaître 
que  les  deux  gravures  ont  eu  le  même  original.  Peut-£tre  est-ce 
Prenner  lui-même  qui  a  fiât  cette  réduction  de  son  grand  portrait 
pour  Wagner.  Dans  tous  les  cas  sur  cette  dernière  gravure,  les  traits 
de  Bestoujeff  sont  beaucoup  moins  caractéristiques  que  sur  la  précé- 
dente. Il  y  a  été  maladroitement  embelli  et  rajeuni. 

3.  Même  portrait  in-8°  en  biais,  gravé  au  burin,  dans  un  cadre 
octogone,  placé  sur  un  piédestal  et  entouré  de  lauriers  et  de  palmes. 
Le  comte  est  représenté  en  buste,  la  figure  en  face,  le  corps  de  a/«  à 
droite  en  cordon,  plaque  etc.  Au-dessus  du  portrait  on  voit: 

pag.  417. 

et  au  bas  on  lit  d'un  côté: 

Q.  C.  de  Prenner  pinx. 
et  de  l'autre  : 

Fritzsch  se. 

Cette  gravure  n'est  que  la  reproduction  avec  des  changements 
de  la  précédente,  dans  le  second  volume  du  „Bûschings  Magazin*. 

4.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  trait,  en  buste.  On  lit  au  bas: 
Alexis  Comte  de  Bestoujeff  Rumin. 

5.  Planche  in-4°  gravée  au  burin.  On  y  voit  deux  médailles 
frappées  par  Bestoujeff.  Sur  la  médaille  supérieure  nous  voyons  d'un 
côté  l'effigie  de  Bestoujeff,  en  buste  de  profil  à  droite.  La  légende  dit: 

Alexius,  Cornes  a  Bestushef-Riumin 

et  l'exergue: 

Imp.  Russ.  olim  Cancelar.  nunc  Senior  exercit.  Dux.  Cm- 
siï.  actu.  intim.  et  sénat,  primus.  J.  G.  W.  F. 

Ces  dernières  lettres  indiquent  le  graveur:  Wâchter*).  De  l'autre 

*)  Dana  l'explication  de  la  planche,  Bûsching  après  avoir  cité  l'exergue  dit, 
nous  ne  savons  pourquoi:  «Nebst  dem  Namen  des  Kûnstlers  J.G.  Jaeger»,  tandis 
que  plua  haut  en  décrivant  l'autre  médaille,  il  dit:  «die  Buchataben  J.  G.  W.  F., 
welcho  den  Namen  des  geschickten  Kûnatlera  Wachters  bezeichnen». 


Digitized  by  Google 


-  83  — 

côté  de  la  médaille  nous  voyons  une  alléô  de  palmiers,  au  milieu  de 
laquelle  est  placé  un  catafalque  avee  un  cercueil  aux  armes  BestoujeffL 
À  droite  du  catafalque  on  voit  la  religion,  une  croix  à  la  main,  dépo- 
sant une  palme  sur  le  cercueil,  à  gauche  la  constance  appuyée  sur 
une  colonne  et  posant  sur  le  cercueil  une  couronne  de  lauriers.  La 
légende  dit: 

Tertio  triumphat 
et  l'exergue  : 

Post  duos  in  vita  de  inimitié  triumpJios  de  morte  triumphat 
A.  MDCCLX  Aetat  

Au  bas  de  ces  deux  côtés  de  la  médaille  on  lit  : 
Fritzsch  se. 

puis  on  voit  : 

Pag.  431. 

Au-dessous  on  voit  les  deux  côtés  d'une  autre  médaille.  D'un  côté 
on  voit  l'effigie  de  Bestoujeff,  avec  de&  inscriptions  comme  sur  la 
médaille  précédente.  De  l'autre,  on  voit  deux  rochers,  au  milieu 
d'une  mer  orageuse,  au-dessus  desquels  planent  d'un  côté  de  gros 
nuages  avec  de  la  pluie  et  des  éclairs,  et  de  l'autre  on  voit  un  soleil 
entouré  de  rayons.  La  légende  dit: 

Immobilis  in  mobili 

et  l'exergue  : 

Semper  idem  MDCCLXII. 

Dans  le  second  volume  de  „Bûschings  Magazin". 

41.  Betsky  (Jean  Iwanowitch).  Né  en  1703  à  Stock- 
holm. Fils  naturel  du  maréchal  prince  Jean  Troubetekoy, 
Conseiller  privé  actuel,  fondateur  des  maisons  des  en- 
fants trouvés,  chef  de  différentes  institutions  d'éducation, 
président  de  l'Académie  des  beaux-arts,  etc.  Mort  en  1795. 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Betsky  est  représenté 
en  pied,  de  8/4  à  gauche,  assis  dans  un  fauteuil  contre  une  table,  sur 

6* 
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laquelle  il  appuie  son  coude.  Dans  sa  main  droite  qui  repose  sur  son 
genou,  il  tient  le  portrait  gravé  par  Daullé  de  sa  soeur  la  landgra- 
vine  de  Hesse-Hombourg  (v.  ce  nom),  ses  pieds  sont  croisés.  Sur  la 
table  à  ses  côtés  on  voit  encore  un  bas-relief  et  un  livre.  Il  porte 
une  robe  de  chambre'  très  ample  avec  la  plaque  de  St.-Alexandre, 
une  culotte  courte  et  des  pantoufles.  On  voit  dans  le  fond  une  biblio- 
thèque, une  partie  du  portrait  de  la  princesse  de  Hesse-Hombourg 
peint  par  Roslin  et  une  porte  avec  une  draperie  à  travers  laquelle 
on  voit  un  paysage  et  par  laquelle  entrent  des  poussins,  symbole  des 
services  rendus  par  Betsky  à  l'éducation  de  la  jeunesse.  On  lit  au 
bas  du  portrait  d'un  côté  : 

Peint  par  Roslin  peintre  du  Roy 

et  de  l'autre: 

Gravé  par  Nicolas  Dupuis  graveur  du  Roy. 

Plus  bas  au  milieu  on  lit  : 

Jean  de  Betzkoy  Lieutenant  Général  des  armées ,  Cham- 
bellan Actuel  de  Sa  Majesté  Impériale  de  toutes  les  Rus- 
sies,  Directeur  Général  des  Bâtiments  et  Jardins,  Pré- 
sident de  Vacadémie  des  Arts,  Premier  Curateur  des 
En  fans  trouvés,  Chevalier  âes  ordres  de  S1  Alexandre 
Newsky  et  de  S"  Anne. 

C'est  le  premier  état  de  cette  gravure,  dans  son  second  état  nous 
lisons:  nJean  de  Betzky"  etc. 

Nagler  cite  cette  planche  comme  une  des  meilleures  productions 
de  Dupuis.  L'original  de  la  grandeur  de  la  gravure,  se  trouve  ac- 
tuellement chez  Mr.  Basile  Olsoufiêff  à  Moscou.  Il  existe  une  répéti- 
tion de  ce  portrait,  également  peinte  par  Roslin,  à  l'Académie  des 
beaux-arts  de  St.  Pétersbourg.  Ce  portrait  fait  pendant  à  celui  de  la 
langravine  de  Hesse-Hombourg.  N°227  du  Catalogue  de  l'exposition. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté 
d'un  noeud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Reproduction  en  buste 
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du  portrait  précédent,  seulement  la  téte  est  d'une  dimension  plus 
grande.  On  lit  autour  du  médaillon: 

Heauz  Heameunt  Eemcoù. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  ouvragé,  orné  de 
guirlandes,  dans  lequel  on  lit: 

Xonui  u  CMyutem  ho?  (sic)  dyxom  hpmkoauôumz  : 
IIoahz  doôpoàîbme.ieù  H  HGTHHHOÈ  Mûoum 
3pa  m  Mpata  n  epednue  Ilapu, 
Teepdi,  tcatn  eepxz  (sic)  encorne  (sic)  top*. 

Enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit: 
R  fl.  repocuMoez. 
Rare. 

3.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y  voit  dans  un 
médaillon  rond  le  portrait  de  Betslty  en  buste  et  de  profil  à  droite. 
Le  médaillon  est  placé  sur  un  socle  carré  et  entouré  de  trois  figures 
allégoriques  représentant  la  force,  la  sagesse  et  la  charité,  ayant  à 
ses  côtés  un  pélican  qui  nourrit  ses  petits  (armes  des  maisons  d'en- 
fants trouvés  en  Russie).  On  lit  sur  le  socle  au  bas  du  médaillon  : 

6,  F.  Schmoll  ad  vivum 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  coté  : 
D.  ChodounecM  del. 

et  de  l'autre  : 

D.  Berger  sctdp.  Berolini  1775. 

4.  Médaillon  rond  gravé  au  burin.  Betsky  est  représenté  en 
buste  de  profil  à  droite,  sur  un  fond  noir.  —  Ce  portrait  "qui  se 
trouve  dans  notre  collection  est  coupé  aux  marges  et  collé  sur  un 
papier  bleu ,  sur  lequel  nous  voyons  une  inscription  manuscrite  du 
temps  : 

Heam  Eeutciû' 

Ce  portrait  fait  pendant  à  celui  de  M"*  de  Ribas  (v.  ce  nom). 
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5.  Planche  grand  in-folio ,  gravée  au  burin.  Médaillon  ovale, 
orné  de  guirlandes  de  chêne  et  entouré  d'un  encadrement  carré  riche- 
ment orné.  Betsky  est  représenté  dans  sa  vieillesse,  en  buste  de  %  à 
gauche,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-André.  On  voit  au  som- 
met du  médaillon  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit  : 

Jaannes  Betzky. 

Au  bas  du  médaillon,  dans  un  cartouche  rond,  on  voit  une  vi- 
gnette représentant  l'académie  des  beaux-arts  à  St.-Pétersbourg. 
Plus  bas  on  voit  un  large  entablement  avec  3  vignettes.  Celle  du 
milieu  est  la  reproduction  en  petit  de  la  gravure  représentant  la 
translation  du  rocher  qui  sert  de  piédestal  à  la  statue  de  Pierre-le- 
Grand  (v.  Catherine  II) ,  les  deux  autres  probablement  les  maisons 
d'enfants  trouvés  à  St.-Pétersbourg  et  Moscou.  Au-dessus  de  la  pre- 
mière on  voit  dans  une  étoile  le  chiffre  de  Catherine  II.  On  lit  au 
bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Peint  par  Le  Chevalyer  (sic)  Boslin 
et  de  l'autre  : 

Qravé  par  Antoine  Radigues  Conseiller  de  V Académie  Im- 
périale des  beaux  arts  de  5"  Pétersbourg  en  déhr*  1794. 

Rare. 

L'original  appartient  à  Mme  Gorgoli.  355  du  Catalogue  de 
l'exposition. 

42.  Bibikoff  (Alexandre  IHitch).  Né  en  1729.  Général 
en  chef.  H  se  distingua  pendant  la  guerre  de  7  ans.  Maré- 
chal-président de  rassemblée  des  députés  en  1767.  Envoyé 
en  1774  contre  Pougatcheff  (v.  ce  nom),  il  dissipa  en  trois 
mois  les  rebelles,  mais  mourut  subitement  la  même  année, 
au  moment  où  il  allait  étouffer  définitivement  la  révolte. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  à  l'eau  forte  et  au  burin.  Médaillon 
ovale,  surmonté  d'un  noeud  de  rubans,  passé  dans  un  anneau  et  en- 
touré d'un  encadrement  carré,  représentant  un  mur  formé  de  grosses 
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pierres.  Bibikoff  est  représenté  en  buste  de  8/4  à  droite,  en  uniforme 
avec  un  grand  cordon.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal  avec 
les  armes  Bibikoff  au  milieu.  On  lit  autour  du  médaillon  : 
AtetiCdHÔpi  ILibuub  BuÔwcoet. 
Anonyme.  Bare. 

C'est  probablement  sous  ce  portrait,  que  Lavater  a  inscrit  les 
paroles  citées  par  le  sénateur  Bibikoff  dans  la  biographie  de  son  père 
(y.  plus  bas):  *  Voici  encore  une  figure  vraiment  russe,  noble,  indi- 
quant une  grande  force  d'âme,  dont  l'ovale,  l'uni,  les  traits  plats, 
et  surtout  les  sourcils,  le  nez  et  la  bouche  témoignent  d'une  origine 
russe.* 

2.  Portrait  grand  in-8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Bibikoff  est  représenté  en  buste  de  % 
à  droite,  en  uniforme  richement  brodé,  avec  le  cordon  et  la  plaque 
de  St.-André  et  la  croix  de  St.-Alexandre  en  sautoir.  On  lit  dans  un 
cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

ÂAetccaudpz  HAbUHb  EuÔmoez 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 
IIuc,  PoKomoez 

et  de  l'autre  : 

Fpae.  H.  YmmHZ. 

Ce  portrait  se  trouve  en  tête  des:  „3aimcKH  a  sh3hh  h  cjyz6u 
„  AjeucaiiApa  ïï.iLma  EfrôHKOBa  ceihovb  ero  ceHaTopoin»  T>n(mKOBHirL, 
„Cn6.  1817.  8°.«  II  est  clair  que  ce  portrait  a  été  gravé  d'après  le 
même  type  que  le  précédent,  seulement  on  a  changé  l'uniforme  et 
ajouté  un  cordon  que  Bibikoff  n'a  pas  eu  l'occasion  de  mettre,  l'ordre 
de  St.-André  qui  lui  fut  envoyé  par  Catherine  II ,  ne  l'ayant  plus 
trouvé  en  vie. 

43.  Bo&danowlttb  (Hyppolite  Féodorowitch).  Né  en  1743. 
Poète.  Mort  en  1803.  Connu  surtout  par  son  poème: 
Psyché  (JtymeHbEa). 
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1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Bogdanowitch  est 
représenté  à  mi-corps,  en  face,  assis  contre  une  table,  en  robe  de 
chambre  ouverte  sur  la  poitrine,  tenant  une  plume  dans  la  main.  On 
lit  au  bas  de  l'ovale  : 

R  A.  A^anacbeez 
et  plus  bas  : 

Hnno.tumi  OeodopoeuHb  EoidauoeuHb,  KojLievccKiù  Coenm- 
hukz.  Hn  coôpauûi  nopmpemoen  tudadaeMuxz  lliamo- 
HOhn  EeKemoeuMz. 

2.  Môme  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  En  buste.  Ovale.  On 
lit  au  bas  d'un  côté: 

Pue.  9.  Bcmeppeùxi 
de  l'autre  : 

Fpae.  H.  lecmû 
et  plus  bas  au  milieu  : 

H.  S.  EoîdaHoeuvb. 

3.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  On  lit  au  bas; 
HnnoAumz  Geodopoeunb 

EotdanoeuHb. 

3e$upz  eMy  nepo  usz  tcpuAt  ceouxz  cam  daAz; 
AMypi  eoduAi  pynoù:  om  flytueHbtcy  nuccLn. 
Anonyme. 

4.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en* 
touré  d'un  encadrement  c^rré.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  les 
mêmes  inscriptions  que  sur  le  précédent. 

Anonyme. 

Dans  la  7me  édition  de  ftymenuta  1815.  8°. 

5.  Même  portrait  au  burin.  Copie  grossière  avec  les  mêmes  in- 
scriptions. 

Dans  l'édition  de  1830  de  ftymenLKa. 
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6.  Portrait  in  12°,  gravé  au  burin.  Médaillon  rond.  Silhouette 
noire  en  buste,  de  profil  à  gauche.  On  lit  autour  du  médaillon  : 

HnnoAumz  Seodoposmb  EoidauoeuHb. 

7.  Même  portrait  pareil  au  précédent.  On  lit  au  haut  de  la 
planche  : 

floôpoMucAi  cmopannaR  noeibcmb  et  cmuxax*. 
Et  au  bas  : 

Moctcea  ei  munoipagSiu  Ihamom  Betcemoea.  1805. 
Anonyme. 

8.  Planche  petit  in-8°,  gravé  au  pointillé.  On  y  voit  le  buste  de 
Bogdanowitch  sur  un  socle.  Deux  génies,  volant  dans  les  airs,  font 
tomber  sur  le  buste  une  couronne.  Au  bas  du  piédestal  on  voit  des 
livres  etc.,  ainsi  qu'une  lyre,  qu'un  petit  génie  ailé  orne  de  fleurs. 

Anonyme. 

44.  Boltine  (Elisabeth  Grigoriewna).  Née  Schichkine, 
elle  avait  épousé  en  premières  noces  un  Mr  Séniavine. 

Portrait  petit  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Mme  Boltine  en 
buste,  et  en  face  en  bonnet  et  châle.  On  lit  autour  de  l'ovale  : 

Bi  3HaK6  npueepuceHHOcmu  u  eucoKononumanis  nocenutaem* 
Eû  cuho  Eh  HmoAaû  ÂAeKcaHÔpœuHb  Eo.mum. 

Au  bas  de  l'ovale  on  lit  : 
Fpae.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas  : 

EAmaeema  rpuxopbeena  EoAmuna  no  nepeoMy  6pany  Cena- 
euHH  ypootcdeHHM  UIuiuKuna. 

45.  BoUlne  (Jean  Nikititch).  Né  en  1735.  Membre  de 
l'ancienne  Académie  de  la  langue  russe  de  St.-Pétersbourg, 
connu  par  des  ouvrages  historiques  et  sa  polémique  avec 
l'historien  prince  Scherbatoff.  Mort  en  1792. 


Portrait  in-8°  graTé  au  pointillé.  Ovale.  Boltine  est  représenté 
en  buste  de  3/4  à  gauche.  On  lit  au  bas  du  médaillon  : 
Tpaeup.  H.  Posotmi. 
Et  plus  bas  : 
H.  H.  Eoamum. 

46.  Bortniansky  (Dmitri  Stépanowitch).  Né  à  Glouchoff 
en  1751.  Chantre  de  la  cour,  élève  de  Galuppi,  qui  rem- 
mena en  Italie.  Musicien  distingué,  compositeur  de  mu- 
sique sacrée  et  directeur  de  la  chapelle  impériale.  Mort 
en  1825. 

Portrait  in- 8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Bortniansky  est  repré- 
senté en  buste  de  %  à  gauche.  On  lit  au  bas  : 

flMumpiù  OmenatweuHb 
EopmwiHCKiû 

J(rbùcmeume.ibHbiû    Cmamctriù  CoerbmnuKh  u  flupexmopi 
UpudeopHOù  llneuecKOH  KanncAU  (sic) 

Ma  coÔpaniH  nopmpemoei  U3daeaeMuaz  IlAamoHom  Eette- 
moeuMi. 

Rare. 

47.  Bouehwostoff  (Serge  Léontiéwitch).  Né  vers  1642. 
Palefrenier  de  la  cour,  il  fut  un  des  premiers  à  demander 
d'entrer  dans  la  petite  troupe  de  soldats,  que  Pierre-le- 
Grand  s'amusait  à  faire  exercer  dans  sa  jeunesse.  Pierre  le 
nomma  le  premier  „  soldat  russe".  Il  se  distingua  pendant 
les  guerres  avec  les  Suédois  et  mourut  en  1728,  portant  le 
rang  de  major. 

1.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Bouchvostoff  est  repré- 
senté à  mi-corps,  en  face,  en  uniforme.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Ilep&uù  Pocciûctciû  ccuàamz  (sic)  Cepieù  leonmieei  cum  By- 
xeocmoez.  Hsi  npudeopnbuz  CAywumcAeû  1683  xody  HoHÔpn  30 
dus  npu  umaAib  eoenHonometUHOù  CAyotcCrb  (sic)  nepemttuuMt  a 
onyw  caMOXomm  npcdcmaAt,  nomoMy  rocydapt  Ilempi  Bejtum 
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motda  otce  cumz  nepeencmeoMz  noumumb  eto  comeoAUAz.  CAyxca  no- 
moMz  ez  Jeùôieapdiu  npeoÔpaotcencKOMz  noAtcy,  ez  BoMÔaudepcKOù 
pomtb  do  OÔepz  Og5uuepa  6uaz  ez  pasHUxz  ÔamaAXHXi  u  mhoxo- 
Kpamno  panenz.  Ho  Konuuuy  CAyotcuAz  apmuaepiu  MaiopoMZ.  Xomx 
Eto  BeAunecmeo  eo  mhoiuxz  cavhcuixz  U360auaz  oKasueamb  m  àaAb- 
homij  eto  noeuweniw  ceoe  Mouaptuee  ÔAatoeoAenk,  ho  ohz  no  ceoeù 
HaCootcnoû  tcpomocmu  ecmecm  u3ÔtbtaAz  u3amuhmo  CAaeoAioÔia. 
PoàuACA  1642  ckohhoach  1728  t.  Honôpn  30  dus.  Muaz  ÔOAbtue 
86  Atbmz,  6uaz  pocmy  cpednmo,  cuAeuz,  meepàz,  ctcpoMenz  u  eecbMa 
eoadepjfceuz.  A  no  Koneup  okushu  u  comoû  eao  (sic)  kohuuhu  ceu- 
dmmeAeMz  Ôuaz  Anad.  Haytca  lanâKapm.  Ppae.  u  ez  nepcnefcmuerb 
m.  MuxaûAa  Moxoeez.  Serge  Léontieto  Boukvostow  1er  soldat  Russe, 
naquit  Van  1642;  du  service  de  la  cour  U  entra  volontairement 
dans  la  compagnie  que  Von  forma  pour  Vamusement  de  Pierre-le- 
Grand,  ce  prince  voulût  bien  dater  de  là  son  ancienneté  dans  h 
service,  il  servit  dans  la  compagnie  des  bombardiers  du  régiment 
de  Preobragenski ,  jusqu'au  grade  d'officier,  il  s'est  trouvé  à  plu- 
sieurs  batailles  où  il  a  été  plusieurs  fois  blessé;  U  est  mort  Major 
d'Artillerie  le  30  novembre  1728.  M.  M.  Makaiew  Qrav.  des 
cartes  et  maître  de  Perspect.  de  VAcad.  des  sciences  a  été  témoin 
des  dernières  années  de  sa  vie  et  de  sa  mort. 

L'original  de  ce  portrait  se  trouve  au  château  de  Gatchino.  C'est 
la  seule  planche  qui  existe  signée  du  nom  de  Makhaéff. 

2.  Portrait  exactement  pareil  gravé  au  burin,  seulement  in-4°. 
On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Tp.  A.  0Aëpoez 
et  plus  bas  : 

Cepirbù  leonmbeeuHb  Byxeocmoez,  nepeuû  coAdamz  Pocciù- 

CKIÛ. 

3.  Portrait  exactement  pareil  grand  in- 8°,  gravé  au  pointillé. 
Ovale.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  G.  AAeKcrbeez 
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et  plus  bas  : 

Cepiiù  leoHmteeuHb  Eyxeocmoez ,  Jlepeuû  Poccificinù  Coa- 
àamz.  Hsb  coÔpauui  nopmpemom  U3daeaeMwxb  IlAamo- 
Hom  EeKcmoeum. 

Ce  portrait  est  tiré  du  :  „Coôpame  nopipcroBT»  Poccim,"  etc. 

4.  Même  portrait  en  contrepartie  et  en  buste,  petit  in-folio,  gravé 
au  trait.  On  lit  au  bas: 

Serge  Bouchvostoff. 

'48.  Boulgakoff  (Jacques  Iwanowitch).  Né  en  1743.  Di- 
plomate distingué.  Ministre  à  Constantinople  et  plus  tard 
ambassadeur  en  Pologne.  Mort  en  1809. 

1.  Portrait  iu-8°  gravé  au  burin  et  pointillé.  Médaillon  ovale 
gravé  au  pointillé,  orné  de  guirlandes  et  entouré  d'un  encadrement 
carré,  gravé  au  burin.  Boulgakoff  est  représenté  en  buste,  de  profil  à 
droite,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  l'Aigle  blanc  de  Pologne.  On 
voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit  : 

Jacques  de  Bulhakow. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
Carvelle  delin1 
et  de  l'autre  : 

F.  John  sculp*.  Varsoviae. 
Rare. 

2.  Même  portrait  in- 8°,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré,  gravé  au  trait,  On  lit  au  bas  du 
médaillon  : 

Fpae.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas  : 

PyCKOû  (sic)  nocAauHUta  fixoei  HeanoeuHb  EyAtatcoei.  aflfbAa 
eaïuu  ocmanymcH  ez  nomoMcmert»  CAoea  un  nucuta  Eh. 
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TJomPMKuna  flaMumu  erbrmaw  PoccinHUHa  nocemaaemz 
tiad.  PyccKato  BibCftiHUxa. 

Bare. 

49.  Boutourline  (Jean  Iwanowitch).  Né  en  1661.  Géné- 
ral en  chef  et  chevalier  de  St.- André.  H  commandait  la 
garde  en  1725  et  décida  l'avènement  au  trône  de  Cathe- 
rine I.  Mort  en  1738. 

1.  Portrait  in- 8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Boutourline  est  re- 
présenté en  buste  de  8/4  à  gauche,  en  cuirasse  et  manteau  agrafé  sur 
l'épaule  droite.  On  lit  au  bas  de  Povale  d'un  côté  : 

Pue.  H.  Apxynoez 
et  de  l'autre  : 

rpae.  B.  Xpotweez 

et  plus  bas  au  milieu: 

Eeam  Heanoewa  IlytnypAUHz  TenepoM  Antuee*  u  r&apàiu 
IIpeoÔpaofceHCKaxo  noAica  JIodnoAKoenwa. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  On  lit  au  bas: 
Boutourlhte.  BymypAum. 

50.  Brandts  (Christophe  van).  Conseiller  d'état  et  mi- 
nistre résident  de  Kussie  en  Hollande  sous  Pierre-le-Grand. 

Planche  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  une  pyramide  sur- 
montée d'un  écusson  aux  armes  de  Brandts  et  ornée  de  draperies. 
Au  bas  de  la  pyramide  dans  un  médaillon  rocaille  on  voit  le  por- 
trait de  Brandts  en  buste,  en  face  et  en  grande  perruque.  Au  bas 
du  médaillon  dans  un  cartouche  on  voit  une  vignette  représentant 
un  vaisseau  guidé  par  des  étoiles  avec  l'inscription: 

Tendo  ad  unam. 

Des  deux  côtés  de  la  vignette  on  voit  Mercure  assis  sur  des  bal- 
lots de  marchandises,  tenant  dans  ses  mains  des  sacs  d'argent  et 
Neptune  tenant  un  trident  et  s'appuyant  sur  une  urne  renversée.  Au 
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bas  de  la  vignette  on  voit  deux  enfants  étudiant  une  carte  géogra- 
phique. La  pyramide  ainsi  que  les  figures  allégoriques  sont  placées 
sur  un  grand  piédestal  portant  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Aan  den  Wel  Edelen  Gesrengen  Herr  den  Ed'  Herr 
Christoffel  van  Brandis  Ryks  -  Edelman ,  Hofraad  en 
Résident  van  zyn  Czaarze  Majesteit  etc.  etc.  etc.  Resi- 
deerand  tôt  Amsterdam  werden  deze  LusJiof  -  Oieraaden 
zynde  Piramiden  etc.  eerbiederlyk  opgedragen  door  zyn 
Edélheyds  dienstberegde  S.  Schynvoet. 

On  voit  dans  le  fond  des  jardins  en  quinconces.  La  planche  est 
entourée  d'un  encadrement  cintré,  orné  au  sommet  d'une  draperie  et 
sur  les  cotés  de  douze  vues  de  jardins  reliées  par  des  rubans.  Les 
dernières  en  bas  des  deux  côtés  portent  la  même  inscription: 

Petersbourg 
On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Shynvoet  inventor 
et  de  l'autre 

J.  Ruyter  del.  et.  fec. 
Eare. 

51.  Brownc  (Comte  Georges  en  russe  Yourii  Youriewitch). 
Né  en  1698  en  Irlande.  H  entra  en  1730  au  service  de 
Russie.  Général  en  chef,  chevalier  de  St.-André  et  gou- 
verneur général  de  la  Livonie.  Créé  comte  du  st.  empire 
en  1774.  Mort  à  Riga  en  1792. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Le  Comte  est  représenté  en  buste  de  %  à 
gauche  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-André,  et  l'Aigle  blanc  en 
sautoir.  On  lit  au  tour  de  l'ovale: 

Justitiae  custos,  rigidi  servator  honesti  in  commune  bonus. 
Lucun. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  les  armes  du  comte ,  entourées  de 


Digitized  by  Google 


drapeaux  avec  la  devise:  Fidem  servabo  genusque  ,  ainsi  qu'un  car- 
touche dans  lequel  on  lit: 

George  Browne  Comte  du  S1  Empire  Romain  General  en 
Chef  au  service  de  Sa  Majesté  L'Impératrice  de  toute  la 
Russie,  Gouverneur  Général  de  la  Livonie  et  Chevalier 
des  ordres  de  S*  André,  de  L'Aigle  blanc  de  S*  Alexandre 
Newsky  et  de  Anne. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 
Peint  à  Riga  par  B.  S.  Mundk. 
et  de  l'autre: 

Gravé  à  Vienne  par  J.  Ern.  Mansfeld. 
Rare. 

2.  Planche  petit  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  sur  un  pié- 
destal un  médaillon  ovale  avec  le  portrait  du  comte,  en  buste  et  de 
profil  à  droite,  qu'un  génie  entoure  d'une  guirlande  de  feuilles  de 
chêne.  On  lit  autour  du  médaillon: 

Georgius  Cornes  a  Browne  Livoniae  Gubemator. 

Une  femme  représentant  la  force  s'appuie  d'une  main  sur  le 
piédestal  et  de  l'autre  sur  un  lion  qu'on  voit  à  ses  côtés.  On  voit 
encore  sur  le  piédestal  une  corne  d'abondance  et  une  balance.  Le 
piédestal  porte  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Non  Mb  melior  quis  quam  nec  amantior  aeque  fuit.  Ovid. 

Dans  le  fond  on  voit  un  paysage.  —  Au  bas  de  la  planche  on 
lit  d'un  côté: 

Alexand.  Statin  ad  vid.  del  1778 
et  de  l'autre: 

J.  Ern.  Mansfeld  inv.  et  se.  Viennae. 
Rare. 

3.  Vignette  gravée  au  burin.  Ovale  avec  le  même  portrait  que 
nous  trouvons  sur  la  planche  précédente. 

Anonyme. 
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Cotte  vignette  se  trouve  sur  la  page  du  titre  de  ,,1'histoire  de  la 
vie  de  George  Browne  Comte  du  S'  Empire  Gouverneur  G*  de  Livo- 
nic  et  d'Esthonie  General  en  chef  des  armées  de  S.  M.  l'Impératrice 
de  toutes  les  Eusses*  etc.  etc.  etc.  Riga  1794.  8°.  Nous  la  trou- 
vons aussi  dans  la  traduction  allemande  de  la  biographie  que  nous 
venons  de  citer:  Leben  des  Reichsgr.  Georg  von  Browne  Gen.  Gou- 
verneur etc.  etc.  Aus  dem  Franz,  mit  einer  Vorrede  von  L.  Schu- 
bert. Riga  1795.  8°. 

4.  Portrait  in  -8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  suspendu  à 
un  arbre  par  un  noeud  de  rubans.  Le  Comte  est  représenté  en  buste 
de  profil  à  droite  sur  fond  noir.  On  lit  autour  du  médaillon: 

Georgius  Cornes  A  Browne  Carnet.  Gêner.  Supr.  ord.  Mil 
M.  Theresiae  Comend. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal  sur  lequel  se  trouve 
un  casque  et  une  épée  passée  dans  une  couronne.  On  lit  sur  le 
piédestal: 

Ut  tauriformis  voîvitur  Anfidus 

Sic  Barbarorum  Claudius  agtnina 

Terrata  vasto  dtcuit  itnpetu.  Horat.  od.  XIV. 

Dans  le  fond  on  voit  un  paysage  et  au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Desiné  (sic)  et  gravé  par  J.  0.  Mansfeld  le  fils. 

52.  Bruce  (Comte  Jacque  Willimowitch).  Né  à  Moscou 
en  1670.  Feldzeugmestre  général  et  gouverneur  de  Nov- 
gorod sous  Pierre  I.  Il  se  distingua  à  Poltava  où  il  reçut 
le  cordon  de  St.-André.  Crée  comte  en  1721,  il  reçut  son 
congé  avec  le  titre  de  maréchal  sous  Catherine  I  et  mou- 
rût en  1735. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Le  comte  est  représenté  à 
mi-corps  de  %  à  gauche  en  armure  et  grande  perruque.  Il  a  sa  main 
gauche  appuyée  sur  la  hanche  et  tient  dans  sa  droite  un  bâton  de 
commandement.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 
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J.  B.  Bruce  Moscovitischer  General  Feldzmg  -  Meister 
Eitter  der  orden  von  S.  Andréa  und  Weissen  Adler. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  comte  est  repré- 
senté en  buste,  la  figure  en  face,  le  corps  légèrement  tourné  à  droite. 
Il  est  en  grande  perruque  et  en  uniforme  orné  de  décorations.  On  lit 
au  bas  de  l'ovale  d'un  côté: 

pue.  Apiynoe*. 
et  de  l'autre: 

rpa.  H.  Heanoei 
et  plus  bas  au  milieu: 

rpafo  fincm  BuAUMoetm  Bptocz  FenepaAi  QeAbdmpwaAh, 
Cenamopt,  Bepn  u  MaHytfatcmypz  Koweiiu  Bpeaudewm 
u  opdenon  Ce.  Anocmom  Andpen,  Ce.  AjieKcandpa  Hee- 
CKaxo  u  JIoAbCKaio  Bn^aio  Op.m  KaeoAepz. 

8.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Le  Comte  Bruce.       Fpa$z  Bpwcz. 

53.  Bruce  (Comtesse  Prascovie  Alexandrowna).  Née  en 
1729.  Pille  du  comte  Alexandre  Iwanowitch  Roumiantzeff 
et  de  la  comtesse  Marie  Andréewna  née  comtesse  Matwéeff. 
Mariée  au  général  en  chef  comte  Jacques  Alexandrowitch 
Bruce.  Dame  d'honneur  et  confidente  de  Catherine  H. 
Morte  en  1786. 

Portrait  in- 12°  grossièrement  gravé  à  l'eau-forte.  La  comtesse 
est  représentée  en  buste,  de  profil  à  gauche  avec  une  coiffure  fort 
élevée.  . 

La  seule  épreuve  que  nous  connaissons  de  ce  rarissime  portrait 
se  trouve  dans  la  collection  de  PHermitage;  bien  qu'elle  fût  avant 
toute  lettre,  on  reconnaît  facilement  que  c'est  la  production  d'un  ama- 
teur et  comme  ce  portrait  fait  le  pendant  de  celui  de  la  comtesse 


Soltykoff  (v.  comtesse  Czemyscheff)  —  il  a  probablement  été  égale- 
ment gravé  par  la  baronne  Stroganoff. 

54.  Bttckeo  (Joachim-Chrétien  de),  Général  du  temps 
de  Pierre-le-GrancL 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un  en- 
cadrement carré.  Bûcken  est  représenté  en  buste  de  8/4  à  droite  en 
armure  avec  une  draperie  sur  l'épaule  gauche.  On  lit  dans  un  car- 
touche au  bas  du  médaillon: 

Joachim  Christian  von  Bûcken  Russischer  Gêner  ai-Major. 

55.  Budberg  (Baron  Voldemar-Ditrich  de).  Né  en  1740, 
f  1784,  il  était  marié  à  une  dlle  de  Campenhausen. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Budberg  est  représenté  à  mi- 
corps  de  3/4  à  gauche,  en  chapeau,  ayant  les  bras  croisés  et  s'appuyant 
sur  un  rocher,  qui  se  trouve  devant  lui.  Il  tient  dans  sa  main  droite 
un  crayon,  et  on  voit  sur  le  rocher  une  feuille  de  papier  avec  un  des- 
sin. On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  coté: 

Balzer  del. 

et  de  l'autre: 

Bosmorster  se.  Lipsiae. 

Bien  que  l'exemplaire  que  nous  possédons  de  ce  portrait  soit  avant 
la  lettre,  une  inscription  du  temps  faite  à  la  plume  marque:  nBaron 
Budberg  gel.  1740  f  1784." 

56.  Bflsching  (Antoine -Frédéric).  Né  dans  le  comté 
de  Lippe.  Pasteur  de  l'église  luthérienne  de  St.-Pierre 
à  St.-Pétersbourg.  Catherine  II  lui  proposa  une  place  à 
l'académie  des  sciences  de  Pétersbourg,  mais  il  quitta  la 
Russie  en  1765  et  mourut  à  Berlin  en  1793.  —  Il  fit  pa- 
raître entre  autres  ouvrages:  1,  Magazin  fûr  die  neue  Hi- 
storié und  Géographie,  que  vous  avons  déjà  cité  plus  haut, 
2,  Lebensgeschichten  denkwûrdiger  Personen.  6  vol.  Ham- 
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bourg  1783—89,  et  3,  Geschichte  der  Evangelischen  Ge- 
meinden  im  Russischen  Eeich.  Altona  1766  —  67,  dans 
lesquels  nous  trouvons  des  données  précieuses  sur  l'histoire 
de  Russie. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Bûsching  est  représenté  en  buste  de 
%  à  gauche  en  habit  d'ecclésiastique  protestant.  On  lit  autour  de 
l'ovale: 

Anton  Friedrich  Busching  Doctor  Theologiae  et  PhUosophiae 
nat.  27.  Septembr.  1724. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Er  sucht  die  Ehre  nicht  noch  Quter  dieser  Erde 
Die  Ehre  suchet  ihn,  damit  sie  edler  werde.  Hagedorns 
Epigram. 

Anonyme. 

L'original  de  cette  gravure  peint  par  Eriksen  appartient  à  l'é- 
glise luthérienne  de  St.-Pierre  à  St.-Pétersbourg.  J€  251  du  cata- 
logue de  l'exposition. 

2.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

peint  par  D.  Eriksen 

et  plus  bas: 

Anton  Friedrich  Busching  Theologiae  et  PhUosophiae 
Doctor 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Gravé  à  S*  Petersbourg  par  G.  M.  Both  en  1767. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale  : 

D.  Anton  Friedrich  Busching 

7* 
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et  au  bas  de  la  planche: 
Schleuen  se. 

4.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale 
entouré  d'un  encadrement  carré.  En  contrepartie.  Dans  le  fond  on  voit 
un  globe  terrestre.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale: 

Anton  Friderich  Bvsching  (sic) 
et  au  bas  de  la  planche  d'un  coté: 

Eriksenpinx.  1765 
et  de  l'autre: 

G.  F.  Schmidt  Sculp.  177ê. 

57.  lHisctring  (Polyxène-Christine-Auguste  née  Dilthey). 
Née  en  1728.  Femme  du  précédent.  Elle  était  membre  de 
la  société  savante  de  Gôttingen  et  fat  nommée  poète  lau- 
réat de  l'empereur  d'Allemagne.  Morte  en  1777. 

Portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Mme  Bttsching  est  représenté  en  buste  de  %  à 
droite.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  dans  un  cartouche: 

Polyxene  Christ.  Aug.  Bûsching  geb.  DUthey  géb.  am  11 
Dec.  1728.  gest.  am  22  April  1777. 

On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Stranzpinx.  1769 

et  de  l'autre: 

Schleuen  se.  1769. 

58.  Bûtzow,  pasteur  de  l'église  luthérienne  de  St.- 
Pierre  à  St.-Pétersbourg,  né  en  1707,  f  1754. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Bûtzow  est  représenté  à  mi-corps  de  %  à  droite 
en  costume  d'ecclésiastique,  avec  une  grande  perruque.  On  lit  autour 
de  l'ovale: 
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Nicolaus  Biïtzow  Ecclesiae  Evcmg.  Lutheran.  Petropoli 
S.  Petro  dedicatae  Pastor.  Natus  MDGGVII  B.  XXX 
Nov.  Benatus  MDCCLIIII  B.  IIII  Febr. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal  avec  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit: 

Symb.  1.  Epistl.  an  die  Corinther  2.  Cap.  2  v. 
Der  Griffel  stellet  zwar  hier  Bûtzows  Bildniss  dar. 
Boch  zeigt  er  nicht  une  fromm  und  Eifers  voit  er  war, 
WUst  du  dos  wahre  Bild  von  diesen  Lehrer  sehen, 
In  der  Zuhorer  Brust  unrd  es  gegraben  stehen. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Lucas  Conrad  PfandzeU  pinxit  S1  Petersburg  1754 

et  de  l'autre: 

J.  C.  G.  FrUzsch  se.  Lipsiae  1754. 

59.  Cancrlne  (François -Louis,  en  russe  Franz  Ivano- 
vitch).  Natif  du  grand  duché  de  Bade,  il  entra  au  service 
de  Russie  dans  les  dernières  années  du  siècle  dernier,  il 
fut  chef  des  salines  de  Staraïa  Roussa  et  mourut  en  1816 
comme  conseiller  d'état  actuel.  Il  lut  père  du  fameux  mi- 
nistre des  finances  c'e  Cancrine. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
riche  encadrement  carré  avec  un  vase  et  des  guirlandes  au  sommet. 
Cancrine  est  représenté  à  mi-corps,  assis  dans  un  feuteuil  de  8/4  à 
droite,  tenant  un  livre.  Dans  le  fond  on  voit  des  livres,  une  draperie 
et  une  colonne.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  compas,  un  encrier, 
des  livres  et  un  crâne.  On  lit  plus  bas  dans  un  cartouche: 

Franz  Ludtvig  von  Cancrin  Ihro  Russ.  Kais.  Majestât 
CoUegienrath  u.  Director  der  Starajarussischcn  Salzwerke 
der  Kais.  freien  oecon.  Gesehch.  zu  S1  Petersburg,  der 
fûrstt.  hessisch.  Acad.  der  Wissensch.  zu  Gieseny  u.  der 
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naturforschenden  Geselsch.  zu  Berlin  Mitglied.  Gé.  d. 
21.  Febr.  1738. 

Anonyme.  Rare. 

60.  Cantémir  (Prince  Antiochus  Dmitriewitch).  Né  en 
1709.  Poète  satyrique.  Ministre  de  Kussie  à  Londres  et  à 
Paris.  Mort  en  1744.  Ses  satyres  furent  traduites  en  alle- 
mand (trad.  par  Spilker,  Berlin  1752,  in-8°)  et  en  français 
par  l'abbé  Guasco  (Londres  1749,  in-8°). 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  à  mi- 
corps,  de  %  à  droite,  en  perruque  et  en  habit  bordé  de  galons  avec 
un  manteau  doublé  d'hermine  qui  lui  tombe  des  épaules;  il  tient  en 
mains  une  lettre  sur  l'un  des  côtés  de  laquelle  on  lit: 

lê  34.  Jlep.Maonm'nuaH  HAtnepuua  u  CoModepoicum  FpHH 
Ôrbtuu .... 

et  de  l'autre: 

Iohôohz  1735.  Ceum.  10. 

On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Amiconi  pinx. 

de  l'autre: 

Wagner  sculpsU  Lond.  1738. 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  Cantémir,  qui  forment  une  dé- 
coupure arrondie  au  bas  du  portrait,  on  lit  encore: 

Antiochus  Prince  Cantémir  Ministre  Plenipo*  de  V  Impéra- 
trice de  touttes  (sic)  les  Russies  auprès  du  Roi  de  la 
Grande  Bretagne. 

Rare. 

Le  portrait  de  Cantémir  qui  se  trouve  à  l'Académie  et  qui  a  été 
exposé  sous  le  As  183  à  l'exposition  de  portraits  de  St.-Pétersbourg, 
s'écarte  considérablement  de  cette  gravure,  dont  ce  n'est  décidément 
pas  l'original. 
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2.  Même  portrait  gravé  au  burin.  Complètement  semblable  au 
précédent  seulement  un  peu  rétréci  par  un  encadrement  architecto- 
nique  cintré  par  le  haut.  On  lit  sur  le  papier  que  le  prince  teint  en 
mains  et  dont  on  ne  voit  qu'un  bout: 

R  34  Bcenpecenm.  rpun  Htmepampuua. 

On  lit  au  bas  du  portrait  des  deux  côtés  des  armes: 

KuA3b  Aumloxb  KaumeMups  PocciûCKOù  HMnepamopcttoù 
Taùuoû  Communia  u  IIoAnoMOHHuû  IJocoaz  npu  opoAee- 
cnoMh  (Ppanuyccom  (sic)  deoptb 

Anonyme.  Les  épreuves  anciennes  de  ce  portrait  sont  fort  rares. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin  en  contrepartie.  Médaillon 
ovale  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en 
buste  de  8/4  à  gauche.  On  lit  au  bas  du  médaillon  d'un  côté: 

Amiconi  pinx. 

et  de  l'autre: 

Basan  sculp. 

Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  piédestal  portant  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit: 

Antiochus  Prince  Cantémir,  Ambassadeur  de  Russie 
Mort  à  Paris  âgé  de  34  ans  5  mois.  — 

La  date  de  la  mort  est  laissée  en  blanc.  Enfin  au  bas  de  la 
planche  on  lit  encore: 

A  Paris,  chez  Odieuvre  W  d'Estampes  rue  de  Mathurins 
chez  Mr  Joubert. 
Ce  portrait  se  trouve  en  tête  de  la  traduction  de  l'abbé  de  Guasco 
(v.  plus  haut). 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est 
représenté  en  buste  de  %  à  gauche  avec  un  manteau  doublé  d'her- 
mine lui  tombant  des  épaules.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Tjpa.  H.  CoxoAon. 
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plus  bas: 

Kufm  A.  KanmeMupi 

et  plus  bas  encore: 

CmapuHHUù  C40î»  eto  docmouncmez  ne  yMdAumz 
IIopoKi!  nodxodu  —  ceû  83opi  meÔ*  yotcoAum*. 

5.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  du 
portrait: 

Fpae  Paâmb  (Wright) 

et  plus  bas  des  deux  côtés  des  armes: 

Khr 3b  Anmioxi  ,%Mumpieeu*a  KanmeMupi. 

Dans:  BCTO-pyccKHX,B  jnrrepaTopoBi».  Cotfpame  coTOHeHut  mb'ecth. 
pyccK.  aBTopoBi  ct>  Hxt  nopTpeTaiH  h  sapTEHKaiH.  3  t.  CIIB.  1839, 
41  h  45."  -  gr.  in-8°. 

61.  Cantémlr  (Prince  Démétrius  Constantinowitch).  Père 
du  précédent.  Né  en  1663.  Hospodar  de  la  Moldavie.  H 
reconnut  la  suzeraineté  de  la  Russie.  Après  la  paix  du 
Prouth  Cantémir  passa  en  Russie  avec  près  de  2000  Mol- 
daves. Il  reçut  de  grands  biens  et  le  titre  d  altesse  séré- 
nissime.  Il  fut  créé  par  Charles  VL  prince  du  st. -empire. 
Mort  en  1723.  —  Il  est  l'auteur  de  plusieurs  ouvrages  sur 
la  Moldavie  et  l'empire  ottoman,  qui  furent  traduits  en 
français ,  anglais  et  allemand. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Cantémir  est  représenté  en  buste  de  8/4  à  droite 
avec  une  hache,  en  armure  drapé  d'un  manteau  bordé  de  fourrure.  On 

.  lit  au  bas  du  portrait: 

Demetrius  Cantémirius  Palatinus  Moldaviae 

2.  Portrait  petit  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  prince  est 
représenté  à  mi-corps  de  8/4  à  gauche  en  armure  et  grande  perruque 
avec  un  manteau  doublé  d'hermine  agrafé  sur  son  épaule  droite.  D 
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tient  dans  sa  main  droite  un  bâton  de  commandement,  avec  lequel  il 
s'appuie  sur  une  table  qu'il  a  devant  lui  et  sur  laquelle  on  voit  des 
livres.  On  voit  au  bas  du  portrait  les  armes  Cantémir  et  des  deux 
côtés  on  lit: 

Demetrius  Cantemir  S.  Bossiaei  Imperii  et  Moldaviae 
Princeps.  Pétri.  M.  Russoru.  Imperatoris  Senator  et  ab 
intimis  consilm 

L'original  de  ce  portrait  a  été  évidemment  peint  après  1717,  car 
jusqu'alors  Cantémir  portait  sa  barbe  et  le  costume  moldave. 

3.  Môme  portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin  exactement  sem- 
blable au  précédent.  On  lit  au  bas  du  portrait  des  deux  côtés  des  armes: 

Demetrie  Kantemir,  des  h.  russis.  lîeichs  und  in  Moldau 
Fùrst,  bey  dem  rus  s.  Kaiser  Peter  dem  Grosssn  des 
hohen  Sénats  Mitglied  und  geheimer  Rath. 

4.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin,  exactement  semblable  aux  pré- 
cédents. Dans  un  cadre  ouvragé.  On  voit  au  bas  du  portrait  un  car- 
touche ouvragé  avec  les  armes.  On  lit  des  deux  côtés  des  armes: 

Demetrius  Kantemir  des  Russis.  Reichs  und  in  Moldau 
Fûrst,  bey  dem  Russ.  Kaiser  Peter  dem  Groscn  (sic)ctes 
hohen  Sénats  Mitglied  und  geheimer  Rath. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Rein.  se.  A.  V. 

Dans  „Beschreibung  der  Moldau  etc. u  Frncfrt,  u.  Lpzg.  1771. 
in-8°. 

5.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Cantémir  y  est  représenté  en  buste  et  en 
contre-partie  aux  précédents.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Demetrius  Cantemir  S.  Rossiaci  Imperii  et  Moldaviae  Prin- 

et  au  bas  de  la  planche: 
J.  M,  B.  se. 
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6.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé,  exactement  semblable 
au  précédent.  Ovale.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Fpamp.  6.  ÂAeKcibeez. 
et  plus  bas: 

Khh3z  flMumpiû  KoHcmaHtnuHOQUHb  KanmeMipi  T ocnodap* 
MoAdaectnû  nomoMi  Taûuuù  CommHUK*  u  Ceuamopz. 
H31  coÔpanifl  nopmpemoei  mùaoaeMbixh  ILiamonom  Ee- 
Kemoebi.m. 

7.  Planche  in-folio  gravé  au  burin.  On  y  voit  le  prince  à  cheval 
entouré  d'un  détachement  de  cavaliers,  fouland  aux  pieds  un  firmau  du 
sultan  et  des  drapeaux  turcs.  Au  bas  de  la  planche  on  voit  une  figure 
allégorique  de  la  Russie  offrant  au  prince  une  branche  d'olivier.  On 
lit  au  bas: 

rpudo6a.n  m  Mrbàu,  Heam  3y6oei.  rpuwpu  Temeiopcni. 

En  této  d'une  thèse  théologique  de  8  feuilles:  „Dedicavit  et  con- 
clusions défendit  in  collegio  orthodoxo  Rossico  C.  C.  M.  Moscuensi 
R.  P.  Ieromonachus  Laurentius  Transsylvanus  de  Corona  consuraa- 
tus  Theologus  Praîsidente  R.  P.  Theophylacta  Archimandrita  in 
eodem  collegio  ordinario  Theologiae  Professore  et  Rectore  1712 
die  26  Iuly*.  —  Rarissime. 

v.  Rowinsky  —  Pycc.  TpaBepH.  210. 

62  Catherine  I  Alexéewna,  Impératrice  de  Russie.  Née 
vers  1683.  Piere-le-Grand  l'épousa  en  1712.  Elle  fut 
couronnée  à  Moscou  par  son  époux  en  1724.  Proclamée 
impératrice  en  1725  à  la  mort  de  Pierre-le-Grand. 
Morte  en  1727  après  un  règne  de  2  ans. 
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„Elle  était  petite  et  forte",  dit  la  margrave  de  Bayreuth, 
qui  la  vit  en  1717  à  Berlin.  Nous  connaissons  l'existence  de 
quatre  types  différents  de  portraits  de  Catherine  F.  L'un 
de  Tanhauer  qui  la  peinte  à  Moscou  (d'après  le  témoi- 
gnage de  Berkholz);  nous  ignorons  où  ce  portrait  se  trouve 
et  nous  n'en  avons  pas  de  gravures.  L'autre  de  Caravaque 
d'après  lequel  ont  gravé  avec  de  grands  changements 
Wortmann,  Stenglin  etc.;  ce  portrait  a  été  exposé  sous 
le  JV2  151  à  l'exposition  de  portraits  de  St-Pétersbourg. 
L'original  du  3mo  type  peint  en  1717  à  Amsterdam  par 
Nattier  (v.  Jtë  1)  se  trouve  à  la  galerie  Romanoff*).  Enfin 
le  4ne  peint  en  1717  par  Carel  de  Moor  en  Hollande  d'après 
lequel  nous  supposons  que  l'aura  gravé  Houbraken. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  à  mi-corps,  assise, 
en  face— avec  un  diadème  dans  ses  cheveux  sans  poudre,  en  robe  dé- 
colletée, richement  ornée  sur  le  devant,  avec  un  manteau  doublé 
d'hermine,  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine;  elle  s'appuie 
du  bras  gauche  contre  une  table  qui  se  trouve  à  ses  côtés.  On  lit  au 
bas  de  l'ovale  d'un  côté: 

J.  M.  Nattier  pinxit 

et  de  l'autre: 

P.  Dupîïi  sculpsit 
Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 


*)  A  l'exposition  de  portraits  de  St-Pétersboarg  figurait  soas  le  As  147  ua 
portrait  que  le  catalogue  dit  être  une  copie  de  Rigaud.  Ce  peintre  n'a  jamais  fait 
Je  portrait  de  l'impératrice  Catherine  I. 


Catherine  Alexiewna  Czarine  de  Moscovie^  secowle  femme 
de  Pierre  I  dit  le  Grand  couronée  le  18  May  1724 
Mode  le  17  May  1727.  Agée  de  38  ans. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

à  Paris  chez  Odieuvre  M4  d'estampes  quay  le  V Ecole  vis  à 
vis  la  Samaritaine  à  la  belle  Image. 

L'original  de  ce  portrait  se  trouve  au  palais  d'hiver  dans  la  ga- 
lerie Romanoff,  il  est  de  grandeur  naturelle.  Nattier  fut  engagé  par 
le  Tsar  à  venir  en  Hollande  où  se  trouvait  Catherine  L  «C'est  là", 
dit  Nagler,  «qu'il  peignit  les  portraits  de  l'Impératrice  et  des  per- 
sonnes de  sa  cour  ainsi  qu'un  tableau  représentant  la  bataille  de 
Poltava,  qui  plut  tellement  à  Pierre  I  qu'il  proposa  à  Nattier  de 
raccompagner  en  Russie  avec  le  titre  de  peintre  de  la  cour,  mais 
Nattier  refusa.  „3KHBonHcua  9pairuv3a  HaTHepa",  écrivàit  Cathe- 
rine I  à  Pierre  le  Gd  qui  se  trouvait  à  cette  époque  à  Paris  et  qui 
appelait  Nattier  auprès  de  lui,  dans  une  lettre  datée  du  15  Mal 
1717  des  environs  d'Amsterdam,  «ompaBBiia  a      Bamefl  mhjoctb 

CT>  OpjHKOBHMT»,  H  CT>  HUM 7.  nOCHJiaK)  IiapTperL  CBOfi ,  KOTOBOfi  OHT>  DH* 

cajit".  (ïïqcLMa  Pycckhx'b  Tocy^apefl  h  apyrax'b  oco6t>  IJapcsaro  Ce- 
MeflcTBa  etc.  1.  livraison,  MocKBa  1861,  p.  162.) 

2.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  sur- 
monté d'une  draperie  et  entouré  d'un  encadrement  carré  orné  de 
branches  d'olivier.  L'Impératrice  est  représentée  en  buste,  et  en  face 
avec  un  diadème,  une  robe  décolettée,  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste- 
Catherine  et  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule  gauche.  On 
voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche  ouvragé  dans  loquel  on  lit: 

CatJiarina  Imperatrix  Russorum 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
Jak.  Houbraken  fec. 
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Bien  que  Nagler  cite  ce  portrait  comme  une  des  meilleurs  pro- 
ductions de  Houbraken  (14.  Katharina,  Kaiserin  von  Russland  — 
Hauptblatt)  nous  trouvons  qu'il  est  de  beaucoup  inférieur  aux  autres 
productions  du  môme  graveur.  Il  y  a  des  fautes  de  dessein  et  les 
chaires  sont  traitées  avec  beaucoup  de  laisser-aller.  Ce  portrait  a 
été  probablement  gravé  d'après  l'original  de  Moor,  qui  avait  peint 
l'impératrice  en  Hollande  en  1717.  Nous  ignoerons  où  se  trouve 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin  seulement  en  contre- 
partie et  avec  de  légers  changements.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit  : 

Catherine  Impératrice  &  Souveraine  de  Toutes  les  Russies 
etc.  née  le  27  Janv.  1689  couronnée  à  Moscou  le  18 
May  1724  a  commencée  (sic)  à  régner  le  28  Janv.  1725. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

Jak.  Houbraken  schulp.  (sic). 

Dans  le  3"1*  volume  des  „Gedenkschriften  der  Regeeringe  van 
Petni8  den  Grooten  etc.  etc.  Door  den  B.  Iwan  Nestesuranoi". 
Haage  &  Amst.  1726.  8°. 

4.  Même  portrait  en  tout  exactement  semblable  au  précédent, 
néanmoins  un  oeil  exercé  voit  une  grande  différence  dans  le  travail 
artistique  d'où  il  résulte  que  ce  portrait  n'est  pas  une  épreuve  de  la 
même  planche. 

Bans  une  autre  édition  du  même  ouvrage. 

5.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  On  lit  au  bas  : 
e  Moctcetb  tpudepoeaAz  Heam  3y6oei  1721.  Anpi.  5. 

Rarissime.  Nous  ne  conaissons  cette  planche  que  par  la  de- 
scription que  nous  en  donne  Mr  Rowinsky  p.  208. 
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6.  Môme  portrait  in-folio  grossièrement  gravé  au  burin.  Médail- 
lon ovale  entouré  d'un  encadrement  carré.  Mauvaise  reproduction  des 
précédents.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

Catharina  Imperatrix  Eussie  (sic). 

Anonyme.  Eare. 

7.  Môme  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'une  draperie  et  d'un  encadrement  carré.  Mauvaise  repro- 
duction avec  quelques  changements.  On  lit  sur  le  socle  au  bas  du 
médaillon  : 

Catharina  Alexieivna  Russorum  Imper. 
et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Qum  PrivU  Sac.  Oaes.  Maj. 
au  milieu  : 

X4. 
et  de  l'autre  côté  : 

J.  F.  Leopold  exendit  A.  V. 
Kare. 

8.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin  encontre-partie.  Médail- 
lon ovale  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  graveur  tout  en  copiant 
le  petit  portrait  d'Houbraken  (Jê  3)  a  évidemment  tâché  d'embellir 
Plmpératrice.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  dans  un  cartouche: 

Catherine,  Impératrice  et  Souveraine  de  toutes  les  Rus- 
sies  etc. 

Anonyme. 

Ce  portrait  est  tiré  des  «Mémoires  du  règne  de  Catherine  Impé- 
ratrice et  Souveraine  de  toute  la  Russie*.  Nouvelle  édition  augmentée 
formant  le  tome  cinquième  des  Mémoires  de  Pierre-le-Ûrand  par  Iwan 
Nestesuranoï. 

9.  Même  portrait  in-8°  grossièrement  gravé  au  burin.  Mauvaise 
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reproduction  du  précédent.  Médaillon  ovale  entouré  d'un  encadrement 
carré.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

Cathrine's  Endowm.nU  (sic)  Peter>s  Heart  en*1"  (sic) 
And  toitk  his  Heart,  his  Empire  too  hegave. 

Anonyme. 

Dans:  The  Nothern  Worthies  or  the  Lives  of  Peter  the  Great 
Father  of  his  Country  and  Emperor  of  ail  Russia  and  of  his  Dlustrious 
Consort  Catherine  The  late  Czarina.  London  1728.  in-8°. 

10.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  trait  dans  deux  encadrements 
également  au  trait.  On  lit  au-dessus  du  premier  encadrement: 

Tome  VII  page  381. 
et  entre  les  deux  filets: 

Hxst.  de  Russie 
Dans  un  cartouche  au  bas  du  portrait  on  lit: 

Catherine  T* 
et  au  bas  du  cartouche  d'un  côté: 

Eoubrahen  pinx1  (sic) 
et  de  l'autre: 

London  direx1. 

11.  Planche  grand  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y  voit 
Timpératrice,  avec  une  coiffure  élevée,  et  décorée  de  l'ordre  de  S1* 
Catherine.  Elle  a  à  sa  droite  Pierre-le-Grand,  nu-tête,  revêtu  d'une 
cuirasse,  et  tenant  un  sceptre  étendu,  le  bout  duquel  touche  le  petit 
tsaréwitch  Pierre  Pétrovitch,  vêtu  à  l'orientale ,  et  se  tenant  à  la 
gauche  de  l'impératrice.  Une  figure  allégorique  présente  à  l'impé- 
ratrice la  couronne  impériale  sur  un  plat.  Les  princesses  Anna  Pe- 
trowna  et  Élisabeth  Petrowna  se  tiennent  derrière  Pierre  II,  et  sont 
suivies  d'Alexis  Petrowitch.  Le  reste  du  tableau  est  occupé  de  per- 
sonnages allégoriques.  Dans  le  fond  on  voit  à  gauche  une  ville,  et  à 
droite  une  flotte.  Au  milieu  en  haut  on  voit  un  soleil  avec  le  nom 
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de  Dieu  (Emz).  Des  rayons  lumineux  descendent  du  soleil  sur 
Pierre  Ier.  On  lit  au  bas  de  la  planche  au  milieu:  ipudopoeaM  Aiefybù 
3y6oei  1717.  A  cette  feuille  est  collée  en  bas  une  autre  feuille  ayec 
un  texte  imprimé  qui  renferme  une  adresse  de  félicitation  de  la  part 
des  imprimeurs  de  Pétersbourg  à  l'occasion  du  jour  de  la  fête  de 
l'impératrice.  Le  texte  commence  par: 

IlpecerbmAibùtueû  Bcaukoù  Tocydapunib ....  Efcamepunn, 
ÂMKCtbeeHtb  eb  denb  mopotcecmeeHHato  me30UMeuimcmea 
En  BeAunecmea, 

et  finit  par: 

Batueio  BeAinecmea  ôœuuofcautuiu  paôu  caHKtnnimepÔypi- 
ckoû  Tmmpa0\u  CAyotcimeAU.  1717.  Honôpn  24. 

12.  Planche  exactement  pareille  à  la  précédente  seulement  on 
voit  au  bas  un  texte  sur  3  colonnes  d'une  longueur  de  plus  de  P5 
archines.  Il  commence  ainsi: 

npuetbmcmeie  IlpeceibnurbutueMy  u  eeAiKodepofcaeHtbùtueMt/ 
Focydapw  rocydapw  Jlernpy  IlepeoMy  Uflpw  u  BeAtMMy 
KuHm  CaModepxcyy  BcepocciucKOMy  omz  uapcmeywuflXQ 
CaHKtnnimepÔypxa  nymemecmeie  ceom  eucotcoMonaptue- 
ckoh)  ocoôow  eocnpkMtueMy  1716  Tody  Teneapn  eb  denb. 
CoeeptuieweMy  otce  u  O.iawno.iywo  omz 
rocydapcmez  eocepaxmueMycH,  1717.  . .  .  etc.  Ueuamano 
eb  CaHKtnbnimepÔypiCKOû  Tinoipacfiiu  CeumnÔpa  30  dm, 
1717.  Tunoipafiiu  CAtjommeAb  I:  KpeMeueecieiû. 

Dans:  „flcpMaeHrbiwaio  rocydapa  Ijapn,  u  Bejiitcato  Knm 
Ilempa  TLepeaxo.  Ho  doAxom  cmpancmeoeaniu  eb  wpcmeywwiu 
ceou  CanKmnimepÔypxz  eo3epamueiuaioca:  cuhz  eto  BeAÎueemeo, 
ÔAaiopodHïbiiuiu  rocydapb  llapceiub,  u  BeAumu  Ktvub  Jlemp 
ïlenipoeinb  deoeAïbmubiû  MAadeneufi,  anu  cooumu  ycmu  npieim- 
cmeyemb".  —  Ilemmauo  eb  C.  JI.Ôckoû  Tinoipa$\u  CeumsCp* 
30  du*  1717.  in-fol. 
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Cette  planche  n'est  que  collée  dans  l'exemplaire  de  cet  ouvrage 
conservé  à  l'Académie  des  sciences.  «Staehlin",  dit  Mr  Rowinsky  — 
Pjcck.  TpaBepH  p.  197,  —  „dit  que  les  portraits  que  nous  trouvons 
sur  la  planche  sont  très  ressemblants,  et  que  la  planche  elle-même 
est  excessivement  rare."  De  notre  temps  elle  est  introuvable. 

13.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  à  mi-corps,  en 

.  face,  en  couronne,  avec  des  perles  dans  les  cheveux  et  des  boucles 
tombant  sur  les  épaules,  en  robe  décolletée  et  richement  brodée  ornée 
de  perles  et  de  diamants,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St.- André 
et  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule  gauche.  On  lit  autour 
de  l'ovale: 

Enamepuna  Aie^rbeeua  iMnepampum  u  CaModepotcuua 
BcepocciùCKQH. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Russie  et 
plus  bas  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Catharina  Alexéwna  Imperatrix  totius  Russiae 

enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

0.  A.  Wortmann  sctdp. 

Ce  portrait,  fait  après  l'avènement  au  trône,  de  l'impératrice  nous 
la  représent*  très-corpulente  et  visiblement  vieillie.  L'original  de  ce 
portrait  en  pieds,  grandeur  naturelle,  peint  par  Caravaque  a  figuré  à 
l'exposition  de  St.-Pétersbourg  sous  le  159. 

14.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Parfaitement  semblable 
au  précédent,  dont  il  est  évidemment  une  .copie.  Seulement  autour 
de  l'écusson  aux  armes  de  Russie  on  y  voit  la  chaîne  de  St.-André. 
On  lit  autour  de  l'ovale: 

Ettamepuna  AAe%n>eena  iMnepampiua  u  CaMoàepofcuua 
BcepocciûacaH 

Dans  le  cartouche: 

Catharina  Alexéwna  Imperatrix  totius  Russiae 

8 


et  au  bas  de  la  planche: 

nimuxoecui  rput.  Kauajioeb. 

15.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin  exactement  semblable 
au  précédent.  On  lit  autour  de  l'ovale: 

Emmepuua  AteKCibcoua  HMtiepampuw  u  CaModcpoKum 
BcepocciûCKas 

Dans  le  cartouche: 

Catharina  Aîexewna  Imperatrix  totius  Russiue 

et  au  bas  de  la  planche: 

Fpud.  H.  CaÔAum. 

16.  Même  portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit 
autour  de  l'ovale: 

HMtiepampuw  Emmepuua  Uepean 

et  au  bas: 

PoduAOCb  et  1u$ahhôîu  1684.  GcoHuaAacb  ei 
CaHKmncmepGypm  1727. 

Rare. 

17.  Même  portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale  suspendu  à  une  colonne  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Ce 
portrait  est  une  reproduction  des  précédents  avec  quelques  légers 
changements  dans  les  accessoires  et  dans  les  traits  que  le  graveur  a 
évidemment  cherché  à  embellir.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un 
cartouche  ouvragé  surmonté  d'un  carreau  avec  la  couronne,  le  sceptre 
et  le  globe.  On  lit  dans  le  cartouche: 

Ettamepuna  A-ie^rbcona  ffMnepampuua  u  CaModep&ama 
BcepocciûCKas.  Catharina  Aîexewna  Imperatrix  totius 
Russiae. 

Au  bas  de  la  gravure  on  voit  le  monogramme  de  Zouboff: 

A 
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Il  y  a  deux  états  de  cette  gravure.  Dans  le  premier  la  croix  sur 
la  couronne  que  porte  l'Impératrice  est  claire,  dans  le  second  —  cette 
croix  est  ombrée.  Rowinsky  —  195. 

18.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale 
surmonté  d'une  rosette  et  entouré  de  palmes  et  de  lauriers  ainsi 
que  d'un  encadrement  carré,  gravé  au  burin.  Au  bas  du  médaillon  on 
voit  l'aigle  impériale  de  Russie  et  plus  bas  un  cartouche  dans  le- 
quel on  lit: 

Etcamepiiua  Afie^ncena  HMnepampum  u  CaMoâepomm 
BcepocciûCKCM. 

Dans:  Epamoe  HCTopirqec  omcairie  auraira  

napefi.  ÏÏ3A.  E.  OïLiHnno.ïbCKirarb. 

19.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré  gravé  au  burin.  Copie  peu  fidèle  des 
précédents.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

H.  Brennier  pinaf 
et  de  l'autre: 

J.  Mecou  sculp* 
et  plus  bas: 

Eh  BeAunecmeo  HMnepampum  Emmepuna  I. 
8.  M.  r  Impératrice  Catherine  L 

Dans:  „ Collection  de  24  portraits  de  la  Famille  Impériale  etc. 
etc.  etc.  Pétersbourg  et  Moscou.  4°. 

20.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  L'Impéra- 
trice est  représentée  en  pieds,  debout,  de  */4  à  gauche.  Elle  a  une 
riche  robe  garnie  de  perles  avec  le  cordon  de  St. -André  et  porte  sur 
sa  tête  une  petite  couronne.  De  la  main  droite  elle  tient  le  sceptre  et 
elle  appuie  l'autre  sur  la  couronne  impériale,  que  lui  présente  sur 
un  carreau  de  velours  un  petit  nègre.  On  lit  au  bas  de  la  planche 
d'un  côté: 

Ilepcouy  TyweeaM  T  AàMCno" 

8* 
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et  de  l'autre: 

Tyweeaja  Am%\u  3y<km  1726. 
On  ne  connaît  que  deux  épreuves  de  cette  rarissime  gravure,-  Tune 
à  l'état-major,  l'autre  dans  la  galerie  de  Pierre -le- Grand  à  l'Her- 
mitage.  Le  prince  Alexandre  Labanoff  supposait  que  c'est  le  premier 
essai  de  la  gravure  en  manière  noire  en  Russie.  Mr  Rowinsky  con- 
sidère cette  planche  comme  la  meilleure  production  de  la  gravure  en 
manière  noire  en  Russie. 

21.  Portrait  grandissime  in-folio  grossièrement  gravé  au  burin. 
L'impératrice  y  est  représentée  en  pieds,  debout  et  en  face  avec  la 
grande  couronne  impériale  sur  la  téte,  drapée  du  manteau  impérial, 
tenant  le  sceptre  de  la  main  droite  et  le  globe  dans  la  gauche.  L'Im- 
pératrice se  tient  sur  une  élévation  recouverte  d'un  tapis  et  est  en- 
tourée des  emblômes  de  la  science  et  de  trophées  militaires.  Dans  le 
fond  on  voit  une  armée  et  une  flotte.  Le  portrait  est  entouré  des 
branches  d'un  olivier  dont  le  tronc  se  trouve  au  bas.  Sur  chaque 
branche  on  voit  des  médaillons  ronds  avec  les  portraits  de  tous  les 
grands-ducs  et  tsars  de  Russie  à  commencer  par  Rurik.  Autour  de 
chacun  on  voit  le  nom  de  celui  qu'il  représente  ainsi  qu'un  chiffre 
qui  marque  Tordre  dans  lequel  ils  se  suivent.  Au-dessus  du  portrait 
de  l'impératrice  on  voit  le  médaillon  de  Pierre-le-Grand  avec  le 
chiffre:  1 56  et  plus  haut  dans  un  triangle  on  voit  le  nom  de  Jéhovah 
en  hébreu  entouré  de  rayons.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Enamepuna  ÂM^iema  Ijunepamptim  u  coModepotcum  Bce- 
pvoceiucmn ,  Myotceeu  csocmij  TIempy  BeAUKOMy  vcakomu 
ÔÀtOHpaeiu  6e3npuKAaÔHtb  yiodumuan  u  w  ueto  3a  eeAUito- 
dymnuH  e  eoennu*  chumz  noxodaf  mpydu  i  noô&utu 
MyTtcecKiu  dxz  UMTbmu  ceHdrbme%cmeoeaH"bsi  u  ne  ei 
oôbimyw  uecmb  noeuactîbdie  depucaeu  IlpecAoem  ethn- 
vaHuan,  no  wmecmeiu  eivu  eemnas  cocaukoio  Poccuam 
nencMm  cnunempo  Eiw  ceeAUtai"  uxbwe  oÔpaàœaHieMi 
npueMiucui  Bmopax  ePocciu  Omki.  flocmoùHa*  mo.iu- 
Kdtw  Mouapxa  UacAibÔHum. 
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et  plus  bas  d'un  côté: 

de  npuHOcumcH  omz  Ornoda 
et  de  l'autre: 

1725  tpbtdopoeoAz  Â.tc^ib.  3y6offz 

Il  y  a  3  états  de  cette  gravure:  1°  telle  que  uous  l'avons  dé- 
crite, 2°  sans  la  dédicace  du  Synode  et  3°  sans  la  dédicace  et  le  nom 
de  graveur. 

22.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
large  encadrement  carré.  Le  médaillon  est  surmonté  d'une  couronne 
de  lauriers,  de  guirlandes  de  chêne,  de  rubans  etc.  L'impératrice  est 
représentée  en  buste,  de  profil  à  droite.  Au  bas  du  médaillon  on  voit 
un  cartouche  ouvragé,  orné  de  trophées  militaires  dans  lequel  on  lit: 

Catherine  I  Alexiévna  monte  sur  le  trône  en  1725  régne 
deux  ans  et  quelques  mois. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Dessiné  par  Chevalier 

au  milieu: 

Dirigé  par  Née 

et  de  l'autre: 

Gravé  par  Giraud  le  Jeune 

Portrait  fait  d'après  les  médailles  et  monnaies  du  temps. 
Dans:  Histoire  physique,  morale  etc.  de  la  Russie  moderne  par 
Le  Clerc. 

23.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  re- 
présentée en  pieds,  debout,  en  face,  en  couronne,  robe  richement  or- 
née, avec  le  grand  manteau  impérial.  Elle  tient  de  la  main  droite  le 
sceptre  et  de  la  gauche  elle  relève  un  bout  du  manteau  et  s'appuie 
sur  la  hanche;  on  voit  dans  le  fond  un  trône,  une  draperie,  des  co- 
lonnes et  une  table  sculptée  avec  la  grande  couronne  impériale.  On 
lit  au  bas  du  portrait: 
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Catharina  Alexiowna  Czara  et  Autokrator  Rtissorum  Prin- 
ceps  EquUum  S.  Andreae. 

Ce  portrait  est  fort  rare.  Il  n'a  aucune  analogie  avec  les  types 
connus  de  l'Impératrice  et  fait  pendant  au  portrait  de  Pierre-le- 
Grand  222. 

24.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  L'impératrice  y  est 
représentée  à  mi-jambes,  debout,  de  8/4  à  droite,  avec  la  môme  coiffure 
que  sur  le  portrait  de  Nattier,  manteau  doublé  d'hermine,  cordon  et 
plaque.  Elle  appuie  sa  main  droite  sur  le  globe  qu'on  voit  avec 
le  sceptre  sur  un  carreau  placé  sur  une  table.  De  la  main  gauche 
elle  relève  un  bout  de  sa  robe.  Dans  le  fond  on  voit  un  fauteuil  et 
une  colonne,  une  draperie  et  un  paysage.  On  voit  au  bas  du  portrait 
un  écusson  avec  des  armes  et  des  deux  côtés  on  lit: 

* 

To  Edward  Louisa  Mann  Esq.    This  plate  is  most 
hum"*  dedkaied. 

et  plus  bas: 

T.  Spcndtowe  sculp. 

Dans:  History  of  the  life  of  Peter  I  Emperor  of  Russia  by 
John  Mottley  Esq.  London  1739,  grand  in-8°,  nous  retrouvons  le 
même  portrait  dans  la  2de  édition  du  même  ouvrage  in- 8°,  London 
1740. 

25.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  re- 
présentée en  pieds,  assise,  de  8/4  à  droite,  dans  une  espèce  de  costume 
d'amazone  avec  un  tricorne  orné  d'un  plumet  sur  la  tête,  tenant 
dans  la  main  droite  un  bâton  de  commandement  et  dans  sa  gauche 
qui  s'appuie  sur  un  rocher  une  épée,  dans  le  fond  on  voit  une  tente. 
On  lit  au  bas  de  la  planche: 

C.  Mosleif  del  et  sctdp. 

et  de  l'autre: 

The  Empress  Catharine  in  the  Habit  in  which  she  appeared 
ai  the  Head  of  her  own  Régiment. 
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Ce  portrait  qui  n'a  rien  de  ressemblant  et  qui  de  plus  est  fort 
mal  exécuté  est  tiré  de  l'ouvrage  :  „The  history  of  the  life  and  reign 
ofthe  Empress  Catharine:  containing  a  short  History  of  the  Russian 
Empire ,  from  its  first  Foundation  to  the  time  of  the  death  of  that 
Princess  by  John  Mottley  Esq.  London  1744."  grand  in-8°. 

26.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste,  la 
figure  en  face,  le  corps  de  %  à  droite,  elle  a  un  diadème  et  un  man- 
teau doublé  d'hermine.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Catharina  Alexiewna  Imperatrix  Russorum. 
et  plus  bas  d'un  cOté: 

46  Theil 
et  de  l'autre  : 

Beék  se. 

27.  Portrait  in-8°  grossièrement  gravé  au  burin,  médaillon  ovale 
entouré  d'un  encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  en 
buste  de  %  à  gauche,  avec  un  manteau  doublé  d'hermine.  On  lit 
au  pas  du  portrait  : 

Catharina  Czaarin  und  Souveraine  Frau  von  gantz  Russ- 
land. 

28.  Portrait  in-8°  grossièrement  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale 
entouré  d'uu  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  à  mi- 
corps  et  en  face.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  un  cartouche  au  haut  du- 
quel on  voit  un  carreau  avec  la  couronne,  le  globe  et  le  sceptre.  On 
lit  dans  le  cartouche: 

EtcamepuHa  A^icKCibeena  HMnepampiiua  u  CaModepmu m ua 
(sic)  BcepocciâCKasi.  Catherina  Alexewna  Imperatrix  to- 
tins  Russiae. 

29.  Portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier.  L'impératrice  est  repré- 
senta en  buste  de  %  à  droite,  en  cordon,  plaque  et  manteau  doublé 
d'hermine.  Ou  lit  au  haut  de  la  planche  : 

Russie  —  54. 
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et  au  bas  du  portrait  : 

Vernier  del.  I^emaitre  direxU.  Pannier  se. 
enfin  plus  bas  on  lit  encore  : 

Catherine  lTt 

Dans:  „La  Russie  par  Chopin",  Paris  1838,  grand  in-8°,  2  vol. 
—  ouvrage  faisant  partie  de  l'Univers  ou  histoire  et  description  de 
tous  les  peuples  etc. 

30.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  eu  buste,  de  profil  à 
gauche,  en  petite  couronne,  avec  des  boucles  tombant  sur  les  épaules 
et  un  manteau  doublé  d'hermine.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas 
du  médaillon  : 

Catherine  F'. 
et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Chasselot  del. 
et  de  l'autre  : 

Delevaux  se. 

31.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin  et  pointillé.  L'impératrice 
est  représentée  à  mi-corps  de  3/4  à  droite,  dans  un  costume  soit  disant 
russe  avec  une  couronne  et  un  grand  voile,  elle  tient  d'une  main  le 
sceptre  et  de  l'autre  relève  le  voile.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Catharina  I  Selbstherrscherin  aller  Reussen  GetnMin  Pe- 
ter's  des  Grossen.  Gallerie  der  berûhmsten  Menschcn 
M  10. 

Tous  les  portraits  cités  plus  haut  JèJVs  22  —  27  n'ont  pas  1» 
moindre  analogie  avec  les  traits  de  l'Impératrice. 

32.  Portrait  grandissime  in-folio  formé  de  deux  planches  gros- 
sièrement gravées  à  l'eau  forte  et  au  burin.  L'Impératrice  est  repré- 
sentée en  pied,  debout,  tenant  le  sceptre  à  la  main.  A  ses  côtés  on 
voit  un  nègre.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 
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BcauKmnemepÔypxe  (sic)  ipudepoecun  na  Medu  Am%%u  3y- 
Ô06b  1727  AnprMH.  mtmuieMZ  E.  B.  K. 

Nous  ne  connaissons  ce  rarissime  portrait  que  par  la  description 
de  Mr  Rowinsky.  -  197-198. 

33.  Portrait  grossièrement  gravé  à  Peau  forte  et  au  burin.  On 
lit  au  pas  : 

Emmepuna  iMnepampum  u  CaModepomm  ecepocciûCKOA 

et  plus  bas  : 

IpudepoeoAZ  e  Mocnee  ÂAe\thû  3ij6oqz 

Nous  ne  connaissons  également  ce  portrait  que  par  la  description 
deMr  Rowincky.  —  198. 

34.  Vignette  gravée  au  burin  représentant  la  médaille  frappée  à 
l'occasion  du  couronnement  de  Catherine  I  par  son  mari.  D'un  côté 
on  voit  les  bustes  de  Pierre  I  et  de  Catherine  I  de  profil  à  gauche  avec 
la  légende  : 

llempz  iMnepamopi.  Enamepuna  iMnepampuw 

son  de  l'autre  on  voit  l'empereur  en  manteau  impérial  descendant  de 
trône  pour  couronner  l'impératrice  qui  se  tient  devant  lui.  La  lé- 
gende porte  : 

Koponoeana  e  Mocnetb 

et  l'exergue  : 
1724. 

Dans:  Ricaud  de  Tiregale. 

35.  Vignette  gravée  au  burin  représentant  une  médaille  et  un 
jeton  frappés  à  la  même  occasion.  On  voit  d'un  côté  les  bustes  de 
Pierre  I  et  de  Catherine  de  profil  à  gauche  avec  la  même  légende  que 
sur  le  précédent.  De  l'autre:  Pierre  I,  vêtu  à  l'antique  posant  la 
couronne  sur  la  tête  de  sa  femme.  Avec  les  mêmes  inscriptions  que 
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sur  le  précédent.  —  Sur  l'un  des  côtés  du  jeton  on  voit  un  piédestal 
avec  l'inscription  : 

portant  un  carreau  sur  lequel  est  posée  la  couronne  Impériale.  La 
légende  porte  : 

w  Eota  i  HMnepamopa 

et  l'exergue: 

06\jUiOh  Paâocmb 

de  l'autre  côté  on  lit  sous  la  couronne  impériale  l'inscription  : 

Emmepuua  iMnepampum  Kopouoeaua  e  Mocmib  1724  loày 
Ibidem. 

Gravures  ayant  rapport  à  Catherine  1. 

36.  Planche  in-8°  en  biais  gravée  au  burin.  On  y  voit  Pierre  I 
placé  sur  une  élévation  couronnant  l'impératrice  Catherine  agenouil- 
lée devant  lui.  Autour  on  voit  la  Vérité,  l'Abondance,  la  Justice, 
la  Paix,  la  Sagesse,  la  Gloire  au-dessus  de  leurs  têtes  et  les  attributs 
des  arts.  Derrière  Pierre  le  Gr,  on  voit  des  colonnes,  une  tapisse- 
rie aux  armes  de  Russie,  des  draperies  et  dans  le  fond  des  vaisseaux. 
On  lit  au  pas  de  la  planche  : 

B.  Picart  del  et  sculp.  1726 
et  plus  bas  : 

Le  Couronnement  de  Catherine  Impératrice  des  Russie  (sic) 
etc.  à  Moscou  le  18e  Mei  (sic)  1724. 

Rare. 

37.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais  gravée  au  burin,  re- 
présentant un  feu  d'artifice.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  la 
planche  : 

&eicpeepKo,  Komopoû  (sic),  oum  ÀM,  Kopona- 
uiu  En  BcAmecmea  Ijunepampum  o  Mocxen>  Maia  et 
7  dem,  1724  toda. 
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38.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais  gravée  au  burin  re- 
présentant un  feu  d'artifice.  On  y  voit  entre  autres  le  chiflrc  de 
l' Impératrice  et  plus  bas  son  portrait  en  pieds  et  en  couronne  sur  un 
transparent  entouré  de  devises  d'allégories  etc.  On  lit  des  deux  côtés 
du  transparent. 

1724  toda  (sic). 

63.  Catherine  II  Aléxéewna,  la  Grande  (Impératrice  de 
Russie)  Soplûe-Auguste-Frédérique  d'Anlialt-Zerbst,  fille 
de  Chrétien-Auguste,  prince  d'Anhalt-Zerbst  et  de  Jeanne- 
Elisabeth  née  princesse  d'Holstein-Gottorp  (v.  ces  noms). 
Née  à  Stettin  en  1729.  Arrive  en  1744  en  Russie,  embrasse 
l'orthodoxie  sous  le  nom  de  Catherine  Aléxéewna,  épouse 
en  1745  le  grand-duc  Pierre  Féodorowitch  (v.  Pierre  III), 
qui  devient  empereur  en  1761  (25  décembre)  sous  le  nom 
fie  Pierre  III.  Puis,  elle  se  fait  proclamer  impératrice  le 
28  juin  1762.  Meurt  le  6  novembre  1796,  après  un  règne 
de  34  ans,  qui  fut  le  règne  le  plus  glorieux  du  siècle 
dernier. 

Catherine  II  dans  ses  mémoires  se  dépeint  à  l'âge  de 
21  ans  (1750):  «J'avais  la  taille  fine...  mes  cheveux — 
« étaient  fort  longs,  très  épais  et  fort  beaux.  On  me  disait 
«belle  comme  le  jour  et  d'un  éclat  singulier.  A  dire  la  ve- 
«rité  je  ne  me  suis  jamais  crue  extrêmement  belle,  mais  je 
«plaisais  et  je  pense  que  cela  était  mon  fait."  Neuf  ans  plus 
tard  elle  nous  dit  encore:  „ J'étais  née  douée  d'une  très 
«grande  sensibilité,  d'une  figure  du  moins  fort  intéressante 
«qui  plaisait  dès  le  premier  abord  sans  art  ni  recherche. . . . 
«je  n'étais  rien  moins  qu'hommasse,  et  on  trouvait  en  moi 
«jointe  à  l'esprit  et  au  caractère  d'un  homme,  les  agréments 
«d'une  femme  fort  aimable44. 

Richardson*)  qui  visita  St.-Pétersbourg  en  1768  fait  la 


*)  Anecdotes  of  the  Russian  Empire  in  a  séries  of  letters  written  a  few  years 
*go,  îrom  St.  Petersburg  London  17«4,  grand  in-8°. 
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description  suivante  de  l'extérieur  de  Catherine  II  à  cette 
époque  :  „  L'impératrice  de  Russie,  dit-il,  est  d'une  taille  un 
«peu  plus  élevée  que  la  moyenne,  elle  est  belle  et  gracieuse 
«de  figure,  mais  avec  une  tendance  à  devenir  corpulente. 
„Son  teint  est  éclatant,  mais  à  l'exemple  de  toutes  les 
„feinnie8  de  ce  pays-ci,  elle  tâche  de  l'embellir  encore  par 
«l'usage  du  rouge.  Elle  a  une  belle  bouche  et  de  niagni- 
«fiques  dents;  des  yeux  bleus  perçants,  avec  une  expression 
«qui  dépasse  l'observation,  quoique  elle  n'aille  pas  jusqu'au 
„ soupçon.  Ses  traits  sont  réguliers  et  agréables.  Quant  à  son 
«extérieur  en  général  ce  serait  être  injuste  que  de  dire 
u  qu'elle  a  quelque  chose  de  masculin  et  en  même  temps  on 
«ne  peut  pas  dire  que  tout  en  elle  fut  complètement  féini- 
wnin.  Comme  Milton  a  dit  d'Eve,  qu'elle  était  plus  belle  que 
« toutes  ses  filles,  ainsi  on  peut  dire  de  cette  souveraine  que 
«très  certainement  elle  est  plus  belle  que  toutes  ses  sujettes 
«que  j'ai  eu  l'occasion  de  voir.  Elle  portait  un  négligé  en 
,,drap8  d'argent,  le  fond  en  était  vert  avec  un  semis  de 
„ fleurs  rouges  et  des  garnitures  en  argent.  Ses  cheveux 
«  étaient  coiffés  d'après  la  mode  du  jour.  Elle  portait  aussi 
«un  riche  collier  de  diamants,  des  bracelets,  des  pendants 
«d'oreilles  ainsi  que  le  cordon  bleu  du  premier  ordre  de 
«chevallerie.  Le  temps  étant  très  chaud  elle  avait  à  la  main 
„un  petit  parasol  vert.  *) 

Coxe  qui  visita  la  Russie  avec  lord  Herbert  en  1778 
dit  ce  qui  suit  de  l'impératrice:  „ L'Impératrice  était  selon 
„sa  coutume  habillée  à  la  manière  russe;  elle  avait  une 
«robe  avec  une  queue  fort  courte,  une  espèce  de  veste  dont 
«les  manches  étaient  fermées  autour  du  poignet  comme  ime 
«polonaise.  Cette  veste  était  de  brocart  d'or,  la  robe  de  soie 
«d'un  vert  clair.  Ses  cheveux  descendaient  assez  bas  et 


*)  L'Impératrice  figurait  le  jour  où  Richardson  nous  la  dépeint  dans  uu  pro- 
cession pour  la  mise  de  la  première  pierre  de  l'église  de  St.-Isaac. 
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«étaient  légèrement  poudrés.  Elle  avait  un  bonnet  couvert 
«de  diamants  et  avait  beaucoup  de  rouge.  Elle  a  quelque 
«chose  de  majestueux  dans  sa  personne,  quoiqu'elle  fût 
«plustôt  au-dessous  qu  au-dessus  de  la  taille  moyenne.  Elle 
„a  dans  les  traits  du  visage,  surtout  lorsqu'elle  parle,  beau- 
«coup  de  dignité  et  de  douceur."  Le  comte  de  Ségur*)  ar- 
rivé en  1785  à  St.-Pétersbourg,  décrit  ainsi  l'Impératrice: 
-La  majesté  de  son  front  et  le  port  de  sa  tête,  ainsi  que  la 
«fierté  de  son  regard  et  la  dignité  de  son  maintien,  parais- 
sent grandir  sa  taille  naturellement  peu  élevée.  Elle  avait 
-le  nez  aquilin,  la  bouche  gracieuse,  des  yeux  bleus  et  des 
-sourcils  noirs,  un  regard  très  doux,  quand  elle  le  voulait, 
„et  un  sourire  attrayant.  Pour  déguiser  l'embonpoint  que 
-l'âge,  qui  efface  toutes  les  grâces,  avait  amené,  elle  portait 
«une  robe  ample  avec  de  larges  manches,  habillement  pres- 
«que  semblable  à  l'ancien  habit  moscovite.  La  blancheur  et 
-1  éclat  de  son  teint  furent  les  attraits  qu'elle  conserva  le 
«plus  longtemps." 

Madame  Vigée-Lebrun  (1795)  dépeint  l'Impératrice  de 
h  manière  suivante  :  „.Te  me  l'étais  figurée  d'une  grandeur 
-prodigieuse,  aussi  haute  qué  sa  renommée.  Elle  était  fort 
«grosse,  mais  elle  avait  encore  un  beau  visage,  que  ses  che- 
«veux  blancs  et  relevés  encadraient  à  merveille.  Le  génie 
-paraissait  siéger  sur  son  front  large  et  très  élevé.  Ses  yeux 
«étaient  doux  et  fins,  son  nez  tout-à-fait  grec,  son  teint  fort 
ranimé  et  sa  physionomie  très  mobile...  J'ai  dit  qu'elle  était 
«petite  de  taille,  et  pourtant,  les  jours  de  représentation,  sa 
-tête  haute,  son  regard  d'aigle,  cette  contenance  que  donne 
-l'habitude  de  commander,  tout  en  elle  enfin  avait  tant  de 
-majesté,  qu'elle  me  paraissait  la  reine  du  monde;  elle  por- 
-tait  les  grands  cordons  des  trois  ordres,  et  son  costume 


•)  Mémoires  on  souvenir  et  anecdotes  par  Mr.  le  comte  de  Ségur.  (T.  m.  p  210  ) 
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a  était  simple  et  noble;  il  consistait  en  une  tunique  de  mous- 
seline brodée  en  or,  que  serrait  une  ceinture  de  diamans,et 
„ dont  les  manches,  très  amples,  étaient  plissées  en  travers 
„dans  le  genre  asiatique.  Par-dessus  cette  tunique,  était  un 
„dolman  de  velours  rouge  à  manches  très  courtes.  Le  bon- 
«net  qui  encadrait  ses  cheveux  blancs,  n'était  pas  orné  de 
„rubans,  mais  de  diamants  de  la  plus  grande  beauté.  Ce 
«costume  était  habituellement  celui  de  Catherine.  Seule- 
«ment  elle  ne  portait  de  diamans  que  les  jours  de  bal  ou  de 
„gala  et  changeait  l'étoffe  du  dolman  selon  la  saison.44  Enfin 
„le  prince  de  Ligne  a  tracé  le  portrait  suivant  de  la  grande 
«souveraine.  «Sa  figure  était  connue  en  peinture  et  en  rela- 
tion et  presque  toujours  bien  rendue.  Elle  était  encore  bien 
«il  y  a  seize  ans.  On  voyait  qu'elle  avait  été  belle  plutôt 
«que  jolie:  la  majesté  de  son  front  était  tempérée  par  des 
«yeux  et  un  sourire  agréables;  mais  ce  front  disait  tout. 
«Sans  être  un  Lavater  on  y  lisait  comme  dans  un  livre:  gé- 
„nie,  justice,  justesse,  courage,  profondeur,  égalité,  douceur. 
„ calme  et  fermeté:  la  largeur  de  ce  front  annonçait  les  cases 
«de  la  mémoire  et  de  l'imagination;  on  y  voyait  qu'il  y 
«avait  place  pour  tout.  Son  menton  un  peu  pointu  n'était 
«pas  absolument  avancé;  mais  il  était  loin  de  se  retirer,  et 
« avait  de  la  noblesse.  Son  ovale  n'était  pas  bien  dessiné 
«moyennant  cela,  mais  devait  plaire  infiniment,  car  la 
«franchise  et  la  gaieté  habitaient  ses  lèvres.  Elle  doit 
«avoir  eu  de  la  fraîcheur  et  une  belle  gorge  ;  celle-ci  ne  lui 
«était  arrivée  cependant  qu'aux  dépens  de  sa  taille,  qui 
«avait  été  mince  à  rompre;  mais  on  engraisse  beaucoup 
«en  Russie.  Elle  était  propre;  et  si  elle  n'avait  pas  tant 
«fait  tirer  ses  cheveux  qui  auraient  dû,  tombant  un 
«peu  plus  bas ,  accompagner  son  visage ,  elle  aurait  été 
«bien  mieux.  On  nes'apercevait  pas  qu'elle  était  petite: 
«elle  m'a  dit  lentement  qu'elle  avait  été  extrêmement 
«vive. u 
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L'exposition  de  portraits  de  St.-Pétersbourg  a  présenté  indubi- 
tablement la  réunion  la  plus  complète  et  la  plus  intéressante  des  dif- 
férents types  de  la  grande  souveraine.  On  la  suivait  d'année  en  an- 
née depuis  les  premiers  jours  de  son  arrivée  en  Russie  jusqu'aux 
derniers  mois  de  sa  vie.  On  voyait  cette  figure  assez  insignifiante 
d'abord  (portrait  appartenant  à  l'Académie  des  beaux-arts  JE  306) 
s'allonger  à  la  suite  d'une  maladie,  dont  Catherine  II  parle  elle- 
même  dans  ses  mémoires  (Jê  311  au  Prince  Alexis  Lobanofi),  re- 
prendre peu  à  peu  (  J6303  du  palais  de  Gatehino)  pour  apparaître 
telle  que  nous  la  représentent  les  pinceaux  de  Roslin  (Jè  772),  Lé- 
vitsky  330)  et  Lampi  399).  On  pouvait  la  voir  chevauchant 
dans  le  parc  d'Oranienbaum  (Jê  305  au  Prince  Paul  Wiasemsky), 
traversant  les  différentes  péripéties  de  son  avènement  au  trône  en 
deuil  pour  l'impératrice  Elisabeth  (Jtë  563  à  Mr.  Woyeikoff)  et  vieille 
la  dernière  année  de  son  règne  (Jtë  363  au  comte  Zouboff).  Jusqu'en 
1  769  elle  suit  les  modes  du  temps,  mais  dès  cette  époque,  comme 
nous  le  voyons  d'après  le  grand  portrait  de  Falconet  le  jeune  (Jtë  390) 
elle  adopte  le  costume  décrit  par  Madame  Lebrun ,  ces  manches  plis-  . 
sées  et  cette  moldave  (MOJi^oBam»)  si  connus  de  nos  ancêtres.  De  tous 
les  portraits  indubitablement  les  plus  beaux  sont  celui  de  Lampi  de 
la  Banque ,  le  petit  Lévitsky  de  l'Académie  des  beaux-arts  et  enfin 
le  portrait  de  Falconet  le  jeune.  Nous  avons  tâché  tant  que  nous 
avons  pu  de  classer  les  portraits  gravés  de  Catherine  II  par  types  et 
par  ordre  chronologique.  Nous  avons  divisé  les  portraits  en  deux 
sections:  1°  Portraits  d'après  des  originanx  connus  et  2°  Portraits 
d'après  des  originaux  inconnus,  douteux  ou  de  fantaisie.  Ces  deux 
titres  auront  l'air  quelquefois  d'être  en  contradiction  avec  le  texte. 
C'est  ainsi  qu'on  trouvera  dans  la  première  section  les  portraits  gra- 
vés par  Stenglin,  (Jfc  1  et  2)  par  Bause  (të  29  et  30)  etc.,  dont  les 
originaux  ne  nous  sont  pas  connus.  Néanmoins  nous  les  avons  placés 
dans  la.  section  des  originaux  connus,  car  ces  originaux  doivent  avoir 
existé  ou  existent  encore.  Il  est  impossible  d'admettre  que  Stenglin 
ait  exécuté  une  oeuvre  aussi  capitale,  d'après  un  portrait  de  fantaisie, 
lui  qui  habitait  la  Russie  et  était  attaché  à  l'Académie,  ou  qu'un 
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graveur  de  renom  comme  Bause  ait  gravé  des  portraits,  inférieurs 
il  est  vrai  à  ses  autres  oeuvres ,  d'après  un  original  dont  l'authen- 
ticité pouvait  lui  paraître  douteuse.  D'un  autre  côté  dans  la  seconde 
section  on  trouvera  la  gravure  de  Brisson  d'après  le  buste  de  Hondon 
qui  se  trouve  à  la  galerie  Stroganoff  (J&  127),  mais  Hondon 
n'ayant  jamais  été  en  Russie,  ni  vu  l'Impératrice y  son  buste  n'a 
aucune  valeur  historique  comme  ressemblance. 

L  Portraits  de  Catherine  II  gravés  d'après  des  originaux 

authentiques. 

■ 

1.  Portrait  grand  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Catherine  est 
représentée  à  mi-jambes,  debout  et  en  face.  Elle  porte  une  robe  dé- 
colletée à  grands  paniers,  ses  cheveux  sans  poudre  sont  relevés  et  or- 
nés d'un  petit  bouquet  de  fleurs  sur  le  côté.  Elle  a  le  cordon  et  1» 
plaque  de  Ste-Catherine.  De  la  main  gauche  elle  relève  sa  robe  et 
dans  sa  main  droite  elle  tient  un  éventail  qu'elle  appuie  sur  un  des 
paniers  de  sa  robe.  Dans  le  fond  on  voit  des  colonnes.  On  lit  au  bas 
du  portrait: 

Enamepuna  AA€KCrbeena  BeAman  Khriuhr  BcepocciûctcaH  — 
Càtharina  Alexewna  Magna  Dm  Russarum. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

G.  C.  Grooth  Pinxit 

et  de  l'autre  : 

G.  Stenglin  sculp. 

Très  rare. 

Ce  portrait  a  été  peint  entre  1744  et  1745.  La  maigreur  de  la 
figure  et  les  traits  allongés  que  nous  trouvons  sur  cette  gravure 
s'adaptent  parfaitement  à  la  description  que  Catherine  fait  d'elle- 
même  à  cette  époque.  „  J'étais  devenue",  dit-elle  «maigre  comme  un 
«squelette,  j'avais  grandi,  mais  mon  visage  et  mes  traits  s'étaient 
«allongés,  les  cheveux  me  tombaient  et  j'étais  d'une  pâleur.  Je  me 
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,  trouvais  laide  à  faire  peur  et  je  ne  pouvais  retrouver  ma  physio- 
nomie "  Un  an  plus  tard  elle  dit  encore:  „je  continuais  d'être 

d'une  grande  maigreur.... u  Ce  n'est  que  par  cette  citation  qu'on  par- 
vient à  comprendre  comment  Catherine,  si  belle  sur  ses  autres  por- 
traits, nous  apparaît  sur  celui-ci  laide  avec  des  traits  qui  n'ont  pas 
l'air  formés.  Ce  portrait  a  dû  avoir  été  peint  pour  faire  pendant  au 
portrait  de  son  mari ,  exécuté  par  le  môme  peintre  deux  ans  plus  tôt. 
(V.  Pierre  III.)  Nous  ignorons  où  se  trouve  l'original.  Un  portrait 
de  Catherine  II  appartenant  au  prince  Lobanoff  (As  364  du  catalogue) 
rappelle  ce  portrait,  mais  en  caricature. 

2.  Portrait  in-4°  gravé  en  manière  noire.  Catherine  est  repré- 
sentée à  mi-corps  de  8/4  à  gauche,  en  robe  décolletée,  avec  une  coif- 
fure semblable  à  celle  que  nous  avons  vue  sur  le  portrait  précédent, 
nous  y  retrouvons  aussi  la  même  maigreur  et  les  mêmes  traits 
allongés. 

Bien  que  ce  rarissime  portrait  ,  dont  nous  ne  connaissons  qu'un 
seul  exemplaire,  se  trouvant  à  la  Bibliothèque  Impériale  de  St.-Pé- 
tersbourg',  soit  avant  toute  lettre,  il  est  cependant  facile  d'y  recon- 
naître non-seulement  le  taire  du  graveur  Stenglin ,  mais  encore  la 
manière  du  peintre  qui  a  exécuté  le  portrait  précédent.  Probablement 
cette  planche  a  été  gravée  d'après  une  étude  faite  d'après  nature  par 
Grooth  pour  le  grand  portrait  que  nous  venons  de  décrire.  Ce  por- 
trait a  dû  être  gravé  en  même  temps  que  le  précédent,  c.-à-d.  en 
1748. 

3.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rocaille, 
richement  orné  de  fleurs  et  de  feuilles  et  entouré  d'un  encadrement 
carré.  Catherine  est  représentée  à  mi-corps  de  s/4  à  droite.  Ses  che- 
veux poudrés  sont  relevés  et  ramenés  en  arrière.  Elle  porte  de  grandes 
boucles  d'oreilles  à  pendeloques,  une  dentelle  autour  du  cou,  retenue 
derrière  par  un  noeud,  une  robe  décolletée,  ornée  de  falbalas  et  de 
dentelles,  une  pèlerine  en  fourrure  sur  les  épaules  et  le  cordon  et  la 
plaque  de  Ste. -Catherine.  On  voit  dans  le  fond  une  draperie  et  une 
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colonne.  Au  bas  du  médaillon  un  cartouche  ouvragé  est  réuni  au  mé- 
daillon par  les  mêmes  ornements  rocaille.  On  lit  dans  le  cartouche  : 
Eh  HMnepamopcfcoe  Buconecmeo  RmioeibpnaH  FocyOapbiHA 
BcjMkcih  Khhiuhh  Emmepuna  Aieanbeoua. 

IJiro  Kawerliche  Hoheit  die  Grossfûrstin  Catharinn  Ah- 
.  xehtma. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

Bbtpmbtea.n  Eg5um  Bunoipadoeb  npu  HMnepamoptKOù 
AnadcMiu  m>  C.  Iltmepôypitb  1761. 

Ce  portrait,  qui  fait  pendant  au  second  état  du  portrait  de 
Pierre  III  (v.  ce  nom),  gravé  par  Sokoloff  et  à  celui  de  Paul  I  (v.  ce 
nom)  enfant  gravé  par  Grékoff,  a  été  peint  comme  nous  le  prouve  le 
numéro  suivant  (v.  plus  bas)  par  Rotari,  probablement  peu  après  son 
arrivée  en  Russie,  c.-à-d.  vers  Tannée  1758.  L'original  (As  302  du 
catalogue  de  l'exposition  ,  avec  la  note  parfaitement  erronée  :  ncb 
dTixro  nopîpeTa  cymeTByen»  rpamopa  ^ejiecoBa*)  se  trouve  dans  le 
garde-meubles  de  l'Hermitage.  —  Les  épreuves  anciennes  de  cette 
planche  sont  fort  rares.  Mr.  Rowinsky  attribue  l'original  de  ce  por- 
trait à  Grooth. 

4.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté d'une  couronne  impériale  et  entouré  d'un  encadrement  carré. 
Évidemment  une  copie  du  portrait  précèdent,  seulement  avec  des 
changements  rendus  nécessaires  par  l'avènement  au  troue  de  l'Impé- 
ratrice; ainsi  la  pèlerine  en  fourrure  est  remplacée  par  le  manteau 
impérial,  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste. -Catherine  par  ceux  de 
St. -André,  la  robe  a  plus  de  broderies  et  au  sommet  de  la  tête  on 
voit  un  diadème  ou  couronne  formée  de  gros  diamants.  On  voit  au 
bas  du  médaillon  l'aigle  impériale  de  Russie  et  des  deux  côtés  on  lit, 
d'un  côté: 

Rotari  pinx. 

et  de  l'autre: 

Berger  se. 
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An  bas  de  la  planche  on  lit: 

Catharina  die  Zweite  Kaiserin  und  Srfbstherscherin  aller 
Reussen  proclamirt  den  9""  Julii  1762. 

Enfin  plus  bas  encore  on  lit  : 

Zu  finden  bey  dem  Kupffer  Stecher  Berger  in  der  Span- 
dauer  St  rosse  Neben  dem  goldenen  Anker  à  (sic)  Berlin. 

Rare. 

5.  Portrait  in-folio  gravé  à  l'eau  forte.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Catherine  est  représentée  en  buste,  de  profil 
à  gauche.  Ses  cheveux  poudrés  sont  relevés  et  ramenés  en  arrière, 
une  tresse  fait  deux  fois  le  tour  de  la  tête  au  sommet  de  laquelle  on 
voit  une  aigrette  en  plume  d'héron  ornée  d'un  noeud.  Une  dentelle 
noire  avec  un  grand  noeud  en  arrière  lui  serre  le  cou.  Elle  porte  un 
vêtement  en  riche  brocard  bordé  de  fourrure,  à  moitié  montant  et  la 
plaque  en  diamants  de  St. -André,  évidemment  substituée  par  le  gra- 
veur à  celle  de  Ste-Catherine.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

nucaM  r.  Pomapu.  —  a  na  Meâu  (sic)  npen  tcpn>m.  eodn. 
3àn>.iaAi  (sic)  E.  Vt  Mccoe?»  si  CaHKtnnemepÔypiib  1762  i. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  les  vers  suivants  composés  par  la 
princesse  Daschkoff  (v.  ce  nom),  entre  les  années  1759  et  61,  et  dé- 
diés au  portrait  de  la  grande-duchesse ,  très  probablement  à  l'origi- 
ginal  même  de  la  gravure  *)  : 

Upupodn  eï  Gemmi  Te6n  cmapancb  npouseecmb , 
Jlapu  esou  na  Ta  oduy  enb  ucm<wuAa, 
Imoôu  na  eepxh  TeÔn  seAunecmea  eo3eecmb; 
M  naipaotcdan  amm,  ona  hoc*  umpadum. 

L'original  de  ce  portrait  a  été  exécuté  par  Rotari ,  probablement 
la  dernière  année  de  sa  vie  (il  mourut  en  1761  **).  Une  copie  con- 

*)  Ces  vers  se  trouvaient  en  tête  d'une  lettre  adressée  par  la  princesse  à  la 
grande- duchesse,  avec  laquelle  elle  était  à  l'époque  citée  plus  haut  dans  une  cor- 
respondance des  plus  suivies. 

**)  Nagler  dit  que  le  comte  Pierre  Rotari  mourut  en  1762  et  ajoute:  ►Die 
Kaiseriu  (Elisabeth)  war  eine  grosse  Vcrehrerin  dièses  Meisters.  Sie  kaufte  nach 
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temporaine  de  ce  portrait  se  trouve  chez  le  prince  Simon  Worontzoff, 
elle  a  figuré  à  l'exposition,  sous  le  JI&S15.  Lavater  dans  les  oeuvres 
duquel  nous  trouvons  une  reproduction  de  ce  portrait  (v.  plus  bas), 
le  décrit  ainsi  :  „La  bouche  malgré  son  air  de  bonté  a  quelque  chose 
„de  gêné  qui  ne  s'accorde  gueres  avec  la  noblesse  de  l'ensemble;  mais 
„rien  ne  manque  à  la  dignité  du  front,  de  l'oeil,  du  uez  et  du  men- 
„ton."  Blum  (v.  plus  bas)  dit  de  ce  portrait:  „(jraf  Rotari,  ein  da- 
tais bcrûhmter  Portraitmaler  in  St.  Petersburg,  hat  das  bekannte 
„ Portrait  der  Grossfiirstin  Katharina  in  rothem  Pelz  gemalt." 

6.  Même  portrait  in-folio,  seulement  plus  grand  et  gravé  au  bu- 
rin. Médaillon  ovale  surmonté  de  guirlandes  entrelacées  de  rubans 
et  d'une  rosette.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  une  palme  et  une  branche 
de  laurier ,  réunis  par  un  noeud  de  rubans  et  plus  bas  un  cartouche 
dans  lequel  on  lit  les  vers  suivants  : 

Gin  u3ÔaeuAa  onn  yst  PocciùCKy  cAaey, 
H  npaeoc  intde  ez  tiMnepiu  cnacAa, 
fta  ia  npfMyâpocmu  PocciûCKOio  (sic)  depotca&y 
H  ucmiiHij  un  mpom  Pocciùckîù  eo3necAa. 

On  lit  au  bas  de  la  planche: 
r.  C.  IlaHUHi. 

7.  Portrait  exactement  semblable  et  qui  n'est  que  le  second  état 
de  la  gravure  précédente.  On  lit  dans  le  cartouche  les  vers  suivants: 

TIpeKpacHUù  euduw  zdtbCb  Enamepunu  esopi , 

fleAHKmiû  doÔpoim  eo3îw6  chhuû  coôopz, 

Ho  kgkz  u3o6pammb  <)ah  eimnocmu  rcpoûcmeo 

H peenocmi  MamepHio,  utbMt  hum*  iïa.ia  cnoKOùcmeo; 

Tocciûmoù  poo\  ei  cepdwxz  Eu  oÔpcm  uaHepmaAb 

Teepdibe  nibMOW  Kpamz  nata  Mpasiopi  u  MemaAZ.  M.  Jl 

dessen  1762  erfolgtem  Tod  ûber  800  Madoncukopfe  zusammen;  welche  sie  in 
einem  Zimmer  des  Peterbofes  vereinigte,  das  den  Nameo  des  Cabinets  der  Moden- 
und  Leiden*c!mtten  erbielt».  Or  l'Impératrice  mourut  le  25  Décembre  v.  st.  1761. 
par  conséquent  il  s'est  évidemment  trompé. 
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8.  Même  portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  voit  au  sommet  du  mé- 
daillon une  petite  couronne  impériale. 

Une  épreuve,  probablement  Tunique ,  de  ce  rarissime  portrait  se 
trouve  à  la  Bibliothèque  Impériale  de  St.-Pétersbourg.  Elle  provient 
de  la  collection  Pogodine,  ci-devant  Staehlin;  l'épreuve  est  avant 
toute  lettre:  mais  elle  porte  une  inscription  à  la  plume  de  la  main  de 
Staehlin,  *gravé  Par  ^ean  Sokoloff*.  C'est  probablement  le  seul  essai 
en  manière  noire  de  ce  graveur  distingué.  Mr.  Rowinsky  attribue 
cette  planche  à  Basile  Sokoloff,  graveur  en  manière  noire  et  élève  de 
Stenglin.  Il  dit  que  cette  planche  est  une  copie  d'un  portrait  gravé 
par  Deisch,  que  nous  ne  connaissons  pas. 

9.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin,  dans  un  encadrement 
architectonique  arrondi  par  le  haut.  On  voit  an  bas  du  portrait  un 
cartouche,  portant  au  milieu  l'aigle  impériale  de  Russie.  On  lit  des 
deux  côtés  de  l'aigle  : 

Catkarina  Secunda  Russorum  Imper  al  rix. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 
Sctdp.  A.  8.  Petersburgo. 

10.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Ou  voit  au  bas  du  médaillon  des 
palmes  et  des  branches  de  laurier,  ainsi  qu'un  cartouche  dans  lequel 
on  lit: 

Gott  segne  Catharlna 
PaUL  UnD  WilhtLMIna. 
Diirch  Sic  bcsteh  der  Vôlker  Wohl 
Vont  Pont  Euzin  bis  auf  dm  Pol, 
Vom  Amur  bis  zur  Dwina. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Sr.  Hochfûrstl.  Durchlauchi  zu  Hessen  Darmstadt  unter- 
thânùjst  dedicirty  nach  dent  original  von  H.  G.  Panin  von 
G.  S.  Faciw. 
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Ce  rarissime  portrait  dont  je  n'ai  vu  qu'une  seule  épreuve  à  la 
Bibliothèque  impériale  de  Paris  a  été  gravé  en  1 773  au  moment  des 
fiançailles  du  grand-duc  héritier  (v.  Paul  I)  avec  la  princesse  Au- 
guste-Wilhelmine  de  Hesse-Darmstadt  (v.  grande-duchesse  Nathalie 
Alexéewna).  Il  est  clair  que  ce  Facius,  dont  le  père  avait  été  consul 
de  Russie  à  Bruxelles,  avait  pris  la  signature  du  graveur  Panine, 
pour  celle  du  peintre  qui  avait  peint  l'original  de  la  gravure". 

» 

11.  Même  portrait,  exactement  pareil;  second  état  de  la  gravure 
précédente.  On  lit  dans  le  cartouche  : 

Catherine  II  Impératrice  et  Autocratrice  de  toutes  les  Rus- 

sies  etc.  etc.  etc. 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Nach  dem  Russischen  Orifjinal  des  Hn.  G.  S.  Panin. 

et  de  l'autre  : 

von  G.  S.  Foetus, 
Rare. 

12.  Même  portrait  in-4°,  gravé  à  l'eau  forte  et  au  burin.  Médail- 
lon ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  de  l'ovale 
dans  un  cartouche  : 

Catharina  II 

et  au  bas  de  la  planche  : 

Joh.  H.  Laps,  fecit  1776. 

Nagler,  Huber  et  Rost  citent  ce  portrait  ,  qui  est  tiré  du  troi- 
sième volume,  p.  323,  des  „Physiognomische  Fragmente  zur  Befor- 
derung  d.  Menschenkenntniss  und  Liebe.  4  vol.  avec  gravures.  Win- 
terthur  1774—78,  comme  une  des  meilleures  productions  de  Lips, 
dont  le  nom  figure  parmi  les  meilleurs  graveurs  de  l'école  alle- 
mande. 

Rare. 
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13.  Même  portrait  petit  in-folio,  gravé  au  burin.  Dans  un  en- 
cadrement carré.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Catharina  die  Grosse,  Kaiserin ,  Selbstherscherin  aller 
Rmssen. 

Anonyme. 

14.  Même  portrait  grand  in-8°,  gravé  à  l'eau  forte.  Médaillon 
rond,  entouré  d'un  encadrement  carré.  Au  bas  du  médaillon  on  voit 
un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

Cathanm  II 
et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Rotari  pinx. 
et  de  l'autre: 

I).  Gliodounecki  sculp. 

Nagler  cite  cette  gravure  comme  une  des  bonnes  productions  du 
fameux  Chodowiecki. 

15.  Même  portrait  petit  in-4°,  gravé  au  burin.  Médaillon  rond, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un 
cartouche,  dans  lequel  on  lit  : 

Catharina  II 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Rotari  pim. 
et  de  l'autre  : 

S.  P.  Tlu  lott  sculp. 

Dans:  Oeschichte  und  Ursache  der  Kriege  zwischen  den  Russeu 
und  Tflrken  auch  Preussen  und  Hollàndern  aus  àchten  Quelle»  ge- 
schôpfct.  Frankfurt  und  Leipzig.  1787.  in-4°. 
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16.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Dans  le  fond 
on  voit  une  colonne  et  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

G.  S.  Facius  fecit. 

et  plus  bas: 

Catherine  the  II  Empress  of  ail  tke  Russias  etc.  etc.  etc. 
et  plus  bas  encore: 

Published  Aug"  ltfh  1777  by  John  Bogdell  Engraver  in 
Cheapside  London. 

17.  Môme  portrait  grand  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Octogone. 
On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Rauch  se. 

plus  bas: 

Catharina  II 

enfin  plus  bas  encore  : 

Zwikau  bei  Oebr.  Schumans. 

18.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Le  portrait,  dans  un 
cadre  style  Louis  XVI,  est  placé  sur  un  piédestal,  de  côté  ou  voit  une 
draperie  et  sur  le  piédestal  une  couronne,  un  sceptre  et  des  lauriers. 
On  lit  dans  un  cartouche  au  milieu  du  piédestal: 

Catharina  De  II  Alleenherrscheresse  aller  Russes. 

A  côté  du  piédestal  on  voit  une  corne  d'abondance  et  dans  le 
fond  un  mur.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Reinv  Vinkeles  sculp.  17S7. 

19.  Même  portrait  gravé  au  burin.  Vignette.  Seulement  on  n'y 
voit  que  très  peu  du  corps. 

Dans  nrEssai  sur  la  physionomie  destiné  à  faire  connaître  l'homme 
,  et  à  le  faire  aimer,  par  Jean  Gaspard  Lavater  etc.*  in-4°.  La  Haye. 
(Ie  vol.  sans  date,  2d  1783,  3rae  1786,  4me  „ fragments*  sans  lieu 
ni  date). 
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20.  Même  portrait  in-8°,  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  du 
portrait  d'un  côté: 

Rotari  pinx.  . 

de  l'autre  : 

J  W.  Millier  sculp.  Weimar  1857 

et  plus  bas: 

Kaiserin  Gatharina  II. 

Dans:  Ein  russischer  Staatsmann.  Des  Grafen  Jakob  Johann 
Sievers  Denkwûrdigkeiten  zur  Geschichte  Russlands,  von  Karl  Lud- 
wig  Blum.  8°  4  vol.  Leipzig  et  Heidelberg  1857—58,  et  dans  la 
seconde  édition  du  même  ouvrage:  Graf  Jakob  Johann  v.  Sievers  und 
Russland  zu  dessen  Zeit  von  K.  L.  Blum.  Ibidem  1864.  8°.  1  vol. 

21.  Même  portrait  gravé  au  burin.  Vignette.  Médaillon  ovale 
dans  un  cadre  orné  de  fleurs  et  de  lauriers  et  surmonté  d'une  cou- 
ronne. Le  médaillon  est  placé  sur  un  piédestal,  au  milieu  duquel  on 
voit  les  armes  de  Russie.  A  côté  du  médaillon  on  voit  la  muse  de 
l'histoire  s'appuyant  sur  un  grand  in-folio  déployé,  sur  lequel  on  lit: 

Catharina  II  Russorum  Imperatrix, 

et  teuant  une  plume.  Au-dessus  de  la  muse  on  voit  une  auréole  for-  . 
mée  d'étoiles  et- dans  le  fond  de  la  planche  des  vaisseaux.  On  lit  au 
bas  de  la  vignette: 

J  G.  G.  Fritzch  del  et  se.  1771. 

22.  Même  portrait  in-8°,  gravé  sur  acier.  Ou  lit  au  haut  de  la 
planche: 

Russie 
Au  bas  du  portrait  : 

Ver  nier  del.  Lemaitre  direxit.  Mme  Lesueur  se. 
et  plus  bas: 

Catherine  IL 
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Dans:  „ La  Russie"  par  M.  Chopin.  Paris  1838,  8°,  formant 
partie  de  J'Uunivers ,  histoire  et  description  de  tous  les  peuples", 
édition  de  Firmin  Didot. 

2:*.  Même  portrait  in- 12°  gravé  au  burin,  avec  de  légers  chan- 
gements. Médaillon  rond,  entouré  de  fleurs,  de  lauriers,  d'une  corne 
d'abondance  eto.  On  lit  autour  du  médaillon: 

Catharina  II  Imp.  Omn.  Russorum 

et  au  bas  de  la  planche: 

E.  Vochekt  fec.  Mannheim. 

24.  Môme  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  du  médaillon  dans  un 
cartouche  : 

Catharina  II  Kcjsarinna  i  Ryssland 
et  au  bas  de  la  planche: 
Arack  se.  1781. 

25.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  La  tète  seule.  On  lit 
au  haut: 

Tom.  7.  Pl.  362. 
Anonyme. 

26.  Même  portrait  grandissime  in-folio  royal,  gravé  en  manière 
de  crayon.  Médaillon  ovale  entouré  d'un  encadrement  carré.  Il  y  a  des 
changements  dans  les  accessoires,  ainsi  l'impératrice  n'y  a  pas  de 
dentelle  autour  du  cou  et  en  général  la  ressemblance  fait  défaut.  Ou 
lit  au  bas  du  portrait  d'un  coté  : 

Desiné(sk)  d'après  la  Nature  par  Mr  P.  G  à  P<  h  rshtir(](sk) 
de  l'autre  : 

Gravé  par  H.  Sintzenieh  à  Mannheim  1772 
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et  plus  bas: 

Catharina  II  Imperatrix  Omnium  Russarum. 

Ce  portrait  a  été  évidemment  copié  d'après  le  N°  9  (v.  plus  haut) 
et  la  signature  du  graveur  a  été  prise  pour  celle  du  peintre.  Naglnr 
cite  encore  un  portrait  gravé  par  Sintzenich:  Catharina  II  Kaiserin 
von  Russland  1782  gestochen.  4.,  que  nous  ne  connaissons  pas.  Le 
seul  exemplaire  que  nous  connaissons  de  cette  gravure  se  trouve  dans 
notre  collection. 

27.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Ce  portrait  est  évidemment  une  copie  mal 
réussie  des  précédents,  avec  certains  changements,  ainsi  la  coiffure 
de  l'impératrice  n'est  plus  la  môme.  Elle  porte  une  petite  couronne 
sur  le  sommet  de  la  tète  et  la  tresse  est  remplacée  par  des  boucles 
qui  tombent  sur  les  épaules.  Pour  le  reste  le  portrait  est  exactement 
semblable  aux  précédents ,  quoique  la  ressemblance  laisse  à  désirer. 
On  lit  daus  un  cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

Catherine  II  Impératrice  de  toutes  les  Russics  née  le  2  Mai 
1727. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Rotari  pinx. 

de  l'autre  : 

C.  Outtenberg  sculp. 

et  au  milieu: 

à  Paris  chez  l'auteur  rue  de  Tournon  vis  à  vis  VhMel  de 
Brancas. 

Nagler  cite  cette  gravure:  „Katharina  II  nach  P.  Graf  Rotari. 
Schônes  Blatt.  et  dans  la  biographie  du  graveur  il  dit  encore:  „Seine 

Hauptblâtter  sind*  il  en  cite  plusieurs       „und  das  Portrait  (1er 

Kaiserin  Catharina."  Huber  et  Rost  le  citent  aussi  en  première  ligne: 
,1.  Catharina  II  Kayserin  von  Russland;  Brustbild  im  Profil  nach 
Rotari;  in  kl.  fol."  Bryan  fait  de  même. 
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28.  Même  portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré ,  ouvragé  et  marbré.  On  voit 
au  bas  du  médaillon  un  piédestal,  portant  dans  un  écusson  ovale  les 
armes  de  Russie.  On  lit  au  bas  de  la  planche . 

Joh.  Martin  Wdlexe.  A.  V.  1 
et  plus  bas  : 

Catherine  II  Impératrice  de  toutes  les  Russies.  Née  le 
2  May  (sic)  1729. 

29.  Môme  portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Ovale. 
On  lit  au  bas  du  portrait. 

Catharina  IL 

30.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé,  en  contre-partie  aux 
précédents.  On  lit  au  bas  du  portrait  d'un  côté: 

Rotari  pinx. 

de  l'autre  : 

H.  Arndt  se. 

et  plus  bas  au  milieu  : 

Catharina  II  Kaiserin  von  Russland. 

31.  Planche  in-8°  gravée  au  burin.  On  y  voit  dans  des  nuages 
un  médaillon  ovale  avec  le  portrait  de  l'Impératrice,  le  même  que 
nous  venons  de  décrire ,  entouré  de  lauriers  et  soutenu  par  deux  pe- 
tits génies.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  la  muse  de  l'histoire,  assise 
à  l'ombre  d'un  arbre  avec  un  livre  et  une  plume.  Clio  a  l'air  de  s'in- 
spirer à  la  vue  du  portrait  de  la  grande  souveraine.  A  côté  de  la 
muse  un  petit  génie  en  casque  et  en  toge  foule  à  ses  pieds  des  tur- 
bans et  des  étendards  turcs.  Dans  le  fond  on  voit  des  arbres  et  un 
obélisque. 

Anonyme. 
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Pans:  „Des  Ffîrsten  Michael  Schtcherbatowo  K.  russ.  Herold- 
meisters  und  Kanierjunkers  Russische  Geschichte  v.  d.  àltesten  Zei- 
ten  an...  Ans  d.  Russischen  ùbersetzt  von  M.  Christian  Hase  etc.  etc. 
Panzig  1789,  gr.  in-S0.* 

32.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  à  mi-corps  de  8/4  à 
droite.  Elle  a  sa  coiffure  ordinaire ,  c.-à-d.  les  cheveux  relevés  et  ra- 
menés en  arrière.  Au  sommet  de  la  tête  on  voit  un  diadème  et  de 
côté  une  aigrette  en  diamants.  Elle  porte  de  grandes  boucles  d'oreilles 
à  pendeloques.  Un  double  rang  de  dentelles  avec  un  noeud  en  arrière 
lui  serre  le  cou.  Sa  robe  décolletée  est  garnie  de  riches  dentelles  et 
de  fourrure.  Elle  porte  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste.-Catherine  et  sur 
son  épaule  droite  on  voit  le  manteau  impérial.  On  lit  dans  un  car- 
touche au  bas  du  médaillon: 

Catharina  Aîexiewna  Rnssorum  Imper  atrix 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 
Schiitze  pinx. 

et  de  l'autre  : 

J.  F.  Bause  sculps  et  excud.  Ualae. 

Ce  portrait,  cité  par  Nagler,  fut  gravé  en  même  temps  que  celui 
de  Pierre  III  (v.  ce  nom),  par  conséquent  l'année  1762.  L'original 
devait  donc  être  antécédent  à  cette  époque.  Nous  ignorons  l'époque 
à  laquelle  ce  portrait,  qui  a  beaucoup  d'analogie  avec  celui  gravé  par 
Winogradoff  (v.  N°  3),  a  été  peint.  Tout  ce  que  nous  savons  du 
peintre  Schiitze,  dont  Nagler  ne  parle  pas,  c'est  qu'il  se  nommait 
Jean  Christophe,  qu'il  était  architecte  ordinaire  du  prince  d'Anhalt- 
Zerbst  et  du  duc  de  Saxe-Weissenfels,  et  que  c'est  lui  qui  donna  les 
dessins  du  feu  d'artifice  tiré  à  la  cour  d'Anhalt  en  l'honneur  du 
mariage  de  Catherine  II. 

33.  Même  portrait  in-8°  grossièrement  gravé  an  burin,  exac- 
tement pareil  au  précédent.  On  lit  dans  la  cartouche  : 

Catharina  Alexieivna  Russorum  Imperatrix. 
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34.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'Impératrice  est  représentée  en  buste,  le  corps 
de  3/4  à  gauche,  la  figure  en  face.  Elle  est  en  uniforme  d'officier  des 
gardes  Préobrajensky,  avec  le  cordon  de  St.-André.  Autour  du  cou 
elle  porte  un  large  ruban  noir.  Elle  a  une  coiffure  d'homme  et 
porte  un  chapeau  à  trois  cornes  orné  de  plumes  et  d'une  branche  de 
chêne  attachée  à  la  cocarde.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un  car- 
touche dans  lequel  on  lit: 

Catherine  II  Impératrice  de  toutes  les  Russies.  ' 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 
J.  B.  Fosseyeux  sculp.  1788. 

L'original  de  ce  portrait,  plus  grand  que  nature  et  dont  la  gra- 
vureque  nous  venons  de  citer  n'offre  que  la  tête,  représente  l'impéra- 
trice en  costume  d'homme  sur  un  cheval  blanc,  tacheté  de  noir  avec 
une  bride  et  une  selle  rouges  richement  brodées  d'or.  Elle  est  en 
uniforme  vert  orné  de  galons  d'or,  elle  porte  des  gants  jaunes  avec 
des  franges  en  or  et  tient  dans  sa  main  droite  une  épée  nue.  Ses 
longs  cheveux  non  poudrés  tombent  sur  ses  épaules,  elle  a  de  grandes 
bottes.  Pans  le  fond  on  voit  des  arbres,  des  troupes  en  marche  et 
le  couvent  de  St. -Serge  (sur  la  route  de  Péterhof).  Sur  l'un  des 
arbres  on  voit  taillés  dans  l'écorce  le  chiffre  de  l'impératrice  8  sur- 
monté de  la  couronne  impériale  et  plus  bas  la  date:  D.  28Jun.  1762. 
L'original  que  nous  venons  de  décrire  ornait  jadis  la  salle  d'au- 
dience du  grand  palais  de  Péterhof,  avec  d'autres  portraits  des  Tsars 
de  la  maison  Romaiioff.  „Le  plus  frappant  de  tous,  dit  Coxe  (Voyage 
„en  Pologne,  Russie  etc.  par  W.  Coxe),  est  celui  de  l'impératrice 
„  régnante  entrant  en  triomphe  dans  la  capitale  la  veille  de  la  révo- 
lution qui  la  plaça  sur  le  trône.  Elle  est  habillée  en  homme,  avec 
„ l'uniforme  des  gardes,  une  branche  de  chêne  est  à  son  chapeau,  une 
épée  nue  dans  sa  main,  elle  est  montée  sur  un  cheval  blanc."  Actuel- 
lement le  portrait  se  trouve  à  Moscou  dans  rOpyseiteaa  najuvra.  Dans 
un  des  coins  du  tableau  nous  lisons:  Vyftiius  Eriksen  Danus  piturit 
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S'  Pvtropoli  1762.  Au  palais  anglais  de  Péterhof  il  existe  aussi  ou 
une  répétition  ou  une  copie  du  temps  de  ce  portrait  (Jtë  297  du 
catalogue  de  l'exposition),  faisant  pendant  à  un  portrait  de  l'impéra- 
trice Élisabeth,  également  à  cheval  et  en  costume  d'homme.  Coxe 
en  décrivant  ce  portrait  s'est  trompé,  ce  n'est  pas  l'entrée  triomphale 
de  l'impératrice  à  St.-Pétersbourg  la  veille  de  son  avènement  au 
trùne ,  mais  bien  sa  marche  triomphale  de  St.-Pétersbourg  à  Péter- 
hof, ce  jour  môme,  que  ce  portrait  représente.  Le  moment  choisi  par 
le  peintre  est  celui  où  arrivée  devant  le  couvent  de  St.-Serge,  l'im- 
pératrice va  recevoir  le  vice-chancelier  prince  Galitzine  (v.  ce  nom) 
avec  une  lettre  de  l'empereur,  dans  laquelle  il  reconnaissait  ses  torts 
et  proposait  à  Catherine  de  partager  l'autorité  souveraine.  Voici  com- 
ment la  princesse  Daschkoff  (Mémoires  de  la  princesse  Daschkoff, 
dame  d'honneur  de  Catherine  II  etc.,  écrits  par  elle-même  etc.,  trad. 
par  Alfred  Des  Essarta.  Paris  1859,  petit  in-80.),  arrivée  au  palais 
après  la  nouvelle  à  l'avènement  au  trône,  raconte  cet  événement:  „Je 
„fis  observer  à  Sa  Majesté  qu'elle  portait  le  ruban  de  Ste. -Catherine 
„et  n'avait  pas  encore  celle  de  St.-André,  l'ordre  le  plus  élevé  en  Russie 
„et  qu'aucune  femme  n'a  le  droit  de  recevoir,  mais  dont  elle  était  la 
m  grande  „  maîtresse  en  sa  qualité  de  souveraine  régnante.  Je  courus 
„  vers  M.  Panin  lui  emprunter  son  ruban  bleu,  que  je  passai  par-dessus 
J'épaule  de  l'impératrice...  Après  un  léger  repas  l'impératrice  proposa 
„de  marcher  sur  Péterhoff  à  la  tête  des  troupes...  Ayant  eu  l'idée  de  se 
„ revêtir  à  cet  effet  d'un  uniforme  des  gardes,  elle  en  emprunta  un  au 
, capitaine  Talitzen  (Talisine)  et  moi ,  suivant  son  exemple ,  je  fis  le 
„mème  emprunt  au  lieutenant  Pouchlcin,  ces  deux  officiers  étant  à 
,peu  près  de  notre  taille.  Ces  costumes,  soit  dit  en  passant,  étaient 
^'ancien  uniforme  national  des  Préobrajinsky  (Préobrajensky)  de  la 
«garde,  tel  qu'il  avait  été  porté  depuis  Pierre  I  jusqu'au  jour  où  il 
„fut  remplacé  par  l'uniforme  prussien  que  Pierre  III  avait  intro- 
duit       Bientôt  après  nous  montâmes  à  cheval  et  sur  notre  route 

„pour  nous  rendre  à  Péterhof  nous  passâmes  en  revue  douze  milles 
, hommes  de  troupes  outre  les  volontaires,  dont  le  nombre  allait  sans 
, cesse  croissant."  Richardson,  qui  visita  la  Russie  en  1768  (Anec- 
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dotes  of  the  Russian  empire  etc.)  dit:  „Je  n'ai  pas  vu  un  portrait, 
pas  un  médaillon ,  pas  une  gravure ,  excepté  un  seul  tableau  où  elle 
est  représentée  en  habits  d'homme,  qui  rendent  fidèlement  ses  traits. 
Dans  le  plupart  de  ses  portraits  elle  est  trop  forte  et  son  air  a  quel- 
que chose  de  trop  mâle. u  Ce  portrait  qui  passait  dans  le  commence- 
ment du  règne  de  Catherine  pour  être  le  plus  ressemblant,  inspira 
Derjawine,  et  nous  trouvons  dans  le  poème:  „ H3o6pa»eHie  4>e.ïHUH~ 
les  vers  suivants  : 

«Orhbub  eb  docntbxu,  ÔpoHU  3Aamu 
H  ffb  Myjfcecmoo  en  tcpacu, 

ÔAucmaAi  un  neû  nepuanmû, 
3e$upbi  etbHjiu  e.iacu, 
Hmofo  nom  norh  ucù  uaeoû  KpymuAC* 
H  Ôyjmo  Opaidbi  ontbHMi  ; 
H  Hopdb  ctbdoû  eù  ydue.taACH 
H  oÔjaôamb  coôoù  U30pa.n.» 

35.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  —  L'Impératrice 
est  représentée  en  buste  de  */4  à  droite,  portant  la  grande  couronne 
impériale,  avec  des  boucles  qui  tombent  sur  les  épaules.  Elle  a  une 
robe  décolletée  et  le  grand  manteau  impérial  retenu  par  une  agrafe  sur 
la  poitrine.  Elle  porte  le  cordon  et  la  chaîne  de  St. -André.  On  voit 
à  ses  côtés  une  table  avec  le  portrait  de  son  fils  enfant  et  des  livres 
sur  lesquels  on  lit:  «Eduction  du  prince»,  «code*  et  «établissements: 
Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  Au  bas  du  portrait  on  voit  un 
cartouche  portant  les  deux  côtés  d'une  médaille.  Sur  l'un  des  cotés 
on  voit  un  temple  circulaire  avec  l'inscription  sur  le  fronton  : 

foeminis  illustribus  dicaium 
sur  l'autre  côté  on  lit  au  milieu  : 

Catharina  II  Magna  Félix  Augusta 
et  autour 

Mirât  inter  omnes  vclut  inter  ignés  Luna. 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Joseph  Tjante  se. 
Rare. 

L'original  de  ce  portrait  en  pied,  grandeur  naturelle,  représentant 
l'impératrice  le  jour  de  son  couronnement,  fut  peint  en  1763  par 
Torelli  (X  292  du  catalogue  de  l'exposition)  et  se  trouve  au  St.-Synode. 

36.  Portrait  grandissime  in-folio  gravé  en  manière  de  crayon. 
L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  profil  à  droite.  Elle  a  ses 
cheveux  relevés  et  entremêlés  de  perles,  une  petite  couronne  au  sommet 
de  la  téte ,  un  grand  chignon  et  des  boucles  qui  lui  tombent  sur  les 
épaules.  Elle  porte  une  robe  décolletée,  ornée  de  dentelles,  le  cordon 
et  la  plaque  de  St.- André  et  le  manteau  impérial.  On  voit  au  bas  du 
portrait  l'aigle  impériale  de  Russie  entourée  de  rayons.  On  lit  des 
deux  côtés  de  l'aigle: 

Ew  HMnepamopcKOMy  Buconecmey  Tocydapw  Uecapeeuuy 
u  BeMiKOMij  Kmm  JlasAy  Ihmpoeuvy  omz  CauKmne- 
mq>6ypicKOH  AnadeMiu  Xyàowecme?,  Upumiucuie 

et  plus  bas  d'un  côté: 

Ptic.  I.  JlmuAAÎu  HpudeopHbtû  Mueonwet& 

et  de  l'autre: 

eupmaAz  Jltoâoeuta  Boue. 

Cette  magnifique  et  très  rare  gravure,  dont  il  existe  des  épreuves 
tirées  en  sanguine,  fut  gravé  en  1 766  par  Bonnet  d'après  la  commande 
de  l'académie.  Ce  graveur  arriva  à  St.-Pétersbourg  en  1765  à  la 
suite  du  ministre  de  France  et  présenta  à  l'académie  plusieurs  de  ses 
gravures  d'après  Boucher.  On  lui  proposa  une  place  à  l'académie, 
mais  ses  prétentions  ayant  été  trouvées  trop  grandes,  le  corps  se  borna 
à  lui  faire  la  commande  de  deux  portraits,  celui  que  nous  venons  de 
décrire  et  celui  de  Paul  L  A  peine  ces  ouvrages  fini,  Bonnet  rentra  en 
Prauce. 
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37.  Portrait  petit  in- 8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  \ 
à  droite,  les  cheveux  poudrés  et  relevés,  avec  une  longue  boucle  qui 
lui  tombe  sur  l'épaule.  Ses  cheveux  sont  entremêlés  de  perles  et  de 
diamants.  Elle  porte  au  sommet  de  la  tête  une  couronne;  sa  robe  est 
décolletée;  elle  a  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-Àndré  et  un  manteau 
garni  de  dentelles.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

Catharina  II. 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

V.  Eriksen  pim. 
et  de  l'autre: 

A.  Badigues  sculp.  176 S. 
Très  rare. 

L'original  de  ce  portrait  grandeur  naturelle,  représentant  l'im- 
pératrice en  pied  debout,  se  tenant  à  côté  d'une  glace  dans  laquelle 
on  voit  son  profil ,  en  robe  à  grands  paniers  en  draps  d'argent  or- 
née de  bleu ,  s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  une  table  et 
tenant  la  main  droite  relevée  sur  la  poitrine,  se  trouve  à  St.-Péters- 
bourg  dans  le  palais  d'hiver  —  galerie  Romanoff.  Il  a  été  peint 
par  le  Danois  Vigile  Eriksen  que  Nagler  nomme  „le  peintre  de  Ca- 
therine II,  tant  il  a  produit  de  portraits  de  cette  grande  souveraine. 
L'air  de  jeunesse  et  le  costume  de  l'impératrice  nous  porte  à  accepter 
l'inscription  que  nous  trouvons  sur  une  des  reproductions  de  ce  por- 
trait (v.  plus  bas  $  48)  et  de  le  rapporter  à  l'année  1 763,  époque 
à  laquelle  Catherine  avait  34  ans.  „Radigues  grava  en  1767  (sic)", 
dit  Mr  Rowinsky,  „un  portrait  de  Catherine  II  d'après  Eriksen.  le 
plus  ressemblant  de  tous  et  reçut  à  cette  occasion  une  lettre  de 
remerciements  du  peintre  danois".  (PyccRie  rpaBepa  272.) 

38.  Portrait  grand  in-8°,  gravé  au  burin  exactement  semblable 
au  précédent.  On  lit  dans  le  cartouche.  ' 

Catharina  II. 
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et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté:  v 
V.  Erikson  pinx. 

et  de  l'autre  : 

J.  M.  Stock,  se.  1768. 

Dans:  „Neuverândertes  Russland  oder  Leben  Catharinâ  der 
Zweiten  Kayserinn  von  Russland  nach  authentischen  Nachrichten 
beschrieben.  Riga  u.  Mitau  1769",  grand  in-8°. 

39.  Môme  portrait  petit  in-8°,  gravé  au  burin.  En  contre-partie. 
Médaillon  ovale ,  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  du 
médaillon  dans  un  cartouche  : 

Catharinâ  II 

et  au  bas  de  la  planche: 

Frey  se. 

40.  Même  portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  y  est  représentée  à  mi- 
corps,  la  main  gauche  relevée  sur  la  poitrine.  Il  y  a  aussi  quelque 
chose  de  moins  jeune  dans  l'expression  de  la  figure ,  probablement 
Radigues  a  voulu  en  regravant  ce  portrait ,  lui  donner  plus  d'actua- 
lité. On  voit  au  bas  du  médaillon  un  piédestal  portant  un  cartouche, 
dans  lequel  on  lit  : 

Catharinâ  II  Augusta  Omnium  Rossiarum  Imperatrix 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Peint  par  V.  Eriksen  peintre  de  S.  M.  J49 
et  de  l'autre: 

Gravé  par  A.  Radigues  Aggrégé  de  VAcad.  Imp.  des  Arts 
à  S1  Petersbg.  1771. 

Très  rare. 
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41.  Môme  portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Seulement  sans  main.  On  lit  autour 
du  médaillon  : 

'AIKATEPINA  B.  'AYTOKP.  I1A2. 

Au  bas  de  l'ovale  on  voit  une  palme  et  une  branche  de  laurier, 
ainsi  qu'un  piédestal ,  formant  cartouche ,  sur  lequel  on  voit  un  car- 
reau avec  la  couronne ,  le  sceptre  et  le  globe.  On  lit  dans  le  car- 
touche une  inscription  grecque  mal  gravée  que  nous  donnons  telle 
qu'elle  est: 

Hvl  KpaxlffTT);  a>3'      AEYTEPA2  AIKATEPINH2 

Ttjç  8e  "(dp  arçXaÎTw  liai  èVrc^etf,  ^Ttç  av  eura* 
Trjv  57v  too^  àxù,  oia  Yf)â<pou<7a  Xé^sc. 

Au^bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
Peint  par  V.  Eriksen 

et  de  l'autre  : 

Gravé  par  A.  Radigues  Aggrégé  de  VAcad.  Imp.  des  arts 
de     Pétersbourg  1775. 

On  retrouve  sur  cette  planche  l'air  de  jeunesse  qu'on  voit  sur 
l'original  d'Eriksen. 

Rarissime.  Coll.  de  l'Ermit.  et  coll.  Gennadi. 

42.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Copie  du  précédent.  On  lit  autour 
de  l'ovale  : 

Etcamepuna  II  HMnep.  u  CaMOÔepofc.  BcepocciûcKm.  Podu- 
Aocb  21  Anp.  1729.  BowpuAacb  28  Iwhh  1762. 

Dans  le  cartouche  sur  lequel  on  ne  voit  pas  de  carreau,  on  lit: 

Ce  3pUM3>  8CAUKIR  AUUfi  EKamepuubt 

PocciHHe  npu  ueû  v/mmymi  natn  paûcm  tcpunu 
cm.  cou.  PyÔata. 


Digitized  by  Google 


-    149  — 


Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

TIuccLïb  r.  BpUKCOHZ. 

et  de  l'autre  : 

Fp.  Ak.  Uaytn  ynen.  A.  KoAnamumoez. 
Rare. 

43.  Même  portrait  in- 12°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de 
l'ovale  : 

Catherine  II,  Impératrice  de  Russie 
et  au  bas  de  la  planche  : 

Gravé  par  Schleucn. 

44.  Même  portrait  in- 12°  en  biais  gravé  au  burin.  Médaillon 
ovale  entouré  des  attributs  de  la  guerre,  des  arts  et  des  sciences, 
d'une  guirlande  de  fleurs  et  d'une  draperie.  Dans  le  fond  on  voit 
des  arbres.  Sur  un  piédestal  au  bas  du  médaillon  on  lit  : 

Catharina  II. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

Rein  Vinckeles  delin.  et  sculp.  1772.  Amsterdam. 
Cette  gravure  très  fine  est  assez  rare. 

45.  Même  portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  sur- 
monté d'un  noeud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  dans 
un  cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

Catharina  II. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

E.  Henné  se. 

46.  Même  portrait  in- 4°  gravé  au  burin.  Ovale.  Avec  quelques 
légers  changements  dans  la  coiffure ,  on  y  voit  la  main  relevée  et  les 
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paniers  de  la  robe ,  mais  en  général  ce  portrait  manque  de  ressem- 
blance. On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

Catherine  IId  Empress  of  ail  the  Russias  etc. 

et  plus  bas  : 

London.  PublisKd  as  the  act  directs  l"  FeW  1782  by 
WUT  Phelps. 

47.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin ,  seulement  en  contre- 
partie. Médaillon  ovale,  entouré  d'un  encadrement  rocaille  orné  de 
lauriers.  On  voit  au  bas  du  médaillon  deux  amours  tenant  une  carte 
de  la  Russie,  au-dessus  de  laquelle  on  lit: 

Catharina  II 

Anonyme. 

48.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Également  en  contre-partie.  On  lit  au- 
tour de  l'ovale  : 

Enamepuna  II  IIoKpoeum  a  muua  (sic). 

Au  bas  du  médaillon  on  lit  dans  un  cartouche: 
Catherine  II. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
V.  Eriksen  pinx. 

et  de  l'autre  : 

7>.  Bazynpx  (sic). 
Plus  bas  on  lit  encore: 

Gravé  d'après  le  tableau  original  de  V.  Eriksen  Danois 
peintre  du  Cabinet  de  S.  M.  V Impératrice  par  Bazynpx 
(sic)  de  8?  Pétersbourg 
à  Paris  chez  Bonnet,  rue  Gallande,  près  de  la  place  Mau- 
bert  entre  un  Chandelier  et  un  Layetier. 
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29.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin,  avee  quelques  chan- 
gements. Médaillon  ovale  surmonté  d'une  couronne  et  entouré  d'un 
encadrement  carré.  En  buste  de  8/4  à  droite ,  sans  main ,  drapée  du 
grand  manteau  impérial.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  l'aigle  de  Russie. 
On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Catherine  II 

Impératrice  et  Souveraine  de  toutes  les  Russies  etc. 
Née  d'AnhaU-Zerbst  le  fHsr  ^29. 
Couronnée  à  Moscou  le  £355:  1762. 

et  au  bas  de  l'ovale  d'un  côte: 
Rotari  pinx 

et  de  l'autre  : 

Berger  se. 
Rare. 

Dans:  „ Médailles  sur  les  principaux  événements  de  l'empire  de 
Russie  depuis  le  règne  de  Pierre-le-Grand  jusqu'à  celui  de  Cathe- 
rine II,  avec  des  applications  historiques  par  P.  Ricaud  de  Tiregale, 
lieut.-colonel,  ingénieur  au  service  de  S.  M.  le  roi  de  Prusse.  A  Pots- 
dam  chez  Sommer,  imprimeur  de  la  cour,  1772/  L'inscription  est 
fausse,  l'original  n'a  jamais  pu  être  peint  par  Rotari,  mort  en  1761. 

50.  Planche  in-folio  gravée  en  manière  de  crayon  et  tirée  en 
sanguine.  On  y  voit  Saturne  assis  sur  les  gradins  d'un  temple  cir- 
culaire et  soutenant  un  médaillon  avec  le  portrait  de  Catherine ,  le 
même,  avec  quelques  légers  changements,  que  les  précédents.  Mi- 
nerve aidé  d'un  petit  génie  ailé  attache  des  palmes  et  des  lauriers 
au  sommet  du  médaillon  et  écrase  des  serpents  avec  ses  pieds.  A  côté 
de  Sa i unir  se  trouvent  ses  attributs  et  dans  le  fond  au  milieu  des 
nuages  une  renommée  sonnant  de  sa  trompette.  Au-dessus  de  la  re- 
nommée on  voit  le  chiffre  de  l'impératrice  d'où  jaillissent  des  rayons, 
et  au-dessous  des  trophées  militaires.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 
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Catkarina  II  Augusta  omnium  Rossiarum  Impcratrix, 
Elle  est  par  ses  combats,  par  les  arts  et  les  Loix 
La  gloire  de  son  sexe  et  V exemple  des  Rois. 
A  Paris,  chez  Bonnet,  rue  Galande,  Place  Maubert 
la  porte  codière  entre  un  chandelier  et  un  Layetier. 

Rare. 

51.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  représentée 
en  buste  de  profil  à  droite ,  avec  une  couronne  sur  le  sommet  de  la 
tête.  Ses  cheveux  poudrés  et  relevés  sont  entremêlés  de  perles  et  de 
diamants ,  un  longue  boucle  retombe  sur  son  épaule.  Elle  est  décol- 
letée ,  sa  robe  est  ornée  de  broderies  et  elle  porte  le  manteau  impé- 
rial. On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

Catherine  II  Alexicffna  Impératrice  de  Russie  à  l'âge  de 
34  ans. 

•  Au  haut  de  la  planche  on  voit  : 

Tom.  I  page  288 

et  au  bas  de  la  planche  : 
Tassaert  sculp. 

Ce  portrait  qui  est  tiré  de  ^'histoire  de  Catherine  II,  impératrice 
de  Russie,  par  Castera.  Paris  en  VIII  de  la  république,  3  vol.  grand 
in-80,*  n'est  autre  chose  que  la  reproduction  avec  quelques  change- 
ments dans  la  robe ,  du  profil  de  l'impératrice  qu'on  voit  dans  le 
miroir  sur  le  portrait  d'Eriksen  (v.  &  32),  qui  a  servi  de  type  aux 
portraits  précédents. 

52.  Même  portrait  en  tout  exactement  pareil  au  précédent,  seu- 
lement au  haut  de  la  planche  on  lit  : 

Tome  I  page  366. 
Dans  l'édition  de  Castera,  de  Paris  1809.  4  vol.  petit  in-S°. 
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53.  Môme  portrait  in-S*  gravé  au  burin.  Sans  inscription. 
Anonyme. 

54.  Même  portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  Ovale.  En  contre- 
partie. On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

S.  Springsgoth.  sculp. 
et  plus  bas  : 

Catherine  II  Alexiewna  Empress  of  Russia  at  the*  âge  of 
34  years. 

et  tout  au  bas  de  la  planche  : 

PuHished  Fcbry  I$h  1800  by  J.  Stockdale.  PiccadUly. 

Dans  :  History  of  Catbarine  II  Empress  of  Russia  by  Castera. 
Traiislated  from  the  french  by  Henry  Hunter.  London  1800,  grand 
in-8°. 

55.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médaillon 
ovale  surmonté  d'un  noeud  et  entouré  d'un  encadrement  carré  et  ou- 
vragé. L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  3/4  à  droite.  Sa  coif- 
fure est  presque  identique  avec  celle  que  nous  voyons  sur  les  portraits 
précédents.  Elle  porte  le  manteau  impérial  et  le  cordon  de  St.-André 
avec  la  plaque  du  môme  ordre.  Sa  robe  est  décolletée.  On  voit  au  bas 
du  médaillon  un  piédestal  portant  un  cartouche.  Au  milieu  du  car- 

- 

touche  on  voit  l'aigle  impériale  de  Russie  ornée  de  lauriers  et  des 
deux  côtés  on  lit: 

Catherine  Aléa?"  II  Impératrice  et  Autocratice  de  toutes  les 
Russies. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

J.  C.  de  Mailly  Peintre  de  Sa  M.  Imp.  Pinx. 

De  l'autre  : 

J.  Barbier  sculp. 
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et  plus  bas  ; 

Gravé  d'après  le  portrait  en  Email  peint  à  Moskotc  par 
J.  C.  de  Mailly  d'après  Sa  Majesté  Impu,  Tirée  du  ca- 
binet de  M*  Thon  de  Nanteuii  ancien  bijoutier  du  Roi 
rue  du  cimetière  S*  André  des  Arts  chez  qui  on  trotmra 
des  épreuves. 

Après  son  couronnement  Catherine  ne  revint  à  Moscou  qu'en 
1767,  plus  tard  c.-à-d.  depuis  1775  l'impératrice  y  vint  plusieurs 
fois,  mais  alors  elle  ne  se  décolletait  plus  et  portait  le  costume  que 
nous  avons  décrit  plus  haut.  C'est  donc  vers  1762  ou  1767  qu'il 
faut  rapporter  ce  portrait,  plutôt  vers  cette  dernière  époque,  car  nous; 
n'y  trouvons  plus  l'air  de  jeunesse  qui  nous  frappe  dans  le  portrait 
d'Eriksen.  Mailly  a  beaucoup  travaillé  pour  l'impératrice,  entre  autres 
il  exécuta  pour  elle  un  encrier ,  orné  de  peintures  sur  émail ,  repré- 
sentant des  sujets  tirés  de  la  première  guerre  avec  les  Turcs  (1769 
— 75).  Georgi  (Versuch  einer  Beschreibung  der  Russ.  Kays.  Resid. 
St.  Petersburg,  ibidem  1790,  8°.),  qui  nous  donne  une  description 
détaillée  de  cet  encrier ,  dit  qu'il  se  trouvait  jadis  à  l'Hermitage, 
mais  que  Catherine  II  en  fit  cadeau  à  l'ordre  de  St.-Georges  et  que 
depuis  il  rut  conservé  à  Tschesmé  dans  la  salle  de  conseil  de  l'ordre. 
Nous  ignorons  où  il  se  trouve  actuellement.  L'impératrice  le  paya  à 
Mailly  23,000  roubles.  Nous  ignorons  également  où  se  trouve  l'ori- 
ginal de  la  gravure  que  nous  venons  de  décrire. 

* 

56  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  entouré  de 
draperies  et  surmonté  d'une  couronne  de  lauriers,  d'une  palme,  d'une 
trompette  etc.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  3/4  à  droite, 
en  petite  couronne  avec  de  longues  boucles  tombant  sur  les  épaules. 
Sa  coiffure  a  beaucoup  d'analogie  avec  celle  des  portraits  précédents; 
elle  porte  une  robe  décolletée  et  le  manteau  impérial  ainsi  que  le 
cordon  et  la  plaque  de  St.-André.  On  lit  autour  du  médaillon  : 

Catharina  Altxiewna  II  Impcratrix  Russorum. 


Digitized  by  Google 


v      -    155  - 


Le  médaillon  est  placé'sur  un  piédestal ,  sur  lequel  on  lit  : 
Nec  vigei  quidguam  simile  aut  secundum.  Horat.  Lib.  I. 
Ode  XII 

A  côté  du  piédestal  on  voit  des  lauriers ,  un  écusson  aux  armes 
de  Russie  et  une  corne  d'abondance.  On  lit  au  bas  de  la  planche 
d'un  côté  : 

Viol  lier  pinx. 
de  l'autre  : 

J.  E.  Mansféld  se. 
et  plus  bas  au  milieu: 

Viennae  apud  Artaria  Societ. 

Nagler  sur  l'autorité  duquel  on  ne  peut  pas  toujours  se  fier  dit 
de  Viollier:  „Maler,  war  uni  1782  in  St.  Petersburg  thâtig.  Er 
„inalte  Bildnisse  der  Prinzen  und  Prinzessinen  des  K.  Hofes*  et  plus 
loin  en  parlant  de  Voille  il  dit:  wirrig  Viol  und  Violier  genannt, 
machte  sich  in  St.  Petersburg  einen  rûhmlichen  Naraen"  Il  paraît 
ainsi  que  Viollier  n'est  autre  chose  que  le  peintre  de  |la  cour  de 
Paul  I,  Voille.  Nous  avons  de  lui  un  portrait  de  Paul  I,  enfant  qui 
se  rapporte  aux  années  60  du  siècle  dernier  (v.  Paul  I  ^  14).  Le 
portrait  que  nous  venons  de  décrire,  bien  que  peu  ressemblant  doit 
être  rapporté,  vu  le  costume ,  vers  la  fin  des  années  60  du  siècle 
dernier. 

57.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  L'impéra- 
trice est  représentée  en  buste  de  8/4  à  droite.  Les  cheveux  sont  rele- 
vés et  poudrés.  Elle  porte  une  coiffure  russe  (korohihhkt>)  ornée  de 
perles,  de  diamants  et  de  broderies,  avec  un  voile  (4>aîa)  qui  retombe 
sur  son  épaule  droite.  Elle  a  des  boucles  d'oreilles  en  grosses  perles 
et  huit  rangs  de  perles  autour  du  cou,  qui  couvrent  toute  sa  poitrine. 
4  grandes  pendeloques  en  perles  sont  attachées  aux  différents  fils. 
Sa  robe  en  satin  est  décolletée  et  ornée  de  broderies  sur  le  devant, 
et  par-dessus  elle  porte  un  vêtement  montant  bordé  de  fourrure, 


- 
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semblable  à  celui  que  nous  voyons  sur  le  portrait  de  Rotari ,  gravé 
par  Tchémôssoff.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Engrav\l  by  W.  Dickinson 
et  plus  bas  d'un  côté: 

Caiharme  the  H*  Empre&s  of  ail  the  Russias  etc.  etc. 
et  de  l'autre  : 

Catharine  (sic)  /Z*  Impératrice  de  toutes  les  Russies. 

Plus  bas  on  lit: 

Donc  from  an  original  Painling  in  the  Possesion  of  the 
Uonble  Baron  Dinisdale. 

Enfin  tout  en  bas: 

PublisKd  June  2(fh  1773  by  Hooper  Ludgate  Hill. 

Ce  portrait  cité  par  Nagler  et  Huber  et  Rost  (1.  Catharina  II. 
Kaiserin  Ton  Russland,  gr.  in-fol.  1773)  a  été  gravé  par  Dickinson. 
(qui,  dit  Huber,  appartenait  au  nombre  des  meilleurs  graveurs  anglais, 
dont  les  productions,  surtout  les  bonnes  épreuves,  sont  particulière- 
ment recherchées)  d'après  un  portrait  peint,  comme  nous  le  prouvent 
les  autres  reproductions  du  même  type,  par  V.  Eriksen,  l'année  1768. 
Dimsdale  (v.  ce  nom)  vint  en  Russie  cette  même  année  pour  inoculer 
Catherine  II.  Il  emporta  avec  lui  à  Londres  ce  portrait,  qui  selon 
toute  probabilité  lui  a  été  donné  par  l'impératrice.  Il  existe  une  répé- 
tition ou  une  copie  du  temps  de  ce  portrait  dans  la  galerie  Romanoff. 

58.  Même  portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon 
ovale  surmonté  de  la  grande  couronne  impériale,  de  palmes,  de  lau- 
riers et  d'une  guirlande  de  feuilles  de  chêne  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  un  piédestal  portant  un 
cartouche  au  milieu  duquel  on  voit  un  écusson  rocaille  entouré  de 
fleurs  et  de  palmes  aux  armes  de  Russie.  On  lit  dans  le  cartouche  des 
deux  cotés  de  l'écusson: 

Catharina  IL 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  coté  : 

Vigil.  Eriksen  pid.  Aul.  Imp.  Russ.  ad  vivum  pinxit 
et  de  l'autre: 

G.  M.  Roth  sculptor  Acad.  Imp.  Scient  sctdps.  Petropoli 
1772,  . 

Eriksen  a  fait  plusieurs  reproductions  de  ce  portrait,  et  c'est 
probablement  d'après  une  de  ces  répétitions  que  Roth  aura  gravé  îa 
planche  que  nous  venons  de  décrire  et  qui  est  citée  par  Nagler.  Il  se 
peut  aussi  que  le  graveur  ait  exécuté  son  oeuvre  d'après  un  dessein 
frit  avant  1768. 

59.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Ovale. 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissons  de  ce  très  rare  portrait 
se  trouve  dans  notre  collection,  il  est  avant  toute  lettre. 

60.  Môme  portrait  in-4°  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  du  por- 
,  trait  d'un  côté  : 

Dupont  del. 
de  l'autre  : 

Narjeot  se. 
plus  bas  au  milieu: 

Catherine  II 
et  enfin  tout  au  bas  de  la  planche  : 

Publié  par  Fume  à  Paris. 

61.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Octogone.  On  lit 
au  bas  du  portrait  ; 

    • 

Ettamepuna  Brnopas 
et  plus  bas: 

„0  CKOAb  npisunno  etiàn»mb  umo  3(hbCb  depo/cymen  dpeeuxto 
o6bviaa.u  Ctoea  Enamepunu  Bmopoù,  cMom.  Omiooo 
ynpaûAeuie. 
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62.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale  dans  un  cadre 
de  la  même  forme.  En  contre-partie.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  une 
vignette  représentant  d'une  manière  allégorique  les  victoires  rempor- 
tées sur  les  Turcs.  On  lit  au  milieu  de  la  vignette  : 

Catharine  Ild  Empress  of  ail  the  Russias  etc.  etc. 

Anonyme. 

63.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Également  en  contre- 
partie. Médaillon  ovale  surmonté  d'une  couronne,  d'un  sceptre,  d'une 
épée  et  d'une  draperie  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Au  bas  de 
l'ovale  on  voit  un  piédestal ,  entouré  de  trophées  militaires ,  portant 
un  écusson  aux  armes  de  Russie.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Engraved  by  Jf  Waiker  from  a  painting  in  the  possession 
of  his  Excelleney  the  Russian  Ambassador. 

64.  Même  portrait  in- 12°  gravé  au  burin.  Ovale.  Égalemeut  en 
contre-partie.  On  lit  au-dessus  de  l'ovale  : 

Pocket  Magazine. 
et  au-dessous  : 

Engraved  by  P.  Murray  from  an  orig1  painting 
enfin  plus  bas  encore  : 

The  Empress  of  Russia. 

65.  Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond  surmonté 
d'un  noeud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  re- 
présentée en  buste  de  profil  à  gauche.  On  l'y  voit  déjà  assez  forte. 
Sa  coiffure  est  plus  élevée  que  de  coutume,  elle  porte  sur  la  tête  un 
diadème  et  une  grande  couronne  de  lauriers,  des  boucles  retombent 
sur  ses  épaules.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  l'aigle  impériale  de 
Russie  et  des  deux  côtés  on  lit  : 

Catherine  II  Impératrice  de  toutes  les  Russies. 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

dessiné  et  gravé  par  J.  F.  Poletnich. 
et  de  l'autre  : 

d'après  le  buste  orig.  T.  Moubin  (sic)  1776. 
Rare. 

Schoubine,  un  des  meilleurs  sculpteurs  russes,  exécuta  plusieurs 
bustes  et  une  statue  de  l'impératrice  Catherine.  La  statue  qui  se  trou- 
vait jadis  au  palais  de  la  Tauride,  fut  commandée  à  Schoubine  par  le 
prince  Potemkine.  Elle  se  trouve  actuellement  à  l'Académie  des  beaux 
arts.  Nous  connaissons  deux  bustes  en  marbre  par  Schoubine.  L'un, 
représentant  l'impératrice  plus  jeune,  fut  commandé  à  Schoubine  par 
son  protecteur  Iwan  Iwanowitch  Schouvaloff  et  se  trouve  chez  le  prince 
Michel  Galitsine,  petit-neveu  de  Schouvaloff,  à  Moscou.  L'autre  buste 
représentant  Catherine  à  un  âge  plus  avancé  appartenait  au  favori 
Lanskoy  (v.  ce  nom)  et  se  trouve  actuellement  chez  le  général  Woiéy- 
koff,  petit-neveu  de  ce  dernier,  à  St.-Pétersbourg.  Nagler  en  citant 
la  gravure  que  nous  venons  de  décrire  dit:  „Die  Kaiserinn  Catharina 
nach  Sehubin's  Statue  1776."  C'est  une  faute,  c'est  d'après  le  buste 
de  Mr.  Woiéykoff  que  cette  gravure  a  été  gravée.  Nous  le  retrouvons 
sur  le  portrait  de  Lewitsky ,  gravé  par  Walker  (v.  Lanskoy,  1  ).  La 
princesse  Daschkoff  raconte,  dans  ses  mémoires  cités  plus  haut, 
l'anecdote  suivante  à  propos  de  ce  buste:  „  J'exprimai  mon  regret  de 
n'avoir  jamais  pu  obtenir  à  St.-Pétorsbourg  un  buste  de  Sa  Majesté, 
que  je  désirais  ardemment  posséder.  L'impératrice  ordonna  aussitôt 
qu'on  lui  en  apportât  un  qui  avait  été  exécuté  par  le  célèbre  artiste 
rnsse  Schoubine  et  elle  me  pria  de  l'accepter.  Lanskoy  qui  était  pré- 
sent, s'écria  tout  haut,  en  voyant  cela:  „ Comment?  Ce  buste  est  à 
moi!  il  m'appartient!"  „Vous  vous  trompez",  dit  Sa  Majesté,"  je 
prie  la  princesse  Daschkoff  de  vouloir  bien  l'accepter".  Cette  petite 
altercation  ne  se  passa  pas  cependant  sans  que  Lanskoy  me  lançât  un 
regard  furieux ,  que  je  lui  rendis  par  un  autre  regard  plein  du  plus 
souverain  mépris.  A  partir  de  ce  moment  son  animosité  éclata...." 
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Il  paraît  cependant  que  Lanskoy  reçut  un  autre  buste  également 
sculpté  par  Schoubine ,  qu'il  légua  à  ses  héritiers. 

66.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  sur- 
monté d'un  noeud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  En  contre- 
partie. Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  portant  au 
milieu  un  écusson  aux  armes  de  Russie,  des  deux  côtés  duquel 
on  lit  : 

Cathérine  II  Impératrice  de  toutes  les  Russies. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

R.  Bricliet  sculp.  et  del.  a  Petersboiirg  17S6. 
Rare. 

67  Môme  portrait  exactement  semblable  au  précédent,  seulement 
on  lit  dans  le  cartouche  : 

Enamepuna  II  Kunepampuw  u  CoModepoicut^a  Bcvpocàù- 
cnan. 

Anonyme. 

68.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Vignette.  On  lit  au 

bas  : 

Orignon  sculp1.  (sic) 

Dans  l'Essai  sur  la  Physionomie  etc..  parLavater  (v.  plus  haut). 
Voici  ce  que  dit  Lavater,  à  propos  de  ce  portrait:  „ Je  n'ai  jamais  eu 
„le  bonheur  de  voir  cette  illustre  princesse....  je  n'ai  jamais  eu  la 
„  moindre  occasion  de  discuter  la  ressemblance  de  ce  profil  et  cepen- 
dant je  suis  assuré  que  si  la  bouche  est  bien  rendue,  le  front  ne 
„  saurait  être  vrai,  que  si  le  haut  a  été  saisi  avec  précision  il  y  a  cer- 
„tainement  de  l'erreur  dans  la  section  qui  se  trouve  entre  le  sourcil 
„et  la  racine  du  nez.  Un  visage  aussi  sublime  ne  comporte  absolu- 
ment pas  une  aussi  petite  narine.  D'ailleurs  le  menton  et  le  nez 
„sont  assez  homogènes,  c.-à-d.  qu'ils  annoncent  uniformément  la 
nprudence  et  la  fermeté.  La  bonté  et  la  noblesse  si  bien  exprimées 
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„dans  l'oeil  se  reproduisent  plus  avantageusement  dans  la  forme  du 
«visage  et  dans  le  front." 

69.  Planche  in-4°  gravée  au  trait.  On  y  voit  trois  portraits, 
dont  l'un  est  de  Catherine  II,  pareil  aux  précédents.  On  lit  au  haut 
de  la  planche  : 

Tome  IL  pl.  37. 

Cette  planche  estprohablement  tirée  des:  „ Règles  physiognomiques 
ou  observations  sur  quelques  traits  caractéristiques,  grand  in-4°. 
Zurich  1803.  " 

70.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  L'impéra- 
trice est  représentée  en  buste  et  en  face.  Sa  coiffure  est  très  élevée, 
ses  cheveux  poudrés  retombent  en  boucles  sur  ses  épaules.  Au  som- 
met de  la  tête  elle  porte  une  petite  couronne  en  diamants  et  une  cou- 
ronne de  lauriers.  Elle  porte  son  costume  ordinaire ,  mais  à  demi- 
montant,  garni  de  dentelles.  Par-dessus  elle  a  le  grand  manteau 
impérial.  Elle  porte  la  chaîne  de  St.-André  et  le  grand  cordon  de 
St.-Georges,  avec  la  plaque  de  St.-André  agrafée  au  manteau.  Au 
bas  de  l'ovale  on  voit  le  chiffre  de  l'impératrice  entouré  de  rayons  et 
plus  bas  l'aigle  impériale  de  Russie  tenant  dans  ses  griffes  une  carte 
de  la  Crimée  et  de  la  Petite  Tartarie.  On  lit  des  deux  côtés  de  l'aigle  : 

Etcamepum  BeAutcas  iMnepampuw  u  CaModepofcuua  Bce- 
pocciùcKOA  u  nponan,  u  npowa,  u  npona*. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
Peint  par  J.  Rokotoff 

et  de  l'autre  : 

Gravé  pas  (sic)  Scorodoumoff  Graveur  de  S.  M.  I.  de  toutes 
les  Russies  à  St.- Péter sbourg.  - 

Rokotoff  avait  commencé  sa  carrière  artistique  sous  le  règne 

d'Elisabeth  et  a  plusieurs  fois  peint  l'impératrice  Catherine,  entre 

autres  comme  grande-duchesse;  il  mourut  au  commencement  de  ce 

n 
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siècle.  Nagler  prétend  que  les  nombreux  portraits  qu'il  fit  de  la  sou- 
veraine, passaient  pour  les  plus  ressemblants.  Il  est  fort  difficile  de 
préciser  l'époque  exacte,  à  laquelle  l'original  de  cette  très  rare  gra- 
vure a  été  peint.  Nous  pouvons  seulement  affirmer  que  c'était  entre 
les  années  1769  (26  novembre  v.  st.,  institution  de  Tordre  de  St.- 
Georges)et  1782  (21  septembre,  institution  de  l'ordre  de  St.-Wla- 
dimir).  Probablement  l'époque  en  question  était  plus  rapprochée  de 
la  première  date  que  de  la  seconde,  car  depuis  1778  nous  voyons 
que  l'impératrice  ne  porte  que  des  robes  complètement  montantes.  Ce 
portrait  du  reste  est  évidemment  fort  idéalisé.  Nous  ignorons  où  se 
trouve  l'original  ;  les  copies  sont  assez  communes. 

71.  Môme  portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  voit  au 
bas  les  armes  de  Russies,  recouvertes  d'un  manteau  d'hermine.  On 
lit  des  deux  côtés  des  armes,  d'un  côté: 

Enamepuna  Bmopan  iMnepampum  u  CciModepMvw  Bce- 
pocciùaiOH. 

et  de  l'autre  : 

Catherine  II  Impératrice  et  Autocratrice  de  toutes  les  Rtis- 
sies. 

Anonyme. 

72.  Môme  portrait  in-4°  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Mé- 
daillon ovale  surmonté  de  palmes,  de  lauriers,  d'une  trompette  etc. 
et  entouré  de  rayons,  d'une  draperie  et  d'un  encadrement  carré.  Au 
bas  de  l'ovale  on  voit  des  guirlandes  de  feuilles  de  chône,  des 
branches  d'olivier,  un  écusson  aux  armes  de  Russie  et  un  piédestal 
portant  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit  : 

Emmepuna  II  iMnep.  u  CaMod.  Bcipocciùctiaji. 

Dans:  „KpaTKoe  HCTopH^ecKoe  h  xpoHo.ionrqecitoe  onncanie  XH3HH... 
IJapeff"  (v.  Anne  Léopoldowna,  4). 

73.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Autour  du  médaillon  on  voit  une  bor- 
dure laissée  en  blanc  pour  l'inscription.  Au  bas  de  l'ovale  et  le 
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cachant  en  partie,  on  voit  Saturne  assis  contemplant  l'image  de  la 
souveraine  et  tenant  d'une  main  une  couronne  de  lauriers  et  de 
l'autre  une  planche,  sur  laquelle  un  petit  génie  assis  s'apprête  à  gra- 
ver une  inscription  qu'il  tire  d'un  livre  ouvert,  reposant  sur  ses 
genoux:  Saturne  s'appuie  sur  un  globe,  et  à  ses  côtés  on  voit  ses 
attributs.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 
Mot.  Schreyer  f.  ' 
La  vignette  qui  se  trouve  sous  ce  portrait  est  copiée  d'après  celle 
que  l'on  voit  sous  celui  de  Louise  Albertine  de  Brandt,  baronne  de 
Grapendorf,  gravé  au  burin  par  G.  F.  Schmidt.  Nous  ne  connaissons 
que  des  épreuves  avant  la  lettre  de  la  planche  que  nous  venons  de 
décrire.  Nagler  la  cite  comme  :  „Catharina  II  Kaiserin  aller  Reussen, 
in-fol.  im  erstem  Druck  vor  der  Schriftt."  Le  graveur  a  essayé  de 
vieillir  l'impératrice,  mais  en  faisant  cela  il  a  fait  disparaître  la  res- 
semblance. Le  nez  est  tout  autre,  la  bouche  a  quelque  chose  de  pincé, 
le  menton  ressort,  les  yeux  louchent  etc.*) 

74.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Reproduction  de  la 
gravure  précédente,  avec  quelques  changements,  ainsi  la  chaîne  de 
St.-André  manque  et  le  manteau  impérial  n'a  pas  d'aigles.  Le  gra- 
veur a  essayé  aussi  de  corriger  les  imperfections  de  la  planche  précé- 
dente, le  nez  par  exemple  est  autre,  mais  les  autres  défauts  sont 
restés  sans  changements,  et  nous  y  trouvons  tout  aussi  peu  de  res- 
semblance que  sur  le  précédent.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Katliarina  II. 
Anonyme. 

75.  Même  portrait  in- 12°  grossièrement  gravé  au  pointillé.  Mé- 
daillon rond.  On  lit  au  bas: 

Gasparo  Qinanni  sculp. 
et  plus  bas  : 

Catterina  Alexioiona  II  Impératrice  di  tutte  le  Russie. 

*)  Cette  gravure  à  son  second  état  se  trouve  dans  la  bibliothèque  du  prince 
Belosaelsky-Belozersky.  A  la  place  de  l'inscription  autour  de  l'ovale  on  voit  des 
lauriers  et  au  bas  de  la  planche  le  nom  du  graveur  comme  plus  haut  et  l'inscrip- 
tion: A.jeKcanj,pL  Khhsl  BtjoceJtCKift  H36p. 

11* 
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76.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  pointillé.  L'impératrice  est 
représentée  en  pied  de  %  à  droite,  descendant  d'une  estrade,  sur  la- 
quelle on  voit  un  trône  aux  armes  de  Russie.  Elle  est  en  petite  cou- 
ronne; ses  cheveux  relevés  et  poudrés  retombent  en  deux  boucles  sur 
ses  épaules.  Elle  porte  son  costume  ordinaire  sans  paniers ,  avec  une 
fraise ,  un  jabôt  et  des  manchettes  en  dentelles.  Sa  robe  est  garnie 
d,'une  broderie  de  feuilles  do  lauriers.  Par-dessus  elle  porte  le  grand 
manteau  impérial,  dont  le  bout  est  jeté  sur  le  trône,  la  chaine  en 
diamants  de  St.-André,  le  cordon  de  St.-Georges  etc.  De  la  main 
gauche  elle  relève  son  manteau,  son  bras  droit  est  étendu  et  la  main 
ouverte.  Dans  le  fond  on  voit  un  péristyle  avec  un  piédestal  sur  le- 
quel on  lit  : 

Te  duce  nil  disperandutto. 

Sur  le  piédestal  est  placée  une  statue  de  Minerve  assise,  s'ap- 
puyant  sur  un  bouclier,  sur  lequel  est  représenté  un  portrait  de  l'im- 
pératrice en  buste  de  profil  à  droite.  Ou  lit  au  bas  de  la  planche  d'un 
côté: 

M.  Benedetti  del  1783 
de  l'autre  : 

F.  Bartolozzi  sculp.  R.  A.  Engraver  to  her  Majesty  1785. 
et  plus  bas  : 

Catherine  II*  Empress  of  Russia.  From  an  Original  Pic- 
ture  at  Houghton  presented  to  the  Earl  of  Orford  by  lier 
Impérial  Majesty, 

enfin  plus  bas  encore  : 

Published  as  the  Ad  directs  Feby  l(fh  1785  by  G.  Barta- 
lozzi  M  5  Johnstreet  Oxford  Road  and  to  be  had  ai 
M*  Palmers  M  163  Strand.  London. 

Nagler  prétend  que  ce  portrait  a  été  peint  par  Benedetti,  bien 
que  l'inscription  nous  prouve  que  Benedetti  n'en  a  exécuté  que  le 
dessein  (del  et  pas  pinx).  D'après  les  As  suivants ,  nous  voyons  que 
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ce  portrait  a  été  peint  par  Bromton  ou  Brompton,  peintre  anglais 
qui  jouissait  d'une  grande  réputation  à  St.-Pétersbourg  dans  la  der- 
nière moitié  du  siècle  dernier.  Nagler  nous  donne  sur  ce  peintre  les 
données  les  plus  contradictoires,  ainsi  dans  sa  biographie  il  dit  qu'il 
quitta  la  Russie  après  un  court  séjour  et,  que  de  retour  en  Angle- 
terre il  fut  nommé  en  1770  membre  de  l'Académie  des  beaux-arts 
de  Londres.  Dans  la  biographie  de  Cuningham  au  contraire,  il  dit 
que  ce  peintre  arrivé  à  St.-Pétersbourg  en  1777  se  lia  d'amitié  avec 
Bompton ,  ce  qui  nous  prouverait  que  ce  dernier  n'avait  pas  encore 
quitté  la  Russie  à  cette  époque.  Bryan  au  contraire  ne  le  fait  venir 
en  Russie  qu'en  1782 ,  ce  qui  nous  parait  également  feux,  et  dit 
qu'il  y  mourut  en  1790,  tandis  que  Nagler  le  fait  mourir  à  Londres. 
Le  principal  pour  nous  est  de  constater  que  le  portrait,  dont  nous 
venons  de  donner  la  description,  a  été  peint  ou  en  1778  ou  peu 
avant  cette  époque.  C'est  cette  année-là  que  fut  achetée  chez  lord 
Orford  (Horace  Walpole)  sa  fameuse  galerie  de  Houghton,  qui  orne 
actuellement  l'Hermitage.  Coxe  en  parlant  en  1778  de  l'Hermitage 
dit  :  „La  collection  de  Houghton,  dont  tous  les  amateurs  des  arts  en 
«Angleterre  doivent  déplorer  la  perte,  eDrichira  considérablement 
«celle  de  l'impératrice."  C'est  probablement  au  moment  du  marché 
que  l'impératrice  aura  joint  au  prix  d'achat  le  don  de  son  portrait. 
Il  existe  des  exemplaires  de  ce  portrait  tirés  en  sanguine,  qui  sont 
plus  rares. 

77.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  On  lit  au 
bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

M.  Benedetti  del 

de  l'autre  : 

ScMeich  sculp. 

et  plus  bas  : 

Catharina  11  Kayserin  von  Bussland. 

Dans:  „Leben  Catharina  d.  IIten,  Kaiserin  und  Selbstherrsche- 
rin  aller  Reussen  etc.,  von  Georg  Freiherr  von  Tannenberg,  Hcrz. 
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Sachsen-Coburg-Meiningischen  Kammer-Juncker,  vormals  im  Dien- 
sten  Ihro  Kaiserl.  Majestat.  Leipzig  1790.  8°.a  II  existe  des  exem- 
plaires de  ce  portrait  tiré  en  sanguine. 

78.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Anonyme.  On  lit 
au  bas  de  la  planche  : 

Enamepuna  BeAman. 

Dans  :  „3Rh3Hï>  EKaTepima  BejHROË  HnnepaTpimH  h  CaMojepxmm 
BcepocciiiCKOfl.  MocKBa  1801 ,  grand  in-8°. 

79.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Seulement 
en  buste.  Ovale.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  un  cartouche  portant  au 
milieu  l'aigle  impériale  de  Russie.  On  lit  des  deux  cOtés  de  l'aigle: 

Catharine  the  second  Empress  of  Eussia. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

Bromton  pinxit  Russia 

et  de  l'autre  : 

Cha.  Ruette  sculp*  Londini. 

80.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale ,  également 
en  buste.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

I).  Beyel  sculp. 

et  plus  bas  : 

Catharina  IL 

Dans:  Geschichte  der  russischen  Révolution  im  Jahre  1762  a. 
d.  Franz,  des  Herrn  v.  Rïllhière.  Germanien  1797.  8°. 

81.  Même  portrait  petit  in-folio  gravé  au  lavis.  L'impératrice  y 
est  représentée  en  pieds,  mais  en  contre -partie.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  : 

Catherine  Alexiewna  Impératrice  de  Russie  née  le  2  Mai 
1729. 
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et  plus  bas  : 

Paris  chez  Busset  M4  d*  Estampes  et  Fabricant  de  papiers 
peints  rue  S*  Jacques  au  coin  de  la  rue  des  Mathurins 
A.  P.  D.  R. 

Très  rare. 

82.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Également  en 
contre-partie  et  en  buste.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  un  cartouche 
portant  au  milieu  les  armes  de  Russie.  On  lit  des  deux  côtés  des 
armes  : 

Catherine  II  Impératrice  de  Russie 
et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Bromton  pinxit 
et  de  l'autre  : 

A.  Tôpffer  sculp*  Genève. 

Dans  :  Voyage  en  Pologne ,  Russie ,  Suède  etc.  par  Wm  Coxe 
(v.  plus  haut). 

83.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  |noire.  Médaillon  ovale 
entouré  d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  en 
buste  de  %  à  droite,  dans  un  costume  parfaitement  semblable  à  celui 
que  nous  avons  vu  sur  les  planches  précédentes,  seulement  la  chaîne 
de  St.- André  et  l'agrafe  du  manteau  sont  en  diamants,  en  outre 
nous  voyons  autour  du  cou  au  milieu  des  dentelles  et  sur  le  jabot 
des  rivières  de  gros  diamants.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Ouningham  pinx* 

de  l'autre  : 

C  Townley  sculp*  - 
plus  bas  au  milieu: 

Catharine  (sic)  //  Impératrice  de  Russie 
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et  plus  bas  encore: 

5e  vend  à  Berlin  chez  Ouningham  et  Pascal. 

Edmond  François  Cuningham  arriva  en  Russie  en  1777  dans 
la  suite  d'Élisabeth  Chudleigh,  duchesse  de  Kingston;  mais  bientôt 
il  quitta  la  duchesse,  se  lia  avec  Bromton  et  après  la  mort  de  celui-ci 
avec  l'architecte  de  la  cour  Trombara  et  quitta  la  Russie  en  17SS. 
Comme  l'impératrice  ne  porte  sur  ce  portrait  ni  la  plaque  ni  le  cor- 
don de  St.-Wladimir,  nous  croyons  pouvoir  fixer  l'époque  où  il  a  été 
peint,  entre  les  années  1777  et  1782. 

• 

84.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  représentée 
en  buste  de  3/4  à  droite.  Ce  portrait  a  été  évidemment  gravé  d'après 
le  même  type,  bien  qu'il  y  ait  de  légers  changements  dans  les  dé- 
tails et  que  la  ressemblance  laisse  à  désirer.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  : 

Paolo  Coronni  dis  et  ine.  per  Délia  Litera. 
et  plus  bas  : 

Catharina  II  Imper  airix. 

85.  Même  portrait  in- 12°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit 
au  bas  : 

F.  W.  Bellinger  se.  Berol.  97 
et  plus  bas  : 

Catharina  II. 

86.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  L'impératrice  est 
représentée  à  mi-corps  de  3/4  à  droite,  assise  dans  un  fauteuil,  sur  le 
bras  duquel  elle  s'appuie  de  la  main  gauche,  son  bras  droit,  dont  on 
ne  voit  qu'une  partie ,  repose  sur  ses  genoux.  Son  costume  est  exacte- 
ment semblable  à  ceux  que  nous  voyons  sur  les  portraits  de  Bromton 
et  Cuningham.  Dans  le  fond  on  voit  une  table,  sur  laquelle  sont  pla- 
cés le  sceptre  et  la  couronne.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  d'un  côté: 

Printed  at  S1  Petersbourg  by  Rosselin 
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de  l'autre: 

Engraved  by  Caroline  Watson  Engraver  to  Her  Majesty. 

et  au  milieu  : 

John  &  Josiah  Boydell  exeudit  1787, 

Plus  bas  on  lit  encore  : 

Catherine  II  Empress  of  Russia.  From  the  original  picture 
in  the  collection  of  His  Excellency  Le  Comte  Woronzow 
Ambassador  from  the  Empress  of  Russia. 

Enfin  tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

Published  Sept*  l"  1787  by  John  &  Josiah  Boydell  Jê  90 
Cheapside  London. 

Nous  ne  savons  pas  au  juste,  à  quelle  époque  Roslin  a  été  à  St.- 
Pétersbourg.  Tout  nous  porte  à  croire  qu'il  y  revint  plusieurs  fois. 
Il  a  peint  plusieurs  fois  l'impératrice  et  un  de  ces  portraits  ornait 
l'Hermitage.  C'est  probablement  celui  qui  a  figuré  à  l'exposition  sous 
le  As  772.  Il  est  en  pied,  vient  du  Palais  anglais  de  Péterhof  et  au 
dire  du  catalogue  a  été  peint  par  Roslin  en  1  777.  Le  portrait  que 
nous  venons  de  décrire  a  été  probablement  peint  peu  de  temps  avant 
1782,  époque  à  laquelle  le  comte  Simon  Woronzoff  (v.  ce  nom)  fut 
envoyé  comme  ministre  à  Venise,  pour  passer  de  là,  deux  ans  plus  tard, 
comme  ambassadeur  à  Londres.  On  voit  que  cette  planche  est  l'oeuvre 
d'un  Anglais,  car  les  traits  tout  en  conservant  de  la  ressemblance 
ont  quelque  chose  de  britannique. 

87.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  En  buste. 

88.  Même  portrait  exactement  pareil  au  précédent,  seulement  à 
c6té  du  portrait  on  voit  le  plan  d'une  forteresse  assiégée. 

89.  Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale  surmonté 
d'un  petit  écusson  au  chiffre  de  l'impératrice  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  %  à  droite, 
dans  le  même  costume  que  sur  les  portraits  précédents.  On  voit  au 
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bas  de  l'ovale  un  cartouche  portant  deux  vers  grecs.  Des  deux  côtés 
du  cartouche  on  voit  deux  médaillons  dont  l'un  représente  Homère  et 
l'autre  Pindare.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

IIucom  P.  Poc^xem 

et  de  l'autre  : 

rpae.  C.  BacuAbcez 

Rarissime. 

Cette  planche  porte  évidemment  des  allusions  au  projet  grec  qui 
depuis  1780  ne  sortait  pas  de  la  tête  de  l'impératrice.  L'original 
est  probablement  le  portrait  de  Roslin  qui  a  figuré  à  l'exposition. 
(V.  plus  haut  J^ê  81.) 

90.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Ovale.  L'impératrice 
est  représentée  à  mi-corps  et  en  face,  ses  cheveux  poudrés  sont  plus 
relevés  que  de  coutume ,  elle  porte  un  diadème  et  une  couronne  de 
lauriers  sur  le  sommet  de  la  tête,  une  robe  blanche  à  demi-montante, 
à  l'antique,  une  ceinture  également  blanche  lui  serre  la  taille,  on  voit 
par  derrière  un  bout  du  manteau  impérial.  Elle  porte  la  chaîne  de 
St.-Àndré  et  le  grand  cordon  de  St.-Wladimir.  On  lit  au  bas  de 
l'ovale  : 

Pue.  Jlueuumï.  (sic)  rpae.  Hmojtaù  Ynucum  llpo$cccop 
H.  A.  X.  OKitiHÔpR  9-io  dm  1832  toda. 

Plus  bas  on  lit  les  vers  suivants,  traduits  de  ceux  du  comte  de 
Ségur  (v.  plus  bas  Jfê  83). 

lydecuy  cuAy  aàtbCb  Mamuma, 
BMKymy  Kb  ctbeepnoû  empaurb, 
repos,  Myom  uMenuma, 
TÏOôHaû  ei  npeMyâpoù  ceû  oteeutb. 
flaemi  yemaeu ,  nuemurm  npaeu, 
Hctcycna  uapcmeoeamb,  nucamb. 
Ilo.wa  eccjieum     atoeu , 
Bembjia  3amcmu  MOMantb. 
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Koida  fo  cydbôa  onpedn>.iu.M , 
Eù  6umb  Ôejb  acunempa  ez  pynaxh 
yMom  Ôbi ,  tcpamocmm  nmuuAa, 
Ceoû  mpoHz  eo3deu%m  6u  ez  cepdwxz. 

Au  bas  des  vers  on  lit  d'un  côté  : 
Cewpi 

et  de  l'autre  : 

Ilepee.  II.  Ci/m. 

Ce  beau  portrait  a  été  coupé  aux  marges  pour  le  faire  entrer 
dans  :  n06o3ybme  uapcTBOBama  h  cboHctbi  EsaTepHEH  Bejfflxia  — 
naBJioîTb  CjuapoKOBHFB ,  noqeTHHin.  ™homt>  BajeHCsaro  yHHBepcH- 
TeTa.  Cno\  1832,  in-80",  ouvrage  pour  lequel  il  a  été  gravé.  Les 
exemplaires  à  toutes  marges  sont  de  la  plus  grande  rareté.  Il  a  été 
gravé  d'après  un  dessein  de  Lewitsky,  fait  en  1793  et  conservé  à 
l'Académie  des  beaux-arts  (Jê  344  du  catalogue  de  l'exposition  de 
St.-Pétersbourg).  Ce  dessein  n'est  qu'une  répétition  du  grand  por- 
trait peint  en  1782  par  Lewitsky  pour  le  prince,  alors  comte,  Bes- 
borodko.  Lewitsky  a  souvent  reproduit  ce  portrait  avec  des  variantes. 
Il  en  existe  un  en  petit  à  l'Académie  (Jfê  330  du  catalogue  de  l'ex- 
position), un  autre  également  en  petit  chez  le  prince  Prosorowsky- 
Galitsine  à  St.-Pétersbourg,  un  troisième  en  grand  à  la  Bibliothèque 
impériale,  enfin  un  quatrième  à  Ligowo,  sur  le  chemin  de  Péterhof, 
chez  la  comtesse  Kouchéleff,  dont  le  mari  était  le  petit-neveu  et  un 
des  héritiers  du  fameux  chancelier.  Ce,  ou  plutôt,  ces  portraits  repré- 
sentent l'impératrice  fort  idéalisée,  bien  que  Gribowsky,  son  secré- 
taire, assure  qu'en  1782  elle  avait  encore  gardé  toute  sa  beauté.  Le 
peintre  a  su  reproduire  tout  le  charme  du  sourire  de  la  grande  sou- 
veraine. Tous  les  portraits  sont  en  pied.  Voici  comment  Lewitsky 
lui-même  décrit  sa  composition.  „Au  milieu  du  tableau  on  voit  l'in- 
térieur du  temple  de  la  déesse  de  la  Justice,  devant  l'image  de  la- 
quelle S.  M.  I.  représentée  comme  législateur  brûle  des  pavôts,  sym- 
bole du  sacrifice  qu'elle  fait  de  son  repos  personnel  pour  la  tranquil- 
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lité  publique.  Elle  porte  une  couronne  civique,  ornée  de  lauriers  et 
le  cordon  de  St.-Wladimir,  comme  preuve  des  travaux  qu'elle  a 
entrepris  pour  le  bien  de  la  patrie.  (Catherine  en  fondant  Tordre  de 
St.-Wladimir  s'en  nomma  grand-maître  et  en  revêtit  le  grand  cor- 
don en  recompense  de  ses  travaux  lors  de  la  nouvelle  organisation 
des  gouvernements).  Des  livres,  qu'on  voit  au  pieds  de  la  souveraine, 
sont  là  pour  le  certifier.  Un  aigle  tenant  des  foudres  et  placé  sur  les 
tables  des  lois,  veille  à  leur  intégrité.  Dans  le  fond  on  voit  la  mer 
et  sur  le  pavillon  russe  déployé  le  caducée  de  Mercure,  symbole  du 
commerce  protégé".  L'idée  première  de  cette  composition  appartient 
au  poète  LwofF  (v.  ce  nom).  Derjawine  s'inspira  de  ce  tableau  et  dans 
son:  „BHjvfeHie  Myp3H"  il  nous  représente  l'impératrice,  telle  que 
nous  l'a  tracée  le  pinceau  de  Lewitsky. 

BudtbHbe  h  y3ptMt  uydecno: 
Coumo,  co  oO.iatiOffz  otceua , 
CotuAa  —  u  mpuneù  onymtuacb 
IL  tu  Ôoiuueû  npedo  mhoû. 
Odeoicda  ÔibAan  anpyu.iacb 
Ha  ne  à  cepeôpanoù  ûoahoû, 
rpadoiasi  ua  lAam  tcopona , 
CitiAz  npu  nepCHXb  noue*  3Aatm; 
Hsb  uepHOOiueuHa  ouccona , 
IlodoCuuû  padyirb,  napnèb 
Gb  mena  decmio  noAoem 
BucibM  ua  Atbeyw  Ceàpy; 
Ilpocmepmoù  ua  oAmapb  pytem 
Ua  MepirweuHOMi  ona  otcapy 
Cmuîoh  Manu  Ômioeounu , 
CAyotcuM  euwuto  Eootcecmey. 
OpeM  noAyHOtynuù,  oipoMnuù, 
ConymuuKZ  moahxù  mopjtcecmey,  ' 
repoùcKoû  npoeo3erbcmHUKz  CAaeu, 
Cuôh  npeâi  neû  ua  xpyôib  kwuw, 
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CemyeHHbi  ôaioaz  en  ycmaeu; 
Ilomyxîuiû  xpom  en  Kmnwxz  coouxz 
H  Aaepz  es  oaushumu  erbmeHMU 
flepwoM,  teates  Ôydmo  6u  ycuyez. 

91.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Au  sommet  du  médaillon  on  voit  des  lau- 
riers retenus  par  un  noeud.  Le  noeud  est  passé  dans  un  anneau  sur- 
monté d'une  petite  couronne  impériale.  Sur  le  médaillon  qui  est  plus 
clair  que  le  fond  de  la  gravure,  nous  voyons  un  bas-relief,  représen- 
tant l'impératrice  en  buste  de  profil  à  droite.  Ses  cheveux  sont  plus 
relevés  que  de  coutume,  elle  porte  la  petite  couronne  impériale  au 
sommet  de  la  tête  et  une  couronne  de  lauriers;  des  boucles  re- 
tombent sur  ses  épaules.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit: 

Delineavit  et  sculpsit  0.  Scorodoumow. 

Bare.  * 

L'original  de  ce  portrait  peint  en  camaïeu,  comme  le  prouve  la 
planche  suivante,  par  Ferdinand  de  Meys,  peintre  belge,  arrivé  en 
Russie  vers  la  fin  des  années  80  du  siècle  dernier,  se  trouve  à  Pé- 
terhof  dans  le  palais  Anglais.  Scorodoumoff  mourut  en  1792.  C'est 
donc  entre  1785  et  1791  qu'il  faut  classer  l'époque  où  le  portrait 
fut  exécuté. 

92  Même  portrait  in- 8°  gravé  au  burin  en  contre-partie.  Mé- 
daillon rond  entouré  d'un  serpent.  Au  sommet  du  médaillon  on  voit 
un  anneau  passé"  sur  un  clou  et  au  bas  des  branches  de  chêne  et  de 
laurier  attachées  par  un  noeud.  Le  tout  est  entouré  d'un  encadre- 
ment carré.  On  lit  dans  le  médaillon,  au-dessus  du  portrait  : 

Catherine  II. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Redoutée  à  la  guerre,  adorée  à  la  cour. 

Sur  le  plus  vaste  Empire  elle  règne  en  grand  homme. 
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Son  Code  et  ses  exploits  ravellent  tour  à  tour 

Les  iSo/ons  de  /a  Grèce  e*  /es  Césars  de  Itowe. 

Fera*,  de  Ifet/s. 

93.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin  exactement  pareil  au  précé- 
dent. Seulement  on  lit  dans  le  médaillon  au-dessus  du  portrait  : 

Emmepuna  IL 

et  dans  le  cartouche  : 

IwÔesua  noddannuMZ,  yncacua  d.ix  epaioez, 
HoAMipom  eAocmeyn  no  o6pa3y  Ôowez , 
fleuACt,  CAaeoù  drbAz  u  CAaeow  3atiouoez, 
TepoeGh  PuMctcuxi  hum?  u  rpeueetcuxb  CoAonoei. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
Fpa.  KoAnawHUKoen. 

Dans:  „IIepemicKa  EsaTepiniH  BeuKofl  ci  T-n»  BoabTepom..' 
MocKBa  1803,  grand  in-8°.  2  vol. 

94.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé  pareil  au  précédent.  On  lit 
dans  le  cartouche: 

Enamepuna  BmopaH. 

Anonyme. 

95.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  La  môme  tête  en 
petit  entourée  de  grands  rayons. 

Anonyme. 

96.  Vignette  gravée  au  burin  sur  la  feuille  du  titre  du  pané- 
gyrique de  Catherino  II,  par  Karamsine.  Médaillon  rond  formé  par 
un  serpent  avec  des  guirlandes  de  chêne  et  de  laurier  au  bas.  On  lit 
au-dessus  : 

IIoxeaAbHoe  caooo  Emmepunib  Bmopoû 
et  au  bas: 

Moctcea  1802. 
Très  rare. 
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97.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  En  contre-partie. 
On  lit  au  bas  : 

Etcamepuua  Bmopan 

et  plus  bas  : 

Xomn  6z  cydbÔa  ne  nooeAtbAa 
TeÔtb  —  Ôbimb  m  3eMAtb  es  Ifajmxz: 
Ho  Tu  6uu  rnoida  UMm.m 
B.taàbmecmeo  eo  ocibxz>  cepdwxt-     C.  T. 

Uodnucb  cohuh€hhoh  1795  loda. 

98.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé,  également  en  contre- 
partie. On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  : 

Enamepum  II. 

Anonyme. 

m 

99.  Planche  grand  in- 8°  gravé  au  burin.  On  y  voit  on  médaillon 
rond  surmonté  d'un  noeud  et  entouré  de  lauriers,  de  branches  de 
chêne,  de  palmes,  de  roses.  Au  milieu  du  médaillon  se  trouve  un 
autre  médaillon  également  rond ,  avec  le  portrait  de  Catherine  II, 
exactement  pareil  au  précédents  ;  autour  du  portrait  on  voit  un  ser- 
pent et  des  rayons  qui  remplissent  le  grand  médaillon.  Autour  du 
portrait  de  Catherine  au  milieu  des  rayons,  on  voit  9  raédaillous 
ovales  avec  les  portraits  de  Paul  I,  de  Marie  Féodorowna  et  de 
leurs  enfants.  On  lit  dans  un  cartouche  ouvragé,  au  bas  du  grand 
médaillon: 

Augusta  Soboles  Catharinae  Magnae  Imperatricis  et  Auto- 
cratorissae  Totius  Russiae. 

Anonyme.  Très  rare.  Coll.  Gennadi. 

100.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  en- 
touré d?un  encadrement  carré.  Pour  la  tête  c'est  la  reproduction  des 
portraits  précédents,  de  profil  à  droite,  mais  avec  le  costume  que 
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nous  voyons  sur  le  portrait  gravé  par  Tchémessoff  Jfê  5.  On  lit  dans 
un  cartouche  au  bas  de  l'ovale  : 

Catherine  II  Alexieffna ,  Impératrice  de  Russie  a  régné 
35  ans. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

> 

Meys  del. 
et  de  l'autre  : 

Tardieu  seul. 

Dans:  „La  vie  de  Catherine  II  Impératrice  de  Russie. *  Paris 
an  V,  1797.  in-8°.  2  vol.  (lre  édition  de  Castéra.) 

101.  Même  portrait  exactement  pareil  au  précédent,  seulement 
on  lit  dans  le  cartouche  : 

Catherine  II  Alexieffna  Impératrice  de  Russie  à  Vâge  de 
64  ans. 

Au  haut  de  la  planche  on  lit  : 

Tom.  III.  Page  112. 

et  au  bas: 

A.  Tardieu  direxit. 

Dans:  „ Histoire  de  Catherine  II  Impératrice  de  Russie,  par  J. 
Castéra."  Paris.  An  VIII.  in-8°.  3  vol. 

L'inscription  que  porte  le  cartouche  est  fausse,  car  comme  nous 
l'avons  vu  plus  haut,  ce  portrait  a  dû  être  peint  avant  1792,  or 
c'est  en  1793  que  l'impératrice  a  atteint  l'âge  de  64  ans. 

102.  Portrait  exactement  pareil,  seulement  au  haut  de  1» 
planche  on  lit  : 

Tom.  IV.  Frontispice. 
Dans  l'édition  de  Castéra  de  1809.  Paris.  4  vol.  in-8°. 
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103.  Portrait  exactement  pareil,  mauvaise  contrefaçon.  On  lit 
dans  le  cartouche: 

Catherine  II 

et  au  bas  de  la  planche  : 

Ganu. 

Dans  le  3m<?  vol.  des  Mémoires  secrète  sur  la  Russie  etc.  par  M. 
Masson.  Paris  an  X. 

104.  Portrait  exactement  pareil.  Mauvaise  contrefaçon.  On  lit 
dans  le  cartouche: 

Catherine  II  Empress  of  Russia. 

»'t  au  haut  de  la  planche  : 

Engraved  for  the  Ladys  Magazine. 

105.  Môme  portrait  grand  in-8°,  gravé  au  burin.  Médaillon 
ovale  entouré  d'un  encadrement  carré.  Les  boucles  qui  retombent 
sur  les  épaules  sont  beaucoup  plus  longues  que  sur  les  précédents. 
On  lit  dans  le  cartouche  : 

Catharina  De  II  Alexicffm  Keùerinne  aller  Rtisscn. 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

Meys  pinxit 
et  de  l'autre  : 

Rein  Vinkeles  sctdp.  1798. 

Dans  :  Het  Leven  van  Catharina  II  Keizerin  von  Rusland.  Uit 
het  Fransch.  te  Amsterdam  1798.  grand  in-8°.  3  vol.  Trad.  hol- 
landaise de  Castéra. 

• 

106.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Ovale  en  contre- 
partie. On  Ut  au  bas  de  l'ovale  : 

Catharine  II  Alcxiewna  Empress  of  Russia,  ai  the  aae  of 
64  years 

12 
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et  plus  bas: 

Publishcd  Feb.  l?k  1800  by  J.  StocMale.  PiccadUly. 

Dans  :  History  of  Catharine  the  II  by  Castera  trans.  by  Huuter. 
London  1800. 

107.  Planche  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  On  y  voit  deux 
médaillons  ovales  placés  l'un  au-dessus  de  l'autre.  Celui  qui  est  au- 
dessus  porte  le  portrait  de  Pierre  III,  celui  en  dessous,  le  portrait 
de  Catherine  II,  tel  que  nous  venons  de  le  voir  sur  les  numéros  pré- 
cédents (de  profil  à  droite).  On  lit  autour  du  second  médaillon  : 

Catherine  II  Alcxieivna  Empress  of  Russia.  Reigntd 
XXXV.  years. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

J.  Chapman  se. 

et  plus  bas: 

London  published  Feb.  20  1798  for  T.  N.  Longman  & 
J.  Debrett. 

Dans  :  Life  of  Catharine  II  Empress  of  Russia.  2e  éd.  London 
1798.  in-8°.  3  vol.  trad.  de  Castéra. 

108.  Planche  gravée  au  burin ,  sur  laquelle  nous  voyons  les 
portraits  de:  Pierre  III,  Poniatowski,  Orloflf,  Potemkine,  Paul  I  et 
Catherine  II  dans  des  médaillons.  Ce  dernier  portrait  est  le  même 
que  les  précédents.  On  Ut  au  bas  du  médaillon  portant  le  portrait  de 
l'impératrice: 

Catherine  II  Alexicffna  Impératrice  de  Russie. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

S.  F.  Schrôter  fec. 

Dans:  Geheime  Lebens-  und  Regierung-Geschichte  Catharina 
der  Zweiten,  Kaiserin  von  Russland  a.  d.  Franz.  Paris  1798.  2de éd. 
trad.  de  Castéra. 
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109.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire  dans  un  encadre- 
ment carré.  L'impératrice  est  représentée  eu  buste  de  s/4  à  droite. 
Elle  porte  sur  sa  téte  un  bonnet  bordé  de  fourrure,  dont  le  haut  en 
étoffe  et  terminé  par  un  gland ,  retombe  du  côté  gauche.  Elle  a  un 
vêtement  montant ,  à  col  rabattu  et  à  deux  rangs  de  boutons ,  orné 
de  broderies,  de  houppes  etc.  Elle  porte  un  col  et  un  jabot  en  den- 
telles et  les  plaques  de  St. -André,  de  St.-Georges  et  de  St.-Wladi- 
mir.  On  lit  au  bas  du  portrait  d'un  côté: 

peint  par  Schebanoff. 

De  l'autre: 

Gravé  par  J'  Waïker  graveur  de  Sa  Maj.  Imp.  et  mem.  de 
VAead.  Imp.  S*  Pétcrsbourg. 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  un  écusson  aux  armes  Mamonoff,  des 
deux  côtés  duquel  on  lit  les  vers  suivants  de  Mr.  de  Ségur: 

Reconnaît  vers  le  Nord  Faimant  qui  nous  attire 

Cet  heureux  conquérant,  profond  législateur , 

Femme  aimable,  grand  homme  et  que  V envie  admire, 

Qui  parcourt  ses  états,  y  verse  le  bonheur, 

Maître  en  Vart  de  régner,  savante  en  Fart  d'écrire, 

Répandant  la  lumière,  écartant  les  erreurs; 

Si  le  sort  n'avait  pu  lui  donner  un  Empire, 

Elle  aurait  eu  toujours  un  Throne  (sic)  dans  nos  coeurs. 

Au  bas  des  vers  on  lit  : 

V original  se  trouve  dans  la  collection  de  Monsr  le  général 
Mamonoff  à  qui  cette  planche  est  dédiée  avec  le  plus 
profond  respect  par  son  très  humble  serviteur  James 
Walker. 

Eufin  tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

Mai  1*  (sic)  1789  publié  par  Jas  Walker  S*  Pétcrsbourg 
et  In°  Dean  à  Londres. 

Rare. 

12* 
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L'original  de  ce  portrait  fut  peint  en  1787  à  Kieff  par  un  peintre, 
serf  du  prince  Potemkine,  nommé  Schébanoff.  L'impératrice  passa  à 
Kieff  les  mois  de  février,  mars  et  avril  de  Tannée  1787 ,  à  l'époque 
de  son  voyage  de  Crimée.  Le  portrait  nous  la  représente  dans  son 
costume  de  voyage.  Elle  aimait  à  distribuer  la  gravure  que  nous 
enons  de  décrire,  ainsi  Chrapowitsky  nous  dit  qu'elle  l'envoya  à 
Grimm;  feu  le  grand-chambellan  de  la  cour  de  Russie  comte  de 
Eibeaupierre  possédait  aussi  un  exemplaire  de  la  môme  gravure,  qui 
lui  avait  été  donnée  dans  son  enfance  par  la  grande  Catherine.  L'ori- 
ginal ou  une  copie  du  temps  de  ce  portrait  se  trouve  à  la  galerie 
Romanoff. 

110.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de 
l'ovale: 

Catherine  IL  Avec  le  costume  qu'elle  portait  au  mois  de 
Janvier  1787  en  partant  pour  la  Crimée. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

Mourlan  del. 

et  de  l'autre  : 

Bertonnier  sculp. 

Dans  le  second  volume  des  ^Mémoires  ou  souvenirs  et  anecdotes 
par  le  comte  de  Ségur."  Paris  1826,  grand  in-8°.  3  volumes. 

111.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  entouré  d'un  en- 
cadrement carré  fort  orné.  On  lit  au  haut  de  la  planche  : 

Galerie  Napoléon. 

Au  bas  du  portrait  dans  l'intérieur  du  cadre  : 

Bertonnier  sculp. 

au  bas  du  cadre  le  facsimile  de  l'impératrice  en  français  et  plus 
bas  en  parenthèse: 

(Catherine  II) 
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enfin  au  bas  de  la  planche: 

Bénard,  éditeur  gallerie  Vivknne  M  49. 

112.  Même  portrait  au  burin,  vignette  se  trouvant  en  tôte  de 
l'article  ^Catherine  II"  de  l'iconographie  instructive.  On  lit  au  bas 
de  la  vignette  :! 

Berionnier  sculp. 

1 1 3.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  voit  dans 
l'ovale  un  bas-relief  sur  fond  bleu,  représentant  l'impératrice  en  buste 
de  profil  à  gauche.  Elle  porte  sur  la  téte  un  casque  surmonté  d'un 
sphynx  et  entouré  de  deux  couronnes  dont  Tune  est  de  laurier.  On 
lit  au  bas  du  portrait  : 

Ja'  Walker  Graveur  de  S.  M.  I.  fecU. 

et  plus  bas  : 

Catherine  II  Impératrice  de  toutes  les  Russies.  D'après  une 
pierre  gravée  à  S*  Pétersbourg  en  1789  par  Son  Altesse 
Impériale  Marie  Feodorowna  Grande  Duchesse  de  toutes 
les  Russies. 

Rare. 

L'original  de  ce  portrait,  un  camée  en  agate-onyx  ou  rubancée 
porte  la  signature  :  Mapia  XXI  Anp*jia  1789  et  se  trouve  dans  la 
collection  de  camées  de  rHermitage  à  St. -Pétersbourg. 

114.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale 
entouré  d'un  encadrement  architectonique ,  formé  de  grosses  pierres 
et  orné  de  guirlandes,  gravé  au  burin.  On  lit  dans  un  cartouche  au 
bas  de  l'ovale  : 

Catharina  IL 

Dans:  Abriss  des  Lebens  und  der  Regierung  der  Kaiserinn 
Katharina  II  von  Russland.  Berlin  1797.  in-8°. 
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115.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond. 
On  lit  au  bas  du  médaillon  : 

Enamepum  II  Htmepampuw  u  CaModepMum  occr  Poœiu. 

Anonyme. 

116.  Portrait  grandissime  in-folio,  gravé  en  manière  noire. 
Ovale.  L'impératrice  est  représentée  en  buste,  de  profil  a  droite.  Elle 
est  coiffée  d'un  bonnet  bordé  de  fourrure  avec  un  fond  en  étoffe ,  ter- 
miné par  un  gland,  retombant  du  côté  gauche.  Ses  cheveux  tombent 
en  boucles  sur  le  dos.  Elle  porte  un  vêtement  montant,  garni  de 
fourrure  sur  le  devant  et  sur  les  épaules ,  avec  une  agrafe ,  un  col  en 
dentelles  et  la  plaque  de  St. -André.  On  lit  au  bas  du  portrait  d'un 
côté: 

F.  Schoubin  del. 
et  de  l'autre  : 

Young  sculp. 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  gravée  au  trait  l'aigle  à  deux  têtes, 
portant  sur  la  poitrine  un  écusson  au  chiffre  de  l'impératrice  et 
tenant  dans  un  de  ses  becs  une  couronne  de  lauriers  et  dans  l'autre 
une  branche  d'olivier.  On  lit  d'un  côté  de  l'aigle  : 

Catherine  II.  Gravée  à  Londres  en  1792  par  M.  Young 
Graveur  de  S.  A.  R.  M.  le  Prince  de  Galles  d'après  k 
Dessein  original  fecit  (sic)  en  1790  par  M.  Schoubin 
Membre  de  l'Académie  des  beaux  arts  de  S*  Pétersbourg. 
de  l'autre: 

Enamepuna  II.  IIpodaemcR  y  R  K.iocmepMaua  eh  CaHism- 
nemep6yptn>. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

Se  vend  à  &  Pétersbourg  chez  Germain  Klostcrmann. 

L'original  de  ce  très  rare  et  très  beau  portrait,  qui  a  du  être 
d'une  très  grande  ressemblance,  se  trouve  à  St. -Pétersbourg  dans  la 
collection  de  desseins  de  l'Hermitage. 
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117.  Planche  très  grand  in-folio  gravée  au  burin,  représentant 
la  statue  de  l'impératrice  en  Minerve.  Elle  est  en  pieds,  debout  et 
en  face,  avec  un  casque  surmonté  de  la  chouette  et  ceint  de  lauriers. 
Elle  est  drapée  d'un  toge  et  porte  un  hausse-col  avec  l'aigle  de  Rus- 
sie au  milieu.  Son  bras  gauche  est  étendu  et  dans  la  main  elle  tient 
un  rouleau.  On  voit  à  ses  pieds  des  trophées  militaires.  On  lit  au 
bas  de  la  planche  d'un  côté  : 

euabKdiVb  ush  MpaMopa  M.  Ko3.ioecKiû. 

et  de  l'autre: 

FpaeupooaAz  E.  Kotumm  1793  loâa. 

Plus  bas  on  voit  l'aigle  de  Russie,  entourée  de  différents  sym- 
boles et  on  lit  des  deux  côtés  : 

IIpeMydpaa  3aKonodame.îbHum  Pocciu. 

Georgi  (v.  ce  nom)  dans  sa  description  de  St.-Pétersbourg  (Ver- 
such  einer  Beschreibung  der  Russisch  Kayserlichen  Residenzstadt 
St.  Petersburg  und  Merkwûrdigkeiten  der  Gegend.  St.  Petersburg. 
1790.  in-8°.  2  vol.),  en  énumérant  les  artistes  qui  se  trouvaient 
dans  cette  ville  l'année  1790,  ne  fait  pas  mention  de  Koslowsky. 
Mais  dans  la  traduction  russe  de  Besak  de  ce  même  ouvrage  (Oiih- 
came  PocciflcEo-HinepaTopcKaro  cmiuniHaro  ropo^a  CamtT  -neieptfypra 
h  AOCTonaMJrrHOCTett  B^  OKpecTHOCTflXT>  OHaro.  CoqHHeme  T.  Y.  Teopra  etc. 
bt>  CaHKTncTeptfyprk),  nous  trouvons  parmi  les  artistes  qui  se  trou- 
vaient à  St.-Pétersbourg  en  1 7  94 ,  le  nom  de  „Koslowsky  —  Michel  — 
„élève  de  l'Académie  des  beaux-arts.  On  a  de  lui  une  statue  de  S.  M.  I. 
„en  Minerve."  Ces  deux  citations  nous  font  penser  qu'en  1790  Kos- 
lowsky n'était  pas  encore  revenu  de  l'étranger.  Probablement  revint- 
il  la  même  année,  si  bien  que  cette  statue  a  dû  être  modelée  les  an- 
nées 1791  —  2.  Du  reste  la  figure  de  l'impératrice  sur  la  planche 
que  nous  venons  de  décrire,  bien  qu'idéalisée,  porte  l'empreinte  de 
l'âge  qu'elle  avait  à  cette  époque.  Cette  gravure  est  rarissime.  Nous 
ignorons  où  se  trouve  la  statue  de  Koslowsky. 
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118.  Portrait  grandissime  in-folio  gravé  en  manière  noire. 
L'impératrice  est  représentée  en  pied,  debout  sur  une  estrade,  re- 
couverte d'un  riche  tapis,  le  corps  de  8/4  à  gauche,  la  figure  en  face. 
Elle  a  une  coiffure  plus  élevée  qu'à  l'ordinaire,  les  cheveux  poudrés, 
une  petite  couronne  sur  le  sommet  de  la  tôte  et  plus  bas  un  diadème 
avec  un  camée  au  milieu;  de  grandes  boucles  retombent  sur  ses 
épaules.  Elle  porte  une  robe  en  satin  à  moitié  montante,  avec  une 
berthe  en  dentelles  et  do  longues  manches  garnies  de  môme,  une 
longue  moldave  brodée  ouverte  par  devant,  le  manteau  impérial  re- 
tenu par  une  agrafe  sur  la  poitrine,  une  ceinture  à  franges,  dont  les 
bouts  retombent  de  côté  et  les  cordons  de  St.- André,  St.-Georges  et 
St*-Wladimir.  Dans  sa  main  droite  l'impératrice  tient  le  sceptre. 
Son  bras  gauche  est  étendu  et  de  la  main  qui  est  ouverte  elle  dé- 
signe une  table  ou  plutôt  un  autel,  sur  lequel  sont  posés  deux  in- 
folios. L'autel  est  sculpté,  sur  les  coins  on  voit  des  aigles  et  au 
milieu  un  médaillon  entouré  de  lauriers  portant  le  portrait  de  Pierre- 
le-Grand  en  buste  et  de  profil  à  droite.  Derrière  l'autel  on  voit  un 
vase  dans  lequel  brûle  de  l'encens.  A  la  droite  de  l'impératrice,  sur 
le  premier  plan  et  au  bas  de  l'estrade,  on  voit  un  piédestal  soutenu 
par  des  cariatides,  portant  un  carreau  en  velours,  sur  lequel  sont 
posés  la  grande  couronne  impériale,  le  globe  et  des  lauriers.  Derrière 
l'impératrice  on  voit  un  trône  richement  sculpté,  sur  le  dossier  du- 
quel est  brodée  une  figure  représentant  la  justice.  Le  bout  du  man- 
teau que  porte  l'impératrice  est  jeté  sur  le  trône.  Au  bas  du  trône 
on  voit  la  statue  d'un  lion  couché,  et  au-dessus  un  dais  formé  par  de 
riches  draperies,  bordées  de  franges  et  retenues  par  des  cordons  avec 
des  glands.  Le  fond  représente  un  péristyle  à  colonnes,  au  milieu 
desquelles  on  voit  deux  statues,  représentant  la  sagesse  et  la  force. 
Au  bas  de  la  planche  on  voit  une  petite  vignette  gravée  au  burin, 
représentant  Jupiter  et  Minerve  dans  des  nuages.  Sur  le  bouclier  de 
Minerve  on  voit  les  annes  de  Russie.  On  lit  au  bas  du  portrait  d'un 
côté: 

Paintcd  by  Prof  essor  Lampi 
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et  de  l'autre  : 

Engraved  by  James  Walker  engraver  to  her  Impérial  Ma- 
jesty  and  member  of  the  Impérial  Academy  of  arts  S. 
Petersburg. 

Plus  bas  des  deux  côtés  de  la  vignette,  on  lit  d'un  côté  : 

Emmepuna  Bmopaa 

et  de  l'autre  : 

Cotharina  the  Second. 

Enfin  tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

Published  April  1*  1795  by  J.  Walker  S1  Petersburg  and 
Robert  WUhinson  Cornhill  London. 

Rarissime. 

L'original  se  trouve  dans  la  salle  mauresque  du  pavillon  de 
FHermitage.  Dans  l'édition  allemande  de  Georgi  il  n'est  pas  encore 
question  de  Lampi,  mais  dans  l'édition  russetfe  1794  nous  lisons: 
,Lampi,  natif  de  Tyrol,  professeur  de  l'académie  des  beaux-arts.  Une 
de  ses  dernières  productions  est  le  portrait  de  S.  M.  I.  grandeur 
naturelle.4  Lampi  était  professeur  de  l'académie  de  Vienne.  En  oc- 
tobre 1794,  pour  le  portrait  du  comte  Pouchkine  (v.  ce  nom),  il  fut 
élu  membre  honoraire  de  l'Académie  de  St.-Pétersbourg.  C'est  donc 
vers  1794  qu'il  faut  rapporter  ce  portrait.  Nagler  dit  que  le  prince 
Potemkme,  ayant  vu  le  portrait  du  ministre  d'Angleterre  Whitworth, 
qu*  Lampi  avait  peint  à  Varsovie,  fit  venir  le  peintre  en  1791  à 
Jassy.  Lampi  ne  trouva  plus  le  prince  en  vie.  Il  peignit  à  Jassy  les 
portraits  du  prince,  alors  comte  Besborodko,  et  de  la  princesse  Galit- 
sine  (probablement  née  Engelhardt,  la  nièce  de  Potemkine).  De  Jassy 
il  alla  à  St.-Pétersbourg,  où  il  commença  par  peindre  le  grand  por- 
trait de  Catherine,  que  nous  venons  de  décrire.  Telle  est  la  version 
de  Nagler,  qui  n'est  pas  complètement  exacte.  Lampi  a  trouvé  Po- 
temkine en  vie,  puisque  nous  avons  des  portraits  du  prince  dûs  à  son 
pinceau,  et  à  ce  qui  parait,  en  se  rendant  de  Jassy  à  St.-Pétersbourg 
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il  fit  encore  un  assez  long  séjour  en  Pologne.  Il  paraîtrait  que  Lampi 
n'arriva  à  St.-Pétersbourg  que  vers  1793,  aussi  n'a-t-il  vu  l'impé- 
ratrice que  les  trois  dernières  aunées  de  sa  vie.  Il  a  peint  deux  grands 
portraits  d'après  elle  :  1°  celui  de  la  banque,  qui  est  superbe  et  qui 
a  figuré  à  l'exposition  sous  le  412  du  premier  catalogue  et  sous 
le  $399  du  second  et  2°  celui  que  nous  venons  de  décrire,  dont  une 
copie  assez  médiocre  venant  du  palais  de  Tsarskoié-Sélo  a  été  exposée 
sous  le  $410  du  premier  et  le  J6387  du  second  catalogue.  Nous  ne 
connaissons  que  ces  deux  portraits  en  pied  de  Lampi.  D  existe  plusieurs 
reproductions  do  la  téte  du  second  portrait  (chez  le  prince  Gortcha- 
koff,  chez  le  prince  Paskéwitch  etc.)  qui  sont  également  attribuées 
à  Lampi.  Ce  sont  ou  des  études  pour  le  grand  tableau  ou  des  repro- 
ductions postérieures  de  la  tôte  seule.  La  masse  de  portraits  de  Ca- 
therine II,  attribués  à  Lampi,  sont  ou  des  copies,  ou  les  oeuvres 
d'autres  peintres.  Derjawine  fit  pour  le  portrait  que  grava  Walker 
Tiiisription  suivante  : 

nTeoe,  j>  laMnU)  Macmepcmeo 
„Bh  Mewb  hgu.10  tâbcb  eceMHmû 
„yjK3,  dyxb  eeAUKiii,  6ootcecmeoy 
„EmmepuHbt  ofipan  eonA<meHHUû.u 

119.  Mémo  portrait  grandissime  in-folio,  gravé  en  aqua-tinta. 
Parfaitement  pareil  au  précédent.  Ou  lit  au  bas  de  la  planche  d'un 
côté: 

Peint  par  Lampi 

et  de  l'autre  : 

Gravé  par  Sùcdcnicrs. 

Plus  bas  on  voit  les  armes  de  Russie,  des  deux  côtés  desquelles 
on  lit  : 

Emmepuna  II.  Catherine  II.  Très  respectueusement  dédié 
à  Leurs  Altesses  Impériales  Monseigmur  le  Grand- Duc 
Michel  Pawlowitch  et  Madame  la  Grande- Duchesse 
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Hélène  Paivlowna  par  leur  très  humble  et  très  obéissant 
serviteur  Velten.  Publié  par  VeUen  maison  de  V Eglise 
Hollandaise  à  S*  Pétersbourg  et  même  maison  à  Carls- 
rouhe  (sic). 

120.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  En  buste.  On  lit  au  bas  de  l'ovale 
dans  un  cartouche  : 

Alexiowna  Catherine  II  Impératrice  de  Russie.  Née  à  Stct- 
*»,  le  2  Mai  1729.  Morte  à  S1  Pétersbwrg  le  17  No- 
vembre 1796. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

à  Paris,  chez  Ménard  et  Dusenne,  Rue  GitAe-Coeur  M  S. 

121.  Même  portrait  grand  in-S°  gravé  au  burin.  Ovale.  Égale- 
ment en  buste.  On  lit  au  bas  : 

Eh  BcAunecmeo  HMnepampuua  Emmepuna. 
Anonyme.  Rare. 

122.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  pointillé,  également  en 
buste.  Médaillon  ovale  entouré  d'un  encadrement  carré,  ouvragé, 
gravé  au  burin.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

H.  Benner  pinot 

et  de  l'autre: 

Mécou  sculpt. 
et  plus  bas: 

Sa  BeAunecmeo  HMnepampum  Enamepuna  IL  S.  M. 
V Impératrice  Catherine  IL 

Dans:  „  Collection  de  24  portraits  de  la  Famille  Impériale,  peints 
par  Benner  etc." 

128.  Même  portFait  in-8°  gravé  sur  acier,  à  mi-corps.  On  lit 
au  bas  du-  portrait  d'un  côté: 

iViunlH  ITripr. 
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de  l'autre  : 

Wilhelm  Otto  in  Darnistadt 
et  plus  bas: 

Kaiserin  Katharina  II 
Dans:  Blum:  „Ein  Russischer  Staatsinann  etc.* 

124.  Portrait  très  grand  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est 
représentée  en  pied,  debout,  le  corps  de  s/4  à  droite,  la  figure  en  face, 
se  promenant  dans  les  jardins  de  Tsarskoé-Sélo.  Elle  porte  une  toilette 
de  matin,  un  bonnet  très  haut  en  crêpe  avec  un  noeud  de  rubans  sur 
le  devant,  une  longue  douillette,  bordée  d'un  galon  avec  un  col  ro- 
battu  et  des  dentelles  aux  poignets;  une  cravate  en  larges  dentelles 
avec  un  noeud  de  rubans  sur  la  poitrine.  Son  bras  gauche  est  relevé 
et  serré  contre  le  corps,  dans  sa  main  droite  elle  tient  une  canne. 
On  voit  à  côté  de  Catherine  sa  levrette  favorite.  Le  fond  représente 
les  jardins  de  Tsarskoé-Sélo  avec  l'obélisque  élevé  par  l'impératrice 
en  l'honneur  de  Roumiantzeff  (v.  ce  nom)  après  la  victoire  de  Ka- 
goul  en  1770.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Uuccuïb  B.  EopoeuKoecKoû, 
et  de  l'autre  : 

Epcmpoecun  HmoAaù  ymtcuH*  E.  H.  B.  rpaeepi  lAem 
ÂKadeMiu.  C.  Ilemepôypi.  CmoKtOAbMCKOû  u  Anmeepueth 

CKOÛ. 

Plus  bas  on  voit  les  armes  de  Russie  et  des  deux  côtés  on  lit  : 

Enamepuna  BmopaH.  Eio  HMnepamopcaoMy  BeAuuectney 
Hukoacuo  I**  rocydapw  HMnepamopy  u  CaModepotcuy 
BcepocciùcKOMy  1827  toda  Iloce/imaem  etbpHonoôôaH- 
Htbûtuiû  HmoAaû  YmKUHb. 

Borowikowsky  arriva  à  St.-Pétersbourg  en  1788.  Il  travailla 
d'abord  chez  Lcwitsky  et  ensuite  il  devint  écolier  de  Lampi.  L'origi- 
nal qui  se  trouve  chez  le  prince  Worontzoff  est  l'oeuvre  d'un  talent 
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formé,  par  conséquent  il  doit  être  rapporté  aux  toutes  dernières 
années  du  règne  de  l'impératrice.  Voici  ce  que  dit  Nagler  de  la  gra- 
vure: „Die  Kaiserin  Catharina  II  in  ganzer  Figur,  mit  dem  Wind- 
„spiele,  im  Grunde  Zarskoe-Selo  und  der  Obelisk,  nach  des  berûhm- 
„ten  Borowikowsky  Gemâlde  der  Sammlung  des  Grafen  M.  Psch. 
„Romanzoff,  eines  der  Hauptwerke  der  neuern  Chalkographie,  1S28 
,vollendet.  Der  Kopf  ist  mit  aller  Zartheit  behandelt,  sowie  die  Sei- 
„denstoffe  mit  ganz  einfachen  âusserst  reinen  Taillen  bewirkt.  Die 
„Landschaft  ist  von  Tschesky  radirt,  und  mit  dem  ganzen  in  herr- 
Jichsten  Einklange.  Inspektor  Frenzel  rflhmt  im  Kunstblatt  1830 
,As  8  dièses  Blatt.  gr.  Fol."  C'est  d'après  ce  portrait  que  Poushkine 
a  dépeint  Catherine  II  dans  sa  KamrraHCKaa  AoqtKa.  A  l'exposition 
de  St.-Pétersbourg  il  y  a  eu  une  assez  bonne  copie  de  ce  portrait 
(3c  351)  marqué  à  faux  dans  le  catalogue  comme  original. 

IL  Portraits  de  Catherine  II,  gravés  d'après  des  originaux 
inconnus,  douteux  ou  de  fantaisie. 

125.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin,  dans  un  encadrement 
carré,  arrondi  par  le  haut.  L'impératrice,  alors  encore  grande-du- 
chesse, est  représentée  à  mi-jambes,  assise  de  8/4  à  droite,  en  robe  de 
satin  décolletée,  garnie  de  dentelles  et  de  fourrure.  Ses  cheveux  pou- 
drés sont  relevés  et  retombent  en  boucles  sur  les  épaules;  elle  porte 
un  diadème  et  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste- Catherine.  Son  bras  droit 
est  étendu  et  la  main  ouverte,  la  main  gauche  est  appuyée  sur  la 
poitrine.  Un  manteau  doublé  d'hermine  est  jeté  sur  le  fauteuil  dans 
lequel  Catherine  est  assise.  On  voit  dans  le  fond  un  péristyle  et  une 
draperie.  Au  bas  du  portrait  on  voit  un  cartouche,  portant  une  aigle 
ù  deux  têtes  aux  écussons  de  Russie,  de  Holstein  et  d'Anhalt.  On  lit 
des  deux  côtés  de  l'aigle  : 

Ihro  Kayserliche  Iloheit  Catharina  Alexiewna  Gross-furstin 
aller  Reussen,  regierende  Hertzogin  zu  Schlesurig-Holl- 
stein  gebohrne  Furstin  zu  Anhalt-Zcrbst. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

/.  M.  Bernigeroth  se.  Lips.  1757. 
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Dans:  „Samuelis  Leutzii  Bermannus  Enucleatus,  suppletus  et 
continuatus  oder  Historisch  Genealogische  Forstellung  des  Hoch- 
filrstlichen  Hauses  Anhalt....  etc.*  Cdthen  und  Dessau  1757.  Folio. 

126.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  earré.  Catherine  est  représentée  en  buste  et  en 
face  avec  de  perles  dans  ses  cheveux  non  poudrés,  un  cordon,  une 
plaque  et  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  son  épaule  droite.  On 
lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

Catharina  Alexicuma  Gross-furstin  von  Russland. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

J.  C.  G.  Fritzsch  se. 
Rare. 

127.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de 
%  à  droite,  avec  la  cocarde  et  le  cordon  de  Ste-Catherine,  drapée 
d'un  manteau  doublé  d'hermine.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  dans  un 
cartouche  : 

Catharina  Alexicwna  Gross-furstin  von  Russland. 
Anonyme.  Rare. 

128.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  repré- 
sentée à  mi-corps,  debout,  portant  une  robe  très  riche  et  décolletée, 
avec  une  aigrette  dans  ses  cheveux  poudrés.  Elle  est  drapée  dans  un 
manteau  doublé  d'hermine  qu'elle  retient  de  la  main  droite.  Son 
bras  gauche  est  étendu.  Dans  le  fond  on  voit  des  colonnes  et  sur 
l'une  d'elles  un  écusson  aux  armes  d'Anhalt.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait: 

Bocklin  ex.  Lipsiac 

et  plus  bas  dans  un  cartouche  : 

Catharina  Alexicuma  Gross-Fùrstin  von  Russland  gebohme 
Printzessin  von  AnliaU-Zcrbst. 

Très-rare. 
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129.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  surmonté 
d'un  noeud,  orné  de  fleurs  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  L'im- 
pératrice est  représentée  en  buste  de  profil  à  droite,  avec  une  petite 
couronne  au  sommet  de  la  téte,  une  aigrette  et  des  perles  dans  ses 
cheveux  relevés  et  poudrés,  qui  retombent  en  boucles  sur  les  épaules. 
Elle  porte  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-André.  On  lit  autour  de 
l'ovale: 

'      Enamepma  II  IIoKpoeumeAbHuua. 

Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  piédestal  portant  an  milieu  un 
écusson  aux  armes  de  Russie ,  entouré  de  guirlandes  de  laurier  enla- 
cées de  rubans.  On  lit  sur  le  piédestal  des  deux  côtés  de  l'écusson  : 

Quem  vtrum  aut  heroa  tïbi  coperare  (sic). 

A  l1  Impératrice  Catherine  II  Souveraine  de  toutes  les  Rus- 
sies  par  son  très  humble  et  très  Respectueux  serviteur 
François  David. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 

Peint  par  MUe  Rameau 

et  de  l'autre  : 

Gravé  par  F.  David  en  1773. 

130.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  L'impératrice  est 
représentée  à  cheval,  assise  comme  un  cavalier;  elle  porte  sur  la  tête 
un  chapeau  rond,  surmonté  d'un  immense  panache  de  plumes  et  une 
grande  casaque  bordée  de  fourrure,  d'une  main  elle  tient  le  sceptre, 
de  l'autre  la  bride  de  son  cheval.  Pour  selle  elle  a  une  peau  de  tigre. 
On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Catherine  Alexieuma  II  Princesse  d'Anhalt-Zerbst  née  le 
2  May  1729,  Impératrice  et  Autocratrke  de  toutes  les 
Russies  le  28  Juin  1762,  Couronnée  à  Moscou  le  9  Oc- 
tobre 1762. 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

A  Paris  chez  Basset  rue  5*  Jacques  au  coin  de  celle  des 
Mathurins  à  Vimage  de  S"  Geneviève.  Avec  privilège 
du  Roi. 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissions  de  ce  rarissime  por- 
trait se  trouve  à  la  Bibliothèque  impériale  de  Paris. 

131.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ou- 
vragé entouré  d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représente 
à  mi-corps  de  %  à  droite.  Elle  porte  sur  la  tête  une  petite  couronne. 
Ses  cheveux  sont  relevés  et  poudrés,  autour  du  cou  elle  porte  des 
dentelles  ;  sa  robe  décolletée  est  richement  ornée  de  broderies  et  de 
dentelles.  Le  manteau  impérial  est  attaché  à  ses  épaules.  Elle  tient 
le  sceptre  dans  sa  main  droite.  On  voit  au  haut  du  médaillon  la 
croix  de  St.- André,  entourée  de  rayons  et  au  bas  un  cartouche  por- 
tant au  milieu  les  armes  de  Russie,  des  deux  côtés  desquelles  on  lit: 

Catliarina  Alexiowna  Russorum  Imperatrix  Nota  Princeps 
Anhalt  Servest.  Nota  2  May  1729  ad  Russorum  solium 
evecta  d.  8  Julii  A0  1762. 

Au  bas  du  portrait  on  lit  : 

Joh.  Sonon.  Neges  se.  et  excud.  Aug.  Vind. 
Très  rare. 

132.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  repré- 
sentée à  mi-corps  de  %  à  gauche,  en  robe  décolletée,  ornée  de  falbalas, 
avec  une  écharpe  en  fourrure,  sa  main  gauche  est  relevée  sur  la  poi- 
trine. Elle  porte  de  grands  pendants  d'oreilles,  une  dentelle  autour 
du  cou,  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine.  On  voit  au  bas  du 
portrait  un  cartouche  rocaille  dans  lequel  on  lit  : 

Caiharina  II  Kaiserin  von  Russland. 
Anonyme. 

Ce  portrait  a  pour  la  pose  et  le  costume  beaucoup  d'analogie  avec 
le  portrait  de  Rotari,  gravé  par  Wiuogradoff  (të  3) ,  mais  il  en  dif- 
fère complètement  quant  à  la  figure. 
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133.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  sur- 
monté de  fleurs  et  d'un  noeud,  et  entouré  d'un  encadrement  carré 
ouvragé.  Il  y  a  dans  ce  portrait  quelques  légers  changements,  ainsi 
on  voit  quelques  diamants  dans  les  cheveux,  la  plaque  est  d'un  autre 
côté  etc.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche  contourné,  por- 
tant les  armes  de  Russie.  Le  cartouche  est  surmonté  d'une  couronne 
et  entouré  de  lauriers.  Derrière  le  cartouche  on  voit  posés  en  croix  : 
le  sceptre  et  le  glaive  de  l'empire.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Lébera  scup.  (sic.) 
et  plus  bas  : 

Catlierine  Alexiewna  II.  Née  le  2  Mai  1729,  Impératrice 
et  autocratrice  de  toutes  les  Russies  le  28  Juin  1762, 
Couronnée  à  Moscou  le  3  Octobre  1762.  Paris  chez 
Hénault  et  Rapilly  —  Rue  S*  Jacques  à  la  Croix  de  Lor- 
raine avec  Priv.  du  Roi. 

134.  Môme  portrait  exactement  pareil  au  précédent,  seulement 
tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

A  Paris  chez  Hcnault  rue  &  Jacques  à  la  ville  de  Cou- 
tances  avec  Priv.  du  Roi. 

C'est  le  second  état  de  la  même  gravure. 

135.  Môme  portrait  grand  in-8°,*gravé  au  burin  en  contre-partie 
aux  précédents.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un  encadrement  architec- 
tonique  très  ouvragé.  Au  sommet  de  l'encadrement  juste  au-dessus 
du  médaillon  on  voit  un  cartouche  rocaille,  dans  lequel  on  lit: 

Exornant  triplices  Charités  Te  Diva  lepore. 

m 

Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  écusson  rocaille  aux  armes  de  Rus- 
sie ;  d'un  côté  de  l'écusson  un  vase  que  des  amours  ornent  de  fleurs 
et  de  l'autre  les  trois  Grâces  se  tenant  embrassées,  contemplant 
l'image  de  l'impératrice  et  lui  offrant  un&  couronne,  un  sceptre  et  un 

13 
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miroir.  Dans  le  fond  on  voit  des  arbres  et  une  fontaine.  On  lit  an 
bas  de  la  planche  : 

Catharina  Akxieuma  Russorum  Imperatrix  Nota  Princeps 
Anhalt  Servest.  nota  d.  2  Mai  1729. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

J.  E.  Nilson  inv.  sctdps.  et  excud.  Aug.  V. 

136.  Môme  portrait  in- 8°  gravé  au  burin  et  en  contre-partie, 
avec  les  mômes  inscriptions,  seulement  au  bas  de  la  planche  on  lit 
d'un  côté: 

J.  E.  Nilson  inv. 
et  de  l'autre: 

6.  C.  Walwert  sculp.  Nôrnb. 
Rare. 

137.  Môme  portrait  in- 12°  gravé  au  burin.  Reproduction  des 
précédents,  seulement  sans  les  figures  allégoriques  et  en  contre-par- 
tie. Au  lieu  du  petit  cartouche  au-dessus  du  médaillon  on  voit  une 
couronne  impériale.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Catharina  Alexieuma  Kayserinn  von  Russhnd. 

et  plus  bas  : 

J.  G.  G.  Fritzsch  se. 

138.  Môme  portrait  in-8°  ^grossièrement  gravé  au  burin.  Mé- 
daillon ovale  entouré  d'un  encadrement  carré  ouvragé,  L'impératrice 
est  représentée  en  buste.  Dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale  on  lit: 

Catharina  Alexiewna  Russorum  Imperatrix. 

Dans:  Geschichte  des  gegenwârtigen  Krieges  zwischen  Russland, 
Pohlen  und  der  Pforte. 

139.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré  ouvragé.  L'impératrice  est  représentée  en 
buste  de  3/4  à  droite,  en  diadème,  drapée  à  l'antique  avec  la  chaîne 
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et  le  cordon  de  St.-André.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie  et  une 
colonne.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale: 

Catherine  II  Impératrice  de  toutes  les  Russies. 
et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Dessiné  par  Bonnieu  d'après  un  buste  de  Mr  Houdon 
et  de  l'autre: 

Gravé  par  E.  Brisson. 
Rarissime. 

Le  buste  original  de  Houdon  se  trouve  à  la  galerie  Stroganoff. 
Houdon  n'ayant  jamais  vu  l'impératrice,  ce  buste  n'offre  pas  de  va- 
leur historique  comme  ressemblance. 

140.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier.  Ou  lit  au  bas 
d'un  côté: 

Dessiné  par  Jules  Uzanne 

de  l'autre  : 

Gravé  par  Wolff 

plus  bas  : 

Catherine  II 

enfin  tout  au  bas: 

Poignavant  Editeur. 

141.  Portrait  grand  in-8°  gravé  à  l'eau  forte  et  au  burin.  Mé- 
daillon ovale,  surmonté  d'un  anneau  passé  à  un  clou  et  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  de  profil  à  gauche. 
On  ne  voit  que  la  tète  seule.  Elle  porte  un  diadème  et  ses  cheveux, 
relevés  par  devant,  forment  des  tresses  et  un  chignon  en  arrière  et 
retombent  en  boucles  des  deux  côtés.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  un 
cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Catherine  II  Impératrice  des  Russies  (sic)  Mère  de  ses 
peuples.  Née  le  2  May  1729. 

13* 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
Greuze  del.  sub.  stat.  Houdon 

de  l'autre  : 

Gaucher  incid.  a.  f.  1782 

et  plus  bas  au  milieu: 

Alteri  Galliae  Pattadi  Honor. 

142.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de 
profil  à  gauche.  On  voit  à  peine  la  naissance  des  épaules.  Elle  porte 
une  coiffure  élevée,  surmontée  d'une  couronne  de  lauriers,  avec  un 
chignon  et  des  boucles  qui  tombent  sur  les  côtés.  On  voit  au  bas  de 
l'ovale  des  lauriers  et  un  cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Catherine  IL 
Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
C.  Boily  del  et  seul. 

143.  Môme  portrait  exactement  semblable  au  précédent,  seule- 
ment dans  le  cartouche  on  lit: 

Seigneur  'mon  Dieu,  entends  ma  voix!  Accorde  moi  VintcU 
ligence  afin  que  je  gouverne  ton  peuple  selon  ta  sainte 
loi  et  toute  vérité. 

Les  exemplaires  de  ce  second  état  de  la  gravure  précédente  sont 
très  rares. 

144.  Portrait  in-4°  gravé  d'après  le  procédé  Collas.  Médaillon 
rond  (médaille).  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  profil  à 
droite.  Les  cheveux  sont  relevés,  au  sommet  de  la  tête  on  voit  une 
couronne  de  lauriers ,  derrière  un  chignon ,  de  côté  des  boucles.  Ce 
portrait  a  beaucoup  d'analogie  avec  le  précédent.  On  lit  dans  l'inté- 
rieur tle  la  médaille,  autour  : 

E.  M.  Etcamepuna  II  hmepampuna  u  caMoâep.  Bcepocc. 
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145.  Même  portrait  exactement  pareil  au  précédent,  seulement 
on  voit  autour  de  la  médaille  des  lauriers  et  une  guirlande  de  feuilles 
de  chêne,  réunis  par  un  ruban  et  au-dessus  une  couronne  impériale. 
C'est  le  second  état  de  la  même  gravure. 

148.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale 
suspendu  par  un  noeud  à  un  socle  et  entouré  d'un  encadrement  carré. 
L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  8/4  à  gauche,  avec  un  man- 
teau d'hermine ,  sur  les  épaules.  On  lit  dans  un  cartouche  surmonté 
d  une  couronne,  qui  se  trouve  au  bas  de  l'ovale  : 

Emmepuna  II  HMuepampuw  Bcepocciûacaji. 
Catherine  II  Impératrice  de  Russie. 

Anonyme. 

147.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de 
profil  à  gauche.  Elle  a  une  robe  décolletée  avec  le  manteau  impérial 
pas  dessus.  Ses  cheveux  relevés  retombent  en  boucles  sur  les  épaules. 
Elle  porte  une  petite  couronne  au  sommet  de  la  tête,  ainsi  qu'une 
couronne  de  lauriers.  Le  portrait  se  détache  sur  un  fond  noir.  On  lit 
dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon  : 

Catherine  II 

et  au  bas  de  la  planche  : 

Dessiné  et  gravé  par  Aug.  5*  Aubin. 

Ce  portrait  fait  pendant  à  celui  de  Pierre  I  du  môme  graveur 
(v.  Pierre  I). 

148.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  surmonté 
de  lauriers  et  d'une  couronne  impériale,  et  entouré  d'un  encadrement 
carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste,  de  profil  à  gauche,  avec 
une  coiffure  fort  élevée ,  surmontée  d'un  diadème  et  d'une  couronne 
de  lauriers,  avec  des  boucles  retombant  sur  ses  épaules  et  un  grand 
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chignon.  L'impératrice  porte  le  manteau  impérial.  Dans  un  cartouche 
au  bas  du  médaillon  on  lit  : 

Catharina  II 

et  au  bas  de  la  planche  d'un  côté  : 
Sideau  del. 

et  de  l'autre: 

J.  C.  Kriïger  se.  Berol. 
Très  rare. 

149.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  surmonte 
d'un  noeud  de  rubans  passé  dans  un  anneau ,  de  guirlandes  de  lau- 
rier, de  branches  d'olivier  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  On 
voit  dans  le  médaillon  le  buste  de  l'impératrice  sur  un  socle.  Elle 
est  représentée  de  %  à  droite  avec  un  diadème  et  une  couronne  de 
lauriers  sur  la  tête,  des  boucles  tombent  Bur  les  épaules  et  une  robe 
décolletée,  par  dessus  laquelle  elle  porte  le  manteau  impérial,  ainsi 
que  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-André.  Au  bas  du  buste  on  voit 
deux  livres  avec  les  inscriptions  sur  l'un:  YupeM.  Hom,  et  sur 
l'autre  :  HaKcu.  On  lit  autour  de  l'ovale  : 

Emmepuna  Bniopan  3aKonodameAbHum  BcepocciûcttaH. 

Au  bas  de  l'ovale  on  voit  l'aigle  à  deux  têtes,  tenant  le  sceptre 
et  le  globe  ainsi  qu'un  carreau  en  velours  avec  la  couronne  et  un 
casque.  On  lit  au  bas  do  la  planche  : 

■ 

r.  M.  A.  Komam. 

et  plus  bas  le  vers  suivants  : 

Tpoçpeu  co6pa.ta  na  cyum,  na  Mopaxt, 

Bh  en  decnuwb  ipoMb,  npeMydpocmb  eo  ycmaxz; 

Bb  6.ia>KeHcmetb  noôoaHHUXb  Eh  hc  CMepunemb  c.taea, 

Pocciu  daob  3atcoHb,  ptbtuumb  napoOoez  npaea  (sic). 

Très  rare. 
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150.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  % 
à  droite.  Elle  porte  une  coiffure  qui  rappelle  le  portrait  d'Eriksen 
(rë  52)  moins  le  voile.  Seulement  ici  le  kakoshnik  ou  diadème,  moins 
élevé,  est  orné  de  pendeloques  en  diamants.  Elle  porte  des  boucles 
d'oreilles  en  diamants,  son  vêtement  ordinaire  (moldave)  bordé  d'her- 
mine, un  col  et  un  jabot  de  dentelles  et  la  plaque  de  St. -André.  On 
lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale. 

Catharina  IL 
Anonyme. 

Ce  portrait,  qui  a  un  grand  air  d'authenticité,  bien  que  nous 
n'eu  connaissions  pas  l'original,  est  tiré  de  l'Essai  sur  la  physiogno- 

* 

mie  etc.  de  Lavater. 

151.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  rocaille,  placé  sur  un  piédestal,  surmonté  d'une 
couronne  et  de  palmes  et  orné  de  fleurs.  L'impératrice  est  représentée 
en  buste  de  profil  à  gauche,  en  petite  couronne  avec  des  perles,  une 
aigrette  dans  ses  cheveux  et  des  boucles  entremêlées  de  perles,  tom- 
bant sur  les  épaules.  Elle  est  décolletée  et  porte  le  manteau  impérial 
et  le  cordon  de  St. -André.  On  lit  autour  du  médaillon  : 

Catharina  II  Russor.  Imp. 

On  voit  au  milieu  du  piédestal  un  petit  génie  ailé,  tenant  dans 
une  main  une  couronne  de  lauriers  et  dans  l'autre  une  branche  d'oli- 
vier. Au  bas  du  piédestal  on  voit  une  demi-lune  brisée,  une  flèche  et 
un  sabre.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

J.  E.  Nilson  fec.  et  ex.  c.  A.  V. 

152.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond 
en  contre-partie  et  sur  fond  noir,  surmonté  d'un  noeud  et  de  guir- 
landes de  fleurs  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  médaillon  est 
placé  sur  un  piédestal  portant  un  cartouche  dans  lequel  on  lit  : 

Catharina  II  Russiac  Imper  air  ix. 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

J.  C.  Nabholz  sculp. 
et  plus  bas- 

G.  F.  Biedel  exc.  A.  V. 
Rare. 

153.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Mé- 
daillon ovale  orné  de  guirlandes  de  laurier  et  entouré  d'un  encadre- 
ment carré.  L'impératrice  est  représentée  en  bust-e  de  profil  à  gauche 
avec  une  couronne  de  laurier.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  l'aigle  de 
Russie ,  tenant  des  foudres  et  uno  branche  d'olivier.  L'aigle  est  à 
moitié  cachée  par  un  cartouche ,  portant  au  milieu  un  écusson  aux 
armes  de  Moscou.  On  lit  des  deux  côtés  de  Pécusson  :  ' 

Catherine  II  IMPérairice  de  tout  (sic)  les  Russie* 
Elle  est  par  les  combats,  par  les  arts,  par  les  loix 
La  gloire  de  son  sex  (sic)  et  Vexemple  des  Rois. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté  : 
dess.  par  Moier 
et  de  l'autre  : 

Gravé  par  Brichet 

m 

enfin  plus  bas  : 

Se  vend  chez  Lenzi  à  S'  Pêters  Bourg. 
Très  rare. 

154.  Planche  in-4°  gravé  au  burin.  On  y  voit  dans  des  nuages 
un  médaillon  ovale  avec  le  portrait  de  l'impératrice.  Elle  est  repré- 
sentée  en  buste,  de  profil  à  gauche.  Le  médaillon  est  soutenu  par 
Minerve.  Une  gloire  couronne  le  médaillon.  La  Russie  sous  les  traits 
d'une  femme  est  assise  au  bas  du  médaillon ,  tenant  d'une  main  un 
vase  dans  lequel  brûlent  des  parfums  et  de  l'autre  s'appuyant  sur  un 
écusson  aux  armes  de  l'empire.  Un  petit  génie  attire  l'attention  de 
Minerve  sur  l'encens  qui  s'élève  vers  le  "portrait.  Au  bas  sur  le  devant 
on  voit  Saturne  retirant  un  voile  qui  recouvre  les  attributs  des  arts. 

Anonyme.  Très  rare. 
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155.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  sur- 
monté de  couronnes  de  roses,  de  palmes  et  de  laurierr,  orné  de  fleurs 
et  de  vigne  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  re- 
présentée en  buste  de  profil  à  gauche  sur  un  fond  noir.  On  voit  au 
bas  de  l'ovale  un  piédestal  portant  un  cartouche ,  dans  lequel  on  lit  : 

Catherine  II  Imperatrue  (sic)  de  toutes  les  Russies. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 
LôschenkM. 

Ce  portrait  fait  le  pendant  de  ceux  de  l'empereur  Paul  et  de 
l'impératrice  Marie  (v.  ces  noms)  par  le  môme  graveur. 

156.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  trait,  imitation  d'un  des- 
sein à  la  plume.  Ovale.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de 
profil  à  droite.  Au  haut  de  l'ovale  on  voit  un  aigle  tenant  une  cou- 
ronne. On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Etcamepuna  II 

Anonyme.  Très  rare. 

157.  Portrait  grand  in- 8°  gravé  sur  acier.  L'impératrice  est 
représentée  en  buste,  de  profil  à  droite,  une  couronne  de  lauriers  sur 
la  téte ,  un  rang  de  perles  autour  du  cou ,  avec  son  vêtement  ordi- 
naire bordé  de  fourrure  et  la  plaque  de  St.-André.  On  lit  au  bas  du 
portrait  : 

Tableau  du  temps. 
Plus  bas  : 

Catherine  II  Alcxiewna  (Sophie-Auguste-Frédérique)  Im- 
pératrice de  Russie  f  1796. 

Au-dessus  du  portrait  on  voit  le  Jfc 

2670. 

L'original  de  ce  portrait  se  trouve  à  Versailles.  C'est  évidem- 
ment un  portrait  de  fantaisie,  peut-être  contemporain  à  l'impératrice. 
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158.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  L'impératrice  est 
représentée  en  buste  de  profil  à  droite,  un  diadème  dans  les  cheveux. 
On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

Leney  sculp* 
et  plus  bas  : 

Catherine  II  Empress  of  Russia,  Taken  from  an  original 
bust. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 
Published  by  G.  Craivthom  132.  Strand  31*  Jan*  1797. 

159.  Portrait  grand  in- 8°  gravé  au  burin  et  tiré  en  sanguine. 
Médaillon  rond  surmonté  d'une  couronne  de  laurier,  d'une  trompette, 
de  palmes  etc.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  profil  à 
droite ,  en  couronne  de  laurier  et  diadème  avec  un  voile  par  dessus. 
Elle  est  décolletée,  avec  le  manteau  impérial  et  le  cordon  de  St.-An- 
dré.  On  lit  autour  du  médaillon  : 

Catcrina  Alexiewna  II  Impératrice  di  lutte  le  Russie  nota 
il  2  Maggio  1729. 

Le  médaillon  est  placé  sur  un  piédestal  sur  lequel  on  lit  : 

Nec  viget  quidquam  simile  aut  secundum.  Horat.  Lïb.  1. 
Ode  XII. 

A  côté  du  piédestal  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Russie, 
des  lauriers  et  une  torne  d'abondance.  Dans  le  fond  on  voit  une  dra- 
perie et  des  arbres.  On  voit  sur  le  haut  de  la  planche  le 
M  51. 

et  au  bas  on  lit  encore: 

A  Napoli  per  Taloni  e  Gervasi  al  Gigante  M  57. 

160.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  placé 
sur  un  piédestal  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  autour  du 
médaillon  : 

Catharina  Alexiewna  II  Impiratrix  Russorum. 
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Au  haut  de  la  planche  on  lit  : 

Tom.  2. 
Anonyme. 

161.  Même  portrait  in- 12°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit 
au  bas  : 

Catharina  Alexieuma  II  Imper atrix  Russorum. 

162.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond. 
Seulement  en  contre-partie  aux  précédents.  On  lit  au  bas  : 

Catherine  IL 

Dans  :  A  history  or  anecdotes  of  the  révolution  in  Russia  in  the 
year  1762  trans.  froin  the  french  of  Mr.de  Rulhière.  London  1797. 
grand  in-8°. 

163.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Également 
en  contre-partie.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

Hopwood  se. 

et  plus  bas  : 

Cutharine  II  Enipress  of  Bussia. 

164  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  L'impératrice  est 
représentée  en  buste,  de  profil  à  droite  avec  une  couronne  de  lauriers, 
le  manteau  impérial,  le  cordon  et  la  plaque  de  St.-André.  On  lit  au 
bas  d'un  côté  : 

F.  Bonneville  def 

de  l'autre  : 

J.  Chapman  sculp* 
plus  bas  au  milieu  : 

Caiharine  II  Empress  of  Russia 

et  plus  bas  encore  :  * 

Engraved  for  the  Enctjclopedia  Londinensis  1826. 
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165.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  en  grand 
costume  est  représentée  à  cheval  de  %  à  droite ,  elle  tient  dans  la 
main  droite  le  sceptre.  Dans  le  fond  on  voit  un  paysage.  On  lit  au  bas: 

Catharina  II  Alexkwna.  Sonsten  Sophia-Augusta-Fride- 
rica  Fùrstens  Christiani  Awjusti  von  Anhalt-Zerbst  Toch- 
ter  geb.  2.  May  1729  verm.  1  Sept.  1745  bckante  sich 
sur  Griechischen  Kirche,  wurde  Kayserin  nach  ihres 
GemaMs  Entsezung  9  Juli  1762  unter  dem  Namen  Ca- 
tharina II  gecr.  su  Mosc.  15  Sept. 

Plus  bas  on  lit: 

J.  M.  Will  exe.  A.  V. 

Au  haut  de  la  planche  ou  voit  le  chiffre  : 

74. 
Eare. 

166.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  repré- 
sentée à  cheval  en  grand  costume,  la  couronne  sur  la  tôte,  le  sceptre 
à  la  main  droite ,  suivie  de  cinq  personnages  à  cheval.  Dans  celui 
qui  la  suit  immédiatement  on  reconnaît  le  grand-duc  Paul  Pétro- 
witch.  Dans  le  fond  on  voit  un  port  de  mer;  à  l'entrée  se  trouve  un 
arc  de  triomphe  sur  lequel  on  lit  :  Catharina  II  Eussor.  Imp.  Des 
fortifications  de  la  ville  ainsi  que  des  vaisseaux  qu'on  voit  dans  le 
fond,  on  tire  du  canon.  Des  deux  côtés  du  chemin  que  doit  prendre 
l'impératrice  pour  entrer  dans  la  ville,  on  voit  des  soldats  allignés, 
des  tambours,  des  drapeaux  aux  armes  de  Russie,  des  officiers  etc. 
et  au  milieu  près  de  la  porte  de  triomphe  un  général  à  cheval.  On 
lit  au  bas  de  la  planche  : 

Catharina  II  totius  Russiae  Imper  ai  rix  nata  2  May  A.  1729 

et  plus  bas  d'un  côté  : 

Cum  gratta  et  privUegio  Sac.  Caes.  Majestatis. 

et  de  l'autre: 

Georg  BaUhasar  Probst  sculp.  et  excud.  A.  V. 
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La  tête  de  l'impératrice  est  la  reproduction  de  la  gravure  de 
Nilson  1B9. 

Très  rare. 

167.  Planche  in-folio  en  biais  gravée  au  burin.  On  y  voit  l'im- 
pératrice en  pied ,  assise  dans  un  fauteuil  de  profil  à  droite ,  avec  le 
manteau  impérial.  A  ses  cotés  se  trouve  la  grande-duchesse  Marie 
Féodorowna.  A  ses  pieds  on  voit  ses  petits -fils  les  grands- ducs 
Alexandre  et  Constantin  jouant  au  volant.  Le  grand-duc  Alexandre 
vers  lequel  l'impératrice  tend  ses  bras,  lui  offre  un  volant.  La 
grand-duchesse  embrasse  son  fils  Constantin.  Le  grand- duc  Paul  se 
tient  debout  derrière  le  fauteuil  de  sa  mère.  Du  côté  gauche  de  la 
planche  on  voit  six  personnages  de  la  cour  debout  de  profil  à  droite, 
et  du  côté  droit  on  en  voit  deux  autres  de  profil  à  gauche.  On  voit 
sur  le  premier  plan  des  jouets  d'enfants  et  dans  le  fond  le  monument 
de  Pierre-le-Grand.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

0  Nitnium  fortunati  infantes,  tia  Vos  amaï. 
Anonyme.  Unique. 

Le  seul  exemplaire ,  à  nous  connu,  se  trouve  dans  la  collection 
de  I'Hermitage  à  St.-Pétersbourg. 

168.  Planche  grand  in-folio  en  biais  gravé  au  burin.  On  y  voit 
l'impératrice  en  pieds  et  debout ,  de  profil  à  droite ,  en  cordon  et 
plaque  de  St.-André,  tenant  par  la  main  le  grand-duc  Constantin  et 
montrant  de  la  main  droite  un  buste  de  Pierre-le-Grand ,  placé  sur 
un  piédestal  vis-à-vis  d'elle.  Lé  grand-duc  Alexandre  tourné  vers  sa 
grande-mère  enlace  d'une  main  la  taille  de  son  frère  et  dans  l'autre 
tient  un  livre ,  avec  lequel  il  désigne  également  le  buste.  Derrière 
l'impératrice,  également  debout  et  de  profil  à  droite,  on  voit  le  grand- 
duc  Paul  donnant  le  bras  à  sa  femme.  Le  grand-duc  tient  uu  cha- 
peau dans  sa  main ,  la  grande -duchesse  porte  une  aigrette  dans  les 
cheveux  et  une  robe  à  traîne.  On  voit  à  gauche  le  péristyle  d'un  pa- 
lais et  dans  le  fond  un  jardin  avec  un  pavillon,  le  tout  ayant 
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un  faux  air  de  Tsarskoé-Sélo.  On  lit  au  bas  de  la  planche  d'un 
côté: 

Anting  ad  vitam  del. 
de  l'autre  : 

D.  Berger  sctdp. 

et  plus  bas  des  deux  côtés  d'un  écusson  aux  armes  de  Russie  : 
Catherine  II  Impératrice  de  Russie  et  sa  famille. 
Rare. 

169.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  L'impératrice  est  repré- 
sentée en  buste  de  profil  à  gauche,  avec  une  coiffure  élevée  à  chignon 
et  des  boucles  qui  retombent  sur  les  épaules.  Elle  porte  la  petite 
couronne  impériale  et  une  couronno  de  lauriers ,  une  cuirasse  formée 
d'écaillés,  le  manteau  impérial  et  le  cordon  de  St.-Àndré.  On  lit  au 
bas  du  portrait  : 

JIw6e3ua  noddauHbiMt,  yMto.na  à. m  epaioez, 
IIoAMipoM*  mpcmeyH  no  oCpa3y  fowrn, 
Homo,,  CAaeoù  èn>AZ  u  CAaem  mkohom  , 
repoe&b  PuMcmixb  nom  u  FpeHCCKUXb  CoAonodz. 

Anonyme. 

Dans:  1)  fttaia  EïtaTepHHH  El  HMnepaTpnuH  h  CaMojepxBHH 
BcepoccittcKofi,  co*iBHeme  KoMescKaro  CoBtraHKa  IleTpa  KoaoïnoBa. 
CaHKTneTcpfjyprb  1811.  6  vol.  in-8°  et  2)  ftyx-B  Em-epran  BeJBKofl 
HMiiepaTpHUH  h  CaMOflepatHun  BcepocciflCKofi ,  npeMVApHH  MaTepn  m- 
qecTBa,  h.ih  qepiu  h  aueu^OTBi  H3o($paxaiomie  xapaKTepi),  ciaBHNfl  ata- 
ma  h  BHCOKia  ^o^poA'bTejiH  cia  6e3CMepTHaa  MoHapxHBa,  vb  npicoBO- 
KynjieHieirb  KpaTKaro  oiwcaHia  ca  xh3hh.  CaHKTneTepdypn»  1814. 
2  vol.  grand  in-8°. 

170.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  repré- 
sentée en  pied,  debout  de  3/4  à  gauche,  la  petite  couronne  sur  sa  têt*, 
portant  des  dentelles  autour  du  cou,  une  robe  décolletée  à  riches  bro- 
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deries  et  le  manteau  impérial.  Elle  tient  dans  sa  main  le  globe.  On 
lit  au  bas  du  portrait  : 

Catharine  Alexiewna  II  Emprcss  of  ail  the  Russias. 

Rare. 

171.  Portrait.  in-8°  gravé  au  trait.  L'impératrice  est  représentée 
en  buste,  de  profil  à  gauche,  line  couronne  civique  sur  la  Vite,  en 
costume  antique,  drapée  d'une  fourrure.  On  lit  dans  un  cartouche  au 
bas  du  portrait  : 

Catherine  II 

et  plus  bas  d'un  côté  : 
N.  det 

et  de  l'autre  : 

Landon  direx. 
Au-dessus  de  la  planche  on  lit: 

Histoire  de  Russie 
et  un  peu  plus  bas: 

Tome  VII  page  383. 

'  172.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Exactement  semblable 
au  précédent,  seulement  en  contre-partie.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Catherine  IL 
Anonyme. 

173.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  avec  un 
noeud  au  sommet."  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de  %  à 
çauche.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Catharine  the  présent  Empress  of  Russia. 

174.  Portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  L'impératrice  .est  repré- 
sentée en  pieds ,  debout  de  %  à  droite ,  avec  le  manteau  impérial  en 
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petite  eouroime.  Dans  le  fond  on  voit  un  trône ,  une  colonne  et  une 
drapeau.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Catherine  IL 

175.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  surmonté 
d'un  noeud  et  de  guirlandes  de  lauriers,  entourée  d'une  chaîne  ornée 
de  fleurs  et  d'un  encadrement  earré.  L'impératrice  est  représentée  en 
buste  de  profil  à  droite.  On  lit  au  bas  du  portrait  : 

Katharina  Keizerin  an  Welgeer.  van  Rusl. 

Au-dessous  de  l'inscription  on  voit  un  piédestal  sur  lequel  se 
trouvent  la  couronne  impériale,  le  sceptre,  le  globe,  une  corne  d'abon- 
dance etc.  ainsi  qu'une  peau  de  lion  ^ui  couvre  le  piédestal  et  forme 
cartouche.  On  y  lit  : 

Heere  myn  Gottî  verhoot  myne  stim ,  geef  my  V  ver  stand  op 
dat  ik  un  Volk  volgens  uwe  Uelige  WU  en  in  aile  waar 
hed  may  Regeren. 

Au  bas  du  piédestal  on  voit  une  massue  et  une  lyre.  On  lit  au 
bas  de  la  planche  : 

C.  F.  FrUzsch  sculp.      '  ' 

176;  Planche  in-4°  gravée  au  burin.  On  y  voit  un  grand  piédes- 
tal sur  lequel  est  placé  un  médaillon  rond  avec  le  portrait  de  l'im- 
pératrice. Elle  est  représentée  en  buste  de  profil  à  droite ,  en  armure 
avec  un  casque  sur  la  tête,  orné  de  plumes  et  d'une  couronne  civique. 
On  voit  de  chaque  eôté  du  médaillon  deux  petits  génies,  l'un  avec  les 
emblèmes  de  la  guerre ,  l'autre  avec  ceux  de  la  paix.  Sur  la  partie 
supérieure  du  piédestal  on  lit  : 

Catherine  IL 

Plus  bas  dans  un  cartouche  orné  d'un  manteau  d'hermine  et  de 
palmes  on  lit  encore  : 

Cest  de  la  réunion  de  V Autorité  et  des  lumières  que  les 
peuples  doivent  attendre  le  bonheur. 
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Enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côié  : 
Dessiné  par  Chevalier  A.  MariUier 
et  de  l'autre  : 

Gravé  par  Pauquet. 
Dans:  «Histoire  physique,  etc.,  de  la  Russie  moderne,  par  Leclerc". 

177.  Môme  portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Copie  du  précé- 
dent. On  lit  dans  le  cartouche  : 

EKamepum  BeMimn. 

Anonyme.  Rare. 

i 

i 

178.  Planche  in-4°  gravée  au  burin.  On  voit  au  milieu  un 
ovale  avec  la  silhouette  noire  de  l'impératrice  en  buste,  de  profil  à 
droite.  L'ovale  est  placé  sur  une  colonne  à  côté  de  laquelle  on  voit 
un  guerrier  antique  s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  le  portrait  et 
tenant  dans  sa  main  droite  une  lance.  On  lit*  en  haut  le  : 

M  38. 

Dans  «Collection  de  silhouettes  par  Authing.  Gotha  1791.* 

179.  Silhouette  noire  de  profil  à  gauche,  avec  une  coiffure  fort 
élevée,  à  chignon.  Vignette  se  trouvant  sur  la  page  de  titre  de  l'ou- 
vrage :  État  présent  de  la  Russie.  A  St-Pétersbourg  et  à  Leipzig 
1783,  petit  in-8°. 

180.  Planche  grandissime  in-folio  gravée  au  burin,  représen- 
tant une  allégorie  sur  l'avènement  au  trône  de  l'empereur  Alexandre. 
Au  haut  de  la  planche  dans  des  nuages  on  voit  l'impératrice  Catherine 
en  pied ,  assise  et  en  face.  Elle  est  représentée  en  costume  antique, 
un  diadème  sur  la  tête,  s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  un  mé- 
daillon avec  le  portrait  de  l'empereur  Alexandre,  et  tenant  dans  la 
main  droite  le  sceptre.  A  côté  d'elle  on  voit  Pierre  -  le  -  Grand, 
(v.  Pierre  I).  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  Ferdinand  de  Meys. 

14 


De  l'autre  : 

Gravé  par  J.  J.  Avril  à  Paris  1805 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  de  l'aigle  impériale  entourée  de  rayons, 
d'un  côté  : 

H  7  c.iyuaù  eo3cuiecmein  m  ecepocciùcmù  npecmo.n  rocydapx 
HMnepaii}opa  A.iCKcandpa  I-io  noce rw  ho  u  nodneccHQ 

• 

Eh  oeAumcmey  eceamycnmùuieû  rocydapuutb  JÎMnepa- 
mpuufb  E.iucaeemib  ÂAenctbemm  npedaHWbûmuMz  u  ecc- 
noKOpHtbùuiuMh  cayuno  &cpduHaw)oMZ  de  MeùcoMb. 

et  de  l'autre: 

Alexandre  Ier  Empereur  de  toutes  les  Russics  à  son  Avè- 
nement au  Trône  Dédié  et  Présenté  à  Sa  Majesté  V Im- 
pératrice Son  Auguste  Epouse  Par  son  très  humUe  et 
très  obéissant  serviteur  Ferdinand  de  Mcys. 

Enfin  sous  l'aigle,  tout  au  bas  de  la  planche,  on  lit  encorè  : 

A  Paris  rue  Cassette  M  24. 

181.  Planche  grand  in-folio  gravée  au  btirin.  On  y  voit  Cathe- 
rine II ,  en  Minerve,  à  cheval  (à  califourchon),  en  face,  un  casque 
orné  de  lauriers  et  de  plumes  sur  la  tête,  en  costume  antique  avec 
une  draperie  flottante.  De  la  main  droite  elle  tient  un  bâton  de  com- 
mandement, de  la  gauche  les  rênes  du  cheval.  On  voit  autour  quatre 
figures  allégoriques  :  la  Russie,  une  couronne  sur  la  tête  et  en  man- 
teau impérial,  offrant  un  cœur  embrasé  à  l'impératrice,  à  droite  la 
Religion  et  derrière  la  Justice  avec  l'Espérance.  On  lit  au  bas  de  la 
planche,  d'un  côté  : 

Pucoooaz  F.  Ko3Aoez 

de  l'autre  : 

PpudopoeoM  H.  Ko.maxcm 
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et  plus  bas  : 

0  meepdan  mouxz  uadeotcda  empâta  eàum, 
JJpuMu  ycepdie  omz  ecrbxz,  Etcamepuna,  — 
llpeôydemz  ez  en>Kz  me6n>  onpedtbAeHua  uacmb: 
CydoMi  u  eibpm  yKpaweHHon  eAacmb. 

Rarissime.  Collection  Gennadi. 

182.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  surmonté 
de  guirlandes  de  lauriers  et  de  fleurs.  Silhouette  noire  de  profil  à 
droite,  en  buste.  On  lit  au  bas  : 

Catharina  IL  Kaiserinn  v.  Russland. 

#  ■ 

Anonyme. 

183.  Portrait  in-8°  gravé  au  lavis.  Catherine  II  est  représentée 
à  rai-corps,  de  %  à  droite,  assise  dans  un  fauteuil,  avec  une  couronne 
de  lauriers  sur  la  tête,  une  fraise  autour  du  cou  et  un  vêtement  garni 
d'hermine,  s'appuyant  sur  le  bras  du  fauteuil.  Sans  la  moindre  res- 
semblance. On  lit  au  bas  d'un  côté:  • 

H.  Bramantidis 

de  l'autre  : 

D.  N.  Bonatti  inc. 
et  plus  bas  : 

Catterina  II  Impératrice  di  tutte  le  Russie 

Très  rare.  Dans  :  Notizie  per  la  Storia  dei  regni  di  Catterina 
Seconda  e  Paolo  primo.  Milano  1818. 

184.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé,  seulement 
en  pied  de  \  à  droite,  avec  une  longue  traîne,  les  pieds  posés  sur  un 
tabouret  et  la  main  droite  étendue  vers  une  table,  sur  laquelle  se 
trouve  une  couronie.  On  lit  au  bas  d'un  côté  : 

6.  B.  Bosio  dis 

14* 
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de  l'autre  :  ; 
0.  A.  Sasso  me,. 

et  plus  bas  : 

Cattcrina  II  Impératrice  di  tutte  le  Russie. 

Dans:  Série  di  vite  e  rittratti  dei...  personnagi.  Milano  1815. 

185.  Planche  in-folio  en  biais,  grossièrement  gravée  au  burin 
et  pointillé.  On  y  voit  un  médaillon  ovale  avec  un  portrait  de  Cathe- 
rino  II  en  buste  et  en  face ,  entouré  de  génies ,  de  personnages  allé- 
goriques, d'attributs,  etc.,  etc.  Dans  les  nuages  autour  on  voit  dix 
médaillons  ovales,  avec  les  portraits  de  Paul  Fr  ot  de  Marie  Féodo- 
rowna  et  les  silhouettes  de  leurs  enfants,  que  de  petits  génies  ornent 
de  fleurs. 

Anonyme.  Rare. 

186.  Planche  petit  in-folio  en  biais  gravée  au  burin.  On  y  voit 
Catherine  en  pied,  debout  de  profil  à  droite,  en  Minerve,  tenant  une 
corne  d'abondance  dans  la  main  gauche  et  indiquant  de  la  droite 
un  tronçon  de  colonne  sur  lequel  on  voit  des  livres.  Devant  l'impé- 
ratrice on  voit  une  femme  agenouillée  tenant  un  livre,  et  à  ses  côtés 
un  pélican  nourrissant  ses  petits.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie, 

un  péristyle  et  un  paysage.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

■ 

J.  G.  Mayr  se. 
Très  rare. 

III.  Médailles  du  règne  de  l'impératrice  Catherine. 

187.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  les  deux  côtés  de 
la  médaille  frappée  à  l'occasion  de  l'avènement  au  trône  de  l'impéra- 
trice. On  voit  d'un  côté:  l'impératrice  en  busto,  de  profil  à  droite, 
en  cuirasse  formée'  d'écaillés,  une  draperie  sur  les  épaules;  elle  a  le 
hausse-col  des  gardes  et  porte  un  casque  orné  de  plumes  et  de  lau- 
riers. La  légende  porte: 

E.  M.  Emmepuna  II  Ijunepam.  u  caModepotc.  Bcepocc. 
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Au  bas  de  la  médaille  on  lit  encore  : 
Waechter. 

De  l'autre  côté  on  voit  l'impératrice  assise  dans  un  fauteuil,  ap- 
puyée sur  une  table  dans  l'attitude  de  la  méditation;  la  Russie, sou- 
tenue par  un  guerrier  vêtu  à  l'antique,  lui  présente  à  genoux  le 
sceptre  et  la  couronne ,  pendant  qu'un  ange  lui  montre  la  Providence 
qui  paraît  dans  un  nuage  avec  la  légende  : 

Ce  cnacenie  meoe. 

L'exergue  contient  la  date:  ' 

Inuis  28  ôhh  1762  lody. 

Dans  :  Ricaud  de  Tiregale  «Médailles  sur  les  principaux  événe- 
ments de  l'empire  de  Russie,  etc." 

i 

188.  Môme  médaille,  planche  in- 12°,  gravée  d'après  le  procédé 
Collas,  représentant  la  face  de  la  médaille  précédente  avec  la  môme 
légende. 

189.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  les  deux  côtés  de  la 
médaille  que  l'impératrice  donna  à  8  marchands  du  Kamschatka.  On 
voit  d'un  côté  l'impératrice  en  buste,  de  profil  à  gauche  en  petite  cou- 
ronne, boucles  tombantes  sur  les  épaules,  perles  dans  les  cheveux, 
robe  décolletée  et  manteau  impérial  avec  légende  : 

B.  M.  Emmepum  II  iMnepam.  u  CoModcpotc.  Bcepocc. 

Au  bas  de  l'effigie  on  lit: 

T.  Ieauoez. 

et  sur  le  revers  un  cartouche  rocaille  avec  la  légende  : 

3a  noAeaubte  oÔutecmey  mpydu  1762  toây  aexycma  31  dus. 
Dans:  Ricaud  de  Tiregale. 

190.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  a  médaille  du  cou- 
ronnement. D'un  côté  nous  voyons  le  buste  de  l'impératrice ,  de  profil 
à  gauche,  en  petite  couronne,  robe  décolletée  et  manteau  impérial.  Des 


boucles  entremêlées  de  perles  retombont  sur  la  poitrine.  La  légende 
porte  : 

K  M.  Enamepuna  II  iMnepam.  u  CaModepM.  Bcepocc. 

Au  bas  de  l'effigie  on  lit  : 
TuMoeew  le.  (sic) 

Sur  le  revers  on  voit  un  autel  sur  lequel  brûle  de  l'encens  et  la 
Russie  présentant  à  la  Religion  un  écusson  entouré  de  lauriers  au 
chiffre  de  l'impératrice,  sur  lequel  une  figure  allégorique  qu'on  voit 
dans  des  nuages,  et  qui  tient  dans  sa  main  gauche  un  sceptre  sur- 
monté de  l'œil  de  la  Providence,  pose  une  couronne.  La  légende 
porte: 

3a  cnaceuie  ervpu  u  omeueemea. 
et  l'exergue  : 

*       Eopouoeam  eMoetcm  ceum.  22  à.  1762. 

Ibidem.  * 

191.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  la  médaille  frappée 
à  l'occasion  d'un  nouveau  règlement  de  la  monnaie.  On  voit  d'un 
côté  la  même  effigie  de  l'impératrice ,  avec  la  même  légende.  Au  bas 
on  lit: 

TuMoeeù  Ieanoez. 

Sur  le  revers  on  voit  J'œil  de  la  Providence  et  plus  bas  un  aigle 
tenant  dans  ses  serres  le  sceptre  et  le  globe.  La  légende  porte  : 

H  eue  moÔm  odyuieeMemcs. 

et  l'exergue  : 

YcmanoeAeHieKb  ucnpaeHOû  Moneme  (sic)  1763  tody. 
Ibidem. 

192.  Planche  in-8°  gravée  au  burin,  représentant  les  deux 
côtés  de  la  même  médaille. 

198.  Vignette  représentant  la  médaille  frappée  à  l'occasion  de  la 
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fondation  de  la  maison  des  enfants  trouvés.  D'un  côté  même  effigie 
et  même  légende.  Sous  Peffigie  on  lit  : 

TuMoeeù  leano&h. 

Sur  le  revers  on  voit  un  autel  sur  lequel  brûle  de  l'encens,  et  à 
côté  la  Religion  tendant  la  main  à  une  femme  agenouillée,  tenant  un 
enfant.  Dans  le  fond  on  voit  la  maison  des  enfants  trouvés.  La  lé- 
gende porte  : 

H  eu  Jtcueu  ôydeme. 

et  l'exergue  : 

CeumaÔpH  1  dnn  1763  wda. 

Dans  :  Ricaud  de  Tiregale. 

194.  Planche  in-4°  gravée  au  burin,  représentant  les  deux  côtés 
de  la  même  médaille.  Au  haut  de  la  planche  on  lit  : 

MedaAb  usdanuan  eb  naMHtnb  3aeedeHm  BocnumamejtbHaio 
flotta. 

195.  Planche  in- 12°  gravée  au  burin,  représentant  la  face  de  la 
même  médaille.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

W.  Arndt  se. 

196.  Planche  in  1 2°  gravée  au  burin,  représentant  le  revers  do 
la  même  médaille.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

W.  Arndt  se. 

197.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  la  médaille  frappée 
à  l'occasion  de  la  fondation  de  l'académie  des  beaux-arts.  D'un  côtë 
on  voit  le  buste  de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche,  avec  ses  attributs 
ordinaires.  La  légende  porte  : 

Enamepuna  II  noHpoeume.ibHUW. 

Sur  le  revers  on  voit  les  attributs  des  arts,  sur  un  bloc  de  pierre 
brute.  La  légende  porto  : 

Tatco  nwepâu  npeÔydeme. 


et  l'exergue  : 

G.  IlemepÔyp.  iMnepamopc.  AnadeM.  Topotcccmeen.  nocexutem 
Iwhh  28  d.  1765. 

Au  bas  de  la  vignette  sont  figurés  les  deux  côtés  d'un  jeton  dis- 
tribué à  la  même  occasion.  Dans:  Ricaud  de  Tiregale,  etc. 

198.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  une  autre  médaille 
sur  le  môme  sujet.  D'un  côté  on  voit  le  buste  de  l'impératrice,  de 
profil  à  droite ,  couronné  de  lauriers,  avec  le  manteau  impérial  et  la 
chaîne  de  St- André.  La  légende  porte: 

Emmepuna  IL 

Sur  le  revers  des  pieds  de  vigne  éclairés  par  le  soleil.  La  légend 
porte  : 

Tarn  cosptbeotomz. 
et  l'exergue  : 

3a  onuuHHOcmb. 
Ibidem. 

199.  Vignette  au  burin  représentant  une  médaille  sur  le  même 
sujet.  D'un  côté  une  couronne  do  lauriers  avec  la  légende: 

IlpoÔAuotcawweMyca. 

et  de  l'autre  une  figure  académique  entourée  d'emblèmes  des  arts 
avec  la  légende  : 

CAtbdya  docmuiHemz. 

et  l'exergue: 

C.  n.  B.  iMtiep.  AtcadeMiû  Xydootc.  17=  t.  Iwhm  28  d. 

200.  Vignette  au  burin  représentant  une  médaille  sur  le  même 
D'un  côté  se  trouvent  le  buste  de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche, 
avec  ses  attributs  ordinaires,  et  la  légende  : 

EHamrpum  TIoKpooumcAhHum. 
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Au  bas  de  l'effigie  on  lit: 
Waœhter. 

De  l'autre  un  vieillard  distribuant  des  prix  avec  la  légende  : 
JfocmoùHOMy. 
et  l'exergue  : 

C.  U.  B.  iMnep.  Atcad.  Xydoaic.  17=  %.  Iwhw  28  à. 

Ibidem.  Ces  trois  dernières  médailles  ont  probablement  été  frap- 
pées pour  être  décernées  aux  meilleurs  élèves  de  l'académie. 

201.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  la  médaille  et  le 
jeton  frappés  à  l'occasion  du  carrousel  donné  par  l'impératrice  à 
St-Pétersbourg  en  1766.  D'un  côté  nous  voyons  le  buste  de  l'im- 
pératrice, de  profil  à  gauche ,  avec  les  attributs  et  la  légende  ordi- 
naires. Sous  l'effigie  on  lit  : 

T.  Heamez. 

De  l'autre  côté,  un  cirque  au-dessus  duquel  plane  un  aigle ,  et 
sur  le  devant  la  Néva  :  la  légende  porte  : 

Cz  Ajifpmmxb  na  Heectcie  6pew. 
Le  jeton  qu'on  voit  plus  bas  porte  d'un  côté  la  même  effigie  do 
l'impératrice  avec  la  même  légende  et  de  l'autre  un  aigle  tenant  des 
foudres ,  avec  la  même  légende  que  sur  la  médaille;  on  lit  sur 
l'exergue: 

Ikmh  11  ôhh  1766  toda. 
Ibidem. 

202.  Vignette  au  burin,  représentant  la  médaille  distribuée  aux 
députés  convoqués  à  Moscou  en  1766.  D'un  côté  se  trouve  le  chiffre 
de  l'impératrice  et  de  l'autre  une  pyramide  surmontée  d'une  cou- 
ronne. La  légende  porte  : 

EtoMeHcnwo  moKdaxo  u  ecnaz 

et  l'exergue  : 

1766  toâà  fleuri.  14, 

» 

Ibidem. 
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203.  Vignette  au  burin,  représentant  la  médaille  frappée  à  l'oc- 
casion de  l'importation  de  blé  de  Livonie  et  d'Esthonie  à  St-Péters- 
bourg.  D'un  côté  l'effigie  de  l'impératrice,  de  profil  à  droite,  avec  les 
attributs  et  la  légende  ordinaires  ;  de  l'autre,  Mercure  conduisant 
Cérès  au  bord  de  la  mer  avec  la  légende  : 

Peeuocmb  coometbmcmeeem.  (sic)  npo3opAueocmu. 
Ibidem. 

204»  Vignette  au  burin,  représentant  une  médaille  frappée  à  l'oc- 
casion de  la  publication  de  l'instruction  écrite  par  l'impératrice  pour 
l'élaboration  d'un  nouveau  code  des  lois.  On  voit  d'un  côté  l'effigie 
de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche,  avec  la  légende  : 

Catharina  II  Imp.  Mag.  Russ.  Legislatriz. 

De  l'autre  la  Justice,  contre  laquelle  sont  appuyées  les  armes  de 
l'empire  et  une  corne  d'abondance,  avec  la  légende  : 

Saluti  Publicae 

et  l'exergue  : 

MDCCLXVIIL 

.  Ibidem. 

205.  Vignette  au  burin,  représentant  une  médaille  frappée  à  l'oc- 
casion de  la  fondation  de  l'église  de  St-Isaac.  D'un  côté  se  trouve 
l'effigie  de  l'impératrice  avec  la  légende  ordinaire,  de  l'autre  l'église 
telle  qu'elle  a  été  projetée,  avec  la  légende  : 

Bo3dadume  Boottie  Eoioeu 

et  l'exergue  : 

A  Kecapeea  Kecapeeu.  Marne.  tJiae.  22  cmuxi  21. 1768.%. 
Ibidem. 

206.  Vignette  au  burin,  représentant  une  médaille  frappée  à 
l'occasion  de  l'institution  de  la  Société  économique.  D'un  côté  nous 


» 
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voyons  l'effigie  de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche ,  avec  la  légende 
ordinaire;  au  bas  de  l'effigie  on  lit  : 

Dr.  Gass.  ' 

De  l'autre  Cérès  tenant  dans  sa  main  une  couronne  avec  la  lé- 
gende :  • 
3a  mpydu  eo3danuie. 

Mbidem. 

207.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant  les 
deux  côtés  de  la  même  médaille  avec  les  mômes  inscriptions. 

208.  Vignette  au  burin,  représentant  la  médaille  distribuée  aux 
soldats  et  aux  matelots  qui  avaient  pris  part  à  la  bataille  de  Tchesmé 
en  1770.  D'un  côté  se  trouve  l'effigie  de  l'impératrice,  de  profit  à 
gauche,  avec  la  légende  ordinaire;  de  l'autre  côté  est  figuré  un  com- 
bat naval  avec  la  légende  : 

Eum. 

et  l'exergue  : 

lecMe  1770  toda  Iwm  25  à. 
Dans:  Ricaud  de  Tiregale. 

209.  Vignette  au  burin,  représentant  la  médaille  distribuée  aux 
soldats  qui  ont  pris  part  à  la  bataille  de  Kagoul  en  1770.  D'un  côté 
on  voit  l'effigie  de  l'impératrice  avec  la  légende  ordinaire;  de  l'autre 
on  lit: 

Kaiyw  Iwah  21  âm  1770  wda. 
Ibidem. 

210.  Vignette  au  burin,  représentant  nue  médaille  frappée  en 
l'honneur  des  victoires  remportées  sur  les  Turcs.  D'un  côté  on  voit 
l'effigie  ordinaire  de  l'impératrice,  avec  la  légende  : 

Catharina  II I).  G.  Imp.  Autocratrix  Russorum. 
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et  de  l'autre  Minerve  avec  la  légende  : 

Sapientia  'et  armis 
et  l'exergue  :     -  , 

Turcis  Terra  Manque  Devictis.  MDCGLXX. 
Ibidem. 

211.  Planche  grand  in-8°  en  biais,  représentant  les  deux  c|>és 
d'une  médaille,  restée  probablement  à  l'état  de  projet,  ayant  trait  au 

'  môme  sujet.  D'un  côté,  le  buste  de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche, 
placé  sur  un  piédestal,  contre  lequel  est  appuyé  Socrate,  tenant  d  une 
main  une  planche  en  marbre,  sur  laquelle.il  grave  avec  un  ciseau 
une  inscription  en  grec.  Dans  le  fond  un  paysage.  La  légende  porte: 

Catharina  II  Russiae  Imperatrix 

et  l'exergue  : 

L.  B.  A.  Lobes  inv.  D.  ChodowiecU  delin. 

De  l'autre  côté,  un  général  appuyé  sur  un  canon,  se  tenant  au 
milieu  d'un  champ  de  bataille;  derrière  lui  on  voit  des  étendards 
turcs  et  à  ses  pieds  des  Turcs  agenouillés.  La  légende  porte  : 

His  Armis  et  Undis 
»  et  l'exergue  : 

Ob  fractos  superbos  Job.  G.  XXXVIII,  v.  XI  et  XV  m. 
Sept.  MDCCLXX. 

Entre  les  deux  côtés  do  la  médaille  on  lit: 
D.  Chodowiecki  se. 

212.  Planche  in-12,  représentant  un  des  côtés  d'une  médaille, 
frappée  à  l'occasion  de  la  cessation  de  la  peste  à  Moscou.  On  y  voit 
d'un  côté  le  buste,  de  profil  à  gauche,  de  l'impératrice,  avec  la  lé- 
gende ordinaire,  et  de  l'autre  une  figure  qui  donne  à  boire  à  un  ser- 
pent, avec  la  légende  : 

Lïberator  a  peste  « 
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et  l'exergue  : 

In  bello  Turcko  ad  Istrum  MDCCLXX. 

213.  Planche  in-8°  gravée  au  burin.  On  y  voit  les  deux  côtés 
d'une  médaille  frappée  à  l'occasion  de  l'inauguration  du  monument 
de  Pierre-le-Grand.  D'un  côté  on  voit  l'effigie  de  l'impératrice,  de 
profil  à  droite,  couronnée  de  lauriers,  sans  légende,  de  l'autre  le  mo- 
nument avec  l'exergue: 

Mma  1782  Aeiycma  6  dnn. 
Au  bas  du  monument  on  lit  : 
Cari  Lebrecht  se. 
et  au  bas  de  la  planche  : 

J.  C.  Krûger  del.  et  sculp.  Berolini. 

214.  Planche  très-petit  in-8°  gravée  au  burin,  représentant  la 
médaille  distribuée  lors  de  la  paix  de  Kaïnardji,  en  1774,  aux  sol- 
dats ayant  pris  part  à  la  guerre  et  la  médaille  frappée  à  l'occasion  de 
l'inauguration  du  monument  de  Pierre-le-Grand.  Sur  l'un  des  côtés 
de  la  première,  formant  un  losange  avec  anneau  au  sommet,  on  voit 
l'effigie  ordinaire  de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche,  et  de  l'autre 
on  lit  dans  une  couronne  de  lauriers  : 

[IoÔTbdumcMO 
et  plus  bas  : 

3oKAmenz  Mupi  cz  nopmm  10  Ijoaç  1774  t. 

Sur  l'autre  médaille  on  voit,  dun  côté  le  buste  de  l'impératrice 
couronnée  de  lauriers ,  de  profil  à  gauche,  et  de  l'autre  le  monument 
avec  l'exergue  : 

A.  1787  A,  R.  A. 

215.  Planche  in-8°  gravée  au  burin.  On  y  voit  les  deux  faces 
d'une  médaille  frappée  en  l'honneur  dePotemkine.  D'un  côté  se  trouve 
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l'effigie  de  l'impératrice,  en  buste,  de  profil  à  gauche,  en  diadème, 
couronne  de  lauriers,  etc.  On  lit  au  bas  de  l'effigie: 

Abramson. 

Et  sur  la  légende  : 

!         Catharinae  H  FelicUati  saeculi. 

Sur  le  revers  on  voit  Minerve,  tenant  une  couronne  d'abondance, 
portant  un  bouclier  au  chiffre  de  l'impératrice  et  tendant  une  branche, 
d'olivier  à  une  femme  agenouillée  portant  une  couronne  crénelée.  On 
lit  sur  la  légende  : 

Virtute  Potemkini  Crimea  et  Kubania  Receptis 

et  sur  l'exergue: 

S.  Klopman  MDCCLXXXIII. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

8.  Danchew  sculp. 

216.  Planche  in- 12°  gravée  au  burin,  représentant  la  face  de 
la  médaille  frappée  à  l'occasion  de  la  paix  conclue  avec  la  Suède  en 
1790.  0  ny  voit  l'effigie  de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche,  avec  la 
légende  ordinaire.  Au  bas  de  l'effigie  on  lit: 

B.  Owdcp. 

217.  Planche  in- 12°  gravée  au  burin,  représentant  le  revers  de 
la  môme  médaille.  On  y  voit  une  branche  d'olivier  entourée  d'une 
couronne  de  lauriers.  La  légende  porte  : 

CocfbdcmeenHuù  u  <m>«wwû. 
t  l'exergue: 

Mupz  cb  IUeeuiew  3aKAmeuô  3  A&iycma  1790  xoda. 

frap 

d>     218.  Planche  in-1 2°  gravée  d'après  le  procédé  Collas.  On  y  voit 
■  l'effigie  de  l'impératrice,  de  profil  à  droite,  en  casque  orné  de  lauriers 
et  surmonté  de  plumes,  en  cuirasse,  décolletée  avec  le  cordon  de 
St.-Georges  et  une  draperie.  Autour  on  lit  la  légende  ordinaire. 
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219.  Planche  in  12°  gravée  d'après  le  procédé  Collas,  et  repré- 
sentant l'effigie  de  l'impératrice,  de  profil  à  gauche,  en  petite  cou- 
ronne et  en  couronne  de  lauriers.  Autour  la  légende  ordinaire. 

220.  Planche  in- 12°  gravée  au  burin,  avec  l'effigie  de  l'impé- 
ratrice, de  profil  à  gauche,  dans  le  costume  et  avec  la  légende  que 
nous  trouvons  généralement  sur  les  médailles  de  son  temps. 

221.  Planche  in- 12°  gravée  au  burin,  avec  l'effigie  de  l'impéra- 
trice semblable  à  la  précédente,  avec  la  légende  ordinaire. 

222.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y  voit  les  deux 
faces  d'une  médaille.  D'un  côté  l'effigie  de  l'impératrice,  de  profil 
à  gauche,  avec  la  couronne  civique,  et  une  fourrure  sur  l'épaule.  La 
légende  porte  : 

Gatharina  II  Augusta  Gentis  Humanœ  Àrtiumque  Mater. 

Sur  le  revers  on  voit,  Àstrée  sous  les  traits  de  Catherine,  appuyée 
sur  une  ruche  et  entourée  d'abeilles.  D'une  main  elle  tient  une 
branche  d'olivier,  de  l'autre  un  rouleau  avec  ces  mots:  Liges  à  Ca- 
tharina  conditœ.  A  ses  pieds,  des  fleurs  et  les  attributs  des  arts  et 
des  sciences.  La  légende  porte: 

Astrœa  redux. 

et  Pexergue: 

1782. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit:  -  ' 

A  V Impératrice  de  Russie.  / 
et  plus  bas:  .       '  ' 

Cest  du  Nord  aujourd'hui  que  nous  vient  la  lumière.  j 

Sujets  historiques. 

Série  de  8  planches  grand  in-folio  gravées  au  burin ,  destinées  à 
la  description  du  couronnement  de  Catherine  II ,  description  dont  la  . 
publication  n'eut  pas  lieu. 
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223.  1 .  La  proclamation  du  jour  du  couronnement  au  Kremlin, 
d'après  un  dessin  de  Develly  gravé  par  Kolpachnikoff. 

224.  2.  Catherine  II  descendant  le  grand  escalier  du  palais  du 
Kremlin  (KpacHoe  Kpiomp).  On  lit  au  bas  : 

tp.  IlymuMitem. 

225.  3.  L'intérieur  de  la  cathédrale. 

« 

226.  4.  Catherine  II  recevant  la  communion  le  jour  du  couron- 
nement. 

227.  5.  Le  sacre  de  l'impératrice,  on  lit  au  bas: 

■ 

tp.  XapumoHoei. 

228.  6.  L'impératrice  assise  sur  son  trône  dans  la  cathédrale. 

229.  7.  Dîner  dans  la  salle  du  trône  au  Kremlin  (rpanoBHTaa 
IlajjaTa). 

230.  8.  Réception  des  ambassadeurs  après  le  couronnement.  On 
lit  au  bas: 

tp.  A.  K030HUHCKIÙ. 

- 

231.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant  le 
feu  d'artifice  tiré  le  28  juin  1763,  jour  anniversaire  de  l'avéncment 
au  trône  de  l'impératrice.  Au  bas  se  trouve  l'inscription  : 

Munepeum  ocmpoez  ez  (peùepoeptcrb. 

J.  de  Steldin  inv.  francesco  Gradizzi  dclineavc. 

tpud.  G.  H.  R  nod.  A.  rpenoez. 

v.  Rowinsky  185. 

232.  Planche  grand  in-folio  avec  un  texte  au  sommet  de  laquelle 
on  voit  une  grande  vignette  au  burin  représentant  une  allégorie  sur 
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la  paix  d'Hubertsbourg  conclue  en  1763*).  On  y  voit  au  milieu  un 
irrand  palmier  au-dessus  duquel  plane  l'œil  de  la  Providence  entouré 
de  rayons.  Des  deux  côtés  on  lit: 

Das  Jcûir  braCte  zV  Vns  aLLen  elnen  eDLen  FrleDen. 

Dans  le  feuillage  du  palmier  il  y  a  des  médaillons  avec  les  por- 
traits des  rois  d'Angleterre*,  d'Espagne,  de  France,  de  Pologne,  de 
Portugal,  de  Suède,  et  des  impératrices  Marie-Thérèse  et  Catherine  II 
avec  leurs  noms  au-dessus.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  de 
%  à  gauche.  On  lit  au  haut  du  médaillon  : 

Catharina  II  Bussor.  Imp. 

Au  pied  de  l'arbre  on  voit  une  figure  allégorique,  représentant 
probablement  l'empire  d'Allemagne,  agenouillée,  en  couronne  et  man- 
teau doublé  d'hermine,*  détachant  une  palme  de  l'arbre.  Derrière  l'ar- 
bre, des  deux  côtés,  on  voit  neuf  personnages  alignés,  représentant 
les  différentes  nations  intéressées  à  la  paix.  Dans  le  fond,  le  château 
d'Hubertsbourg  et  un  soleil  resplendissant.  Au  bas  de  la  vignette 
se  trouve  un  cartouche  rocaille  dans  lequel  on  lit  : 

ALtls  sVb  nIVIbus  sVCCresCIt  paCIs  oLIVa 
o  slt  paX  Constans  JVstarVM  CongrVa  Voto! 

Au  bas  du  cartouche  on  lit,  d'un. côté: 
Augsburg  zû  finden 
et  de  l'autre: 

bey  J.  F.  Rein,  Kupfersiecher. 

Au  bas  de  la  vignette  se  trouvent  des  vers  que  les  différents 
personnages  qui  y  figurent  sont  censés  prononcer.  Ainsi  l'Al- 
lemagne, ein  Preussischer  Officier,  ein  Englischer  Lord,  ein  Fran- 


*)  La  paix  d'Hubertsbourg  fut  conclue  le  15  février  1763  entre  l'Autriche, 
la  Prosse  et  la  Saxe  et  termina  la  guerre  de  7  ans,  après  que  la  paix  eut  déjà  été 
signée  le  10  février  entre  la  Grande-Bretagne,  la  France,  l'Espagne  et  le  Por- 
tugal. 

15 
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zôsischer Marquis,  etc.,  etc.  parlent  à  tour  de  rôle.  Le Russischer Pas- 
sagier  dit  : 

Der  Krieg  ist  eingestellt,  man  ist  des  Streitens  mûde, 
Erst  tnachte  man  zur  See,  und  jetzt  in  Deutschland  Friede, 
0  Fiïgung,  deren  Macht  uns  so  viel  Gutes  schenkt, 
Befestige  diesen  Bund,  solang  ein.  Greiss  nur  denkt. 

9 

233.  Planche  gTavée  au  burin,  représentant  un  feu  d'artifice  tiré 
en  septembre  1763  à  St.-Pétersbourg.  On  lit  au  bas: 

rpbiôop.  ez  C.  Ilemep.  npv  anad.  uaym  u  xudotu.  nofo  CMomp. 
E.  Bunoipadoea. 

234.  Planche  gravée  au  burin,  représentant  un  feu  d^rtifice  tiré 
chez  le  comte  Worontzoff  le  28  juin  1763. 

•  Gravé  par  Winogradoff. 

235.  Planche  gravée  au  burin,  représentant  un  feu  d'artifice  tiré 
en  1765  chez  le  comte  Easoumowsky. 

Idem. 

236.  Planche  gravée  au  burin,  représentant  un  feu  d'artifice  tiré 
à  Krasnoé  Sélo  en  1765. 

Idem.  Ces  quatre  planches  sont  indiquées  dans  l'ouvrage  de 
M.  Rowinsky,  p.  167.  —  A  la  même  page  se  trouve  aussi  la  des- 
cription d'une  autre  planche  représentant  un  feu  d'artifice  tiré  en 
1763,  et  que  nous  retrouvons  plus  bas  sous  le  nom  de  Grékoff 
(v.  notre  No  230).  I 

Suite  de  trois  planches  très  grand  iu-folio  en  biais  gravées  au 
burin,  représentant  le  transport  du  village  de  Lachta  à  St-Pétersbourg 
du  monolithe  servant  de  piédestal  àv  la  statue  de  Pierre  le  Grand  par 
Falconet.  Ce  transport  eut  lieu  par  terre  (8  verstes)  et  dura  du  15 
novembre  au  27  mars  1769*). 


*)  Le  paysan  Siméon  Wishniakoff  fat  le  premier  qui  fit  connaître  cet  im- 
mense morceau  de  granit,  qui  avait  44  pieds  de  long,  23  de  large  et  27  de  haut. 
Mais  le  transport  offrait  des  difficultés  immenses.  Les  mécaniciens  refusèreot  de 
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237.  1.  Planche  représentant  le  monolithe  tel  qu'il  était  au  mo- 
ment de  sa  découverte.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté  : 

Velten  del. 
et  de  l'autre  : 

J.  S.  Schley  sculp. 
et  plus  bas  : 

Budb  kumhh,  H(i3U8aeMato  ipom^  dAuuoio  44.  wupuuoio  22, 
euiuuHon  27  (pymoeb,  naudeHuato  na  laxmtb  ez  1768** 
%oôy. 

238.  2.  Planche  représentant  le  monolithe  dégagé  de  la  terre 
dans  laquelle  il  était  enfoncé.  Les  arbres  que  Ton  voit  sur  la 
planche  précédente  sont  coupés  sur  celle-ci  ;  toute  la  terre  autour  est 
enlevée  et  sur  des  échafaudages  sont  placés  des  ouvriers  occupés  à 
tailler  le  monolithe.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté  : 

Velten  del. 

de  l'autre  : 

J.  V.  Schley  sculp. 

et  plus  bas  : 

Buàb  omtcphimifi  komhr,  ua3bieaeMaw  tpoMt,  h(uh(ihcuw_uo  ôah 
noânoofcvi  MouijMenma  Ikmpa  BeAunaio. 

se  charger  d'une  entreprise  dout  la  réalisation  leur  semblait  impossible.  Un  simple 
forgeron  russe  se  chargea  de  l'affaire;  il  monta  le  monolithe  sur  de  grosses  boules 
en  cuivre  mêlé  de  calamine  et  d'ètain;  et  fil  rouler  ces  boules  sur  des  espèces 
de  rails  en  bois.  Au  mois  de  février  1769  on  commença  à  lever  la  pierre.  On  fut 
obligé,  pour  rendre  solide  le  terrain  sur  lequel  elle  devait  passer,  d'enfoncer  dans 
plusieurs  endroits  des  pilotis  Cinq  fois  pendant  le  trajet  le  monolithe  s'enfonça 
dans  la  terre.  Pendant  tout  le  temps  du  transport  deux  tambours  qui  se  tenaient 
sur  la  pierre  donnaient  le  signal  pour  le  commencement  et  la  fin  des  travaux;  48 
tailleurs  depierre  étaient  occupés  à  lui  donner  la  forme  voulue,  une  forge  fut  pla- 
cée au  sommet  et  tous  les  outils  indispensables,  ainsi  qu'une  petite  guérite  pour 
les  gardiens  étaient  traînés  dans  des  traîneaux  attachés  au  monolithe.  Enfin  on 
immena  la  pierre  au  bord  de  la  mer;  le  transport  par  eau  offrit  aussi  de  très 
grandes  difficultés,  mais  en  octobre  1770,  en  présence  du  prince  Henri  de  Prusse, 
•U  pierre  arriva  à  Péterabourg  et  fut  heureusement  débarquée. 
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239.  3.  Planche  représentant  le  transport  même  du  monolithe; 
on  y  remarque  les  tambours,  la  forge,  le  traîneau  avec  la  guérite  et 
les  outils,  etc.,  etc.  On  voit  impératrice,  entourée  de  sa  cour,  en 
pelisse  doublé  d'hermine,  suivie  d'un  page  qui  porte  sa  traîne,  et  en 
outre  une  grande  quantité  de  monde  rassemblé  pour  assister  à  Topé- 
ration,  et  beaucoup  de  voitures.  Un  homme  en  pelisse,  probablement 
Betsky,  explique  à  l'impératrice  la  marche  cfes  travaux.  Dans  le  fond, 
les  voitures  de  la  cour  attelées  de  huit  chevaux.  On  lit  au  bas  de  la 
planche,  d'un  côté  : 

G.  Velten  del. 

De  l'autre  : 

J.  V.  Schley  sculp. 
et  plus  bas  : 

Buxfo  kqmhh  rpoMa ,  eo  epeMH  nepeeo3a  eio  ez  npucydcmeiu 
(sic)  Enamepunu  emopuR.  Hneapn  2Q°  177(f°  toda. 
Les  épreuves  anciennes  de  ces  quatre  planches  sont  excessive- 
ment rares. 

240.  Planche  grand  in-8°  en  biais  gravée  au  burin,  traitant  le 
même  sujet  que  la  planche  précédente.  Anonyme.  Rare. 

Suite  de  quatre  planches  très  grand  in-folio  en  biais,  gravées  au 
burin,  représentant  les  opérations  de  la  flotte  russe  contre  la  flotte 
turque,  au  mois  de  juillet  1770,  dans  la  baie  de  Tchesmé. 

241.  1.  Planche  représentant  la  flotte  russe  s'avançant  pour  at- 
taquer la  flotte  turque.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté  : 

Painted  by  R.  Paton. 
et  de  l'autre  : 

Engraved  by  J.  Mason. 
Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Russie,  appuyé  contre 
.  une  pjTamide,  entouré  d'étendards  turcs,  d'ancres  etc.  Une  Gloire, 
tenant  d'une  main  une  palme,  couronne  de  l'autre  main  l'écusson. 
On  lit  des  deux  côtés  de  la  vignette  : 

To  her  Majesty  the  Empress  of  ail  (he  Russias  This  view  of 
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the  Impérial  Russian  Fleet,  commanded  by  Count  Alexis 
Orloff,  bearing  down  to  attack  the  TurMsh  Fleet  ai  anchor 
off  theCoast  ofNatolia,  near  Chesme  Bay  on  the  5th  July 
1770;  Is  by  Permission  and  tvith  profound  Respect  Vé- 
nération and  Gratitude  Inscribed  by  Her  Impérial  Ma- 
jestés most  humble  and  obedient  servant  R.  Paton. 

Enfin  tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

Size  of  the  Impérial  Gallery  12  Feet  by  8  Feet.  Published 
as  the  ad  directs  Ocf  l"  1777  by  R.  Paton.  Wardour 
Street,  Soho,  London. 

242.  2.  Planche  représentant  la  flotte  russe  attaquant  la  flotte 
turque  dans  la  baie  de  Tchesmé.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un 
côté: 

Painted  by  R.  Paton. 
et  de  l'autre  : 

Engraved  by  P.  C.  Canot. 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  d'un  vignette  pareille  à  celle  qui  se 
trouve  sur  la  planche  précédente  : 

To  Her  Majesty  the  Empress  of  ail  the  Russias,  This  View 
of  the  Impérial  Russian  Fleet  Commanded  by  Count 
Alexis  Orloff  attacking  the  Turkish  Fleet  in  Chesme  Bay, 
in  the  Night  between  the  6th  and  7th  July  1770 ,  Is  by 
Permission  and  with  profound  Respect,  Vénération  and 
Gratitude  Inscribed  by  lier  Impérial  Majestés  most 
humble  and  obedient  servant  R.  Paton. 

Enfin  tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

Size  of  the  Impérial  Gallery  12  Feet  by  8  Feet.  Published 
as  tU  art  directs  Ocf  lst  1777  by  R.  Paton.  Wardour 
Street,  Soho,  London. 

243.  3.  Planche  représentant  la  défaite  et  la  fuite  de  la  flotte 
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turque  dans  la  baie  de  Tchesmé.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un 
côté  : 

pavnted  by  R.  Paton. 
et  de  l'autre  : 

engraved  by  P.  C.  Canot  à  W.  White. 

Plus  bas,  des  deux  côtés  de  la  même  vignette,  on  lit  : 

To  Her  Majesty  the  Empress  of  ail  the  Russias  This  View 
of  the  Impérial  Russian  Fleet  Commanded  by  Court 
Alexis  Orloff  defeating  the  Turkish  Fleet  and  obligtng  il 
to  retire  into  Chesme  Bay  on  the  5th  July  1770  Is  by 
Permission  and  with  profound  Respect,  Vénération  &  Gra- 
titude Inscribed  by  Her  Impérial  Majestés  most  humble 
and  obedient  Servant  R.  Paton. 

244.  4.  Planche  représentant  la  destruction  de  la  flotte  turque. 
On  lit  au  bas,  d'un  côté: 

Painted  by  R.  Paton. 
De  l'autre  : 

Engraved  by  P.  C.  Canot. 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  de  la  même  vignette  : 

To  Her  Majesty  the  Empress  of  ail  the  Russitfs  This  Vttw 
of  a  Squadron  of  the  Impérial  Russian  Fleet  Commanded 
by  Count  Alexis  Orloff' burning  the  Turkish  Fleet  in  Chesme 
Bay  in  the  Moming.  of  the  7th  July  1770  Is  by  Permi- 
sion  and  unth  profound  Respect,  Vénération  and  Grati- 
tude Inscribed  by  Her  Impérial  Majestés  most  humble 
&  obedient  Servant  R.  Paton. 

Cette  série  est  très  rare.  Nagler  prétend  que  Canot  mourut  en 
1777  par  suite  de  l'excès  de  fatigue  résultant  du  travail  auquel  il 
dut  se  livrer  pour  graver  les  planches  que  nous  venons  de  décrire, 
travail  dans  lequel  il  s'est  surpassé,  dit  encore  Nagler.  —  Les  origi- 
naux se  trouvent  à  l'Hermitage. 
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Suite  de  deux  planches  grand  in-folio,  en  biais,  gravées  au  burin, 
représentant  les  opérations  de  la  flotte  russe  dans  la  baie  de  Tchesnié. 

245.  1.  Planche  représentant  la  bataille  de  Tchesmô.  Tous  les 
vaisseaux  et  les  principales  localités  de  la  côte  sont  marqués*  en  lettres. 
Au  bas  de  la  planche  on  voit  un  grand  cartouche  rocaille,  orné  de 
lauriers,  aux  armes  de  Russie.  On  lit  d'un  côté  du  cartouche  : 

IlAaHb  Mopcttaio  cpaotcenia  mcmoz  (sic)  (pAomom  Eh  H.  e. 
ecepocciûcKOû  nodb  npedeodumeAbcmeom  TenepoAa  Fpcupa 
Opjtoea  u  OmoMaucKUMi  *\  'ZTa  1770, 

Puis  vient  le  texte  explicatif  des  vaisseaux,  localités,  etc.,  à  la  fin 
duquel  on  lit  : 

OnpoÔoeauHoe  E.  C.  rpa0om  OpAoeum. 

De  l'autre  côté  du  cartouche  on  lit: 

Plan  du  combat  naval  de  la  flotte  de  S.  M.  I  de  toutes  les 
Russies  sous  les  ordres  de  S.  E.  Mr  le  Comte  Orlow 
Gzneral  commandant  etc.  etc.  etc.  contre  celle  des  Otto- 
manns  (sic)  du  5me  Juillet  1770. 

Puis  le  texte,  et  enfin  on  lit  encore  : 

Avec  approbation  de  S.  E.  Mr  le  Comte  Orlow. 

246.  2.  Planche  représentant  la  destruction  de  la  flotte  turque 
à  Tchesmé.  Au  bas  de  la  planche  on  voit  un  cartouche,  pareil  à  celui 
de  la  planche  précédente,  d'un  côté  duquel  on  lit: 

eudh  HCCMencKOû  npucmauu  cz  u3o6pajtceHuew  (sic)  ucmpe- 
ÔAenuH  (sic)  OmoMaxcnaio  (sic)  (pAoma  EcKaâpoM  pocccù- 
CKop  (sic)  nodz  npedoodumeAbcmeo™  (sic)  tpag5a  OpAoea 
ez  hohu  na  ~7  Iwah  1770. 

Le  reste  est  comme  sur  la  planche  précédente.  De  l'autre  côté 
du  cartouche  on  lit  : 

Vue  du  port  de  Chisme  (sic)  avec  la  destrûction  de  la  flotte 
Ottomanne  par  Vescadre  Russe  sous  les  ordres  de  S.  E. 
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JT  le  Comte  Orlow  Général  Commandant  etc.  etc.  la 
nuit  du  7  Juillet  1770. 

Le  reste  comme  sur  la  planche  précédente.  Deux  plans  font 
suite  aux  deux  planches  que  nous  venons  de  décrire.  Cette  suite  est 
assez  rare. 

247.  Planche  in-folio  en  biais,  grossièrement  gravée  au  burin, 
représentant  une  allégorie  ayant  trait  à  la  paix  de  Koutchouck-Kaï- 
nardji.  Cette  allégorie  faisait  partie  d'un  feu  d'artifice  tiré  le  23 
juillet  1775  à  Moscou,  à  l'occasion  de  la  célébration  de  la  paix.  On 
lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté,  en  russe  : 

M3o  Oôpaotceuie  (sic)  y  eecib.mmeAbHuxz  (sic)  oiuibù  npc)- 
cmaeACHHUxh  ot>  euconautuee  npucydcmeie  (sic)  Eh  Hmm- 
pamopcnaio  Bejuuecmea  npu  '  c.iywe  (sic)  TopMecnm 
3aK,mm:Hnaio  Pocciew  cz  nopmow  ommoMaucKOw  ewouM 
Mtipa.  flmtcmeie  I0f  u  IP  uapymaeMOù  nonoù  Pocciû  (sic) 
603Z  o6ho8hcmz  (sic)  Mydpocmm  û  (sic)  nonibnenieMb  (sic) 
ocaukih  Enamepunu.  llodb  Mocneoto  ua  Xoduntce  1775 
toéa  uw.ih  (sic)  23  ôhh. 

et  de  l'autre,  en  français  : 

Représentation  du  Feu  d ^  Artifice  tirée  (sic)  en  présence  de 
Sa  Majesté  Impériale  à  Vocasion  (sic)  des  Fêtes  de  la 
paix  conclue  entre  Russie  (sic)  et  la  porte  Ottomane. 
Acte  Vr  et  II*  (sic)  le  repos  troublé  de  la  Russie  se  ré- 
tablie (sic)  par  la  Sajesse  (sic)  et  les  soins  de  Cathe- 
rine II***  près  de  Moscou  dans  un  terrein  (sic)  nommé 
Chodinka. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Hden  T.  R  nopymna  Mapmunoea. 
Au  milieu  :  . 

Hcmjmenie^M.  UtMoea. 
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et  de  l'autre: 

pucoeaAh  M.  PayMÔypxz. 
Très  rare. 

248.  Planche  très  petit  in-8°,  gravée  au  burin.  On  y  voit  aux 
deux  côtés  d'une  statue  placée  sur  un  piédestal  et  tenant  dans  ses 
mains  un  caducée  et  une  branche  d'olivier  —  d'un  côté  le  sultan  et 
de  l'autre  l'impératrice  en  grand  costume,  la  couronne  sur  la  tête, 
tenant  dans  la  main  une  épée.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Der  Frieden  zwischen  Russland  und  der  Turkey. 
La  paix  entre  la  Russie  et  la  Turquie. 

Anonyme. 

249.  Planche  in-8°  gravée  au  burin,  représentant  Catherine  II 
suppliant  Potemkin  de  quitter  le  couvent  où  il  s'était  retiré.  Potem- 
kin  est  en  costume  de  capucin.  Dans  le  fond  on  voit  une  femme  ap- 
puyée sur  un  fauteuil,  devant  probablement  représenter  la  comtesse 
Bruce.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  la  planche: 

Catherine  II  va  trouver  Potemkin  dans  son  hermitage. 

et  plus  bas: 

r 

F.  Huot  del.  et  sculpsit. 

250.  Môme  planche  in-8°  gravée  au  burin  en  contre-partie.  On 
lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Rosmaesler  del. 

de  l'autre: 

Grunler  se. 
i  • 
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et  plus  bas: 

Katharina  besucht  Potetnkin  in  seiner  Einsideley. 

Mauvaise  copie  de  la  gravure  précédente.  Dans:  „Geschichte  Pe- 
stera d.  Dritten,  Kais.  v.  Russland,  mit  hinzugefûgten  wichtigen 
„Ausschlissen  etc...  nach  d.  Pariser  Original...  etc.  1799.  iu-8°, 
sans  indication  de  lieu. 

251.  Planche  in-8°  gravée  au  pointillé,  représentant  le  même 
sujet,  avec  les  mêmes  non-sens  et  anachronismes,  bien  que  la  gra- 
vure ait  plus  de  valeur  artistique.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un 
côté: 

■ 

J.  Knyper  dd. 

de  l'autre: 

L.  A.  Claessens  sculps. 
et  plus  bas: 

- 

Catharina  Ilgaat  Potemkininzyncensam  verbliff  bezoeken. 

252.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin, 
représentant  le  prince  Repnine ,  ambassadeur  de  Russie ,  allant  de 
son  camp  vers  l'endroit,  sur  les  bords  du  Dniester  auprès  de  Cho- 
tin,  où  eut  lieu  son  entrevue  avec  Abdoul-Kerim,  ambassadeur  de 
Turquie.  On  y  voit  le  long  cortège  de  l'ambassade  et  sur  le  premier 
plan  des  curieux,  les  uns  en  costume  turc,  les  autres  en  costume 
européen.  Au  bas  de  la  planche  il  y  a  un  grand  piédestal  orné  de 
guirlandes,  de  palmes,  etc.  Au  haut  du  piédestal  on  voit  un  mé- 
daillon ovale  au  chiffire  de  l'impératrice  orné  de  lauriers,  ainsi  qu'une 
épée  et  une  palme.  Au  bas  du  médaillon,  et  au  milieu  de  tro- 


Digitized  by  Google 


phées  militaires,  l'aigle  à  deux  tétes  de  Russie.  On  lit  d'un  côté  du 
piédestal ,  en  russe  : 

Uleemeie  ypesemaiwaio  u  noAHOMomaio  nocAa  Eh  BeAme- 
cmea,  HMnepampum  BccpoceiùcKOù,  Khhsh  Hukoaoh  Ba- 
cuAbemua  Penuuua  U3Z  noAeeaio  eio  émana  npu  JKeatibWb 
ta  MJbcmy  ua  J^Htbcmprb ,  tdtb  npoucxoduAa  pasMibua  a 
Hpe3emaùHbim  TypcwuMi  nocAO.m ,  mpexz  ÔymyMuum 
natueto  AÔdyAZ  KepuMOMZ  Iwah  2  dus  1715  t. 

et  de  l'autre  côté,  en  français  : 

Marche  de  Son  Excellence  Mr  le  Prince  de  Repnin,  Am- 
bassadeur extraordinaire  et  plénipotentiaire  de  Sa  Ma- 
jesté Impériale  de  toutes  les  Russies,  du  camp  de  Schwa- 
ntiz  à  Vendroit  de  Véchange  sur  le  Niester  avec  Adoul- 
Kerim,  Bâcha  à  trois  queues  et  Ambassadeur  extraordi- 
naire de  la  Porte  le  2  Juillet  1775. 

Anonyme.  Gravé  par  Bougréeff. 

* 

253.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant 
l'audience  du  prince  Repnine  chez  le  sultan  Abdul-Hamid.  On  lit  au 
bas  de  la  planche,  d'un  côté  : 

Ayiheniw  upeêemaùHaio  u  noAHOMonnaio  En  Ennepamop- 
cttaw  BeAmecmea  CaModepMcuuu  ecepocciùctcoù  nocAa 
Khh3H  Hukoaoh  BacuAbeema  Penuuua  y  Typemaxo  cija- 
maua  1775  t. 

et  de  l'autre: 

Audience  de  Mr  le  Prince  lîcpnin,  Ambassadeur  Extraor- 
dinaire et  Plénipotentiaire  de  Sa  Majesté  Impériale  de 
toutes  les  Russks  ches  (sic)  le  Grand  Seigneur  A.  1775. 

Anonyme. 

Ces  deux  planches  sont  tirées  de:  BPocciflcnoe  IIocojibctbo  bt> 
,EoHCTaHTHHonoju.  1776  ro^a  et  rpaBHpoBaHHUMH  <J)HrypaMH.  ïïpn 
,HinepaTopcKofi  Aisa^eiia  Hayin>.  1776  ro.ua  in  4°.« 


254.  Vignette  gravée  à  l'eau  forte.  Médaillon  rond,  représentant 
l'inauguration  du  monument  de  Pierre-le-Grand  à  St-Pétersbourg 
le  7  août  1782.  On  lit  au  bas  du  médaillon,  d'un  côté: 

G.  V.  Mayr.  del. 

et  de  l'autre  : 

D.  Chodowiecki  se.  1793. 

Cette  vignette  se  trouve  sur  la  page  de  titre  du  second  volume 
des  Gemaehlde  von  St-Petersburg  von  Heinrich  Storch.  Riga  1794. 
2  vol.  in-8°. 

. 

255.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  en  souvenir 
de  l'inauguration  du  monument  de  Pierre-le-Grand.  On  y  voit  le 
monument  sculpté  par  Falconnet,  avec  l'inscription: 

Jlempy  I  Enamepuna  IL 

avec  une  faute  dans  le  nom  de  l'empereur.  A  gauche  du  monument, 
et  sur  un  piédestal,  se  trouve  le  buste  de  Catherine  II  avec  son  chiffre. 
Minerve  orne  le  buste  d'une  guirlande  de  lauriers;  derrière  Minerve 
on  voit  la  Religion,  une  croix  à  la  main.  Sur  les  gradins  du  piédestal, 
une  femme,  assise,  en  couronne  crénelée  et  en  manteau  d'hermine, 
représentant  la  Russie  ;  elle  montre  d'une  main  le  monument  et 
s'appuie  de  l'autre  sur  un  écusson  à  l'aigle  impériale,  soutenu  par 
un  petit  génie.  Deux  autres  génies,  qu'on  voit  au  bas  du  piédestal, 
soutiennent  une  corne  d'abondance.  A  droite ,  sur  le  devant  de  la 
planche,  des  figures  allégoriques,  couronnées  de  roseaux  et  s'ap- 
puyant  sur  des  urnes  renversées,  représentant  les  différents  fleuves 
de  la  Russie.  Dans  le  fond,  un  pont,  une  église ,  un  palais  et  des 
maisons.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

B.  Mïdler  delin. 
de  l'autre  : 

Oeyser  se. 
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et  plus  bas: 

6f  Excellent  dem  Herm  geheimden  Rath  von  Vietinghoff 
unterthànigst  gewidmet  von  Christian  Gottlieb  Geyser. 

256.  Planche  in-8°  gravée  au  burin.  L'impératrice  y  est  repré- 
sentée dans  un  costume  de  fantaisie,  entourée  de  personnes  qui  lui 
baisent  les  mains  et  se  prosternent  devant  elle.  On  lit  au  haut  de  la 
planche  : 

Catherine  2. 

et  au  bas  :  V 

4 

Son  voyage  en  Crimée.  P.  239. 
Dans  :  Durdent>  Époques  et  faits  mémorables  de  l'histoire  de  Russie. 

257.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin, 
représentant  une  allégorie  sur  le  voyage  de  l'impératrice  en  CrimÔe, 
en  1787.  L'impératrice,  couronnée  de  lauriers,  en  costume  an- 
tique, brodé  d'aigles  à  deux  têtes,  tient  dans  la  main  droite  le 
sceptre  et  dans  la  gauche  un  flambeau  allumé,  elle  est  assise  sur  un 
char  antique  trainé  par  quatre  coursiers  conduits  par  deux  petits  gé- 
nies ailés  ayant  des  flammes  sur  la  tête.  Un  petit  génie,  égale- 
ment avec  une  flamme  sur  la  tête,  vole  à  côté  du  char,  tenant  un 
faisceau  de  grands  cordons  de  St.-André,de  St.-Vladiinir,  etc.,  sus- 
pendu à  son  bras  et  écrivant  sur  un  papier,  sur  lequel  on  lit  : 

Liste  des  personnes  de  mérite. 

les  noms  de  ceux  qui  doivent  recevoir  des  récompenses.  Un  autre 
petit  génie  marche  à  côté  du  char  et  fait  tomber  d'une  corne  d'abon- 
dance des  perles  et  des  pièces  de  monnaie.  Au-dessus  de  l'impératrice 
on  voit,  assise  dans  des  nuages,  une  figure  allégorique,  tenant  d'une 
main  une  branche  d'olivier  et  de  l'autre  une  couronne  formée  d'un 
arpent,  symbole  de  la  sagesse  et  de  l'éternité.  Deux  couronnes  de 
lauriers  sont  passées  au  bras  qui  tient  le  serpent  et  sur  les  genoux 
de  la  figure  se  trouve  un  rouleau  du  papier,  sur  lequel  on  lit: 

Code  des  loix. 


Une  Renommée,  embouchant  une  trompette  ornée  d'une  draperie 
au  chiffre  de  l'impératrice,  vole  devant  le  char.  Dans  des  nuages  au- 
dessus  de  la  Renommée  on  voit  Jupiter ,  et  à  côté  de  lui  Pierre-le- 
Grand,  en  cuirasse  et  couronne  de  lauriers,  s'appuyant  sur  un  grand 
globe  aux  armes  de  Russie.  Tous  deux  contemplent  avec  ravissement 
la  marche  triomphale  de  l'impératrice.  Devant  le  char,  derrière  et 
à  côté,  il  y  a  des  ecclésiastiques,  des  soldats,  des  orientaux  et  des 
paysans  et  paysannes  russes.  Ces  dernières,  en  costumes  tant  soit  pen 
idéalisés,  sont,  les  unes  à  genoux,  d'autres  prosternées,  offrant  des 
fruits,  semant  des  fleurs  sur  le  chemin  de  l'impératrice,  jetant  leurs 
chapeaux  en  l'air,  etc.  Dans  le  fond  on  voit  un  camp  et  un  port  de 
mer.  Au  bas  de  la  planche  les  armes  de  Russie,  entourées  de  rayons, 
des  deux  côtés  desquelles  on  lit,  d'un  côté  en  russe  : 

Cohuhcho  u  pucoeam  &epduuaudoMh  de  Meùcom  eh  MocKen 
1787.  —  ipaeupoeano  eh  Jlapuofcrb  Mam  Manoni  Aepu- 
mmz  eh  1790  tody. 

Enamepuna  II  nymewecmeymuaR  eh  ceocm  rocyàapcmm 
eh  1787  iody.  Ilocenuteno  u  noducceuo  Eh  HMnepanwp- 
atOMy  BeAunecmey  CaModepHcunn*  BcepocciùCKOû  umcan>- 
tueMh  (sic)  Eh  cjiyim  0epduHanàoMh  de  Meùcom.  Bi 
C.  llemepôypirb  y  Kynua  KAoemepAuna  ua  EoAbtuoù  Ilep- 
cneKtnueoù  (sic).  —  eh  Moctcetb  y  aemopa. 

et  de  l'autre  en  français  : 

Peint  par  Ferdinand  De  Meys.  Gravé  par  Avril  à  Paris 
1790.  Catherine  II  voyageant  dans  ses  états  en  17S7. 
Dédié  à  Sa  Majesté  V  Impératrice  de  toutes  les  Russies 
par  son  très  humble  et  très  obéissant  serviteur  Ferd.  Dt 
Meys.  A  Paris  chez  Avril  Graveur,  Rue  du  petit  Bour- 
bon M  23,  près  S*  Sulpice. 
Très  rare. 

258.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin.  À  gauche 
un  piédestal  avec  la  carte  de  la  mer  Noire.  Un  soldat  russe  et  un 
soldat  turc  se  tiennent  à  côté  du  piédestal.  Le  Russe  moutre  au 
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Turc  une  bataille  navale  représentée  dans  le  fond  et  le  Turc  s'en 

détourne  avec  horreur.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Der  Russe.  Siehst  du  die  Trùmmcr  deiner  gcpriesener 
Flotte?  Hôrst  du  des  Dniepers  Iîauschen?  Erblickst  du 
den  Kùhnen,  der,  die  Flamme  deines  Schiffes  nicht  aeh- 
tend,  deine  Flagge  als  DenkmaJd  semer  Kùhnheit  var 
Katharinens  Thron  niederzulegen  entschlossen  ist.  Wa- 
rum  landete  deine  Flotte  nicht  an  der  Krimm?  Vielleicht 
jetzt,  um  die  leckgewordenen  Nachen  zu  flicken?  Der 
Tftrke.  Ich  sehe,  ich  hôre  —  aber  sehen  und  hôren 
sollst  auch  du  wenn  unsere  Zahllosen  Fahtzeuge  die 
Meere  bevôlckern;  und  eure  getheilte  Macht  von  unsrer 
aufgerieben  ivird.  Unser  nordischer  Freund  warum  bebst 
du?  Unser er  nordischer  Freund  soll  euch  zu  thun  geben. 
Der  Russe.  Hoffe  nichts  von  dem  treulosen  Entivurf! 
Katharina  nur  gewohnt  Bedingungen  vorzuschreiben,  wird 
trotz  der  mit  Millionen  erkauften  Bundesgenossen,  seine 
Feuerschlùnde  zum  Stillschweigen  bringen,  und  dann 
mit  allen  MUteln,  die  die  Vorsicht  ihr  gab,  euch  Frevler 
zûchtigen.  DerTûrke.  Sie  soll  es!  abex  sie  soll  auch  unsre 
Schwerter  gewetzt  finden?  Ha  Allah,  kannst  du  hôren  une 
die  Jaurès  deinen  Kindern  Hohn  sprechenundschweigen? 
Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 
Se  vend  à  Augsbourg  chez  Martin  Engeïbreeht. 
Rare. 

259.  Planche  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  le  sultan  de 
Turquie  (Abdul  Hamid),  l'empereur  d'Allemagne  Joseph  II,  un  gé- 
néral russe  et  derrière  une  figure  allégorique  représentant  l'Europe. 
Au-dessus  de  chacun  de  ces  personnages  il  y  a  des  numéros  cor- 
respondant à  ceux  du  texte  placé  au  bas  de  la  planche.  Au-dessus  des 
personnages  que  nous  venons  de  nommer,  on  voit  un  aigle  qui  vole 
H  une  demi-lune,  et  dans  le  fond  une  flotte  en  feu.  On  lit  au-des- 
sus de  la  planche: 

Megorische  Abbildmg  des  gegenwârtigen  Tûrhenkriegs. 
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Au  bas  de  la  planche  se  trouve  un  dialogue  entre  les  person- 
nages qui  y  sont  représentés.  La  Russie  (Russland)  dit  : 

Sieh,  treuer  Bundes  Freund,  was  ich  schon  hab  gethan, 
Sieh,  meines  Nassau' s  und  Potemkin' s  Thaten  an; 
Der  Tùrken  Admirai  muss  mit  Verdruss  gestehen, 
Dass  er  noch  keine  Macht  wie  unsere  gesehen, 
Wird  mir  und  ihr  das  Gluck  nie  seine  Hûlf  versagcn, 
So  werden  unr  gewiss  den  Grossvezir  bald  scldagen. 

Rare. 

260.  Planche  grandissime  in-folio,  en  biais ,  gravée  au  burin, 
représentant  l'assaut  d'Otchakoff  par  les  troupes  russes,  le  6  dé- 
cembre 1788.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  coté: 

peint  par  François  Casanova 

de  l'autre  : 

Gravé  par  Adam  Bartsch  à  Vienne  1792. 
* 

et  plus  bas  au  milieu  : 

Attaque  d'un  des  côtés  de  la  Fortresse  oVOczakow  prise 
et  emportée  d'assaut  par  les  troupes  Russes  commandées 
par  le  Feldmaréchal  Prince  de  Potemkin. 

Plus  bas  encore  l'aigle  impériale  de  Russie,  au  dessous  de 
laquelle  on  lit  : 

Junker  scripsit 
et  des  deux  côtés  : 

Dédié  à  Sa  Majesté  Catherine  II  Impératrice  de  toutes  les 
Russies  par  son  très  humble,  très  obéissant  et  très  soumis 
serviteur  François  Casanova. 

Enfin  tout  au  bas  de  la  page* on  lit  encore: 

Le  tableau  qui  porte  11  pieds  de  haut  et  15  pieds,  8  pouces 
de  large ,  est  dam  le  cabinet  du  Prince  de  Potemkin.  Il 
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a  été  exécuté  d'après  les  plans  qiCU  a  envoyés  lui-même  au 
Peintre. 

Rare. 

,  Nagler  cite  cette  gravure  comme  une  dçs  meilleures  productions 
du  fameux  Bartsch.  / 

261.  Môme  planche  in-folio,  en  biais,  gravée  au  burin,  repro- 
duction en  plus  petit  de  la  planche  précédente.  On  lit  au  bas  de  la 
planche ,  d'un  côté  : 

■ 

Gemahlt  von  Casanova 
de  l'autre  : 

Gestochen  von  Kiiffner 

et  plus  bas  au  milieu  * 

Stùrmung  von  Oczakoiv  durcJi  die  Russen,  unter  dem  Feld- 
marschall  Potetnkin  den  17  December  1788. 

262.  Planche  très  grand  in-folio,  en  biais,  grossièrement  gravée 
au  burin,  représentant  Fassaut  d'Otchakoff.  Au  haut  de  la  planche 
on  lit: 

KpamKoe  onkanue  (sic)  topoôa  (hattoea 

et  au  bas  trois  colonnes  du  texte  commençant  par  : 

Onu  %A08HOKOMaHdijmu,aio  tibuepaAa  (sic)  g5eAbdMapma.ta 
KHH3H  tputopbH  amncanèpomma  nomcMKUHa  maepmecnaio 
cdtbvcypHUM*  leneptoiOMb  etc.  etc  .. 

Ce  texte  contient  la  description  de  l'assaut,  des  vers  à  ce  sujet, 
etc.,  etc. 

263.  Planche  in-8°  gravée  au  burin,  représentant  l'entrevue  de 
Catherine  II  avec  l'empereur  Joseph  II  à  Mohileflf,  en  1780.  L'im- 
pératrice est  représentée  debout  de  profil  à  gauche.  Derrière  les  sou- 
verains on  aperçoit  leurs  suites,  ainsi  que  des  ecclésiastiques  en  cos- 
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tnrae  de  fantaisie.  Dans  le  fond  on  voit  des  bâtiments  gothiques. 
On  lit  au  haut  de  la  planche  : 

Russland  6.  B. 

et  au  bas  de  la  planche: 

^Neinrauch  fec. 
Enfin  encore  plus  bas  : 

Catharinens  Zusammenkunft  mit  Joseph  II  zu  Mohifac 
1780. 

Dans  :  „D.  E.  Wagners  Geschichte  des  Russischen  Reiches  v.  d. 
„àltesten  bis  auf  d.  neuesten  Zeiten.  Hamburg  1810.  SV 

Suite  de  huit  planches  petit  in- 12°,  gravées  au  burin  et  à  l'eau 
forte,  représentant  les  principaux  événements  du  règne  de  l'impéra- 
trice. 

264.  1.  Planche  représentant  l'impératrice  marchant  à  la  tête 
des  gardes  contre  son  mari.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Die  Kayserin  auf  ihrem  Zug  nach  Peterhoff.  L'Impératrice 
allarvt  à  Peterhoff . 

et  plus  bas  : 

D.  Chodowiecki  del  1797. 

265.  2.  Planche  représentant  un  général  assis  devant  un  feu 
de  bivouac.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Suwarow  vor  Praga.  Suwarotv  devant  Praga. 

266.  3.  Planche  représentant  l'impératrice  entourée  de  jeunes 
personnes  dont  l'une  lui  baise  la  main.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Die  Kaiserin  im  Fraûleinstifjl.  L'Impératrice  dans  l'insti- 
tut de  Demoiselles. 

267.  Planche  représentant  l'inauguration  du  monument  de 
Pierre-le-Grand.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Errichtung  der  Statue  Peter  des  Grossen.  Érection  de  k 
statue  de  Pierre  le  Grand. 
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268.  5.  Planche  représentant  une  émigration  de  Kalniuks.  On 
lit  au  bas  de  la  planche: 

Flucht  einer  ganzen  kalmùckischen  auswandernden  Vôlker- 
schaft.  Emigration  d'une  peuplade  entière  de  Cal- 
mouques. 

269  6.  Planche  représentant  l'impératrice  déposant  des  dra- 
peaux turcs  sur  la  tombe  de  Pierre-le-Grand.  On  lit  au  bas  de  la 
planche: 

Weyhe  der  turkischen  Beute  Flaggen  auf  Peter  des  I 
Grabe.  Consécration  des  pavillons  sur  le  tombeau  de 
Pierre  I. 

m 

270.  7.  Planche  représentant  l'impératrice  voyageant  dans  un 
grand  traîneau.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Reise  der  Kayserin  nach  Clierson.  Voyage  de  V  Impératrice 
à  Clierson. 

271.  8.  Planche  représentant  un  bal  chez  le  prince  Potemkine 
au  palais  de  Tauride.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Scène  aus  Potemkins  Feste.  Scène  de  la  fête  de  Potemkin. 

m 

272.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin  et  coloriée. 
L'impératrice  est  représentée  tenant  le  sceptre  d'une  main  et  le  globe 
de  l'autre,  et  ayant  un  pied  sur  la  Russie  et  l'autre  sur  Constanti- 
nople.  Tous  les  souverains  de  l'Europe  sont  placés  au  bas  de  la 

i  •  16* 
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planche.  De  la  bouche  de  chacun  d'eux  sort  une  inscription  symbo- 
lisant ses  sentiments. 

Très  rare.  Caricature  anglaise.  *) 

273.  Planche  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  l'impératrice 
de  Russie,  l'empereur  d'Allemagne,  le  roi  de  Prusse  et  le  roi  de  Po- 
logne rassemblés  autour  de  la  carte  de  la  Pologne  et  en  train  de  la 
mettre  en  pièces.  Catherine,  qui  est  assise,  retient  le  morceau  de 
la  Lithuanie;  l'empereur,  tout  en  se  détournant,  arrache  le  morceau 
qui  contient  la  Gallicie;  le  roi  de  Prusse  tient  son  épée  sur  Danzig; 
quant  au  roi  de  Pologne,  il  tâche  de  retenir  la  couronne  qui  tombe 
de  sa  tète.  On  voit  au-dessus  des  souverains,  dans  des  nuages,  une 
Renommée  qui  s'envole  embouchant  deux  trompettes.  On  lit  au  bas 
de  la  planche: 

Erimeln  sculp. 

* 

et  plus  bas,  d'un  côté: 

The  Tovelfth  (sic)  cake  soid  ly  Eob'  Seyer  M  53.  in  Fleet- 
Street 

et  de  l'autre: 

Le  Gâteau  des  Rois  et  se  trouve  à  Paris  chez  le  Mire  rue 
S*  Etienne  des  Grez. 

274.  Môme  sujet,  planche  in-folio  grossièrement  gravée  au  bu- 
rin, reproduction  en  contre-partie  de  la  gravure  précédente.  On  lit  au 
haut  de  la  planche: 

Inter  duos  lUigantes  Tertius  gaudet 


*)  Le  colonel  Masson,  dans  ses  Mémoires  secrets  sur  la  Russie,  parle  d'une 
estampe  satirique  fabriquée  en  Pologne  sur  l'impératrice  et  intitulée:  Bepasde 
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et  au  bas  de  la  planche  les  vers  suivants: 

Ein  jeder  suchet  zwar  das  sein 
Wohl  dem,  ders  ohne'Blut  erUilt. 
Das  Rechie  zeiget  was  ist  dein , 
6ïe  wie  Du' s  fincist  in  dieser  Welt 
Und  wart  auf  gut  Gelegenheit 
Das  Polnisch  Reich  gibt  ein  Exempel 
Wie  Klugheit  immer  hocher  steigt, 
Im  Staats  u.  grosser  Uerren  Tempel. 
Ein  jeder  sagte:  das  ist  mein, 
Besitzt  daher  mit  égner  Mackt, 
Nimbt  ailes  ohne  Schiverd-Streich  ein, 
Heisst  dièses  nicht  Uug  ausgedacht, 

275.  Planche  grand  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y 
voit  l'impératrice  de  Russie,  l'empereur  d'Allemagne  et  le  sultan 
jouant  aux  cartes,  autour  d'une  table,  dans  une  chambre  dont  les 
murs  sont  orués  de  tableaux  représentant  différents  faits  d'armes  de 
l'année  1788.  Le  sultan*)  tombe  en  défaillance  à  la  vue  de  la  Mort 
qui  le  menace  d'une  flèche  et  passe  ses  cartes  à  son  successeur**) qui 
avance  doucement  par  derrière. 

Mach  du  das  Spiel  jezi  aus. 

dit  la  Mort  : 

Den  Achniet  muss  ins  Toden  Haus 

répond  Abdul-Hamed. 

Bis  hierher  hat  der  Herr  geholfen 

dit  Joseph  II  à  Catherine  II.  Près  de  la  porte  de  la  chambre 
on  voit  un  soldat  russe,  un  soldat  autrichien  et  un  soldat  turc.  A 
?auche  sur  le  devant,  une  statue  de  Saturne,  placée  sur  un  piédestal 


*)  Abdul-Hamed  fl78«J. 
Sélim  III. 
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avec  une  faux  à  la  main,  et  un  diadème  sur  lequel  on  lit  1788,  dé- 
signe du  doigt  les  batailles  dont  la  salle  est  ornée  et  dit: 

Sie  erhieUen  einen  Sieg  um  den  andern. 

Sur  le  premier  plan  on  voit  des  trophées  militaires  et  un  chien 
endormi.  On  lit  au  haut  de  la  planche: 

Scherz  und  Ernst  bey  einem  zwischen  der  Drey  Kaiser 
Hofen,  Russland,  Oesterreich  u.  der  Ottomanischen  Porte 
angestellten  Triset-Spiel. 

Au  bas  de  la  planche  : 

Josej)h  Rom.  Kays.  Wer  icill  spielen  muss  auch  sezen, 

Wer  gewinnt  sich  glùcJdich  schàzen. 
Joseph  tlmp.  (sic)  Rom.  Qui  veut  jouer  doit  mettre 

pour  en  gagner  ou  pour  perdre. 
Catharina  Russ.  Kais.  In  dem  spielen  tcird  mis  eben 

Gutes  Gluck  den  auschlag  geben. 
Catrin.  (sic4)  Vlmp.  des  Russies.  Jouons  courageusement 

à  la  Fortune  décidant. 
Achmet  sterbend  d.  Turkisch.  Kays.  Gib  Karten  weg  ich  spiel 

nicht  mehr, 

Mein  Macht  ist  weg  samt  aller  Ehr. 
Achmet  mourant  VEmp.  des  Turcs.  Otez  les  cartes  ma  puis- 
sance 

et  Vhoneur  (sic)  est  en  décadance. 
Selim  der  neue  Tùrck.  So  spiel  ich  dann  an  Achmets  Platz 

Und  mâche  einen  frischen  Satz. 
Selim  VEmp.  des  Turcs  succédant.  Au  lieu  d' Achmet  m» 

puissant  (sic) 

Je  jouerai  nouvellement. 
Enfin  tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

A.  M.  Will.  exc.  A.  V. 
Rare. 
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276.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  an  burin.  Oa  y  voit  deux 
militaires  frappant  à  coups  redoublés  sur  un  chien  qui  porte  sur  son 
collier  le  nom  de  Sultan.  Le  chien  vomit  une  masse  de  villes,  parmi 
lesquelles  on  lit  les  noms  à' Otch'ikoff.  Bender,  Chozime,  etc.  Dans 
le  fond  on  voit  une  masse  de  chiens  avec  les  inscriptions:  Flucht, 
glikkliche  Reise  nach  Hause,  etc.,  poursuivis  par  des  militaires  et 
fuyant  vers  une  porte  foudroyée  par  des  éclairs,  ainsi  qu'un  Turc 
causant  avec  un  chien  souffrant  d'une  indigestion,  et  le  nommant: 
Herr  collega.  Tout  au  fond  de  la  planche  on  voit  d'un  côté  Vienne 
et  de  l'autre  Constant inople.  On  lit  au  bas  de  la  planche  des  vers 
allemands,  et  plus  bas  la  traduction  suivante  eh  frauçais: 

Courage!  donnés  au  chien  flic-flac! 
Qu'il  est  très  bon  pour  V estomac 
Donnés,  courage,  donés  des  coups 
Roués  de  coups  à  rendre  tout. 
Poussés,  Messieurs,  Votre  bastonnade 
Parole!  les  chiens  à  très  grand  hâte  (sic) 
Fuiront,  malgré  tous  les  efforts 
Fi!  Sultan  fi;  Hô!  quel  rapart?  (sic) 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 

J.  M.  Will  excud.  A.  V. 

Rare. 

Gravures  diverses  ayant  rapport  au  règne  de  Catherine  II. 

277.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant  la 
levrette  favorite  de  l'impératrice  couchée  sur  un  canapé  rocaille  garni 
de  velours.  Dans  le  fond,  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  la  planche, 
d'un  côté: 

Peint  par  J.  F.  Grooth 
et  de  l'autre  : 

Gravé  à  St-Pétersbourg  par  C.  M.  Roth  en  1767. 
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Plus  bas  on  voit  les  armes  d'Orloff,  des  deux  cotes  desquelles 
on  lit: 

Dédié  à  S.  Exc.  Monseigneur  Le  Comte  Grégoire  oVOrhff 
Grand  Maître  d'Artillerie  Directeur  General  des  Forti- 
fications  Chef  du  corps  des  Chevaliers  Gardes,  Aide-de- 
camp  Général  de  Sa  Maj.  Imp.  de  toutes  les  Russies. 
Chambellan  actuel.  Président  de  la  Chancellerie  de  Tu- 
telle et  Lieutenant  Colonel  des  Gardes  à  Cheval  Cheva- 
lier des  ordes  de  St-André  St- Alexandre  Newsky  et  St- 
Anne.  Par  son  très  humhleet  très  obéissant  serviteur  Joh. 
Fried  Grooth  Peintre  de  cabinet  de  Sa  Maj.  Imp.  Qon- 
seiller  de  VAeadem.  de  Beaux- Arts  à  St-Pétersb. 

Très  rare. 

Il  existe  une  statuette  de  ce  même  chien  en  vieux  Saxe;  les 
exemplaires  en  sont  fort  rares. 

278.  Planche  in- 12°  gravée  au  burin.  Médaillon  rond.  On  y 
voit  des  armoires  à  livres  ;  sur  l'une  d'elles  le  titre  Hauaah  et  un 
casque  au  chiffre  de  l'impératrice.  L'armoire  port  l'inscription:  Ru- 
thenica.  On  lit  autour  du  médaillon: 

Auspmis  Minervae. 
Probablement  la  marque  de  la  bibliothèque  de  l'impératrice. 

279  Planche  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  un  groupe 
de  figures  allégoriques  et  de  petits  génies  tenant  des  couronnes  de 
laurier,  des  cornes  d'abondance  etc.  Au-dessus  du  groupe  on  voit  un 
écusson ,  entouré  de  rayons ,  porté  par  une  aigle  à  deux  têtes.  Sur 
l'écusson,  qu'un  génie,  tenant  une  trompette,  couronne,  se  trouve  le 
chiffre  de  l'impératrice.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

T.  7\03.toeb. 
et  plus  bas  les  vers  suivants: 


• 
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Bfbmmm  umh  apuMi,  pynm  ipOMKoû  cAaeu, 

EmmepuHU,  umo  npezh  Mydjwe  ycniam, 

Bu  Poccm  aukï  doôpomz  6oMecmeéuHUXb  eeeAU, 

H  eocnumankMz  ammz  Poccam  nodaAa.       G.  PyÔauz. 

64.  Charles- Frédéric  (Duc  de  Schleswig-Holstein-Got- 
torp).  Né  en  1700.  Fils  du  duc  Frédéric  IV  et  d'Hedwige- 
Sophie  de  Suède,  sœur  aînée  de  Charles  XII.  Arrive  en 
1721  en  Russie.  Épouse  en  1725  la  tsésarewna  Anna  Pé- 
trowna.  Père  de  Pierre  III.  Mort  en  1739. 

1.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Le  Duc  est  représenté  à  mi- 
jambes,  debout  de  3/4  à  gauche,  en  grande  perruque  et  en  armure.  Il 
tient  dans  la  main  droite  un  bâton  de  commandement,  de  la  main 
gauche  il  s'appuie  sur  un  casque  placé  sur  un  rocher.  Il  porte  une 
ceinture  en  étoffe  à  larges  bouts  flottants.  On  lit  dans  un  cartouche 
au  bas  du  portrait: 

Der  jetzt  reyierende  Hertzog  von  Holstein-  Gottorff  Cari 
Friedrich,  gebohren  den  30  AprU  1700. 

G.  P.  Busch  sculpsit  Berlin. 

et  plus  bas  : 

XV.  Entrevue. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  en 
buste  et  de  face,  en  grande  perruque  et  en  cuirasse  avec  un  manteau 
jeté  sur  l'épaule  gauche.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Cari  Friedrich  Uerzog  m  Schleswig  Holstein. 

3.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  placé  sur  un 
piédestal  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté 
en  buste  et  en  face  avec  une  grande  perruque,  une  cuirasse,  par  des- 
sus laquelle  on  voit  un  habit  brodé  et  un  manteau  jeté  sur  l'épaule 
gauche.  On  lit  sur  le  piédestal  : 

Cari  Friedrich  Herzog  zu  Schleswig -Holstein. 


65.  Charlotte  Christine-Sophie  (Princesse  héréditaire  de 
Russie,  née  Princesse  de  Brunswick).  Née  en  1694.  Fille 
de  Louis-Rodolphe,  prince  de  Brunswick-Blankenbourg,  et 
de  Christine-Louise,  princesse  d'Oettingen.  Mariée  en  1711 
à  Torgau  au  tsaréwitch  Alexis  Pétrowitch.  Mère  de  Pierre  H 
Morte  en  1715. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  La  princesse  est  représentée 
à  mi-jambes,  debout,  la  figure  en  face,  le  corps  de  8/4  à  gauche.  Ses 
cheveux  relevés  sont  poudrés  et  omés  de  perles.  Des  boucles  retom- 
bent sur  ses  épaules.  Elle  porte  une  robe  décolletée  et  un  manteau 
doublé  d'hermine,  retenu  par  une  agrafe  sur  la  poitrine.  Son  bras 
droit  est  appuyé  sur  un  piédestal  et  la  main  est  appuyée  sur  la  poitrine. 
Son  bras  gauche  est  étendu.  Derrière  la  princesse  un  nègre,  avec  un 
turban  à  aigrette,  porte  le  bout  de  sou  manteau.  Dans  le  fond  une 
draperie  et  des  colonnes.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

IUap.iomma  Xpucmiaua  Co<fiia  Kpoutipimi^cca  ecepocciù- 
cmx  cynpyia  tocidapa  Uapeouna  AAe^rba  Ilempoema. 
Charlotta  Christiana  Sophia  Principis  haerediïarii  Aicxii 
Pdroivitz  Conjux,  nota  Dux  Brunsuk.  et  Lunch. 

Gravé  par  Wortmann  d'après  un  original  à  nous  inconnu.  — 
Les  épreuves  anciennes  sont  fort  rares. 

2.  Même  portrait  in-4°,  gravé  au  trait.  On  lit  au  bas  de  la 
planche: 

Ilpao.  KopH€.tiù  TpcMonum 

et  plus  bas: 

Cynpyta  Hapeeuna  Aieticin  flempoewta. 

■ 

3.  Portrait  petit  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'une  draperie  et  d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  repré- 
sentée à  mi-corps,  le  corps  en  face,  la  figure  de  %  à  gauche,  avec  une 
coiffure  pareille  à-  celle  que  nous  voyons  sur  les  planches  précédentes, 
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mais  plus  élevée,  une  robe  décolletée,  ornée  de  broderies  sur  le  de- 
vant, et  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule  droite.  On  lit  dans 
un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

Gharlotta  Christina  Sophia —  des  ehemaligen  Czarewitz 
Alcxii  Petrowitz  gewesene  Gemahlin.  Nota  den  29  Aug. 
.     1694  Btnat.  1  Nov.  1715. 

Anonyme. 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  seulement  en  contre- 
partie et  avec  une  draperie  dans  le  fond.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Gharlotta  Giristiana  Sophia  Dux  Brunsukensis  AlexiiMagni 
Principes  Moscou,  haereditarii  sponsa. 

Anonyme. 

5.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  la  médaille  frappée  à 
l'occasion  de  la  mort  de  la  princesse  en  1715.  On  voit  d'un  côtéje 
buste  de  la  princesse  de  profil  à  gauche,  drapé  d'un  manteau  dou- 
blé d'hermine  avec  la  légende  : 

Diva  Cliarlotta  Christiana  Sophia  Dux  Br.  et  Lun  Alex. 
Petr.  Imp.Russ.  Hœr.  ConiuxNata  Gvelferbyti  d.  XXVII 
Aug.  MDCXGIV  Gonivgata  Torgaviœ  d.  XX  F.  Oct. 
MDGGX1.  Super  Astra  Recepta  Peter sburgi  d.  1.  Novem. 
MDGGXV. 

De  l'autre  côté  on  voit  un  cheval  ailé,  recouvert  d'étoiles,  planant 
dans  les  nuages  au-dessus  de  St-Pétersbourg  avec  la  légende  : 

Cursus  candore  Supremo. 

Dans  Ricaud  de  Tirgale.  Le  texte  explicatif  qui  se  trouve  sous 
la  vignette,  est  ainsi  conçu  :  „sur  le  mariage  du  Czarevitz,  fils  de  Pierre 
le  Grand,  et  l'arrivée  de  la  Czariste  (sic)  à  Petersbourg"  (sic). 

66.  Chemnitzer  (Jean  Iwanowitch).  Né  à  St-Péters- 
bourg en  1744.  Fabuliste  rempli  de  talent.  Son  premier, 
recueil  de  fables  parut  en  1778.  Ses  œuvres  eurent  13  édi- 
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tions.  H  fut  consul-général  à  Smyrne  et  membre  de  l'Aca- 
démie de  la  langue  russe.  Il  mourut  à  Smyrne  en  1784. 

1.  Portrait  in-8° gravé  au  pointillé.  Ovale.  Chemnitzer  est  re- 
présenté en  buste  de  %  à  gauche,  en  habit  orné  de  broderies.  On  lit 
au  bas  du  portrait: 

Hoanz  HeaHoewto  XeMuuucpz 
et  plus  bas: 

Bz  npitpodrb,  ez  npocmomtb  ohz  ucmunny  uckclaz: 
Katsz  eudtuz,  matez  ee  cnuccun. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 

Pue.  H,  Heamez  Tpae,  fl.  Heamez 

et  les  mêmes  inscriptions  que  sur  le  portrait  précédent. 

* 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Avec  des  chan- 
gements. On  lit  au  bas: 

Eeanz  Heameunz 
XcMHUuepz 

KoMeofcctiiù  CommMttcz. 

Hjz  coÔpamn  nopmpemoez  mdaeatMuxz  IhammoMb  Eene- 
moouMz. 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  dans  un  car- 
touche: 

Heauz  Heanoeuvz  XeMHuuepz 
et  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté:  ' 

Pue.  H.  Hmhooz 
et  de  l'autre: 

fpcw  A.  YxmoMcmù. 
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67.  CheraskoJT  (Michel  Matwééwitch).  Né  en  1733.  Cu- 
rateur de  l'université  de  Moscou  pendant  plus  de  40  ans. 
Poète  fort  estimé  au  siècle  dernier.  Mort  en  1807. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Cheraskoff  est  représenté  en  buste  de 
%  à  droite  avec  le  cordon  de  Ste- Anne ,  la  croix  de  commandeur  et 
la  plaque  de  St-Wladimir.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal 
sur  lequel  sont  posés  des  lauriers,  une  lyre,  une  trompette ,  etc.  Des 
deux  côtés  du  piédestal ,  et  sur  des  socles ,  les  bustes  d'Homère  et  de 
Pindare.  On  lit  dans  un  cartouche  que  porte  le  piédestal: 

MuxaiiAt  Mant&rbeeim  XcpacKoez 

et  les  vers  suivants: 

Jlpyn  doÔpodrbtneAu ,  eucoKuxb  dn>,iz  ntbemz. 
H  Jtupoû  u  mpyÔoû  cmnotcaM,  ce6n>  etbuem. 

On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

inventé  et  désiné  (sic)  par  le  F  HaUcnberger. 
et  de  l'autre: 

J.  C.  Mayr  se. 
Rarissime. 

2.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Cheraskoff  y  est 
représenté  fort  âgé,  en  buste,  de  %  à  gauche,  avec  cordon  et  plaques. 
On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  côté: 

Pue.  E.  drmeppvùxb 
de  l'autre  : 

rpae.  Hecemû 
et  plus  bas: 

Hycnaû  orm  3aeucmu  cepdm  3<nuoei  uototm; 
Xepaamy  ohu  epeâa  ne  uanecyniz: 


BMiàuMipb,  Ioam  mumoMh  eio  noxponm^ 

H  az  rpaMZ  ôescMepmbH  noeedytm.  » 

L'original  peint  par  Kinel  se  trouve  à  l'Académie  des  sciences, 
♦V  434  du  catalogue  de  l'exposition  de  St-Pétersbourg. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Exactement  pareil  au 
précédent.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

77.  0.  KimcAb.  Ppae.  H.  Cokoaom. 

et  plus  bas: 

M.  M.  XepavKoei. 

Enfin  plus  bas  encore  les  mômes  vers  que  sur  le  portrait  pré- 
cédent. 

68.  ChiIKoflT  (Prince  André  Jakowléwitch).  Fils  de 
l'okolnitchii  prince  Jacques  Wassiliewitch  et  d'une  Lapou- 
chine.  Ministre  en  Suède  en  1700.  Charles  XII  le  retint 
prisonnier,  et  il  mourut  captif  à  Stockholm  en  1718.  On 
lui  attribua  pendant  longtemps  une  histoire  de  Russie, 
connue  sous  le  nom  de  fljipo  PyccKoft  Hcropin,  mais  des 
recherches  récentes  ont  prouvé  que  c'était  l'œuvre  de  sou 
secrétaire. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  à 
mi-corps,  le  corps  tourné  à  gauche,  la  figure  en  face.  Il  porte  une 
grande  perruque  et  un  large  manteau  dont  les  plis  retombent  sur  le 
cartouche  qui  se  trouve  au  bas  du  portrait.  Dans  le  fond,  des  drape- 
ries et  un  pilastre  avec  un  écusson  aux  armes  des  Chilkofif.  On  lit 
dans  le  cartouche: 

KuH3h  Auàpeû  fltsoejieeuKb  XujiKoez  Piopunoea  nonoAcnix  (sic) 
PocciùcKOû  JIoAHOMouHuû  Mumiemph.  YMepz  eh  rkimy 
ei  CmomoAbMib  1718  toda. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 
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Bernigeroth  se.  Lips. 
Rarissime. 

Une  assez  mauvaise  copie,  d'après  l'original  probablement  per- 
du de  cette  planche,  se  trouve  au  palais  de'Gatschino,  Jtë  63  de 
l'exposition. 

2.  Même  portn#Uin-8°  grïtvl  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  y 
est  représenté  en  buste.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  H.  Po30H(m.  , 
et  plus  bas: 

Kusut  A.  H.  XuAtccm. 
de  la  suite  Békétoff. 

69.  Chrapowitsky  (Alexandre  Wassiliewitch).  Secrétaire 
d'État  de  Catherine  H,  et  plus  tard  sénateur.  Auteur  de 
mémoires  fort  curieux.  Né  en  1749,  mort  en  1801. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Chrapowitzky  est  repré- 
senté en  buste  de  8/4  à  droite  avec  cordon  et  plaque.  On  lit  au  bas: 

Iloch  npuc.  Ocunoea  Fpae.  0.  Âjtefecnen. 

■ 

et  plus  bas: 

A,  B.  Xpanoemmù. 
de  la  suite  Békétoff. 

70.  Chrétien -Auguste  (Prince  d'Anhalt-Zerbst).  Né  en 
1690,  3"0  fils  du  prince  Jean-Louis  et  de  Charlôtte-Éléo- 
nore,  née  de  Zeutch,  reconnue  épouse  légitime  et  princesse 
par  l'empereur  Léopold.  Feldmaréchal  prussien  et  gouver- 
neur de  Stettin.  Mort  en  1747.  Père  de  Catherine  IL 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin  dans  un  encadrement 
carré  arrondi  par  le  haut.  Le  prince  est  représenté  à  mi-jambes  de- 
bout, de  %  à  gauche,  en  armure  et  grand-cordon  de  l'Aigle  Noir, 


avec  un  manteau  doublé  d'hermine,  jeté  sur  l'épaule  gauche.  Sa  inain 
gauche  est  appuyée  sur  un  casque,  qui  se  trouve,  ainsi  qu'un  bâton 
de  commandement,  sur  un  rocher  à  ses  côtés.  De  la  main  droite  il 
s'appuie  sur  sa  hanche.  On  voit  dans  le  fond  une  ville  assiégée.  On 
lit  au  bas  du  portrait,  des  deux  côtés  d'un  écussou  aux  armes  d'An- 
halt: 

Christianus  Augustus  Dei  gratià  TrMbeps  Anhaltinus,  Dux 
Saxoniae,  Angriae,  Westphaliae,  Comas  Ascaniae,  Do- 
minus  Serve stae ,  Bérnburgi,  Jeverae  et  Kniphusii,  Su- 
premus  Castrorum  Regiae  Majestatis  Borussicae  praefec- 
tus,  Stetini  gubernator,  Equts  ordinis  AquUae  nigrae  et 
Tribunus  legionis  Pedestris.  Natus  die  29  Novembris 
1690  —  mortuus  16  Mardi  1747. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Ant.  Pesne  Pict.  Reg.  pinxit  Berolini  1725. 

et  de  l'autre  : 

G.  F.  Schmidt  sadpt.  Reg.  sculpsit  Berolini  1750. 

Une  copie  contemporaine  d'après  l'original  de  cette  planche  se 
trouve  au  château  de  Gatschino.  —  $  264  de  l'exposition. 

2.  Même  portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin,  exactement  pa- 
reil au  précédent,  seulement  on  lit  des  deux  côtés  de  l'écusson: 

Bojfcieio  MUAOcmiio  Xpucmiam  Aerycmi,  Emut  AmajmcKOù 
(sic)  repufith  CaKCOHCKOà,  Ampiu  u  Becmtfamu  rpa<fk, 
rocydapb  Aenaniu  Cepeenicmù. 

a 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
nucaA*  Anm.  IJecue  (sic) 

» 

et  de  l'autre: 

Km.  a  opuvumm  T.  UlMurna  fi  repacuMoe*. 

3.  Même  portrait  petit  in-folio,  gravé  au  burin,  exactement  pareil 
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aux  précédents  seulement,  en.  contre-partie.  On  lit  au  bas  du  portrait, 
des  deux  cotés  de  l'écusson: 

Christian  August  regierender  Fùrst  von  Anhalt. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Anton  Pesne  Pict.  Reg.  pinx.  Berol.  1725. 

Dans:  „Saiuuelis  Lenzii  Bermanuus  Enueleatus,  Suppletus  et 
Continuatus".  Oder  Historisch-Genealog.  Forstellung  des....  Hauses 
Auhalt-Oôthen  nnd  Dessau  1757.  Folio. 

4.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin,  à  mi -corps  et  en  contre- 
partie. On  lit  au  bas  de  la  planche: , 

i 

Ipnô.  EfiiiMZ  Bunoipaàoet  1758  roda. 

5.  Même  portrait,  exactement  pareil  au  précédent.  Second  état 
de  la  même  gravure.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

IJodcMompemeMz  (sic)  Marmepa  HlMuma  Ppuà.  E<pum 
BuHOipadom  1758  toda. 

et  plus  bas  : 

Xpucmiam  Aeiycnih  e.tachbtomiû  KnH3h  AnxaAmz-HepÔcm- 
cmù. 

6.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  à 
mi-jambes,  debout,  de  %  à  droite  en  armure  et  graud  cordon,  drapé 
d'un  manteau  doublé  d'hermine.  Il  tient  dans  la  main  droite  un  bâ- 
ton de  commandement  avec  lequel  il  s'appuie  contre  une  table.  Sa 
main  gauche  est  appuyée  sur  la  hanche.  On  voit  sur  la  table  un 
casque  et  dans  le  fond  une  tente.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un 
eôté:  N 

Sihrôder  pin^cit 

17 
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de  l'autre: 

Sysang  se. 
et  plus  bas: 

Christian- August  Furst  zu  Anhalt-Zerbst  Sr.  Kônigl.  Ma> 
jestàt  in  Preussen  General-FeldmarschaU  Gouvern.  der 
Feste  Stettin,  Obrister  ùber  ein  Régiment  zu  Fuss  und 
des  Sehwarzen  Adler-Ordens  Ritter. 

Ce  portrait  se  trouve  eu  tête  du  tome  46B,e  (dédié  au  prince)  du 
Grosses  vollstandigesUniversal-Lexicon,  etc.,  etc.  Leipzig  und  Halle 
1732  —  50  63  vol.,  plus  4  vol.  de  supplément. 

71.  Cbwostoff  (Alexandra  Pétrowna,  née  Chéràskoff).  Née 
en  1767.  Elle  était  fille  de  Pierre  Matwééwitch  Chéràskoff, 
frère  du  poète  (v.  Chéràskoff).  Sa  mère,  Élisabeth  Pétrowna. 
était  née  comtesse  Divier.  Femme  bel  esprit,  dont  le  salon 
à  St-Pétersbourg  était  le  rendez-vous  vers  la  fin  du  siècle 
dernier  des  littérateurs,  savants,  etc. 

1.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  MŒe  Chwostoff  est  re- 
présentée à  mi-jambes,  assise  dans  un  grand  fauteuil,  le  corps  de  % 
à  droite,  la  figure  en  face,  la  tête  légèrement  penchée.  Elle  porte  une 
coiffure  fort  élevée ,  avec  beaucoup  de  boucles  qui  retombent  sur  les 
épaules  et  une  robe  en  velours.  Ses  mains  sont  croisées  sur  ses  ge- 
noux et  dans  la  main  droite  elle  tient  un  billet.  On  lit  au  bas  du 
portrait: 

A.WKcaHdpa  Ilempoena  Xeocmoea  poâ.  m  1767  tod. 

et  plus  bas  les  vers  suivauts: 

Elle  a  par  ses  talens  et  ses  moyens  de  plaire 
Rectifié,  ches  (sic)  nous  les  deux  nombres  d'Homère: 
J'en  prendrais  à  témoin  le  beau  berger  Paris. 
Grâces  !  Vous  n'êtes  plus  trois  seules  à  Cythère! 
Et  Vous,  Muses,  Vous  voila  dix! 
par  Mr  le  Prince  Beloselsky. 
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2.  Même  portrait,  exactement  pareil  au  précédent,  second  état 
de  la  môme  gravure.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  coté: 

Santerre  pinx. 

A  Paris  chez  Château, 

et  plus  bas  les  vers  suivants: 

• 

A  me  voir  fai  les  traits  d'une  beauté  divine, 
Les  yeux  noirs  et  brillants  un  teint  vif  et  charmant  ; 
Mais  fai  V  esprit  formé  d'une  étoffe  si  fine, 
Que  jf  en  donne  à  garder  au  plus  subtil  amant. 

Les  vers  sont  probablement  du  même  auteur.  Ces  deux  portraits 
sont  rarissimes. 

72.  Chwostoff  (Comte  Dmitri  Iwanowitch).  Né  en  1756, 
f  1885.  Procureur  du  St-Synode,  sénateur  et  conseiller 
privé  actuel.  Poète  aussi  fécond  que  peu  doué.  La  rage 
d'écrire  était  chez  lui  une  vraie  manie  et  le  rendait  l'objet 
des  plaisanteries  de  ses  contemporains.  Il  se  maria  à  la 
nftce  du  fameux  Souworoff;  c'est  à  cette  occasion  que  le  roi 
de  Sardaigne  le  créa  comte  en  1799. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Chwostoff  est  repré- 
senté jeune,  en  poudre  avec  cordon  et  plaque.  On  lit  au  bas: 

fpaeup.  H.  Po3onoez. 
Ppacpz  J(.  H.  Xeocmoez. 

2.  Portrait  petit  in-8°.  Ovale.  Le  comte  est  représenté  en  buste 
de  %  à  droite.  On  lit  au  bas: 

rpaeup.  A.  Ocunoei. 

Ppaçfh  fl.  H.  Xeocmoez. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Le  comte  est  représenté 
à  mi-corps,  assis  sur  une  chaise,  de  %  à  gauche,  contre  une  table 

17» 
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sur  laquelle  il  appuie  son  bras,  drapé  dans  un  manteau.  On  lit  au 
bas  d'un  côté  le  monogramme: 

Œ  (Oreste  Kiprensky)  1812 

et  de  l'autre: 

Engraved  by  B  Smith. 

plus  bas  on  voit  les  armes  Chwostow  et  d'un  côté  on  lit: 

FpagSh      H.  Xeocmoez. 

et  de  l'autre  : 

Count  Dmitri  Iwanourikck  (sic)  Chwostoff. 

4.  Même  portrait  in-folio  gravé  en  manière  de  crayon.  Au  bas 
se  trouve  la  même  anagramme;  on  lit: 

rpae.  A.  yxmoMCKiù. 

et  plus  bas: 

rpafo  J(.  H.  Xaocmoez. 

5.  Portrait  grand  in- 8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  comte  est  représenté  en  buste  de  \ 
à  droite.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  de  l'ovale: 

TpagSz  JluMumpiù  Eeamevm  Xeocmoe*. 

et  au  bas  de  la  planche  on  voit  le  monogramme. 

- 

n  (A.  Ouchtomsky)  , 
et  la  date  : 
1820. 

6.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Ovale.  Le  comte  est  représenté 
en  buste  de%  à  gauche,  drapé  d'un  manteau.  On  lit  au  bas,  d'un  coté: 

Pucoe.  Hhpmko. 

et  de  l'autre: 

rpae.  C.  B.mouMipoez 
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et  plus  bas: 

Ppaipz  AuMumpiû  HeanoeuHb  Xeocmoez. 

73.  Constantin  Pawlowitch  (Grand-Duc  de  Russie).  Né 
en  1779.  Second  fils  de  Paul  Ier  et  de  Marie  Féodorowna. 
Élevé  avec  son  frèfe  Alexandre.  Catherine  II  lui  destinait 
l'empire  de  Byzance.  Marié  à  Anne  Féodorowna  (v.  ce  nom). 
Mort  en  1831. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médaillon  ovale 
orné  de  guirlandes  enlacées  de  rubans  et  entouré  d'un  encadrement 
rarré.  Le  grand-duc  enfant  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  droite, 
le  cou  ouvert,  col  rabattu,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St-André. 

■ 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal  au  milieu  duquel  se  trouve 
un  cartouche,  orné  de  guirlandes,  dans  lequel  on  lit: 

Son  Altesse  Impérial'  Monseigneur  le  Grand-Duc  Constan- 
tin Pavlovitsch  né  en  1779  le  27  Avril. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 
Meicr  del. 
de  l'autre: 

Brichet  se. 
et  plus  bas  au  milieu  : 

•  Se  vend  chez  Lenzi  à  S1  Petersbourg. 

2.  Même  portrait  in-8°  exactement  pareil  au  précédent.  Second 
état  de  la  même  gravure;  on  lit  au  bas  de  la  planche  d'un  côté: 

Brichet  sculp.  1787  S*  Petersbourg  '  . 

de  l'autre  : 

Meier  del 
et  plus  bas  au  milieu: 
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Se  vend  chez  Lenzi  Mar.  d'estampes  à  S'  Petersbourg. 

Ces  deux  planches  sont  rares. 

1  3.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  grand-duc  y  est 
représenté  vers  l'âge  de  12  ans,  en  buste,  de%  à  droite,  avec  le  cor- 
don et  la  plaque  de  St- André  ainsi  que  la  croix  de  St-Alexandre  en 
sautoir.  On  lit  au  bas  de  l'ovale:         '  # 

Eio  HMnepamopctcaio  Buconecmea  (sic)  rocyâapb  Be^um 
KnR3b  KoHcmaumum  IlaeAoemb. 

Anonyme.  Rare. 

4.  Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  grand-duc  est  re- 
présenté en  buste  de  8/4  &  gauche,  en  unifotrae  brodé,  par-dessus  le- 
quel il  porte  le  manteau  des  chevaliers  de  St-André.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale  : 

painted  by  Lampi 

i 

et  plus  bas  : 

His  Impérial  Highness  the  Grand  Duce  (sic)  Constantine 
Pavlovitsch. 

Anonyme. 

5.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond  entouré  d'un 
encadrement  carré.  On  voit  au  sommet  du  médaillon  des  lauriers  et 
des  palmes.  Le  grand -duc  est  représenté  en  buste  de  profil  à  droite. 
On  voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Constantin — Grossfûrst  v.  Russland. 

Anonyme. 

6.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  grand-duc  est 
représenté  en  buste  et  en  face.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Constantin  Zweyter  Grossfûrst  S?  Russi.  Km  s.  Maj  estât 

et  plus  bas: 

Auysburg  bey  gebrûder  Klauber. 
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7.  Portrait  in- 12°  gravé  au  pointillé  et  burin.  Ovale.  Le  grand- 
duc  est  représenté  en  buste,  la  tête  de  %  à  droite,  le  corps  légèrement 
tourné  à  gauche.  Il  porte  un  chapeau  orné  d'un  plumet;  sa  main 
droite  est  passée  dans  la  gousset  de  son  habit.  On  lit  au-dessus  de 
l'ovale  : 

S.  183  ' 
et  au  bas: 

Constantin  zweiter  Grossfurst  Sr  Russ.  Kais.MajesUU  Frei- 
toilliger  bei  der  Italiàn.  Kaiserl.  Armée. 

Anonyme. 

8.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  pointillé.  Le  grand-duc  est 
représenté  en  buste  de  3/4  à  gauche,  en  uniforme,  avec  le  cordon  et  la 
plaque  de  St-André.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Chasselas  del 

de  l'autre: 

Dissait  sculp*. 

Plus  bas,  des  deux  côtés  de  l'aigle  impériale  portant  le  chiffre  du 
grand-duc,  on  lit: 

Constantin  Paulotvitz  Grand  Duc  de  Russie 

enfin  tout  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

A  Paris  chez  Joubert  fils  et  Charles  Bance,  rue  J.  J.  Rous- 
seau, M  10. 

74.  Courlande  (Anne-Charlotte-Dorothée,  Duchesse  Bi- 
ron  de,  née  Comtesse  de  Medem).  Née  en  1761.  Troisième 
femme  de  Pierre  Biron  (v.  ci-dessous).  Morte  en  1821. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  La  duchesse  est 
représentée  à  mi-corps,  presque  de  profil  à  droite.  Elle  porte  une 
coiffure  élevée,  qui  retombe  en  boucles  sur  ses  épaules.  Elle  s'appuie 
du  bras  droit  sur  un  rocher. 
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On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  coté: 
Peint  par  Sckrôder 
de  l'autre  : 

Gravé  par  Colibert  ' 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  de  la  maison  de  Biron-Cour- 
lande: 

Anne  Charlotte  Dorothée  Duchesse  de  Courlande,  Sémignlle 
et  Sagan  née  Comtesse  de  Medem.  Dédié  très  respectu- 
eusement à  S.  Altesse  Sérénissime  Monseigneur  le  Duc 
de  Courlande  etc.  etc.  etc.  par  son  très  humble  et  trhs 
obéissant  serviteur  Jean  Marc  Pascal  à  Berlin  1790. 

Il  existe  des  exemplaires  de  ce  portrait  tirés  en  sanguine. 

2.  Môme  portrait  grand  in-folio  gravé  au  pointillé,  seulement 
en  contre-partie.  Ovale.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  côté: 

peint  par  Schrôder 

gravé  par  Scheffner  Berlin  1793. 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes: 

Anne  Charlotte  Dorothée  Duchesse  de  Courlande.  Dédié  très 
respectueusement  à  S.  Altesse  Sérénissime  Monseigneur 
le  Duc  de  Courlande  etc.  etc.  etc.  par  son  très  humble 
et  très  obéissant  Serviteur  G.  Scheffner. 

L'original  de  ces  deux  planches,  tableau  à  l'huile  de  grandeur 
naturelle,  se  trouve  au  château  de  Sagan  en  Silésie  chez  Je  Duc  de 
Valençay,  prince  de  Sagan. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  duchesse  est  représentée  à  mi-corps,  la' 
figure  do  %  à  droite,  le  corps  on  face,  avec  une  coiffure  élevée  et  un 
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grand  voile.  Ou  voit  au  bas  du  médaillon  un  écusson  aux  armes  de 
Courlande,  des  deux  côtés  duquel  on  lit  dans  un  cartouche  : 

Dorothea  Regierende  Hertzogin  von  Curland. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

A.  Oreiff  prinx 

et  de  l'autre  : 

J.  F.  Bause  sculps.  1793. 

Le  portrait  original  en  pied  se  trouve  au  château  de  Sagan. 

4.  Portrait  graud  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  La  duchesse  est 
représentée  à  mi-corps,  de  profil  à  droite,  les  cheveux  tombant  sur 
les  épaules ,  un  fichu  sur  le  cou. 

Dorothea  Stock  del. 
de  l'autre: 

G.  Endener  se.  1798 
et  plus  bas: 

Annchen. 

75.  Courlande  (Bénigna-Gottlieb,  Comtesse  Biron,  plus 
tard  Duchesse  de— née  Trotto  ou  Trotta  de  Treiden).  Née 
en  1703.  Demoiselle  d'honneur  d'Anne  Ir%  alors  duchesse 
de  Courlande.  Elle  épousa  vers  1723  Biron  (plus  bas). 
Traitée  en  souveraine  à  la  cour  de  Russie,  après  l'élection 
de  son  mari,  elle  le  suivit  en  exil.  Elle  vint  comme  souve- 
raine à  Mitau  en  1763  et  y  mourut  bientôt  après. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  La  duchesse  est  représentée  à 
mi-jambes,  debout,  de  %  à  droite,  un  petit  diadème  sur  la  tête,  les 
cheveux  poudrés,  tombant  eu  boucles  sur  les  épaules,  en  robe  décol- 
letée, ornée  de  diamants,  avec  un  manteau  doublé  d'hermine,  ainsi 
que  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine.  De  la  main  gauche  elle 
touche  à  une  couronne  qui  se  trouve  sur  un  carreau  en  velours  placé 
sur  une  table  sculptée.  Dans  le  fond  ou  voit  une  colonne,  une  drape- 


Digitized  by  Google 


-   266  - 

rie  et  un  paysage.  Au  bas  de  la  planche  les  armes  de  Biron-Cour- 
lande,  des  deux  côtés  desquelles  on  lit: 

Benigna-Gottlieb 
Rarissime. 

L'original  de  cette  planche,  à  l'huile,  grandeur  naturelle,  se  trouve 
au  château  de  Sagan. 

,Fiorillo  dans  son  histoire  des  beaux-arts  en  Russie*,  dit  Mf 
Rowinsky,  ^supposa  que  l'unique  exemplaire  de  cette  planche  se  trou- 
vait à  la  bibliothèque  de  Gœttingen"  Pyccaie  rpaBepH.  174.  —  Nom 
en  possédons  une  épreuve  dans  notre  collection.  —  M.  Rowinsky 
attribue  la  planche  à  Wortmann;  elle  nous  paraît  plutôt  de  Jean 
Sokoloff  et  fait  pendant  à  son  portrait  inachevé  d'Ernest-Jean. 

Après  avoir  achevé  notre  article  sur  la  gravure  en  question,  il 
est  parvenu  à  notre  connaissance  que  la  planche  de  cuivre  représen- 
tant ,Benigna-Gottlieba  s'était  conservée  à  l'Académie  Impériale  des 
sciences,  qui  en  a  môme  fait  tirer  dernièrement  plusieurs  exemplaires. 
D'après  l'opinion  de  Mr.  Kunik  il  n'y  a  point  de  doute  que  l'inscrip- 
tion citée,  autrefois  plus  longue,  n'ait  été  abrégée,  par  un  motif  quel- 
conque ,  après  la  chûte  de  Biron  :  il  y  en  a  quelques  traces  dans  un 
assez  grand  espace  resté  vide. 

• 

76.  Courlande  (Ernest-Jean  Biren,  Bieren,  Bûren,  Btth- 
ren  ou  enfin  Biron,  Duc  de).  Né  en  1690,  petit-fils  d'un 
palefrenier.  Devint  favori  d'Anne  Ir*.  Fut  créé  grand  cham- 
bellan de  la  cour  de  Russie,  comte,  chevalier  de  St-André 
et  duc  de  Courlande  en  1737.  C'est  lui  qui  gouvernait  au 
nom  d'Anne  Ire.  Véritable  fléau  de  la  Russie;  il  fut  proclamé 
régent  à  la  mort  d'Anne  et  prit  le  titre  d'Altesse  Royale 
(BuconecTBo);  exile  en  Sibérie  par  la  régente,  il  fut  rappelé 
par  Elisabeth  Pe  et  relégué  à  Yaroslafif.  Pierre  III  le  rappela 
à  la  cour  et  Catherine  II  lui  rendit  son  duché.  Il  abdiqua 
en  1769  en  faveur  de  son  fils  et  mourut  à  Mitau  en  1772. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin,  non-achevé.  Biren  est  re- 
présenté à  mi-jambes,  debout,  contre  une  table,  la  figure  eu  face,  le 
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corps  de  %  à  gauche.  Il  porte  une  armure,  un  manteau  doublé  d'her- 
miue  rattaché  par  une  agrafe  sur  l'épaule  droite,  le  cordon  et  la  pla- 
que de  St- André.  Il  tient  dans  la  main  gauche  un  bâton  de  com- 
mandement avec  lequel  il  s'appuie  sur  la  table,  sur  laquelle  on 
voit  une  couronne.  Il  appuie  la  main  droite  sur  la  hanche.  Dans  le 
fond  on  voit  une  draperie.  Ce  portrait  unique  a  été  gravé,  comme  le 
dit  une  inscription  de  la  main  de  Staehlin,  que  nous  trouvons  au  bas 
du  portrait,  par  Jean  Sokoloff  en  1 740,  d'après  un  original  de  Cara- 
vaque.  Ce  portrait  n'était  pas  encore  complètement  achevé,  lorsque 
survint  la  disgrâce  de  Biron.  Par  un  excès  de  zèle  pour  le  nouvel 
ordre  de  choses,  l'Académie  fit  casser  la  planche  non  terminée,  dont 
il  ne  resta  que  l'épreuve  d'essai  que  nous  venons  de  décrire.  Elle  se 
trouvait  dans  la  bibliothèque  de  Pierre  III  et  passa  de  là  chez  Staeh- 
lin. Après  la  mort  de  Staehlin,  cette  gravure,  ainsi  que  beaucoup 
d'autres  estampes,  manuscrits  et  livres,  se  trouva  dans  la  collection 
de  M.  Pogodine,  le  savant  professeur  d'histoire  de  Russie.  Actuelle- 
ment elle  se.  trouve  à  la  Bibliothèque  Impériale  de  St-Pétersbourg, 
où  elle  passa  avec  toute  la  collection  Pogodine.  M.  Korobanoff,  col- 
lectionneur célèbre  d'antiquités  russes,  avait  offert  à  M.  Pogodine 
40O0  francs  (1000  Rbl.  arg.)  pour  cette  planche.  Staehlin  a  inscrit 
dans  un  .des  coins  de  la  planche:  très  ressemblant.  M.  Rowinsky  con- 
sidère cette  planche  comme  l'une  des  meilleures  productions  de  So- 
koloff. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Biron  est  représenté  en  buste  de  8/4  à  gauche,  en 
grande  perruque,  cuirasse,  cordon  et  plaque  de  St- André,  avec  un 
manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule  gauche.  On  lit  autour  du 
médaillon  : 

G  D.  Ernestus  Johannes  in  Livon.  Curl.  et  Semigal.  Dux. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Biron- 
Gourlande  et  au  bas  de  la  planche  on  lit  : 
Pe3aAZ  leam  Coxo^toez. 
Rare. 
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L'original  de  ce  portrait  appartient  au  baron  Bahler  159  du 
catalogue). 

3.  Même  portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  du  médaillon ,  dans  un  car- 
touche: 

■ 

Emestus  Joannes  in  Livon.  Curl.  et  Semigal.  Dtiv. 
Anonyme. 

4.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond,  copie  d'une 
médaille.  Biron  est  représenté  en  buste  de  profil  à  droite,  en  cuirasse 
et  grande  perruque.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Bpmcrm  loaunz,  Fpaxpi  Bupom,  BeAUtriù  rtpu/nz  (sic) 
Kyp.ifwdcKiû  u  CeMmaMcniu. 

et  plus  bas: 

H3b  coôpama  nopmpemoei  u3daeveMbixi  ILtamouoM*  Eexe- 
nioeuMh. 

5.  Portrait  gravé  au  burin.  Ovale.'  Biron  est 'représenté  à  mi- 
corps,  de  8/4  à  droite,  en  armure  avec  l'inscription  : 

D.  G.  Emestus  Johannes  in  Livon.  Curl.  et  Semig.  Dm. 

Dans  l'exemplaire  de  l'Hermitage  on  voit  en  outre  l'inscription 
à  la  plume: 

1740  Wortmann  Sculps. 

Voyez  Rowinsky  p.  174.  M.  Rowinsky  tient  cette  planche  pour 
une  des  meilleures  de  Wortmann. 

6.  Planche  m-8°  gravée  au  burin,  représentant  l'arrestation  de 
Biron.  On  le  voit  à  genoux,  entouré  de  soldats  dans  des  uniformes 
de  fantaisie.  Dans  le  fond  on  voit  la  duchesse  à  demi-nue,  sortant  de 
son  lit.  On  lit  au-dessus  de  la  planche: 

Russland  5.  B.  &  136. 
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et  au  bas: 

Weinrauch  fec. 
et  plus  bas  encore: 

Des  Regenten  Herzogs  von  Kurland  GefangenneJimung. 

Dans  D.  E.  Wagners  Geschichte  des  Russischen  Reiches,  etc., 
Hamburg  1810  8°. 

77.  Courlande  (Duchesse  Eudoxie  Borissowna  Biron  dé, 
née  princesse  Joussoupoff).  Fille  du  conseiller  privé  actuel 
prince  Boris  Grigoriewitscli  Joussoupoff  et  de  la  princesse 
Irène  Michailowna  née  Zinowieff.  Elle  fut  la  seconde  épouse 
du  duc  Pierre  de  Courlande  (v.  plus  bas),  elle  se  sépara  de 
son  mari  et  habita  des  lors  à  StrPétersbourg.  En  1777 
elle  reçut  le  grand  cordon  de  Ste- Catherine.  Elle  mourut 
en  1780. 

Portrait  petit  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  duchesse  est  représentée  en  buste  et  en 
face,  avec  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule  gauche.  On  lit 
dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

S.  A.  S.  Madame  la  Duchesse  de  Courlande  née  Princesse 
de  Joussoupoff. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit; 

J.  Houbraken  sculps.  1775. 

Rare. 

78.  Courlande  (Pierre  duc  de),  fils  d'Ernest-Jean.  Né 
en  1724.  Élevé  par  Anne  I"  qui  avait  pour  lui  une  ten- 
dresse toute  particulière.  Suivit  son  père  dans  l'exil,  lui  suc- 
céda en  1769  et  abdiqua  lui-même  en  faveur  de  la  Russie 
en  1795.  Mort  en  1800. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  surmonté  de 
palmes  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  duc  est  représenté  en 
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buste  de  %  à  droite,  en  habit  bordé  d'hermine,  avec  le  cordon  et  la 
plaque  de  St- André  et  la  croix  de  St- Alexandre  en  sautoir.  Au  bas 
du  médaillon  on  voit  un  cartouche,  orné  d'un  guirlande,  dans  le- 
quel on  lit: 

Petrus  Dux  Curlandiœ 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

S.  Kùtner.  MUau.  1781. 

79.  Cruys  (Cornélius).  Né  en  1657.  Norwégien  de  nais- 
sance; il  entra  au  service  de  Pierre-le-Grand,  rendit  de 
grands  services  à  la  marine  russe,  et  se  distingua  pendant 
les  guerres  contre  les  Suédois.  Il  fut  nommé  amiral  en 
1721  et  mourut  à  St-Pétersbourg  en  1727. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  L'amiral  est  représenté  à  mi-corps  et 
en  face,  en  armure,  avec  une  grande  perruque.  Il  a  une  grande  tache 
de  naissance  sur  la  joue  droite.  Dans  le  fond  est  représenté  un  com- 
bat naval.  On  lit  au  haut  du  médaillon: 

In  hoc  signo  vinces. 
et  au  bas: 

Cornélius  Cruys,  Magni  et  Invicti  Caesaris,  Pétri  Alerii 
Copiarum  Maritimarum  Praefectus. 

et  les  vers  suivants: 

Groot-Keiser,  die  de  Maan  van  Mecka  doet  beswyken,  . 
Sie  hier,  ô  vorst,  uw  Kruys,  uw  dappere  Ammiraal, 
Die,  als  een  leeuw,  uw  throon  bewaakt  met  vuur  en  Staal, 
En,  op  de  Euxyn,  votât  Kruys,  de  groene  vlagh  doet  stryken. 

Lud.  Smidts  M.  dr. 
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enfin  plus  bas  encore: 

Pet.  Schenk  fec.  dexc.  Amst.  C.  P 
Rare. 

80.  Czernycbeff  (Comtesse  Anne  Alexandruvna  née  Islé- 
nieff).  Fille  d'Alexandre  Wassilievitsch  Islénieflf.  1 1740,  et  de 
sa  femme  Marie  Artemiewna  née  Zagriajsky  (qui  épousa  en 
secondes  noces  le  baron  Stroganoff).  Elle  fut  la  seconde 
femme  du  maréchal  comte  Jean  Czernycheff(v.  plus  bas)  et 
mourut  en  1794. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire,  dans  un  encadrement 
carré.  —  La  comtesse  est  représentée  à  mi-corps,  debout  et  en  face, 
en  robe  décolletée,  drapée  à  l'antique.  On  voit  à  sa  droite  un  grand 
Tase,  sur  le  socle  duquel  elle  s'appuie  avec  le  coude  droit.  Dans  la 
main  gauche  elle  tient  des  perles.  Sur  le  socle  du  vase  il  y  a  des 
fleura,  et  dans  le  fond  un  jardin.  On  lit  au  bas  du  portrait:  * 

Comtesse  A.  Czernichew  Née  Isléniew. 
et  plus  bas  d'un  côté: 

Torelli  pina? 
et  de  l'autre  : 

Watson  fec1  London  1769. 
Rare. 

81.  Czernycheff  (Comtesse  Catherine  Andréewna,  née 
Comtesse  Ouschacoff).  Fille  du  général  en  chef  comte 
André  Iwanowitsch  Ouschakoff(le  seul  de  la  famille  qui  ait 
porté  un  titre).  Née  en  1715;  elle  épousa  le  comte  Pierre 
Czernycheff  (v.  plus  bas)  et  mourut  en  1779. 

Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  La  comtesse  est 
représentée  à  mi-jambes,  de8/4à  gauche,  assise  dans  un  fauteuil  à  ses 
armes.  Elle  a  les  cheveux  poudrés,  avec  un  petit  bonnet  en  dentelles; 
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sa  robe  est  ornée  de  fourrure  et  de  dentelles.  Dans  la  main  droite 
elle  tient  une  navette  et  dans  la  main  gauche  un  fil  qu'elle  dévide. 
On  voit  à  droite  un  guéridon  avec  des  papiers,  une  plume,  des  livres, 
etc.,  et  dans  le  fond  un  vase  sur  un  piédestal  élevé.  On  lit  au  bas  de 
la  planche,  d'un  cOté: 

Bozlxn  Suédois  à  Paris  pinxii 

de  l'autre: 

Gu.  Pether  Londini  ftcU  1767. 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  Czernycheff  et  Ouschakoff  réu- 
nies: 

Son  Excellence  Madame  la  Comtesse  Czernichew  née  Com- 
tesse Uchakow. 

Très  rare. 

82.  Czernycheff  (Comtesse  Daria  Petrowna,  plus  tard 
maréchale  comtesse  Soltykoff).  Fille  aînée  du  comte  Pierre 
Czernycheff  (v.  plus  bas)  et  de  la  précédente.  Née  en  1738. 
Elle  épousa  le  maréchal  comte  Jean  Petrowitsh  Soltykoff 
(v.  ce  nom).  Elle  mourut  en  1802. 

1.  Portrait  petit  in-folio  gravé  à  l'eau  forte.  Médaillon  ovale 
entouré  d'un  encadrement  carré.  La  comtesse  est  représentée  en 
buste  de  \  à  droite ,  la  tête  légèrement  penchée  Elle  a  des  perles 
dans  les  cheveux,  une  robe  décolletée,  avec  une  mantille  sur  les  épau- 
les. On  voit  au  bas  du  médaillon  les  armes  Czernycheff.  On  lit  au- 
tour du  médaillon: 

Comtesse  Daria  Petrovna  Czernichev  Van  1766. 
On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Oreuse  prinxit 
et  de  l'autre: 

Perret. 
Très  rare. 


* 
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2.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  rond  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  La  comtesse  est  représentée  à  mi-corps 
et  en  face.  Ses  cheveux  poudrés  et  relevés  sont  entremêlés  de  perles. 
Elle  porte  deux  rangs  de  grosses  perles  fort  serrés  au  cou,  un  cœur 
en  diamants  suspendu  à  un  cordon.  Sa  robe,  à  moitié  décolletée, 
est  ornée  de  dentelles,  etc.  On  lit  au  bas  du  portrait,  d'un  côté: 

Drouais  le  fils  Pim*  1762 

de  l'autre: 

Gui'  Pether  Londini  Fecit  1767 

et  plus  bas  au  milieu  : 

TJie  Right  Honble  the  Countess  Daria  Petrotma  Gzirnichetv 
(sic). 

Rare. 

- 

3.  Portrait  in- 12°  et  grossièrement  gravé  à  l'eau  forte.  Médail- 
lon rond.  La  comtesse  est  représentée  en  buste  de  profil  à  gauche. 
On  lit  autour  du  médaillon: 

C"e  de  SoUïkoff  née  Czcrnkheff  gravé  par  la  BM  N.  Stro- 
gonoff. 

Rarissime. 

83.  CzernyschelT  (Comte  Grégoire  Iwanowitch).  Fils  du 
maréchal  comte  Jean  Grigoriéwitch  Czernyscheflf  (v.  plus  bas) 
et  de  la  comtesse  Anne  Alexandrowna  (v.  plus  haut),  mort 
en  1830.  Il  fut  grand  échanson  à  la  cour  de  Russie  et  che- 
valier de  l'ordre  de  Str Alexandre  Newsky. 

Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  comte,  tout 

jeune,  est  représenté  en  pied,  debout,  le  corps  en  face,  la  figure  de 

%  à  gauche.  Il  tient  la  main  gauche  dans  la  poche  de  son  gilet  et 

s'appuie  du  bras  droit  sur  un  rocher  ;  dans  la  main  il  tient  un  cha- 
is 


—   274  — 

peau  et  une  canne.  Dans  le  fond  on  voit  des  arbres  et  des  rochers. 
On  lit  au  bas  de  la  planche ,  d'un  côté 

peint  par  J.  Grossi 

de  l'autre: 

Gravé  à  Vienne  par  J.  Fichier 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  Czernysheff: 

Fpafà  Ppmopiû  Vepumueez.  Comte  Grégoire  Czcmischnr. 

84.  Czcrnysche(T(Comte  Grégoire  Petrowitch).  Né  en  1670. 
aide-de  camp  (fleHbmHin>)  de  Pierre-le-Grand.  Plus  tard 
général  en  chef,  sénateur  et  chevalier  de  St-André.  Créé 
comte  par  Elisabeth  I  en  1742.  Mort  en  1745. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  En  buste  de  %  à  gauche. 
On  lit  au  bas: 

Le  Comte  Tchernysheff.  Fpafo  VcpHUtucez. 

2.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  tas 
de  l'ovale: 

Pue.  H.  Apiynoez.       K.  AuucuMoez 

et  plus  bas: 

Ppaû%  fpuiopiù  Ilempoewa 

Uepumueez 
renepoM  AHwcfà  u  cenamopz 

de  la  suite  Bekétoff. 

85.  Czcrnyschcff  (Comte  Jean  Grigoriéwitch).  Né  en 
1726,  fils  cadet  du  précédent  et  de  la  comtesse  Eudoxie 
Iwanowna,  née  Rjewsky.  Ministre  à  Londres.  Président  du 


4 
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collège  de  la  marine.  Maréchal  de  la  flotte  (no  (jwiory)  sous 
Paul  Ier.  Chevalier  de  St-André,  etc.  Mort  à  Rome  en  1797. 
Il  était  surnommé:  „Marin  d  eau  douce  et  maréchal  d'eau 
salée" 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  rond  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  comte  est  représenté  en  buste  de 
%  à  gauche,  avec  un  habit  bordé  de  fourrure,  le  cordon  et  la  plaque 
de  Ste-Ànne.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

J.  Comte  Czemichew  Vice-président  du  Collège  de  V Ami- 
rauté, General  des  Gallères,  Chambellan  Actuel,  Ambas- 
sadeur Extraordinaire  et  plénipotentiaire  de  S.  M.  I.  de 
toutes  les  Iiussies  à  la  cour  de  S.  M.  le  Roi  de  la  Grande 
Bretagne  Chevalier  de  plusieurs  Ordres. 

Plus  bas  on  lit  d'un  côté: 
Peint  par  Tocqué  1756 
et  de  l'autre: 

G.  par  Watson  1769  Londre.  (sic). 
Très  rare. 

2.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond  sur- 
monté d'un  nœud  de  ruban  passé  dans  un  anneau  et  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  comte  est  représenté  en  buste  de  profil  à  droite. 
Ou  lit  au  bas  du  médaillon  : 

rpagS*  Ioam  PpuiopbeeuHb  Vepubitueez ,  FocydapcmeenHO  û 
AÔMupaAmeûcKO ù  Ko.uciiu  Buue  JlpedudeHmh,  TaMpuaio 
gSAoma  u  nopma  uoeubtii  Komndupi  deùcmeumeAbHuû  (sic) 
KoMepb-repb,  opdenoez  PocciûcKum  ce.  Anocm.  Auàpea, 
Ce.  AjeKcaHdpa  Heectcato,  BibAaio  Opm  u  Ce.  Ahhu 
KaeaAepi. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  coté: 

C.  N.  Cochin  del. 

18» 


et  de  l'autre: 

J.  F.  Bouse  se.  Lips. 
Très  rare. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  comte  est  représenté  à  mi-corps  de 
%  à  gauche,  avec  une  pelisse  sur  l'épaule  gauche.  On  voit  au  bas  de 
la  planche  les  armes  Czernyscheff  entourées  de  la  chaîne  de  St- André 
et  des  deux  côtés  on  Ut: 

Fpafa  Ieam  ^tpuuuum. 
Anonyme.  Très  rare. 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale: 

Ppae.  B.  XpaMuctm 

et  plus  bas: 

«  * 

Ppafo  Heam  Fpuiopbeoiwb  HepHmutet. 
AdMupa.meûcKOù  KôAmiu  Hpe3udcnmz. 
Hz*  coôpauis  nopmpemoei  u3daeaeMuxb  II.iamoHom  Ecne- 
moeum. 

5.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait : 

T.  S.  Engleheart  se.  Munch  impr. 

et  plus  bas: 

Graf  Iwan  Tschernischew. 

Dans:  „Ein  russischer  Staatsmann.  Des  Grafen  J.  J.  Sievers 
Denkwflrdigkeiten  etc.  etc.  von  K.  L.  Blum." 

6-  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  comte  est  représenté  en 
buste  de  8/4  à  gauche,  en  robe  de  chambre  en  velours,  bordée  en  four- 
rure. On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  Angelica  Kauffmann 
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de  l'autre: 

Gravé  à  Vienne  par  S.  Wrenk  1795 
et  plus  bas: 

Fpag5z  Eeanz  ^ejmuiueoz. 
Rarissime. 

7.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré  gravé  au  trait.  Le  comte  est  représenté  en 
buste,  de  profil  à  gauche.  On  lit  autour  de  l'ovale: 

AàMupaAmeùCKOù  Kojienù  (sic)  Ilpesudeumi  Ppacpz  leanz 
PpuxopieeuHb  Vcpumuetn. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Ppaeupoeaez  (sic)  (pimuepb  ez  ertutb. 
et  plus  bas: 

PoàuACA  1726  toâa  HonÔps  24  ôhh  3aÔOArb.tb  (sic)  ta  cMepmu 
1791  anpiMH  18  CAyotcuAz  rocyàapRMz  u  Om&iecmey 
50  Aibtnu  (sic)  ez  mom  (sic)  nucAib  eeAmoù  EKamepuuîb 
u  ecio  (sic)  ez  rnoMz  otce  ^enapmaMenmtb  20  Atbmz.  » 

naànucaAa  Anna  I)pa(f)UHH  lepHuiueea. 

Rarissime. 

■  • 

Il  y  a  évidemment  une  faute  d'impression  dans  l'inscription,  le 
maréchal  étant  mort  en  février  1797.  L'inscription  est  de  Mme  Ple- 
schtschéeff,  née  CMe  Czernyscheff. 

8.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
octogone  ouvragé,  tiré  en  sanguine.  Silhouette  noire  de  profil  à  droite. 
On  voit  sous  la  silhouette  le  chiffre  : 

.     12^  • 

Ce  portrait  est  tiré  d'Anthing,  collection  de  Silhouettes.  Gotha 
1791. 
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86.  CzernyscbefT  (Comtesse  Marie  Pétrowna).  Seconde 
fille  du  comte  Pierre  (v.  plus  bas)  et  de  la  comtesse  Cathe- 
rine, née  comtesse  Ouschakoff  (v.  plus  haut).  Morte  jeune. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  comtesse  est  représentée  en  buste  de  3/4 
à  droite,  en  robe  décolletée  avec  un  fichu  de  gaze  et  un  bouquet  de 
fleurs  au  corsage.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

J.  Greuze  Pinx* 
de  l'autre: 

Gui  Pether  Londini  Fecit  1767. 
et  plus  bas  au  milieu  : 

The  Right  Honh.lt.  the  Countess  Maria  Pétrowna  Czernicheio. 

87.  Czernyscheff  (Comtesse  Nathalie  Pétrowna,  plus  tard 
Princesse  Galitsine).  Sœur  cadette  de  la  précédente,  née  en 
1741.  Elle  épousa  le  brigadier  prince  Wladimir  Borisso- 
witch  Galitsine,  fut  dame  d'honneur  (1806)  et  reçut  en 
1826  le  grand  cordon  de  Ste-Catherine.  Elle  était  connue 
sous  le  sobriquet  de  princesse  moustache.  Elle  mourut  en 
1837,  presque  centenaire. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  comtesse  est  représentée  en  buste  et  en 
face  avec  de  la  foumire  dans  ses  cheveux  poudrés  et  relevés,  un  col- 
lier de  rubans  et  de  fourrure  serré  autour  du  cou,  une  robe  à  moitié 
décolletée  garnie  de  fourrure  et  un  mantelet  de  dentelles.  On  lit  au 
bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Drouais  le  fils  pinxit  1762 

m 

de  l'autre: 

Guis  Pether  Londini  Fecit  1767 

.  .  . 

et  plus  bas  au  milieu  : 

The  Right  Honbie  tfic  Countess  Natalia  Pétrowna  Czernicheio. 
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88.  Czernyscheff  (Comte  Pierre  Grigoriéwitch).  Né  en 
1712.  Fils  aîné  du  comte  Grégoire  Czernyscheff  (v.  ce  nom). 
Ministre  plénipotentiaire  et  envoyé  extraordinaire  à  Copen- 
hague, puis  à  Berlin  et  à  Londres,  enfin  ambassadeur  extra- 
ordinaire et  plénipotentiaire  auprès  du  cabinet  de  Versailles. 
D  mourut  à  St-Pétersbourg  en  1773  comme  conseiller 
privé  actuel  et  chevalier  de  St- André. 

• 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Le  comte  est  repré- 
senté à  mi-jambes,  de  3/4  à  droite,  assis  dans  un  fauteuil  contre  une 
table  richement  sculptée.  Ses  cheveux  longs  et  poudrés  sont  bouclés, 
il  porte  le  grand  costume  des  chevaliers  de  Tordre  de  St- André,  avec 
le  collier  et  le  manteau  de  l'ordre'.  De  la  main  gauche  il  s'appuie  sur 
le  bras  du  fauteuil  ;  dans  la  main  droite,  qui  est  couchée  sur  la  table, 
il  tient  une  plume.  On  voit  sur  la  table  des  papiers,  le  cordon  de 
l'Aigle  blanc  de  Pologne  et  la  toque  de  chevalier  de  èt- André  ornée 
de  plumes.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Roslin  suédois  Pinx.  à  Paris  1762 
de  l'autre: 

N.  Dupuis  sculp.  1765  , 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  Czernyscheff: 

Pierre  Oregorievitz  Gsernichew.  Comte  de  V Empire  de  Rus- 
sie, Sénateur,  Chambellan  actuel  et  Conseiller  privé  effectif 
de  Sa  Majesté  Impériale  de  toutes  les  Russies,  Chevalier 
de  ses  ordres  de  5*  André  de  S1  Alexandre  et  de  F  Aigle 
blanc  de  Pologne,  ancien  Lieutenant  de  ses  Armées  et 
son  Ambassadeur' extraordinaire  et  Plénipotentiaire  à  la 
Cour  de  Sa  Majesté  très  Chrétienne,  membre  de  la  So- 
ciété Royal  (sic)  de  Londres  etc.  etc. 

L'original  à  l'huile,  grandeur  naturelle,  se  trouve  à  Moscou  chez 
M.  Grégoire  Tchertkoff. 
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2.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier,  seulement  en  buste. 
On  lit  au  bas  du  portrait: 

T.  S.  Enyleheart  se.  Mûnch  impr. 

et  plus  bas: 

Oraf  Peter  Tschernischew. 
Dans:  „Ein  russischer  Staatsmann,  etc.* 

89.  CzernyschelT  (Comte  Zachar  Grigoriéwitch).  Né  en 
1 722.  Frère  du  précédent.  Chevalier  de  St-André  et  maré- 
chal. Président  du  collège  de  la  guerre.  Gouverneur  géné- 
ral de  la  Russie  Blanche  et  plus  tard  de  Moscou.  Mort  en 
1784. 

1.  Portrait  petit  in-8°  gravé  au  lavis  et  colorié.  Médaillon  ovale 
surmonté  de  rubans  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  comte  est 
représenté  en  buste  de  8/4  à  gauche,  en  uniforme  avec  le  cordon  de 
St-André  et  la  croix  de  St- Alexandre.  On  lit  autour  de  l'ovale: 

Zacv  Grejch-  (f<  de  Zcliernieheff  Marée1  des  Armées  de.  Sa 
Maf4  Imple  de  toutes  les  Russies  Gouvr  gal  de  Moscou?  etc. 
Mort  le  29  Août  1784. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  piédestal  sur  lequel  sont  placés 
un  casque,  un  bâton  de  maréchal  et  des  lauriers.  On  lit  sur  le  pié- 
destal: 

Immortel  Zchernicheff!  ô  mon  digne  Mécène! 
Vhonneur  de  ton  Pays,  la  gloire  de  ta  Remet 
Du  chantre  de  Henri  que  riai-je  Vart  des  vers, 
Pour  chanter  dignement  ton  Nom  à  Vunivers. 

F.  de  Meys. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Fera**  de  Meys  pinœit 

et  de  l'autre: 

Sergent  del.  se.  Par.  1790 
Rare. 
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2.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au 
bas  de  l'ovale,  d'un  côté: 

Puco.  H.  MepucLwez 
de*  l'autre  : 

Ppaeup.  E.  UuHmepoei. 

et  plus  bas,  au  milieu: 

rpafiz  3axapz  Fpmopbeemb  Ucpuumeei  reuepcun-OeAbd- 
MapiuaM,  pcuHuxt  opdenoffz  ttaecLiept  u  np. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  : 
T.  S.  Engleheart  se. 

et  plus  bas: 

Graf  Zachar  Tschernischew. 
Dans  :  Blum  „Ein  russischer  Staatsmann  etc.* 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
rpae.  B.  XpoMwe*. 

89.  DaschkolT  (Princesse  Catherine  Romanowna,  née 
Comtesse  Worontzoff).  Fille  du  comte  Roman  Worontzoff 
(v.  ce  nom)  de  son  mariage  avec  une  demoiselle  Sourmine. 
Née  en  1743.  Elle  prit  une  part  active  à  la  révolution  de 
1762.  Directeur  de  l'académie  des  sciences,  fondateur  et 
président  de  l'académie  russe.  Grand-cordon  de  Ste-Cathe- 
rine  et  dame  d'honneur.  Exilée  par  Paul  Pr.  Morte  en  1810. 

1.  Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé  et  tiré  en  sanguine.  Ovale 
entouré  d'un  petit  encadrement  au  burin.  La  princesse  est  repré- 
sentée en  buste  de  8/4  à  droite.  Elle  porte  un  coiffure  élevée  avec  des 
boucles  derrière  les  oreilles,  une  robe  décolletée  avec  un  pardessus 
bordé  de  fourrure,  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine.  On  lit 
au  bas  du  médaillon  d'un  côté  : 

Scorodoomoff 
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et  de  l'autre: 

del  et  sculp. 

plus  bas  au  milieu  de  nuages  on  voit  les  armes  Daschkoff  et  Woron- 
tzoff,  des  deux  côtés  desquelles  on  lit: 

Her  Tlighness  the  Princess  of  Daschkaw. 
Polite  as  ail  her  Life  in  Courts  had  been, 
Tet  Good  as  She  the  World  had  never  seen. 
Published  as  the  Act  directs  22*  October  1777  by  0.  Sco- 
rodoomoff. 

Ce  portrait  très  rare  a  été  gravé  pendant  le  séjour  de  la  prin- 
cesse en  Écosse. 

2.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  représentée  en  buste 
de  */t  à  droite,  les  cheveux  relevés,  des  boucles  tombant  sur  le> 
épaules.  Son  costume  est  semblable  à  celui  de  l'impératrice  Cathe- 
rine II,  dans  la  seconde  moitié  de  son  règne,  avec  le  cordon  et  h 
plaque  de  Ste-Catherine  et  le  portrait  de  l'impératrice.  On  lit  dans 
un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

S.  A.  Mad™  la  Princesse  de  Daschkaw  née  Comtess* 
de  Worontzow  Dame  d'honeur  (sic)  de  Sa  Ma- 
jesté l'Impératrice  de  toutes  les  Russïes  Chevalier  rft 
Tordre  de  S*e  Catherine,  Directeur  de  l Académie  Impu 
de  (sic)  Sciences,  Président  de  VAcad  Imp0  Russe, 
Membre  de  VAcad?9  Royales  (sic)  de  Stokholm,  Dublin  d 
d'Erlange,  membre  de  la  Société  Oecono:  de  S*  Petersb. 
de  la  Société  des  Amateurs  de  VHistoire  NatureUe  à 
Berlin,  et  de  la  Société  PhUosop.  de  Philadelphie. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

J.  C.  Mayr.  se.  sculp.  Acad.  Scient.  Pctropol. 
Kare. 
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3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait : 

Engraved  by  Knight  from  a  Portrait  by  Mair,  Engraver  to 
tke  Acadefny  of  Sciences ,  Petersburgh. 

et  plus  bas: 

Princess  Daschkoff.  Directress  of  the  Impérial  Academy  of 
Sciences.  Petersburgh. 

Rare. 

■ 

4.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas 

de  l'ovale  : 

rpae.  A.  Ocunoe.  (sic) 
et  plus  bas  : 

Khhiuhh  E.  P.  flauiKoea. 

De  la  suite  Békétoff. 

5.  Même  portrait  in-8°,  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait: 

T.  S.  Englelieart  se. 
et  plus  bas  : 

Catharina  Furstin  DascKkow. 

Dans  :  Blum  JEin  Russischer  Staatsmann*  etc. 

6.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  pointillé.  La  princesse  est 
représentée  presqu'en  pied,  de  %  à  gauche,  assise  sur  un  simple 
banc  auprès  d'une  table,  sur  laquelle  on  voit  des  livres,  des  papiers 
et  un  encrier.  Elle  a  les  cheveux  coupés  et  porte  un  bonnet  de  nuit, 
ainsi  qu'une  longue  redingote  d'homme  avec  la  plaque  de  Ste-Cathe- 
riue.  Sa  main  droite  s'appuie  sur  un  livre  ouvert,  sa  main  gauche 
repose  sur  ses  genoux  ;  dans  le  fond  on  voit  l'intérieur  de  la  maison 
de  paysan  que  la  princesse  habita  lors  de  son  exil  dans  ses  terres  de 
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Nowgorod;  on  y  voit  des  murs  en  grosses  poutres,  un  grand  poêle  et 
des  rayons  avec  des  livres.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Khhiuhh  Etcamepum  PoManœua  flauuma  YpootcdeunaR 
Fpa^ufM  BopoHwea,  deopa  Eio  HtmepamopcKaio  BeAu- 

'  uecmea  Ulmamch  JfaMa  opdeua  Ce.  Emmepunu  nepeoù 
cmeneuu  KaecLiepi  HMnepamopcKOû  AnadeMiu  Haytn  u 
PocciùcKoù  HMnepamopcKOû  AxadeMiu  Hachz  ,  KopOACb- 
ckoù  Cmomo.ibMCKOù  AtcadeMiu  ftyÔAmcKOû  HpAaudcKoù; 
OCtyecmez  CaHKtnnemepÔypiCKaio  dHonoMunecnaio ,  Eep- 
AUHcmio,  JwOumeAtû  Uamyp&ibnoû  Hcmopiu.  &uaoco- 
(puuecKaio  ez  &uAadeMg5iu  u  Mockobckoio  HMnepamop- 
CKato  ynuecpcumema  Vachz. 

Plus  bas  on  lit  :  s 

Ew  CmmeAbcmey  Fpacpy  Muxamy  CeMenoeuuy  Boponnoen 

d'un  côté  : 

Ycepdutbûiuee  u  dyiueeuoe  npuHOiueuie  otm  rpaeèpa  ÀAex- 
CTbH  Ocunoea 

et  de  l'autre: 

JIucaAh  1796  loda  Tomuz.  (sic)  Ppaeep.  ei  Mocnerb  A.  Ocu- 
noez. 

L'original  de  ce  portrait,  petite  grandeur,  à  l'huile,  appartient  à 
Mr.  W.  Poliwanoff  à  St-Pétersbourg.  Il  a  figuré  sous  le  Jfc  6S6  à 
l'exposition. 

7.  Portrait  in- 8°  gravé  sur  acier.  La  princesse  est  représentée 
à  mi-jambes,  la  figure  en  face,  le  corps  de  3/4  à  gauche,  assise  contre 
une,  table,  sur  laquelle  on  voit  des  livres  et  un  buste  de  Catherine  II. 
Ses  cheveux  sont  relevés  ;  elle  porte  un  costume  pareil  à  celui  que 
nous  avons  vu  sur  le  JB  2,  ainsi  que  le  portrait  de  l'impératrice,  la 
plaque  et  le  cordon  de  Ste-Catherine.  Un  manteau  doublé  d'hermine 
est  jeté  sur  le  fauteuil  sur  lequel  est  assise  la  princesse.  Dans  le 
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fond  on  voit  des  draperies  et  sur  le  premier  plan  un  globe.  On  lit  au 
bas  du  portrait  : 

A.  W.  Warren  sculp* 

et  plus  bas  : 

Princess  Daschkaw  Lady  of  h  on  or  (sic)  to  Catherine  II. 
From  an  original  painting  in  the  possession  of  the  Editor. 

et  plus  bas  encore  : 

London,  Henry  Colburn ,  Gréai  Marîborough  Street  1840. 

Un  portrait  tout  pareil  se  trouve  chez  le  comte  Worontzoff- 
Daschkoff. 

8.  Portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  La  princesse  est  représentée 
en  pied,  la  figure  légèrement  tournée  à  droite,  le  corps  de  3/,  à 
gauche,  assise  contre  une  table  à  peu  près  comme  sur  le  JN:  6  ;  seule- 
ment ici  nous  voyons  un  chien;  couché  aux  pieds  de  la  princesse.  On 
lit  au  bas  du  portrait: 

A.  W.  Warren  sculp* 

et  plus  bas  : 

Princess  Daschkaw  in  Banishment 
le  reste  de  l'inscription  est  semblable  à  celle  du  portrait  précédent. 

— ■ 

Ces  deux  portraits  se  trouvent  dans:  „Memoirs  of  the  Princess 
Daschkaw  Lady  of  honour  to  Catherine  II  Empress  of  ail  the  Rus- 
sias:  written  by  herself:  comprising  letters  of  the  empress  and  other 
correspondance.  Edited  from  the  originals  by  Mrs.  W.  Bradford  in 
2  volumes.  London  1840.  grand  in-8°. 

90.  Daschkoff  (Prince  Michel-Kondratii  Iwanowitch). 
Né  en  1734.  Issu  du  mariage  du  prince  Jean  Andrée- 
*itch  avec  une  demoiselle  Léontieff.  Gentilhomme  de  la 
chambre  et  colonel,  mort  en  1764  en  Pologne.  Mari  de  la 
précédente. 


Digitized  by  Google 


-  286  - 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin ,  dans  un  encadrement  carré.  L 
prince  est  représenté  en  buste  de  8/4  à  gauche.  Au  bas  du  portrii 
ou  voit  les  armes  Daschkoff ,  des  deux  cotés  desquelles  on  lit  : 

Michel  Prince  de  Dasclikow ,  Gentilhomme  de  la  Oiamt* 
de  Sa  Majesté  r  Impératrice  de  toutes  les  Russies,  Cdo 
nel  de  son  régiment  de  Lâbctûrassiers ,  né  en  17341 
3  Mars,  mort  en  1764  le  17 d'Août  à  la  tête  des  trou? 
de  Sa  Majesté  Impériale  en  Pologne. 

Anonyme.  Très  rare. 

91.  Daschkoff  (Prince  Paul  Michailowitch).  Fils  des  pré- 
cédents, né  en  1763.  Élevé  à  Édimbourg.  Paul  Ier  le  nomma 
lieutenant-général,  chevalier  de  St-Alexandre  et  chef  d'un 
corps  d  armée  qui  devait  marcher  contre  les  Français,  mais 
aussitôt  après  il  fut  mis  à  la  retraite.  Maréchal  de  noblesse 
du  gouvernement  de  Moscou.  Mort  en  1807. 

Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste  de  8/4  à  gauche, 
avec  les  plaques  de  St-Alexandre  et  de  St-Vladimir.  On  lit  au  ta 
du  portrait: 

Ppao.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas  : 

Ennsb  Hmcm  Muxaûjmwtb  flawxaez  (sic). 

Plus  bas  encore  on  voit  les  armes  Daschkoff,  des  deux  cm 
desquelles  on  lit:  j 

PocciûcKiû  reuepaM  leumeuaHm*  u  Kaea.iepi  Mudoncnoi 
g%mcog%Hecttato  u  dpyiuan  yuenuxi  obtaecmei  mmwI 
UMtbWtyiû  npaeo  m  xpaotedanemeo  CmoAunuato  wpÀ 
ddunCypia.  PoâuACH  11*0  Main  (sic)  1763  toôa.  Bi  woâ 
npedauHoemu  u  lAyôoHaûtuato  nonmenin  nooneem  m 
Koa.  (Joe.  OuAunoecnaxo. 
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92.  Démidoff  (Akinfii  Nikititch).  Né  en  1678.  Fils  du 
paysan  Nikita  Démidoff,  protégé  par  Pierre-le-Grand,  qui' 
fut  anobli  en  1720,  après  avoir  acquis  une  gigantesque 
fortune.  Conseiller  d'état  actuel.  Fondateur  du  haut-four- 
neau de  Nijni-Tagilsk.  Mort  en  1745. 

Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Démidoff  est  représenté  en  buste 
et  en  face  portant  une  grande  perruque.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

rpao.  Hukomû  Ymmm  Ilpo^eccopb  H.  A.  X.  (hriuiOpH 
21  ôhh  1833  %oàa. 

et  plus  bas  : 

ÂKUueiû  HurcumuHb  fleMudoez  flrbùcnwumeAbHuû  Ctnamctciû 
CoetbmmKZ  ocnoeameAb  mhoîux6  xopuuxb  3aeodoez. 

93.  Démidoff  (Nikita  Akinfiéwitch).  Fils  du  précédent.  Il 
était  grand  protecteur  des  arts  et  des  sciences,  et  en  1786 
publia  un  journal  de  son  voyage  en  Allemagne,  en  Hollande, 
en  France,  en  Angleterre  et  en  Italie.  Le  sculpteur  Schou- 
bine  fut  protégé  par  Démidoff.  Il  mourut  en  1789. 

Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Démidoff  est  repré- 
senté en  buste  de  3/4  à  gauche,  en  habit  à  brandebourgs  avec  un 
chapeau  sous  le  bras.  Il  porte  le  grand  cordon  et  la  plaque  de  St- 
Stanislas.  Au  bas  du  portrait  on  voit  les  armes  de  Démidoff  entourées 
de  nuages.  Des  deux  cotés  des  armes  on  lit  : 

Exo  BucoKopodie  Hutcuma  AmncpieeuHb  flcMuà(m ,  Cmam- 
ckoù  CoetbmHUKi  Cautcrm  IkmepÔijjnchOù  iMnepamop- 
ckoû  Axademu  Xydoofcœmez  u  eo.îbnaio  eKOHOMUuectcaw 
oÔutccmea  nouernubiti,  HAibHz  (sic)  opêena  Coamaio  Cma- 
nucAwia  Koecuepô. 

Anonyme,  bien  que  la  manière  dont  ce  portrait  est  traité  rappelle 
celle  de  Skorodoumoff. 

Dans:  wffiypHajr&  iryremecTBui  Hhkith  AKHH<f>fceBiPia  JJeiiHAOBa. 
MocKBa  1786.  in-4°. 


94.  Démidoff  (Paul  Grigoriéwiteh).  Né  en  1738,  petit- 
fils  de  Nikita  Démidoff.  Naturaliste  distingué,  ami  de  Lin- 
née  et  de  Daubenton.  En  1803  Démidoff  fit  don  à  l'univer- 
sité de  Moscou  et  en  1805  il  fonda  un  lycée  à  Jaroslaw 
qui  porte  son  nom,  et  auquel  il  assigna  une  riche  dotation. 
L'empereur  Alexandre  lui  fit  conférer  une  médaille  en  or 
(voyez  plus  bas)  par  le  plénum  du  sénat  de  Moscou  et  le 
nomma  grand-croix  de  Tordre  de  St-Wladimir.  Mort  en  1821. 

1.  Portrait  petit  in-folio  grUvé  au  pointillé.  Démidoff  est  représenta 
à  mi-jambes  de  %  à  droite,  debout  contre  une  table  sur  laquelle  on 
voit  des  coquillages,  tenant  dans  ses  mains  un  in-folio.  Il  porte  le 
grand  cordon  et  la  plaque  de  St-Wladimir.  Derrière  on  voit  un  fau- 
teuil et  dans  le  fond  une  draperie,  des  livres  et  une  collection  de 
coquilles.  On  voit  au  bas  du  portrait  un  cartouche  gravé  au  burin, 
dans  lequel  on  lit: 

IlaeeAz  rptnojyheeuuh  ftcMitdoez  poduAcn  20  JlcKoÔpn  1738 

CKOHHOACH  1  IfOAA  1821. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
Uuc.  0.  PoKomoeb 

et  de  l'autre  : 

Ppae.  A.  Ppaueez 

2.  Portrait  exactement  pareil,  seulement  au  lieu  de  rpaiem»: 
on  lit  : 

Fpao.  H.  CoKOAoez. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovales  en  buste.  On 
lit  au  bas  : 

IlaecAz  Fpuïophc&ivih  JfcMudcm.  RibûcnieumeAbHuù  Cmam- 
ciciû  CoetbmHUKh.  Hzb  coOpanin  nopmpemoez  UAdaeacMux* 
IhamonoMi  BeKemoeuMz. 
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4.  Portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Demidoff  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  droite,  en  cordon  et  plaque  de  St-Wladimir. 
On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Ilaeexb  Ppuxopieemb  fleMuâoet. 

Anonyme. 

5.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  au  pointillé.  On  y  voit  les  deux 
côtés  de  la  médaille  en  or  frappée  en  honneur  de  Demidoff  d'après  les 
ordres  d'Alexandre  Ier  (v.  plus  haut).  D'un  côté  on  voit  l'effigie  de  , 
Demidoff  en  buste,  de  profil  à  droite;  la  légende  porte: 

UaeeAi  rpuioptemm  fleMudoet. 

De  l'antre  côté,  au  milieu  d'un  encadrement  formé  par  des  branches 
de  chêne  et  par  le  grand  cordon  de  St-Wladimir,  on  lit  l'inscription: 

3a  Ôiatomeopeuie  uaynam  1803. 

Anonyme. 

95.  Démldoff  (ProcopeAkinfiwitch),  fils  du  JN&  92.  Connu 
par  ses  richesses  et  son  originalité.  Fondateur  de  Fécole 
de  Commerce.  Né  en  1710,  mort  en  1786. 

Portrait  in- 8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Démidoff  est  représenté 
en  buste,  de  8/4  à  droite,  en  robe  de  chambre  et  bonnet,  un  arrosoir  à 
la  main.  On  lit  au  bas: 

llpoKoniû  AtcuH<pieeuHb  fleMudoez.  flrbùcmmmeAbHuù  Cmam- 
ckiû  CodïbmuuKi. 

lùb  coôpanw  nopmpemoei  u3daeaeMuxb  ILiamomMz  Eetce- 
tnoeuMi. 

96.  IDénissofT  (André),  célèbre  sectaire.  Né  en  1674, 
mort  en  1730. 

Portrait  in-folio,  grossièrement  gravé  au  pointillé.  Dénissoff  est 

19 


représenté  à  mi-corps,  en  face,  en  costume  de  marchand.  Dans  la 
main  gauche  il  tient  un  rouleau  déployé  sur  lequel  on  lit: 

IIoH('<Hce  npaooctaoHa*  XpmiancKaa  en>pa  eotee  etbpoeamu  eo 
eduHaw  E  fa  e  Tpw  ciaeu. 

et  qu'il  indique  avec  l'index  de  sa  main  droite.  On  lit  au  bas  de  la 
planche,  dans  un  cartouche  ouvragé: 

Ce  Mydpbiù  g%tocog5*  u  npaeoû  ethpu  wem 
Aw)peû  flenucooi  ceû  onwtbtnaMU  nonmexh 

plus  bas  on  lit,  d'un  côté: 

Poàuc*  1674  xo 
et  de  l'autre  côté: 

IlpccmamiCH  lî.'iO  %o. 
Très  rare.  Collection  Gennady. 

97.  Derfelden  (Guillaume,  en  russe  Wilhelm  Christofo- 
rowitch).  Né  en  1735.  Esthonien.  Général  en  chef  et  cor- 
don de  St- André.  Il  se  distingua  pendant  les  guerres  du 
règne  de  Catherine  et  pendant  la  campagne  d'Italie  de  Sou- 
woroflf.  Mort  en  1799. 

Planche  in-8°  gravée  au  burin  et  au  pointillé.  On  y  voit  deux 
ovales,  l'un  avec  le  portrait  du  prince  Bagration  et  l'autre,  en  des- 
sous ,  avec  le  portrait  de  Derfelden.  Derfelden  est  représenté  en 
buste,  le  corps  de  %  à  droite,  la  téte  en  face,  en  uniforme.  On  lit  au 
bas  de  l'ovale: 

# 

Russischer  General  Derfelden  Souwarows 
Waffengefâhrte  in  Italien  1799. 

98.  Derjawine  (Catherine  lacowlevvna,  née  Bastidon). 
Née  en  17(50  Elle  était  fdle  d'un  Portugais,  qui  avait  été 
valet  de  chambre  de  Pierre  III,  sa  mère  fut  la  nourrice  de 
Paul  L  Elle  épousa  en  1778  le  fameux  Derjawine,  qui  la 
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chantée  plus  (Tune  fois  sous  le  nom  de  Plénira.  Morte  en 
1794.  C'était  la  première  femme  de  Derjawine. 

1.  Portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire  et  pointillé.  Médail- 
lon ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré.  Madame  Derjawine  est 
représentée  à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche.  Elle  porte  une  coiffure  élevée 
ornée  de  roses,  la  main  gauche  est  appuyée  sur  son  sein.  On  lit  au- 
tour du  médaillon  : 

Kamtpum  Hhoe.if  eua  flipoKoeuna  poduAaci  (sic)  1760  ckoh- 
va,MCh  (sic)  1794. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit  les 
vers  suivants  de  N.  Lvoff  (v.  ce  nom). 

Kpacoto,  dpyorôow,  .m6<  mm  oycue<vuacb, 
ffîueu  eh  cepitax  (sic)  âpyseû  ocma.iacb 
H  a>  hum  h  .mut*  (sic)  tfMpemh  ona  A. 

enfin  au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 
I.  O,  Mayr  se. 
Très  rare. 

2.  Portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire  et  pointillé.  Médail- 
lon ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré.  Se  rapprochant  du  por- 
trait précédent,  mais  avec  de  grandes  variantes.  Avant  toute  lettre. 
Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissions  de  ce  rarissime  portrait  se 
trouve  dans  la  collection  de  l'Ermitage  à  St-Pétersbourg. 

99.  Derjawine  (Gabriel  Komanowitch).  Né  à  Casan  en 
1743.  Secrétaire  d'état  sous  Catherine  II.  Président  du  col- 
lège de  commerce  sous  Paul  I,  trésorier  de  l'empire  et  mi- 
nistre de  la  justice  sous  Alexandre  I.  Le  plus  grand  poète 
russe  du  siècle  dernier.  Mort  en  1816.  Ses  œuvres  eurent 
10  éditions  consécutives.  La  plus  remarquable  est  celle  du 
savant  académicien  Mr  Grote,  dont  les  6  premiers  volumes 
ont  déjà  paru. 

19* 
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1.  Portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Derjawine  est  représenté  en 
buste,  de  8/4  à  droite,  en  cordon,  plaques,  etc.  Un  livre  à  la  main. 
On  lit  au  bas: 

Fpaeup.  H.  Powuoeh 
r.  P.  flepMamiM 
Mena  ummo  epedumb  ne  MOOtcem*, 
H  3.io6y  tneepdocmbio  compy. 
Bputoei  Mouxi  upeob  tcoctnu  3iA0Memi, 
A  h  TIo.imz  u  hc  yMpy.  Eiootec  oda  Kt  N  na 
CMepmb  ipa$UHU  PyMRnweoû. 

2.  Portrait  très  grand  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Derjawine  est 
représenté  à  mi-corps ,  de  %  à  droite,  en  habit  à  revers  avec  une 
plaque.  Son  bras  droit  est  appuyé  contre  un  meuble  ou  un  rocher 
(l'exemplaire  de  la  collection  Gennady  est  inachevé),  tenant  un  livre  à 
la  main). 

Épreuve  d'essai.  Unique.  Coll.  Gennady. 

3.  Portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Derjawine  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  droite,  en  pelisse  et  en  bonnet.  On  lit  au  bas: 

Pue.  ch  faoema  0.  KuneAb.  Fpaeup.  A.  Ocunœz  1813. 

4.  Portrait  grand  in-8°,  gravé  sur  acier.  Derjawine  est  repré- 
senté à  rai-corps  en  face,  en  habit  à  revers  avec  cordon,  plaque  etc., 
la  main  droite  passée  dans  le  gousset  de  son  habit;  son  bras  gauche 
est  appuyé  contre  une  chaise.  Un  manteau  est  jeté  sur  son  épaule 
droite.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Pue.  EopoeuKoectàù 

de  l'autre  coté: 

Ipae.  A.  TeûxeAb 

et  plus  bas: 

r.  P.  JHepotcaeuHi. 

5.  Portrait  grand  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré,  gravé  au  burin.  Derjawine  est  repré- 
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seaté  en  buste,  de  %  *  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  dans  un  car- 
touche : 

JlepMaeum  ez  curz  uepmaxt  ÔAuemaemz 
IIompiÔHOAb  (sic)  ÔoAbtue  CAoeb  (sic) 
JIah  mrbXb  Komopuxz  eocxumaemh 
Hecmb,  npaeda  u  H3UKb  Eoxoei! 

6.  Portrait  grand  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré,  gravé  au  burin.  Derjawine  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  gauche,  portant  le  grand  cordon  de  St- 
Alexandre  et  les  croix  de  commandeur  de  St-Wladimir  et  de  St- Jean 
de  Jérusalem.  On  lit  dans  un  cartouche,  au  bas  du  médaillon: 

raepiuAb  PoMauowub  flepoicamm  flrbûcmeumeAbHbiû  Taûnuû 
ÇoerbmHum,  Cenamopi,  pa3Hbtxi  opdeuoei  naeaAepz  u  Hm- 
nepamopcKoù  PocciàcKoâ  AnadeMiu  HAem. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Dessiné  par  Ferd.  de  Meys 
et  de  l'autre: 

Gravé  par.  I.  Rozonow 
Rare. 

7.  Même  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Seulement  en  contre- 
partie sans  décorations  et  en  habit  à  brandebourgs.  Ovale.  On  lit  au 
bas  de  l'ovale  d'un  côté: 

Borovikofski  del. 
de  l'autre  côté: 

Geyser  se. 
et  plus  bas: 

Gawril  Derschamn  Staatsmann,  Dichter,  Mensch. 

8.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Derjawine  est  re- 
présenté en  buste,  la  tête  en  face,  le  corps  de  8/4  à  droite.  Il  porte  un 


Digitized  by  Google 


—   294  - 

uniforme  brodé  avec  cordon,  croix  et  plaques.  On  lit  au  bas  du  mé- 
daillon : 

Fpae.  Hukoaqû  Ymcum  Ilpotfeccoph  H.  A.  X.  1.  Hotôpa 
1H31  t. 

et  plus  bas: 

r.  P.  flepncaeuH*. 

Ce  portrait,  gravé  d'après  un  original  à  l'huile,  petite  grandeur, 
peint  par  Borowikovsky  et  appartenant  à  Mmc  Lwoff,  née  comtesse 
Mordwinoff,à  Moscou,  se  trouve  en  tête  de  l'édition  Smirdine  (1831) 
des  œuvres  de  Derjawine. 

9.  Portrait  grand  in- 8°,  gravé  sur  acier.  Derjawine  est  repré- 
senté en  pied,  assis,  de  %  à  gauche,  au  milieu  de  neiges,  drapé  dans 
une  pelisse,  avec  un  bonnet  fourré  sur  la  tête.  Dans  le  fond  on  voit 
un  paysage  d'hiver.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Iluc.  Towiu 

de  l'autre  côté: 

rpae.  6.  IopâaHè  1861.  ! 

et  plus  bas,  au  milieu,  le  facsimile: 

TbopkêM  flepMoeuHt. 

Ce  portrait,  gravé  d'après  l'original  de  Tonci  (à  l'huile,  grandeur 
naturelle)  qui  fut  peint  en  1801  et  se  trouve  actuellement  à  Moscou 
chez  Mme  Lwoff,  née  comtesse  Mordwinoff.  est  placé  en  tête  de  l'édi- 
tion des  œuvres  de  Derjawine  que  M.  Grote  achève  en  ce  moment 
et  dont  nous  avons  parlé  plus  haut. 

10.  Même  portrait  in-4°,  gravé  en  manière  noire  et  manière  de 
crayon;  en  buste  et  avec  de  légers  changements  tant  dans  la  figure 
que  dans  le  costume.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

f.  P.  Jlepmaeum 
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et  plus  bas  les  vers  suivants  que  nous  trouvons  inscrits  par  Tonci 
sur  le  tableau  original  : 

Justitia  in  scopulo,  rutilo  mens  delphica  in  ortu 
Fingitar,  in  alba  corque  fidesque  nive. 

Plus  bas  encore  on  lit,  d'un  côté: 

TLuc  Tome  (sic) 
et  de  l'autre  côté: 

Pp.  H.  Kojiecoei. 
Rare. 

11.  Môme  portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  Également  en  buste. 
Ovale.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  côté: 

Pue.  E.  dcmeppeûor* 

de  l'autre  côté: 

Ppae.  H.  Heoiiù. 

et  plus  bas,  au  milieu,  les  vers  suivants: 

flepoKoeum  oi  eux*  Hepmaxt  Ô.iucmaerm, 
JIompeÔHO  au  3dfbCb  Ôo.mue  caooz, 
fl.iA  mrbxz,  Komopuxi  docxumemh 
Vecmb,  Ilpaeda  u  H3UK6  Eoioez? 

Ce  portrait  se  trouve  en  tête:  1  )  du  Cotfpame  o6pa3UOBHXi>  co<ih- 
Heïïifi,  édité  par  Joukowsky  en  1 81 1  et  2)  de  l'édition  des  œuvres  de 
Derjawine  faite  en  1843  par  Glasounoff. 

12.  Portrait  exactement  pareil  au  précédent,  seulement  au  bas  de 
l'ovale  nous  ne  voyons  que  le  facsimile: 

ra&piiiAi  flepncaeum. 

13.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait: 

Ppae.  A.  0iëp<m 
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et  plus  bas: 

r.  P.  fiepMOâum. 

14.  Portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Derjawine  est  re- 
présenté chauve,  en  buste,  de  profil  à  gauche.  Ou  lit  au  bas  du  mé- 
daillon : 

flcpotcaeum. 

Il  existe  des  exemplaires  de  ce  portrait  tirés  en  sanguine. 

100.  Dimsdale  (Baron  Thomas).  Né  en  1712  f  en  1800. 
Médecin  anglais.  En  1769  Catherine  II  le  fit  venir  en  Rus- 
sie pour  se  faire  inoculer  en  même  temps  que  son  fils.  En 
récompense  Dimsdale  reçut:  1)  le  rang  de  conseiller  d'état 
actuel,  2)  le  titre  de  médecin  de  la  cour,  3)  les  portraits  de 
Fimpératrice  et  du  grand-duc  enrichis  de  diamants,  4)  une 
rente  viagère  de  500  livres  sterling,  5)  un  capital  de  10,000 
livres  sterling,  6)  2000  livres  sterling  pour  les  frais  du 
voyage  et  enfin  7)  le  3  juin  1709  Dimsdale  et  son  fils  Na- 
thaniel  furent  crées,  ainsi  que  leurs  descendants,  par  ordre 
de  primogéniture,  barons  de  lempire  de  Russie. 

1.  Portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  Dimsdale  est  représenté  à 
mi-corps,  de  %  à  gauche,  le  bras  droit  appuyé  sur  des  livres,  la 
main  droite  sur  un  manuscrit.  Il  porte  un  habit  orné  de  brande- 
bourgs. Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  Le  portrait  est  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Tomocz  fluMcdcut.  Pocciûcmû  Eapom,  Jlonmopz  Medmunu 
CmamcKiù  fttbùcmeumeAbHuù  Coerbmnutn,  u  Eh  //.wne- 
pamopcmio  BeAmecmea  CaModepotcum  ecepocciûcxoù 
JleùÔh  Medutci. 

Thomas  Dimsdale.  Baron  de  l'Empire  de  Russie,  Docteur 
en  Mèdcine,  Conseiller  d'Etât  actuel  et  Médcin  de  corps 
de  Sa  Maj.  V Impératrice  de  toutes  les  Russies. 
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Plus  bas  on  lit,  d'un  côté: 

Peint  par  Christineck  à  Peterbourg  (sic) 

et  de  l'autre: 

Gravé  à  S*  Petersbourg  1769. 

„Gravé  par  GuérassiniofP4,  — dit  M.  Rowinsky  (p.  184)  et  un  peu 
avant  (p.  1 02)  il  attribue  cette  môme  gravure  à  Bougréeff  (ToMaci 
JraaaJb  ci  KpHCTeHeKa.  1769  rp.  ByrpeeBT>). 

2.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Dimsdale  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  droite. 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissons  do  ce  portrait  est  avant 
toute  lettre.  N'est-ce  pas  le  portrait,  gravé  par  Bougréeff,  dont  parle 
M.  Rowinsky? 

10!.  Dmitrewsky  (Jean  Afanassiéwitch),  né  à  Yaroslaff 
en  1734,  fils  de  prêtre.  Acteur  tragique  d'un  grand  talent. 
Élève  de  Lekain  et  de  Garrick.  Il  arriva  à  St-Pétersbourg 
avec  Wolkoff  (v.  ce  nom)  et  fut  envoyé  à  l'étranger.  Revenu 
en  Russie,  il  devint  le  favori  du  public.  Régisseur  de  théâtre 
et  littérateur.  Mort  en  1821. 

Portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Dmitrewsky  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  droite.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  Ocunoe. 

et  plus  bas: 

H.  A.  JfMumpeâCKiù. 

Hsb  coôpauia  nopmpcmoei  u3àaea€Muxz  UmmoHOMb  Bene- 
moeuMi. 

102.  Dmllrl  (Saint-,  métropolitain  de  Rostoff).  Né  en 
1651.  Évêque  en  1701.  Mort  en  1709.  Canonisé  en  1752. 
Auteur  de  nombreux  ouvrages  théologiques. 
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1.  Portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Le  Saint  est  repré- 
senté en  pied.  On  lit  au  bas: 

TymeeaAz  u  mmuxœaAb  &UAum  leôedeoz 

Nous  ne  connaissons  cette  planche  que  d'après  la  description  que 
nous  en  donne  M.  Rowinsky.  (Rowinsky  p.  243.) 

2.  Portrait  grand  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  saint  est  représenté  en  buste,  de'/4 
à  droite.  U  est  en  habits  pontificaux,  avec  la  mitre  épiscopale  et  une 
auréole  autour  de  la  tête.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  mé- 
daillon: 

Cnïuù  MumponoAUtnz  JfuMumpiû  Pocmoecmù  Hydomeopeia. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
IlucaAZ  Pomapu 

et  de  l'autre  côté  : 

rpudopoan.ti  Hnoe*  Pacnj^m  1759  loàa. 
Rare. 

Dans  renumération  des  principales  œuvres  du  fameux  graveur 
George  Frédéric  Schmidt,  Nagler  cite  cette  gravure  sous  le  Je  36. 
„Demetrius,  Métropolitain  de  Rostow",  dit-il,  „nach  Rotari,  grosses 
„und  schônes  Bildniss.  Gravé  par  J.  Wassilieff  1759  sous  la  direc- 
tion de  G.  F.  Schmidt.  An  diesem  sehr  seltenen  Blatte  hat  Schmidt 
„vieles  gestochen."  Nagler  et  plusieurs  autres  écrivains  allemands  se 
plaisent  à  attribuer  à  Schmidt  toutes  les  œuvres  des  graveurs  con- 
temporains russes.  Il  n'y  a  pas  de  doute  cependant  que  Schmidt  cor- 
rigeait les  planches  de  ses  élèves  —  tels  que  Wassilieff,  Winogradoff 
et  Guerassimoff,  mais  il  n'en  est  pas  de  même  pour  Tschéméssoff. 

3.  Même  portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  lit  dans  un  cartouche,  au  bas  du 
médaillon: 

Cetimuû  JlnMumpiû  Pocfnoecttiù  lydomeopew. 
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et  au  bas  de  la  planche: 

rp.  E.  Buumpadoez. 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond.  On 
lit  au  bas: 

Cextnuù  fluMumpiù  MumponOAumz  Pocmoecttiû. 

5.  Portrait  in-8°,  gravé  au  burin.  MédaiUlon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  Saint  est  représenté  à  mi-corps,  debout,  de  % 
à  droite,  en  habite  sacerdotaux  avec  la  mitre  épiscopale  et  une  au- 
réole autour  de  la  tête.  Un  rayon  de  lumière  éclaire  sa  figure.  11  tient 
de  la  main  gauche  sa  crosse  et  de  la  main  droite  il  s'appuie  sur  un 
psautier  ouvert,  qui  se  trouve  placé  sur  une  table  à  ses  côtés.  On  lit 
dans  un  cartoitehe,  au  bas  du  médaillon: 

CaRtnuû  JluMumpiû  MumponoAumi  Pocmoechiû  tlydomoo- 
pew. 

et  au  bas  de  la  planche: 
rpae  MuAOCAaecKiù 

6.  Même  portrait  petit  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  dans  un  cartouche,  au  bas  de 
l'ovale  : 

Cenmuû  fluMumpiû,  MumponoAumi  Pocmoecmû  lydomeo- 

et  au  bas  de  la  planche: 
rp.  A.  Afianacbeez. 

7.  Même  portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Avec  des  changements.  On  lit  autour 
de  l'ovale: 

Cenmuû  fluMumpiû  MumponoAumi  Pocmoecmû  fydomeo- 
peufi. 

Anonyme 
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8.  Môme  portrait  in-folio,  gravé  au  burin  et  pointillé.  Exacte- 
ment pareil  au  précédent  dont  c'est  une  copie  grossière. 

9.  Même  portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  Pareil  aux  précédents. 
On  lit  dans  un  cartouche,  au  bas  de  l'ovale: 

Ceamuù  fluMumpiù  MumponoAumz  Pocmoecmû  Vydomeo- 
pem. 

103.  DmitrI-Sétchéneff  (Métropolitain  de  Nowgorod).  Né 
en  1 709,  missionnaire  parmi  les  Tatares  du  Wolga.  Évèque 
en  1742.  En  1757  évêque  de  St-Pétersbourg.  Il  couronna 
Catherine  II  et  mourut  en  1767. 

Portrait  in-8°,  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prélaj  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  gauche.  Il  porte  le  klobouk  avec  une  croix  et  la 
manteau  épiscopal  ;  dans  sa  main  droite  il  tient  sa  crosse.  On  lit  au 
bas  de  l'ovale: 

l^p.  A.  Ocunom. 

et  plus  bas: 

fluMumpiû  CtbHeueeb 

De  la  suite  de  Béketoff. 

104.  Dmitrieff-flamoiioff  (Comte  Alexandre  Matwééwitch), 
d'une  famille  issue  de  Kurick.  Né  en,  1758.  Favori  de 
Catherine  et  son  aide-de-camp  général.  Il  laccompagna 
lors  de  son  fameux  voyage  de  Crimée.  Joseph  II  lui  con- 
féra le  titre  de  comte  du  St-Empire.  En  1789  il  quitta 
la  cour  et  s'établit  à  Moscou,  où  il  mourut  en  1803. 

Portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Le  comte  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  droite,  en  pelisse  ornée  de  brandebourgs  avec  une 
plaque.  Le  portrait  est  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas 
de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  Sehebanoff. 
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et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  J.  Walker  graveur  de  Sa  Maj.  Impérial  (sic)  et 
tnim.  (sic)  de  VAcad.  Imp.  S*  Petersbourg. 

Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes  Mamonoff,  des  deux  cô- 
tés duquel  on  lit: 

Alex"  Dmitrieff-Mamonoff,  General-Major  des  armées  de 
Sa  Majesté  Impériale  de  toutes  les  Russies,  Son  Cham- 
bellan actuel  et  aide  de  camp,  Cornette  des  Chevaliers 
Gardes,  Premier  Major  aux  gardes  Préobragensky,  Chef 
du  régiment  de  S>  Petersbourg  et  chevalier  de  Vordre  de 
Vaigle  blanc  et  de  S"  Anne.  A  qui  cette  planche  est  dé- 
diée avec  le  plus  profond  respect  par  son  très  humble  et 
très  obéissant  serviteur  James  Walker  S*  Petersbourg 
Juliet  (sic)  l(fh  (sic)  1787. 

Sur  d'autres  épreuves  du  même  portrait  nous  trouvons  au  lieu 
de  cette  date: 

Publish'd  Jan°  1.  1792  as  the  ad  directs  by  Ja'  Walker 
S.  Petersbourg  and  W.  Hodges  Queen  Street  May  Fair 
and  E.  Blanmire  Strand.  London. 

L'original  de  ce  portrait  a  du  être  peint  en  même  temps  que  ce- 
lui de  Catherine  II  (v.  ce  nom  J£  1 09),  pendant  le  séjour  de  cette 
souveraine  à  KM.  Nous  ignorons  où  il  se  trouve. 

105.  Dmitricff-Mamouoff  (Théodore  Iwanowitcli).  Cousin 
éloigné  du  précédent.  Né  en  1727,  f  en  1805.  H  était  bri- 
gadier et  marié  à  une  princesse  Volkhonsky.  Il  s  occupait 
de  littérature. 

1.  Portrait  in-folio,  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  rocaille.  Mamonoff  est  représenté  en  buste,  de  %  à 
droite,  en  uniforme,  avec  un  hausse-col.  On  lit  autour  du  médaillon: 

0edopb  Hoauoemb  flMumpieei-MaMOHoet  Hoakoghuk&  Hape- 
cm%o  Ilexomnaio  (sic)  IIoAtty  ei  1762  loây. 
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Au-dessus  du  médaillon,  on  voit  une  trompette  et  un  miroir.  Au 
bas,  —  à  gauche  les  armes  Mamonoff  avec  une  couronne  de  noblesse 
surmontée  de  plumes  de  paon  et  à  droite  une  figure  représentant  la 
science,  entourée  d'attributs,  et  désignant  un  livre  ouvert  soutenu  par 
de  petits  génies.  On  lit  dans  le  livre: 

floùpxHum  &tuo30(f)h  (sic) 

Parmi  les  différents  attributs  il  y  a  un  plan  de  forteresse  avec 
l'inscription: 

Bnucmo.îa  renepaAi  ez  Uom  (sic) 

et  un  rouleau  portant: 

IlosMa. 

Au-dessous  des  armes,  un  soldat  présentant  les  armes  et  plus 
bas  l'inscription: 

Thcodorus  Joannides  Russica  nobili  Prosapia  a  Demitrieic- 
Mamonow  Narvensis  legionis  chiliarchus  anno  1762 

et  les  vers  suivants: 

0  mu  Komofmû  eb  connu  podtMCH  necmibub  (sic) 
linw  câfbtnz  mcÔîb  co  eceù  Kopucmbw  HenpeArbcmeui, 
Jluutb  noAHOcmbia  n.muem  7w  CAOeoto  drbAb  vecmHbtjn, 
IIcnpaeuAb  mamecnm  cepâemt  u  npaooei  saux*. 
ycepdHOcmb  ucKptnm  meoû  ewh  U3o6paùieaeim, 
ycepânocmb  maKoecum  u  mdnucb  coHunnemb. 

Au  bas  de  la  planche,  on  lit  d'un  côté: 

Ppaâupoea.n  e.  jh-OHumoeb. 

et  de  l'autre  côté: 

Hanucb  (sic)  connu**  Jlempb  Ilonoei. 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissions  de  ce  rarissime  por- 
trait se  trouve  à  la  Bibliothèque  Impériale  de  St-Pétersbourg. 

2.  Portrait  petit  in-4°,  gravé  au  burin.  Médaillon  rond.  On  n'y 
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Toit  que  la  téte  de  Mainonoff,  de  profil  à  gauche.  Autour  du  mé- 
daillon l'inscription: 

Theodorits  Ioannides  à  Demetriew- Mamonow  anno  1773. 

Anonyme.  Très  rare. 

3.  Planche  in-8°,  gravée  au  burin,  représentant  les  deux  côtés 
d'une  médaille.  D'un  côté  on  voit  l'effigie  de  Mamonoff,  de  profil  à 
çauehe  et  en  buste.  Il  est  représenté  en  armure,  avec  un  soleil  et  un 
compas  sur  la  poitrine.  On  lit  autour: 

Theodorus  Joannides  a  Demetriew  Mamonow  1772  toôa. 

De  l'autre  côté  on  voit  une  figure  de  femme,  une  flamme  sur  la 
tête  et  un  soleil  sur  la  poitrine,  tenant  d'une  main  une  épée  et  de 
l'autre  un  livre,  et  foulant  aux  pieds  deux  cadavres  enchaînés  et  déca- 
pités.  On  lit  autour: 

Superabo  tremorem  injicio  fortissimo. 

Au  haut  de  la  planche  on  lit: 

MedaAb 

et  au  bas,  les  vers  suivants  : 

7mo  eoACû  tue  ai  ua  cMepmt,  cnacmu  Moctsey,  natui  ipach, 
HpuMfbpoMi  8036ydtu7>  3Ay  enpomnob  ycmpcMumbcn 
Bi  mai  cuAbny  s.wcîtibnonpamb;  nmowAU  pacnpocmpanunibcH 
Tu  eutueAZ  uepe.n  mo  ei>  cepàw  6Ctb.cz  mbjmuxi  pocctaum  nadz. 

Anonyme. 

106.  Dolgorouky-Krymsky  (Prince  Basile  Michaïlowitch). 
Né  en  1722.  Fils  du  Conseiller  privé  actuel  prince  Michel 
Wladimirowitch  et  d'une  princesse  Odoiewsky.  Il  entra  au 
service  comme  simple  soldat  et  malgré  la  défense  expresse 
d'Anne  I  d'avancer  un  Dolgorouky,  sa  valeur  sous  les 
ordres  de  Munich  lui  valut  les  épaulettes  de  lieutenant.  Il 
avança  rapidement  sous  Élisabeth.  Général  en  chef  et  cor- 
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don  bleu  sous  Catherine  IL  II  investit  en  1771  la  Crimée 
après  avoir  gagné  la  bataille  de  Pérékop,  ce  qui  lui  valut 
le  nom  de  Krymsky,  qui  lui  fut  conféré  par  Catherine  II. 
Gouverneur  général  de  Moscou.  Mort  en  1782. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond.  Le  prinw 
est  représenté  en  buste,  de  8/4  à  droite,  en  uniforme,  cordon  et  plaque, 
un  chapeau  sous  son  bras  gauche.  On  lit  au  bas  du  médaillon: 

Fpaeupooa.n  E.  RydpeKoeè 

Plus  bas  on  voit  les  armes  Dolgorouky  des  deux  côtés  desquelles 
on  lit: 

Kwm  BacuAtù  MuxaûMeuHb  flo.nopyKiû-KpUMCKiû 

Enfin  tout  en  bas  les  vers  suivants: 

repoùCKiR  drbAa,  uecnib,  npaeda,  do6podn>meAb, 
Be3CMepmuuù  ectnb  rnoMy  ceudrbmeAb, 
¥mo  oui  omenecmey,  nata,  cum  omuy  CAyoKu.fi. 
He  noddaHHMMi  wpfiMi,  no  cepèwj  JfpytOMb  Ôbt.n 

E.  T. 

Très  rare.  L'original  de  cette  médiocre  gravure,  peint  à  l'huile 
(grandeur  naturelle)  par  Roslin,  se  trouve  chez  le  prince  Dmitri  Dol- 
gorouky  dans  son  majorât  de  Poloueuchtowo  (Gouvernement  de  Mos- 
cou, district  de  Rousa),  où  Dolgorouky-Krymsky  est  enterré. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  à  rai-corps,  debout,  de1, 
à  gauche,  tenant  dans  la  main  droite  un  bâton  de  commandement  et 
portant  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule  gauche.  On  lit 
dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon; 

Furst  Dolgaroucki  Russisch  Kayserlicher  General  en  Ouf 

Dans:  „Geschichte  des  gegenwàrtigen  Kriegs  zwischen  Russland. 
Polen,  u.  d.  Ottomanischen  Pforte,  etc." 
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3.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  ouvragé,  tiré  en  sanguine.  Silhouette  noire,  en  buste, 
de  profil  à  gauche.  On  voit  sous  la  silhouette  le  X: 

13* 

Ce  portrait  est  tiré  de  la:  Collection  de  silhouettes  par  Anthing. 
Gotha  1791. 

107.  Dolgorouky  (Prince  Basile  Wladimirowitch).  Né  en 
1667.  Fils  du  boyard  Wladiinir  Dmitriéwitch  et  d'une  Lia- 
pounoflf.  Il  se  distingua  pendant  les  guerres  de  Pierre-le- 
Grand,  reçut  le  cordon  de  St-André  à  Poltawa,  où  il  com- 
mandait la  garde.  Général  en  chef  sous  Catherine  I.  Maré- 
chal sous  Pierre  II.  Relégué  sous  Anne  I  au  couvent  de 
Solowetsky.  Élisabeth,  dont  il  était  le  parrain  le  rappela, 
lui  rendit  ses  dignités  et  pour  la  troisième  fois  le  cordon  de 
St-André  (dont  il  avait  été  privé  par  Pierre  I  pour  l'affaire 
du  tsaréwitch  et  par  Anne  I,  Catherine  I  le  lui  ayant  rendu). 
D  fut  nommé  par  elle  président  du  collège  de  la  guerre  et 
mourut  en  1746. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  maréchal  est  re- 
présenté en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  grande  perruque,  cordon  et 
plaque.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  côté: 

Pue.  H.  Apxywm. 

de  l'autre  côté: 

rpa.  B.  Xpatmcei. 

et  plus  bas:  9 

KnH3b  Baauiû  BAaàumpoeuHb  floAiopyKOez  Fenq)cuth 
(peAbâMapuiOAn,  Ccuamopz ,  Boenfwû  Koaacim  Hpeau- 
denmn  u  opdeuoez  Ce.  Anocmom  AudpeH,  Ce.  Atencau- 
dpa  Heecmio,  Rawaxo  (sic)  Caohci  u  IIoAbCKmo  EtbAaw 
Opta  Kaecucpn. 

De  la  suite  de  Beketoff. 

T.  I.  20 
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2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Le  Prince  Basile  Dolgorouky. 

108.  Dolgorouky  (Princesse  Catherine  Alexéewna,  plus- 
tard  comtesse  Bruce).  Née  en  1712.  Fille  du  prince  Alexis 
Grigoriéwitch,  Conseiller  privé  actuel  et  membre  du  conseil 
suprême  privé  et  d'une  princesse  Chilkoff.  Fiancée  en  1729 
à  Pierre  II.  Elle  reçut  le  titre  d'Altesse  Impériale.  Ses  parents 
voulurent  la  faire  succéder  à  son  fiancé.  Exilée  à  Bérézoff, 
puis  enfermée  dans  un  couvent  éloigné  sous  Anne  I.  Elisa- 
beth I  la  fit  sortir  du  couvent  et  la  maria  au  lieutenant-gé- 
néral comte  Alexandre  Romanowitch  Bruce.  Morte  en  1745. 

Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  On  y  voit  une  dame  à  mi -jambes, 
debout,  le  corps  en  face,  la  figure  de  3/4  à  droite,  en  riche  toilette  du 
commencement  du  XVIII  siècle,  cueillant  de  la  main  droite  un  oeil- 
let qui  fleurit  dans  un  vase  rocaille.  Au  devant  d'elle  sur  le  premier 
plan  on  voit  un  petit  nègre  portant  une  corbeille  remplie  de  fleurs. 
On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Die  Prinizcssin  Catharina  Alexiewna,  gewesene  verlobte 
Braut  des  letzt-verstorbencn  Rmsischen  Kaysers  Pétri  II 
eine  Tochter  des  Russisclien  Fursten  Alexei  Grigoriwitz 
Dolgorouki. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Busch  sculp. 

et  de  côté: 

XXIV  Entrevue. 

Ce  portrait  est  parfaitement  apocryphe  —  c'est  la  reproduction 
d'une  gravure  connue  de  S.  Valée  d'après  Rigaud,  avec  quatre  vers 
au  bas. 

109.  Dolgorouky  (Prince  George  Wladimirowitch),  né 
en  1740.  Il  se  distingua,  pendant  la  guerre  de  7  ans  et  les 
guerres  de  Catherine  EL  Fut  envoyé  au  Monténégro  peu- 
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dant  l'expédition  du  comte  Orloff,  se  distingua  à  Tchesmé, 
à  Otchakoff  etc.  Chevalier  de  St-André.  Général  en  chef. 
Gouverneur  de  Moscou.  Mort  en  1830. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  droite.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rp.  A.  Atfanacbeen 

et  plus  bas: 

Kwuh  lOpiù  BAoduMipoeuub  JloMopymû. 


110.  Dolgorouky  (Prince  Grégoire  Féodorowitch).  Né  en 
1657.  Grand-père  de  la  fiancée  de  Pierre  II.  Ambassadeur 
à  Varsovie.  Conseiller  privé  actuel  après  la  bataille  de  Pol- 
tawa.  Chevalier  de  St-André  et  sénateur.  Mort  en  1723. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  gauche,  en  grande  perruque  et  cuirasse.  On  lit  au 
bas  de  l'ovale: 

Fpae.  A.  Fpaneez 

et  plus  bas: 

Knsi3b  rpuiopiû  Oeodopoowib  floAiopyttiû,  fltbûcmeumeAbHuû 
TaûHUù  CommnuKb  u  ^pe3euHaùHuû  ez  IJoAbwn>  JIocom. 

H36  coCpanin  nopmpemoai  wdaoacMuxb  Kiamomm  Ente- 
moouMZ. 

111.  Dolgorouky  (Prince  Jacques  Féodorowitch),  frère 
aîné  du  précédent.  Né  en  1039.  Ambassadeur  extraordinaire 
en  France  et  en  Espagne  en  1(587.  H  fut  accompagné  dans 
son  ambassade  par  le  stolnik  prince  Myschetsky  et  le  diak 
Cyrille  Warfoloméewitch  Alexéeff.  Il  se  distingua  sous 
Narva.  Resta  dix  ans  prisonnier  à  Stockholm.  Revenu  en 
Russie  il  s'occupa  de  l'institution  des  collèges  ou  ministères 
introduits  par  Pierre-le-Grand.  Président  du  collège  du  con- 
trôle, sénateur.  Connu  par  sa  droiture.  Mort  en  1720. 

20* 
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1.  Suite  de  6  feuilles  petit  in-folio,  gravées  à  Peau-forte  et  au 
burin,  représentant  l'ambassade  extraordinaire  de  1687.  Cette  suite 
a  été  gravée  et  éditée  au  moment  du  séjour  du  prince  Dolgorouky  en 
France. 

Planche  première.  On  y  voit  le  prince  Dolgorouky  en  pied,  debout, 
le  corps  de  %  à  droite,  la  figure  légèrement  tournée  à  gauche.  Il 
porte  l'ancien  costume  russe,  un  bonnet  fourré,  une  pelisse  par-des- 
sus un  autre  vêtement  retenu  par  une  ceinture,  de  grandes  bottes,  une 
barbe  et  de  longs  cheveux.  On  lit  au  bas  du  portrait  d'un  côté: 

Chez  N.  Bonnart  rue  S1  Jacques  à  V  aigle. 
de  l'autre  côté: 

i 

Avec  privil. 

au  bas  de  la  planche: 

Knez  Jacob  Feodorovitz  Dolgorouki  Gouverrf.  de  Simbirck, 
Ambassadeur  du  Grand  Duc  de  Moscovie. 

et  plus  bas  encore  les  vers  suivants: 

Outre  sa  barbe,  et  sa  prestance, 
Le  Gzar  fait  bien  voir  par  son  choix; 
L'enuoyant  au  plus  grand  des  Roix; 
Que  c'est  un  sujet  d'importance. 

■ 

Planche  deuxième.  Portrait  exactement  pareil  au  précédent,  seu- 
lement au  bas  de  la  planche  on  lit: 

VEmbassadeur  (sic)  du  Grand  Duc  de  Moscovie. 

Planche  troisième.  On  y  voit  le  prince  Dolgorouky  en  pied,  de- 
bout, en  face,  en  ancien  costume  russe  (la  figure  et  le  costume  dif- 
fèrent complètement  des  précédents;  probablement  c'est  le  portrait  du 
prince  Myschetsky)  avec  un  bonnet  fourré,  une  pelisse  doublée  d'her- 
mine, de  grandes  bottes  et  un  sabre.  Dans  le  fond  on  voit  un  port 
de  mer.  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Knez  Jacob  Feodorwit  Ambassadeur  Moscovite 
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et  les  vers: 

Avec  plaisir  jay  quitté  mon  climat 

Pour  reconnoistre  mieux  le  bonheur  de  la  France 

Qui  a  vn  Roy  dont  la  puissance 

Fait  en  tous  lieux  parler  de  cet  estât. 

Enfin  plus  bas  encore: 

Chez  EBonnart  vis  avis  les  Mathurins  rue  S*  Jacques  au 
Côq  avec  privil. 

Planche  quatrième.  On  y  voit  le  portrait  du  dïak  Cyrille  Aléxéeff; 
il  est  représenté  en  pied,  debout,  en  face,  en  costume  russe,  bon- 
net fourré  et  pelisse  jetée  sur  les  épaules.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Chez  N.  Bonnart,  rue  S  Jacques  à  V aigle  avec  privil. 

au  bas  de  la  planche: 

KirUa  Worfolamiewitz  Chancelier  de  Czars  (sic)  Ambassa- 
deur du  Grand  Duc  de  Moscovie. 

et  plus  bas  encore  les  vers  suivants: 

Ce  Moscovite,  Ambassadeur, 
A  tout  Fatr,  et  le  caractère; 
De  bien  soutenir  la  grandeur, 
Dvn  si  glorieux  Ministère. 

Planche  cinquième.  On  y  voit  un.  des  gardes  du  prince  Dolgo- 
rouky,  il  est  représenté  en  pied,  debout,  en  face,  avec  un  immense 
bonnet,  ayant  la  forme  d'un  turban  et  de  grandes  moustaches.  Il 
porte  un  cafetan  sans  manches  avec  un  collet  de  fourrure  et  s'appuie 
de  la  main  gauche  sur  une  hache.  On  voit  dans  le  fond  un  paysage. 
On  ht  au  bas  de  la  planche: 

Garde  de  VAmbasadeur  (sic)  de  Moscowie 

et  les  vers  suivants: 

Qui  pourrait  approcher  voiant  ma  fière  mine 
Et  Vair  affreux  de  mon  Vaste  bonnet 


Digitized  by  Google 


Et  si  je  riay  pas  de  mousquet 

Ma  hache  et  mon  couteau  valent  la  carabine. 

plus  bas  on  lit  encore: 

Chez  Wonnart  rue  S*  Jacques  au  Coq  avec  privil. 

Planche  sixième.  Portrait  exactement  semblable  au  précédent  seu- 
lement le  fond  manque  et  tout  en  bas  on  lit: 

Chez  Wonnart  rue  S'  Jacques  vis  à  vis  les  Mathurins  au 
coq  avec  privil. 

2.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin,  dans  on  riche  enca- 
drement orné  de  guirlandes  de  laurier.  Le  prince  est  représenté  à  mi- 
corps,  de  8/4  à  gauche,  en  grande  perruque,  drapé  d'un  manteau  dou- 
blé de  fourrure.  Il  tient  un  livre  dans  la  main  droite  et  une  plume 
dans  la  main  gauche.  Au  bas  du  portrait  on  lit: 

Cenamopz-KnH3t> 
ÏÏKOGb  &edopoeuuz 
RoAiopyKtû. 

Au  b*as  du  cartouche  à  gauche  on  voit  plusieurs  in-folios  et  au 
bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

ÂMKCaH&pl  KHH3b  EïMOCeAbCKiÙ  H3Ôp. 

Cette  dernière  inscription  nous  porterait  à  croire  que  le  prince 
Alexandre  Belosselsky  (v.  ce  nom)  s'occupait  lui-même  de  gravure.  Il 
était  collectionneur  passioné  de  gravures,  et  sa  collection  est  la  seule 
des  collections  de  particuliers  russes  du  commencement  de  ce  siècle  qui 
soit  restée  intacte  jusqu'à  nos  jours.  Dans  la  bibliothèque  Belosselsky 
on  trouve  plus  de  cent  planches  gravées  dont  plusieurs  avec  des  por- 
traits russes,  commandées  ou  gravées  par  le  prince.  Telles  sont  la 
planche  que  nous  venons  de  décrire  et  celles  avec  les  portraits  de 
Pierre  f r,  de  Catherine  II,  de  Lomonossoff,  de  Soumarokoff,  de  Chil- 
koff,  du  métropolitain  Platon,  de  la  tsaréwna  Sophie,  de  Paul  Ier,  de 
Ste-Olga,  de  Yaroslaff,  etc.,  etc.,  etc. 
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3.  Portrait  iii-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste  et  en  face, 
sans  barbe ,  avec  une  moustache  et  de  longs  cheveux.  Il  porte  une 
cuirasse  et  une  toge'  romaine.  On  lit  au  bas  de  la  planche  dans  un 
cartouche: 

Bi  nem  MOMerm  6ome  lopdumbcn  Pum  KamouoMz, 
Ceû  Myota,  paeno  eity  npedz  nepeum  ez  Miptb  Tponom, 
Rtucman  npaedow  kgkz  coahw  Mb  3ap* 

(une  astérisque  et  la  note:  Cm.  Haânucb  kz  nopmpemy  Ramona  co- 
Hunennyw  M.  E.  Pycco  ez  eto  coHuneninxz  Tomz  3  empan.  121) 

ItoÔuM  omcHccmoo  ectim  cepdueMz  u  Uaps 

Plus  bas  on  lit: 

Ppae.  II.  MeuçepcKcm 

et  encore  plus  bas: 

Kns3b  fluoez  Beodopoewib  flo.nopyicooz 

4.  Portrait  exactement  semblable  au  précédent,  seulement  on  lit 
dans  le  cartouche: 

Kwub  Sinon  QeodopomHb  flojnopytum 

et  les  vers  suivants: 

Hc  Accmb,  Eto  àïb.ta;  no  Hcmunna  y  Tpona; 
JlwÔoeb  kz  Omcuecmoy  u  3nanie  3anona 
Ee3CMepmbto  npcdaôymz^ — Eto  npocAOonmz  oorbtcz. 
Bemmà  neAOoibKz!! 

5.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  On  lit  au  bas: 
Fpae.  Ak.  K.  Aeanacbcoz  1858  toda 

et  plus  bas  encore: 

KnH3b  Hkooz  OeodopooiiHb  RoAwpyKoaz 
CoopeMcnnuKi  Bemnato  Ikmpa 
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6.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Avec  des  chan- 
gements. On  lit  au  bas: 

Fpa.  0edop.  Kacamtcuti, 

et  plus  bas: 

Kwm  ftmei  Oeodopo&uub  %0MopyKiù  Taûnuù  CoerbmmKb 

Ccuamopz  u  Pemmom  KoAACiiu  JIpe3udenmz. 
Mm  coÔpauia  nopmpemoez  uadaeaeMbua  IhamonoMt  Bene- 

7.  Portrait  in- 8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Pue.  H.  Aptyuoe*  Fpae.  H.  Heamez 
et  plus  bas  : 

Ewisb  Hkow>  Oeodopoeuvb  floAiopyicoei.  TaùHUû  Coetbmuufn, 
Cemmopz  u  Beeuaiom  Ko/i.miu  JIpewdeHtm 

8.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Le  Prince  Jacques  Dolgorouky. 

112.  Dolgorouky  (Princesse  Nathalie  Borissowna,  née 
comtesse  Schéréméteff).  Fille  du  Maréchal  comte  Schéré- 
meteff  (v.  ce  nom).  Née  en  1714.  Mariée  en  1729  au  favori 
de  Pierre  II — le  prince  Jean  Dolgorouky.  Exilée  avec  son 
mari  à  Bérésoff.  Séparée  de  son  mari  quifutécarteléàNow- 
gorod  d'après  les  ordres  de  Biron,  elle  fut  rappelée  par  Eli- 
sabeth r.  Elle  prit  le  voile  en  1757  sous  le  nom  de  Neo- 
tarie  à  Kieff  et  mourut  en  1771.  Elle  a  laissé  des  mémoires 
curieux, 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  La  princesse  est  re- 
présentée en  buste,  de  %  à  droite,  en  robe  décolletée  avec  des  brode- 
ries et  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  les  épaules.  On  lit  au  bas: 

fpaeupo.  6.  Atctccrbeez 
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et  plus  bas: 

Khmuhh  HamoAta  Eopucoeua  floAiopijKan  ypoofcdcnnoA  Fpa- 
0uhh  niepcMemeea 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Carré.  On  lit  au  bas 
du  portrait: 

HamcuiiA  Eopucoeua  floAwpynoea  ypootcdeuuasi  UlepeMe- 
meea.  Omdaez  oânoMy  cepye  (sic)  pîbtumacb  otcumb  u.m 
yMepemb  eMtbcmtb.  Caoea  Ham.  Eop. 

L'original  de  ce  portrait  appartient  à  M™  Nowikoff  à  Moscou. 

1 1 3.  Dolgorouky  (Prince  Serge  Grégoriewitck).  Fils  du 
prince  Grégoire  (v.  plus  haut)  et  de  la  princesse  Marie  Iva- 
nowna,  née  princesse  Galitzine.  H  fut  attaché  aux  légations 
de  Russie  en  France,  en  Angleterre  et  en  Autriche.  En  1721 
il  fut  nommé  ambassadeur  en  Pologne  à  la  place  de  son 
père.  Exilé  en  1731  dans  ses  terres,  il  fut  amené  en  1739  à 
Nowgorod  et  eut  la  tête  tranchée. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un  en- 
cadrement carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste  et  en  face,  on  cui- 
rasse avec  un  manteau  doublé  d'hermine  jeté  sur  l'épaule  gauche.  On 
lit  au  bas  du  médaillon  dans  un  cartouche: 

Sergius  Qregorowiz  Princeps  de  Dolhoruckij,  Legatus  Cza- 
reae  Maj.  ad  Reg.  Pol.  Maj. 

114.  DomacbnelT  (Serge  Guérassimowitch).  Directeur  de 
l'académie  des  sciences  depuis  1775  jusqu'en  1783.  Cham- 
bellan de  Catherine  H.  Mort  en  1796. 

Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté d'un  nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Domachneff  est 
représenté  en  buste,  de  %  à  gauche,  en  habit  brodé.  On  lit  dans  un 
cartouche,  au  bas  de  l'ovale: 

Serge  de  Domaschneff 
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Chambellan  actuel  de  S.  M.  V  Impératrice  de  toutes  les  Rus- 
SU'S,  Directeur  de  V  Académie  Imp1'  de  (sic)  S*5'  de  S1 
Petershourg,  Ancien  chef  des  légions  Allanaises  etc. 

Les  anciennes  épreuves  de  cette  planche  sont  excessivement  rares. 
Dans  l'épreuve  qui  se  trouve  à  la  bibliothèque  impériale  de  St-Pé- 
tersbourg  et  qui  est  avant  toute  lettre  on  lit  au  bas  de  la  main  de 
Staehlin: 

gr.  par  Kolpashnikoff. 

La  planche  appartient  à  M.  Souchotine  à  Moscou. 

115.  Doubiansky  (Théodore  Jakowléwitch).  Né  en  1691. 
Confesseur  d'Élisabeth  Y*.  Sa  grande  loyauté,  dit  Helbig, 
lui  valut  le  respect  général  et  sa  grande  érudition  une  des 
places  ecclésiastiques  les  plus  importantes  dans  l'état  Sa 
famille  fut  anoblie.  Son  file  servit  aux  gardes  et  sa  fille  de- 
vint  demoiselle  d'honneur  de  l'impératrice.  Il  exerçait  une 
grande  influence  sur  Élisabeth.  Mart  en  1761. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médaillon  ovale, 
surmonté  d'un  nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Doubianski 
est  représenté  en  buste,  de  %  à  gauche,  en  vêtement  ecclésiastique 
en  riche  damas  avec  une  croix  au  cou.  On  voit  au  bas  du  médaillon 
un  cartouche  avec  les  armes  de  Doubiansky.  Des  deux  côtés  on  lit: 

Eh  HMnepam.  Beamecmm  JHyzooHUKb  Oeodopz  HnoeAee. 

JlyÔHHCKÏÛ  OtCUAh  70  Afbmz. 

Anonyme.  Rarissime. 

116.  Doubrowsky  (Pierre).  H  était  depuis  1780 secrétaire- 
interprète  de  la  légation  de  Russie  à  Paris.  En  1790  il  fonda 
à  Paris  une  imprimerie  russe.  Il  était  connu  comme  ama- 
teur éclairé  et  collectionneur  infatigable  de  livres,  manus- 
crits, miniatures,  autographes,  etc.  Pendant  la  révolution  il 
eut  l'occasion  d  enrichir  ses  collections  de  vrais  trésors.  Ses 
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collections  dont  l'Angleterre  lui  offrait  7,000  livres  sterling 
furent  acquises  par  l'empereur  Alexandre  Ier.  Doubrowsky  en 
reçut  une  grande  somme,  une  rente  viagère  et  en  outre  la 
place  de  bibliothécaire  à  la  bibliothèque  impériale  avec  de 
grands  émoluments. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Doubrowsky  est  repré- 
senté en  buste,  de  profil  à  gauche.  On  lit  au-dessus  de  l'ovale: 

Pierre  Doubrowsky 

Anonyme.  Rarissime. 

117.  Elaguine  (Jean  Perfiliewitch).  Né  en  1725.  Séna- 
teur, membre  du  cabinet,  directeur  en  chef  des  théâtres, 
grand  maître  de  la  cour,  président  de  la  grande  loge  ma- 
çonnique de  St-Pétersbourg.  Mort  en  1793. 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin,  entouré  d'un  encadre- 
ment carré.  Elaguine  est  représenté  à  mi-corps,  de  %  à  droite,  assis 
contre  une  table.  Il  porte  le  cordon  et  la  plaque  de  l'aigle  blanc.  Sa 
main  gauche  est  placée  sur  le  bras  du  fauteuil  sur  lequel  il  est  assis, 
sa  main  droite  est  appuyée  sur  la  table  et  tient  un  papier.  On  voit 
sur  la  table  des  livres,  une  écritoire  et  une  pendule  en  forme  de  vase. 
Dans  le  fond  il  y  a  une  draperie  et  des  livres.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  d'un  côté: 

Iluca.n  ooaAb 
de  l'autre  côté: 

Bupm.  J(.  repacuMoeb  1773  i. 

et  plus  bas  des  deux  côtés  d'un  écusson  aux  armes  dos  Elaguine: 

Hoanz  lit pifnuhi owib  Emu u h-;,  fleopa  Eh  HMnepamopctiato 
Be.muecmea  rofo-Meucme})*,  Ceuamoph,  KaOuncma  En 
BeAimecmea  HAeni  u  opdenooz  Ce,  ÂMKcaudpa  Heectcaio, 
Eib.iaio  Opta  u  Cesimaw  Cmanucmea  KoeaMpt. 
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2.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Elaguine  est 
représenté  dans  sa  vieillesse,  à  mi-jambes,  de  8/4  à  droite,  assis  contre 
une  table.  Il  tient  de  la  main  droite  une  plume  et  s'appuie  avec  son 
bras  sur  la  table,  sur  laquelle  on  voit  un  papier  et  un  encrier.  La 
main  gauche  repose  sur  son  genou.  Il  est  en  pelisse  avec  une  plaque. 
Dans  le  fond  il  y  a  un  buste  de  Catherine  II,  des  livres,  une  dra- 
perie et  des  colonnes.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

peint  par  Voille 
de  l'autre  côté: 

gravé  par  J.  C.  de  Mayr 
et  plus  bas: 

Heauz  IlepfiuAbeeuHb  Emium  Jlpopa  En  TlMnepamopatato 
BeMwecmea  06qn>-ro(pMeùcmepz ,  KaÔuuema  hachz,,  Ce- 
uamopb  u  pamuxi  opdeuo&z  Kcwcuepz,  poduAC*  1725  toda 
HoHÔpa  30"  CAyotcumb  hciuoaz  a>  174 310  HonÔpn  23"  u 
npodoAO/cuAz  no  dent  CMepmu  exo  (sic)  1793  CenimCpa 
22T. 

Très  rare. 

3.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  A  mi-corps. 
On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas: 

H.  II.  EAaiuHi. 

4.  Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Elaguine  est  représenté  dans  sa  veillesse.  en 
buste,  de  8/4  à  gauche,  la  tête  renversée  en  arrière,  en  robe  de 
chambre,  sans  cravate. 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissions  de  ce  rarissime  por- 
trait est  avant  toute  lettre  et  se  trouve  à  la  bibliothèque  impériale 
de  St-Pétersbourg  (collection  Pogodiuo). 
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118.  Ëlisabeth  Aléxéewna  (Grande  Duchesse  de  Russie 
plus  tard  impératrice,  née  princesse  de  Bade).  Louise-Marie- 
Auguste  de  Bade,  fille  de  Charles-Louis,  prince  héréditaire 
de  Bade,  et  de  la  princesse  Amélie,  née  de  Hesse-Darmstadt. 
Née  à  Carlsruhe  en  1779.  Arrive  en  Russie  en  1792,  em- 
brasse l'orthodoxie  sous  le  nom  d'Élisabeth  Aléxéewna  et 
épouse  le  grand  duc  Alexandre  en  1793.  Morte  à  Béleff, 
gouvernement  de  Toula,  six  mois  après  l'empereur  Alexan- 
dre T'en  1826.  Voici  la  description  que  nous  a  laissée  de  l'im- 
pératrice (alors  grande  duchesse)  Mme  Lebrun  (Souvenirs  de 
Mme  Louise  Elisabeth  Vigie-Lebrun,  etc.)  qui  la  vit  pour  la 
première  fois  à  Tsarskoé  selo  en  1795:  ^l'aperçus  une  jeune 
personne  qui  arrosait  un  pot  d  œillets.  Elle  avait  17  ans  au 
plus;  ses  traits  étaient  fins  et  réguliers  et  son  ovale  parfait, 
son  beau  teint  n'était  pas  animé,  mais  d'une  pâleur  tout-à- 
fait  en  harmonie  avec  l'expression  de  son  visage  dont  la 
douceur  était  angélique.  Ses  cheveux  blond  cendré  flot- 
taient sur  son  cou,  sur  son  front.  Elle  était  vêtue  d'une  tu- 
nique blanche,  attachée  par  une  ceinture  nouée  négligem- 
ment autour  d'une  taille  fine  et  souple  comme  celle  d'une 
nymphe....  Je  m'écriai:  „c'est  Psyché"...  C'était  la  princesse 
Elisabeth— femme  d'Alexandre". 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté 
(l'une  rosette  et  d'une  couronne  de  roses  et  entouré  d'un  encadrement 
carré.  La  grande  duchesse  est  représentée  en  buste,  de  profil  adroite, 
sur  fond  noir.  On  voit  des  perles  et  un  ruban  dans  ses  cheveux.  On 
lit  autour  du  médaillon: 

8.  A.  I.  M™  la  Grande  Duch9"  Elisabetha  Alex. 

Au  bas  du  médaillon  se  trouve  un  cartouche  orné  avec  l'in- 
scription: 

Dédié  à  Son  A.  S.  Monseig.  le  Prince  Ilered.  Charles- 
Louis  de  Bade  Dourlach. 


Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Peint  d'après  nature  par  A.  RM. 
de  l'autre  côté: 

gravé  par  J.  C.  Nabhote  1794 
et  plus  bas  : 

par  son  très  humble  et  très  obéissant  serviteur  J.  C.Nabhoh. 

Ce  très  rare  portrait,  sur  lequel  la  grande  duchesse  a  encore  une 
figure  toute  enfantine,  fait  pendant  du  portrait  du  grand  duc  Alexan- 
dre (y.  ce  nom  JË  4). 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin  et  au  pointillé,  seulement 
en  contre-partie.  On  lit  dans  le  cartouche  au  bas  du  médaillon; 

Be.mtcaH  Khmuhh  E.iu3aeema  AAetccn>eo. 

et  au  bas  de  la  planche: 

Fpa.  H.  CoKOMez  1794. 

Ce  rarissime  portrait  fait  pendant  du  portrait  du  grand  duc 
Alexandre  (v.  ce  nom  As  5). 

3.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  La  grande  duchesse  est  représentée  à 
mi-corps,  de  8/4  à  droite,  s'appuyant  sur  un  coussin  en  velours  à  cré- 
pines d'or.  Elle  porte  des  cheveux  bouclés,  avec  un  voile  faisant  plu- 
sieurs fois  le  tour  de  la  téte  et  une  écharpe  en  gaze.  On  voit  au  bas 
du  médaillon  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Elisabeth  Alexicwna  Grande  Duchesse  de  toutes  les  Russie* 
fiée  Princesse  de  Baden  1779  le  13  Janvier 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
peint  par  Louise  le  Brun  17 98 
de  l'autre  côté: 

Gravé,  par  Ign.  S.  Klauber  1798 
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plus  bas  au  milieu: 

Dédié  à  Son  Altesse  Impériale  Monseigneur  Alexandre 
Pawlowitsch  Grand  Duc  de  toutes  les  Russics  etc.  etc. 

enfin  plus  bas  encore,  d'un  côté: 

Par  son  très  humble  et  très  obeisant  (sic)  serviteur  Ignace 
Sebast  Klauber 

et  de  l'autre  côté: 

Se  vend  à  S*  Petersbourg  chez  l'auteur  à  V académie  des  Arts 
et  à  Augsbourg  chez  les  frères  Klauber. 

Très  rare. 

L'original  de  ce  portrait  fut  peint  pour  la  mère  de  la  grande  du- 
chesse, la  Margrayine  Amélie  de  Bade.  „Elle  me  fit  faire  encore  un 
«portrait  pour  sa  mère",  dit  Madame  Lebrun  dans  ses  Souvenirs, 
«dans  lequel  je  la  peignis  avec  un  shall  violet,  transparent,  appuyée 
«sur  un  coussin". 

4.  Môme  portrait,  second  état  de  la  môme  gravure.  Le  cartouche 
au  bas  du  médaillon  est  beaucoup  plus  grand.  On  voit  au  milieu 
l  'aigle  impériale  aux  écussons  de  Russie  et  de  Bade,  d'un  côté  on  lit: 

Emcaeema  AiencThcoua  HMnepampuua  BcepocciûcmH 

et  de  l'autre  côté: 

Elisabeth  Alexiewna  Impératrice  de  toutes  les  Russies. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Peint  par  Louise  le  Brun  1798. 
au  milieu: 

Se  vend  à  S1  Petersbourg  chez  Vauteur  à  l'académie  des 
beaux  arts  et  à  Augsbourg  citez  les  frères  Klauber. 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  Ign.  S.  Klauber. 
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5.  Môme  portrait  in-4°  grossièrement  gravé  au  pointillé.  L'en- 
cadrement est  au  burin.  On  lit  dans  le  cartouche  portant  l'aigle  im- 
périale: 

EAUcaeema  Aiencrbcena  Kuncpampuita  ecepocucKaa  (sic) 
Anonyme. 

6.  Môme  portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Seulement  en 
buste.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  coté: 

Louise  Lebrun  pinx. 

de  l'autre  côté: 

F.  W.  Stettling  se.  L.  1804. 

et  plus  bas: 

EAucaoema  ÂACKcieena  ÏÏMnepampuw  (sic)  BcepocriûCKM 
Elisabeth  Kaiserin  von  Russland 

7.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  En  buste.  On 
lit  au  bas  : 

I.  B.  Boettger  senior  se.  1801.  ' 
et  plus  bas: 

Elisabeth  Àlexicwna  j 

119.  Elisabeth  I  Pelrowua  (Impératrice  de  Russie),  fille 
de  Pierre-le-Grand  et  de  Catherine  L  Née  en  1709.  Pro- 
clamée impératrice  en  1741,  elle  détrône  l'empereur  Jean 
et  meurt  en  1761  après  un  règne  de  20  ans.  ^Elle  était, 
dit  Catherine  II  (Mémoires  p.  149)  très  grande  et  un  peu 
puissante,  l'habit  d'homme  lui  seyait  à  merveille.  Elle  avait 
la  plus  belle  jambe  que  j'ai  jamais  vue  à  aucun  homme  et 
le  pied  d'une  proportion  admirable.  Elle  dansait  en  perfec- 
tion et  avait  une  grâce  particulière  en  tout  ce  qu'elle  fai- 
sait, égale  habillée  en  homme  tout  comme  en  femme.  On 
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aurait  toujours  voulu  avoir  les  yeux  attachés  sur  elle,  et  on 
ne  trouvait  nul  objet  qui  la  remplaçât."  Parmi  les  nom- 
breux portraits  d'Elisabeth  qui  ont  figuré  à  l'exposition  de 
St-Pétersbourg  nous  n'avons  trouvé  qu'un  seul  des, origi- 
naux dont  il  existe  des  gravures.  Deux  types,  celui  de  Ca- 
ravaque  (Jtë  771),  et  celui  de  Tocqué  (Jtë  283)  étaient  repré- 
sentés par  des  copies  assez  faibles. 

Portraits  d'après  des  originaux  authentiques: 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  L'impéra- 
trice est  représentée  à  mi-jambes,  debout,  la  figure  en  face,  le  corps 
légèrement  tourné  à  gauche,  en  robe  décolletée  à  grands  paniers,  avec 
le  cordon  et  la  plaque  de  St-André  et  des  broches  en  diamants  sur 
la  poitrine  et  les  manches.  Elle  porte  sur  la  tète  la  petite  couronne 
impériale  et  dans  les  cheveux  une  aigrette  en  diamants.  Un  manteau 
en  riche  brocart  est  attaché  à  ses  épaules.  De  la  main  droite  elle  re- 
lève un  bout  du  manteau,  et  de  la  main  gauche  désigne  le  sceptre  et 
le  globe  placés  devant  elle  sur  un  carreau  en  velours.  Dans  le  fond 
on  voit  des  colonnes  et  une  draperie.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

« 

E.iucaeerm  I 

MMnepampum  u  CoModepotcuw  BcepocriûcKCui 
Elisabeth  I 
Russorum  Imperatrix 

plus  bas,  d'un  côté: 

L.  Caravaca  pinxit 
et  de  l'autre: 

J.  Stenglin  sculps. 

Très  rare. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  à  mi-corps,  sans 
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bras,  la  figure  en  face,  le  corps  légèrement  tourné  à  gauche,  en  robe 
décolletée  ornée  de  dentelles,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St-Àn- 
dré  et  une  immense  broche  en  perles  et  diamant»  sur  la  poitrine; 
elle  porte  la  petite  couronne  impériale  sur  la  tête  et  dans  les  che- 
veux une  fleur  et  une  aigrette  en  diamants.  Un  manteau  doublé  d'her- 
mine lui  tombe  des  épaules.  Le  médaillon  est  dans  un  cadre  rocaille 
orné  de  lauriers.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  l'aigle  impériale  de 
Russie  et  plus  bas  un  cartouche  en  forme  de  bandelette  avec  l'in- 
scription: 

Ejtucaeemi  I.  Kunepampuna  u  Ca.Modepotcuua 
rfcepocct  ur.hUH 

Elisabeth  I.  Russorum  Imperatrix 
Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Peint  par  L.  Garavaque  lr  Peintre  de  S.  M.  I.  de  T.  tes  R. 
et  de  l'autre: 

Ppud.  leam  Cokoaosi  npu  Anad.  Hayrcz  ez  C.  II.  Ôypub 
1746. 

Rare. 

Ce  portrait,  qui  a  beaucoup  d'analogie  avec  le  précédent,  tut  dé- 
signé par  l'oukase  du  11  mars  1747  comme  modèle  pour  tous  les 
portraits  de  l'impératrice  à  peindre  ou  à  graver.  Il  fait  pendant  de 
celui  de  Pierre  III  gravé  par  Sokoloff  (premier  état)  Jé  2. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  du  médaillon,  de  côté: 

/.  M.  B.  se. 

(probablement  Bernigeroth) 
plus  bas  dans  un  cartouche: 
Elisabeth 

Kayserin  von  Russland  etc.  etc.  etc. 

4.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale, 
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entouré  d'un  cadre  rocaille  pareil  à  celui  que  nous  voyons  sur  le  Jè  2 
et  d'un  encadrement  carré  gravé  au  burin.  Au  bas  du  médaillon  on 
voit  l'aigle  impériale  de  Russie  tenant  une  bandelette  avec  l'inscrip- 
tion: 

■ 

Ejucaeemi  I  TfMnepampum  u  CaModepoicum  Bcepocdû- 

CKOSl. 

5  Portrait  grandissime  in-folio  impérial  gravé  au  burin.  L'im- 
pératrice est  représentée  en  pied,  debout,  en  face,  en  robe  de  bro- 
cart à  grands  paniers,  avec  le  cordon  et  la  plaque  en  diamants  de 
St-Àndré.  Elle  porte  sur  la  tête  la  petite  couronne  impériale  et  des 
boucles  qui  tombent  sur  les  épaules.  Un  manteau  impérial  en  diap 
d'or  aux  aigles  de  Eussie  et  doublé  d'hermine,  dont  le  bout  est  jeté 
sur  un  fauteuil  qu'on  voit  derrière  l'impératrice,  est  attaché  à  ses 
épaules.  Son  bras  droit  est  étendu  et  dans  la  main  elle  tient  le 
sceptre.  A  la  droite  de  l'impératrice  on  voit  une  table  rocaille  riche- 
ment sculptée,  sur  laquelle  se  trouve  un  carreau  en  velours,  à  moitié 
recouvert  d'une  couverture  en  riche  brocart.  Sur  le  carreau  est  placé 
le  globe.  Derrière  le  carreau  sur  la  même  table  on  aperçoit  un  vase 
du  Japon.  Dans  le  fond  se  trouvent  des  colonnes  et  une  draperie.  Le 
portrait  est  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  de  la 
planche,  d'un  côté: 

JIucoAi  J.  Tone  1758 
et  de  l'autre: 

rp.  reop.  &pud.  UlMumd  ez  CaHKtnnemepÔypvb  1761. 

Un  cartouche  aux  armes  de  Russie,  surmonté  de  la  couronne  im- 
périale et  entouré  d'un  encadrement  rocaille,  de  lauriers  et  de  nuages, 
est  placé  au  milieu  et  des  deux  côtés  on  lut: 

Ejwccwema  Ilepecui 
iMnepampum  I  CaModepoicum 
BcepoccitictcoA. 

21* 
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„Sehr  selten",  dit  Nagler.  „Jacobi  in  Berlin  besass  einen  Abdruck 
dièses  mei^terhaften  Blattes  vor  der  Schrift,  wo  das  Gesicht  noch 
nicht  vollendet  ist.  Diess  ist  vielleicht  ein  unicum.  Doch  auch  die 
schOnen  ersten  AbdrOcke  mit  der  Schrift  sind  ànsserst  seiten.  Einen 
solchen  werthet  Weigel  auf  16  Thlr."  (Nagler  XV.  307).  L'original 
de  ce  portrait  se  trouve  au  palais  d'hiver  dans  la  galerie  Roraanoff— il 
est  de  grandeur  naturelle.  Une  copie  assez  médiocre,  en  petit,  a  figuré 
à  l'exposition  sous  le  J\l»  283.  Jean  Louis Tocqué,  membre  de  l'acadé- 
mie de  Paris  et  gendre  de  Nattier  vint  à  St-Pétersbourg  en  1756  sur 
l'invitation  de  l'impératrice  et  y  resta  deux  ans.  Le  fameux  Schmidt  ar- 
riva un  peu  plus  tard  pour  remplacer  à  l'académie  Jean  Sokoloff,  qui 
venait  de  mourir.  Il  travailla  trois  ans  au  portrait  que  nous  venons  de 
décrire,  qui,  bien  qu'admirablement  gravé,  pèche  par  la  ressemblance.  La 
faute  n'en  est  pas  du  reste  à  Schmidt,  mais  bien  à  Tocqué,  car  son 
tableau  s'éloigne  encore  plus  que  la  gravure  du  type  le  plus  ressem- 
blant de  l'impératrice  (v.  plus  bas  9).  Nagler  dit  que  d'après  les 
ordres  d'Élisabeth  Schmidt  allongea  le  nez  de  l'impératrice,  au  grand 
déplaisir  de  Tocqué,  mais  à  la  grande  satisfaction  de  la  souveraine 
qui  vit  la  première  épreuve  de  la  gravure  six  jours  avant  sa  mort  et 
fit  don  au  graveur  de  1 000  ducats,  qu'il  ne  reçut  jamais,  grâce  au 
changement  de  règne.  Staehlin  prétend  que  le  nez  n'a  été  allongé 
que  sur  les  épreuves  d'essai — bien  plus  ressemblantes  que  les  autres 
(Rowinsky  324).  M.  Rowinsky  dit:  „que  la  gravure  a  été  payée  à 
Schmidt  3000  roubles,  qu'elle  a  été  achevée  14  jours  avant  la  mort 
d'Élisabeth,  que  Jean  Schouwaloff  l'apporta  à  l'impératrice  dans  un 
cadre  doré  sous  une  belle  glace,  mais  qu'elle  y  regarda  à  peine  et  ne 
dit  pas  un  mot"  (ibidem). 

6.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  A  mi-corps.  Avec 
quelques  légers  changements  dans  le  manteau.  Le  portrait  est  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Au  bas  de  la  planche  on  voit  au  milieu 
l'aigle  de  Russie;  d'un  côté  on  lit: 

L.  Toajuépinx. 
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de  l'autre  côté: 

E.  Tchemesow  sculp.  Petropoli  in  Caesarea  Academia  Ar- 
thmi  1761. 

et  "plus  bas: 

Elisabi  ta  Prima, 
Imperatrix  et  Autocratru: 
Omnium  Rossiarum 

Rare. 

Nous  avons  déjà  remarqué  plus  haut  que  toutes  les  meilleures 
productions  des  élèves  de  Schmidt  sont  attribuées  par  les  Alle- 
mands à  Schmidt  lui-même;  c'est  ainsi  que  Nagler  cite  cette 
planche  parmi  les  meilleures  œuvres  du  graveur,  en  ajoutant:  „Hei- 
necke  glaubt,  dass  Schmidt  das  Meiste  gestochen  habe"  (Nagler 
XV.  307).  Staehlin  dit,  au  contraire  „que  Schmidt  s'occupait  peu  de 
ses  élèves  (Rowinsky — 41  et  324).  Mais  si  on  peut  admettre  la  coo- 
pération du  fameux  graveur  dans  certaines  œuvres  de  Guérassimoff  et 
deWassilieff,  qui,  une  fois  leur  inaitre  parti,  ne  produisirent  plus  que 
des  planches  de  second  ordre,  il  est  impossible  de  ne  pas  convenir  que 
Tchémessoff  est  toujours  resté  le  même  et  que  les  gravures  qu'il  a 
exécutées  après  le  départ  de  Schmidt  ne  le  cèdent  en  rien  à  celles 
qu'il  a  produites  sous  la  direction  de  son  maître.  M.  Rowinsky  ad- 
mire surtout,  dans  la  planche  que  nous  venons  de  décrire,  la  manière 
hardie  et  originale  dont  sont  traitées  les  hachures.  Un  exemplaire 
inachevé  de  cette  planche  fut  vendu  chez  Drougoulin,  en  1868,  au 
prix  de  30  thalers.  (Rowinsky  319). 

7.  Même  portrait  in-folio,  gravé  en  manière  noire.  Évidemment 
une  copie  du  précédent.  Médaillon  ovale,  attaché  à  ime  colonne  et  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  le  socle 
de  la  colonne  portant  un  cartouche,  dans  lequel  on  -lit: 
EAUcaeemz 

HMnepampum  BcepocciûcMH 
Ilempa  BeAmaw  flmepb 
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Elisabctha 

Imper  atrix  Omnium  Russiarum 
Pétri  Magni  Filia. 

Anonyme.  Rare. 

Fait  partie  de  la  suite  des  souverains  de  Russie  par  Stenglin,  dont 
cette  planche  est  probablement  l'œuvre.  M.  Rowinsky  dit  que  pen- 
dant le  règne  d'Élisabeth  on  fit  un  nouveau  tirage  des  planches  de 
la  suite  de  Stenglin,  en  remplaçant  les  portraits  du  patriarche  Phi- 
larète,  de  sa  femme  et  de  la  tsarine  Nathalie  Kirilowna  par  les  trois 
portraits  gravés  par  Zouboff  (Pierre  Ier,  Catherine  I"  et  Anna  Pe- 
trowna).  Le  l  fut  le  portrait  d'Élisabeth  gravé  par  Stenglin  d'a- 
près Sokoloff(?)a  (Pycc.  rpaBepa  339-340).  C'est  donc  le  portrait 
que  nous  venons  de  décrire  qui  a  figuré  en  tête  de  la  suite,  dont  les 
autres  planches  furent  grossièrement  renouvelées. 

8.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin,  sauf  que  l'impéra- 
trice est  représentée  dans  un  costume  en  satin  noir  ressemblant  à 
un  domino,  bordé  de  fourrures.  Dans  un  encadrement  carré.  On  lit 
au  bas  du  portrait: 

Catherine.  II  (sic)  Impératrice  de  toutes  les  Russies 

et  au  bas  de  la  planche: 
Scheinitz  del. 
Anonyme. 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissions  de  ce  rarissime  por- 
trait se  trouve  à  la  bibliothèque  impériale  de  Paris.  La  gravure  est 
fort  belle.  Le  graveur  inconnu  aura  probablement  fini  son  œuvre 
après  la  mort  d'Élisabeth  et,  pour  écouler  plus  facilement  son  por- 
trait, il  aura  substitué  le  nom  de  Catherine  à  celui  de  sa  tante. 

9.  M&ne  portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier,  avec  des  change- 
ments. A  rai-corps,  assise  dans  un  fauteuil,  et  revêtue  d'un  domino 
bordé  de  fourrure;  l'impératrice  s'appuie  d'une  main  sur  le  bras 
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du  fauteuil,  et  de  l'autre  main  arrange  le  nœud  de  son  domino.  Elle 
porte  une  petite  couronne  sur  la  tête.  C'est  évidemment  une  copie  ar- 
rangée du  précédent.  Ou  lit  au  bas,  d'un  cOté: 

O.  Staal 
de  l'autre: 

M .  H.  Mute 
et  au  milieu: 

Imp.  F,  Chardin  ainé  30  r.  Hautefeuille  Paris. 

10.  Portrait  in-folio  gravé  à  l'eau-forte.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Élisabeth  est  représentée  en  buste,  la 
figure  en  face,  le  corps  de  %  à  droite,  en  robe  décolletée,  un  fichu  en 
dentelles  noires  et  un  bouquet  de  fleurs  sur  la  poitrine.  On  lit  dans 
un  cartouche  au  bas  de  l'ovale: 

Elisabetha  Prima 
ltnperatrix  et  Autocratrix 
Omnium  Russiarum 

et  plus  bas: 

Sculp.  E.  Tchemesow  1761. 

Une  des  meilleures  productions  de  Tchemessoff.  Staehlin  dit  que 
c'est  le  portrait  le  plus  ressemblant  de  l'impératrice.  Il  fut  gravé 
après  la  mort  d'Élisabeth.  L'original  de  Rotari  resta  inachevé  chez 
Schouwaloff.  Dans  les  premières  épreuves  le  fichu  n'est  gravé  qu'à 
l'eau-forte,  dans  les  secondes  il  est  repassé  au  burin  (Rowinsky  319). 
Blura  (ein  Russ.  Staatsmann)  prétend  que  le  portrait  original  de  Ro- 
tari fut  donné  par  l'impératrice  au  comte  Charles  Sievers.  A  l'expo- 
sition de  portraits  de  St-Pétersbourg  sous  le  Jê  207  a  figuré  l'ori- 
ginal inachevé  de  ce  portrait  venant  de  Gatchino.  Les  épreuves  an- 
ciennes de  la  gravure  sont  fort  rares.  Nous  en  possédons  dans  notre 
collection  un  superbe  exemplaire ,  provenant  de  la  collection  de  M. 
Thiers,  sans  le  nom  du  graveur.  Ce  portrait  valut  à  Tchemessoff  le 
rang  d'académicien. 


11.  Môme  portrait  in-8°  gravé  sur  acier,  avec  de  légers  change- 
ments. On  lit  au  bas: 

F.  S.  Engelhardt  se. 

et  plus  bas:  ■ 

Kaiserin  Elisabeth  Petrowna. 

Dans:  Blum  —  Ein  Russischer  Staatsmann. 

12.  Portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  L'impératrice  est  représente 
en  buste  et  en  face,  la  tète  légèrement  inclinée,  avec  la  môme  coif- 
fure que  sur  le  précédent;  un  ruban  de  velours  autour  du  cou,  enman- 
telet  bordé  d'hermine  avec  un  nœud  sur  la  poitrine.  On  lit  au  bas  du 
portrait: 

F.  S.  Engelhardt  sculps. 

et  plus  bas: 

Kaiserinn  Elisabeth  Petrowna 

Dans:  Ein  Russischer  Staatsmann.  L'original  de  cette  planche, 
peint  par  Lîtders,  fut  également  donné,  au  dire  de  Blum,  par  l'impé- 
ratrice au  comte  Charles  Sievers. 

Portraits  gravés  d'après  des  originaux  inconnus,  douteux 

ou  de  fantaisie. 

13.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  L'impératrice  est 
représentée  en  pied,  debout  et  en  face ,  en  grand  costume  de  couron- 
nement, avec  la  grande  couronne,  le  manteau  impérial ,  tenant  le 
sceptre  et  le  gtobe,  placée  sous  un  dais;  dans  le  fond  on  voit  une  ba- 
lustrade, une  colonne,  un  œil-de-boeuf,  etc.  On  lit  au  bas: 

EAucaeemi  I 

HMnepampuw  u  CaModcpwuw  BcepocciùCKan 
Elisabeth  I 
Bussorum  Imperatrix 
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plus  bas,  d'un  côté: 

L.  Caravaca  inv. 
et  de  l'autre: 

/.  Stenglin  sculp. 

Dans:  „Krônungs-Geschichte  oder  umstândliche  Beschreibung 
des  solennen  Einzugs  und  hohen  Salbung  und  Krônung,  etc.  Elisa- 
beth Petrowna.  St-Petersbourg  1 745.  in-folio.  L'inscription  Cara- 
vaca inv.  au  lieu  de  Caravaca  pinx.  —  nous  prouve  que  ce  portrait 
n'a  pas  été  peint  d'après  nature. 

14.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin,  exactement  pareil  au 
précédent,  avec  les  mômes  inscriptions,  sauf  qu'au  bas  on  lit,  d'un 
côté: 

L.  Caravaca  im  (sic) 
et  de  l'autre: 

Ppae.  MeAwmoo*. 

15.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  repré- 
sentée à  mi-jambes,  de  %  à  gauche,  assise  dans  un  fauteuil,  en  robe 
décolletée,  portant  une  petite  couronne,  une  aigrette  dans  les  cheveux, 
avec  le  manteau  impérial  et  le  cordon  de  St- André.  La  main  droite  est 
appuyée  sur  le  bras  du  fauteuil,  qui  est  recouvert  du  manteau;  la 
main  gauche  est  posée  sur  le  globe  que  l'on  voit  à  ses  côtés  sur  un 
carreau  en  velours.  Des  draperies  et  des  ornements  rocaille  entourent 
le  portrait.  On  aperçoit  au  haut  de  la  planche  à  gauche  un  écusson  aux 
armes  de  Russie  entouré  de  rayons  et  de  nuages.  Au  bas  du  portrait 
se  trouve  sur  un  piédestal  un  carreau  avec  le  sceptre  et  la  grande  cou- 
ronne, ainsi  qu'un  cartouche  rocaille,  entouré  de  fleurs  dans  lequel 
on  lit: 

"EAI2ABET  II  ETPtf  Bu^onie  (UfaXoto  ii6TtVn) 
Pwae7«v  œYXanr),  IlaTptSo;  rfixt  yXioq 

Elisabet  Magni  Pétri  Termaxima  proies 
Splendor  Russorum,  dulce  dccus  Patriœ. 


I 


-   330  - 

Au  bas  de  la  planche  ou  lit,  d'un  côté: 
Amiconi  del. 
de  l'autre: 

Wmjncr  sulp  (sic) 
et  pius  bas: 

'EAI2ÂBET  IIETPOBNA  A  :  Ms^Xt)  Kupta 
xal  AuTcxpaxoptccxa  xôv  'Poucxatwv 
Elisabet  Petrowna  (sic)  Prima 
Omnium  Russarum  Imper atrix. 

Et;  c&àvaTOv  euXajtei'a;  Tex^ptov  NexéXac; 
IlaitacpiXcç 

In  perenne  obsequii  monumentum  Nicolaiis 

Amiconi  n'est  jamais  venu  en  Russie,  par  conséquent  l'original 
de  ce  portrait  n'a  pas  été  dessiné  d'après  nature.  Nous  ignorons 
qui  est  ce  Grec  Nicolas  Papaphilus  qui  a  commandé  cette  belle 
planche,  citée  par  Nagler  comme  une  des  meilleures  gravures  de  Joseph 
Wagner.  Un  portrait  se  rapprochant  de  la  gravure  que  nous  venons 
de  décrire,  et  provenant  du  palais  do  Gatchino,  a  figuré  à  l'exposi- 
tion sous  le  Ax  209. 

16.  Môme  portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire,  mais  sans 
ornements  autour  du  portrait.  La  grande  couronne  et  le  sceptre  se 
trouvent  placés  sur  un  carreau  à  droite  de  l'impératrice;  dans  le  fond 
on  voit  une  draperie  et  une  coloune.  En  haut  de  la  planche  et  au  mi- 
lieu se  trouve  le  chiffre: 

XX 

évidemment  ajouté  plus  tard,  et  dans  le  coin: 

Q" 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  de  coté: 
Collection  de  portraits  • 


)gle 


-  331  - 

plus  bas,  au  milieu: 

'EAI2ÀBET  IIETPÔBNA  A':  Me^T)  Kupfo 
xal  AÙTOXpaTÔpedda  rcàvrwv  twv  '  PowtcjiÙv 

Elisabet  Petrouma  Prima 
Omnium  Russorum  Imperatrix 

et  plus  bas  à  droite: 

le  20  est  retouché;  plus  bas  encore  on  lit: 

Gabriel  Bodenehr  sculps  —  Cum  gratta  et  Privilegio  Sac. 
Caes.  Majestatis  —  Negotium  Academia  Caes.  Francise, 
et  Joh.  Daniel  Herz  excud.  Aug.  Vtnd, 

Rare. 

17.  Même  planche  in-8°  gravée  au  burin,  pareille  au  A?.  12, 
seulement  en  contre-partie.  On  lit  dans  le  cartouche: 

The  Empress  of  Russia. 

18.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  pareil  au  précédent. 
On  lit  au  haut  de  la  planche  : 

Vol.  11. 
au  bas,  d'un  côté: 

Amiconi  delin 
de  l'autre: 

Anty  Walker  sculpsit 

et  plus  bas  encore,  de  côté: 

The  Empress  of  Russia  1749. 

19.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  exactement  pareil  au 
précédent,  seulement  on  lit  au  haut  de  la  planche  : 

M  XII  Vol.  I.  p.  373. 
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20.  Planche  grand  in-4°  gravée  au  burin.  On  y  voit  l'impéra- 
trice à  cheval,  en  robe  décolletée  et  manteau  doublé  d'hermine,  poi  - 
tant  la  petite  couronne  ;  de  la  main  gauche  elle  tient  la  bride  du 
cheval;  son  bras  gauche  est  étendu  et  dans  la  main  elle  tient  le 
sceptre.  A  ses  côtés  se  trouve  un  nègre  en  costume  oriental,  portant 
dans  ses  mains  un  casque  entouré  de  lauriers.  Derrière  l'impératrice 
on  aperçoit  un  autre  nègre  et  cinq  personnages  à  cheval.  Dans  le 
fond  un  paysage,  des  troupes  et  des  vaisseaux.  On  lit  au  bas  de  la 
planche: 

I.  E.  Ridinger  inv.  fec  et  excud.  At  V. 

et  plus  bas: 

EAueaeemz  1. 

HMnepampum  u  CaModepotcum  BapocciûcKaa 
Elisabeth  I 
Russorum  Imperatrix 

Cette  gravure  fait  partie  d'une  suite  de  1 7  planches  gravées  par 
Jean  Elias  Riedinger:  BFOrstliche  Personen  und  Feldherren  zu  Pferde 
mit  Gefolge  in  Landschaften ,  im  Hintergruude  Kriegescenen  17 
Blâtter  von  1744-47.  gr.  in-40*.  (Nagler  XIII  163).  La  figure  est 
une  reproduction  du  type  Caravaque. 

21.  Portrait  iu-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré  architectonique.  Élisabeth  est  représentée  à  mi- 
corps,  de  face,  en  robe  décolletée,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St- 
André,  portant  une  petite  couronne.  On  voit  dans  le  fond  une  co- 
lonne. Au  bas  de  l'ovale  sè  trouve  un  cartouche  aux  armes  de  Russie 
d'un  cOté  duquel  on  lit: 

Caravage  Pinx. 

et  de  l'autre: 

Pinssio  sculp. 

Sous  les  armes  est  placé  un  piédestal  portant  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit: 

Elisabeth  Petrouma, 
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Fille  de  Pierre  1er  y  Impératrice  de 
Moscovie,  Née  le  29  Décembre  1710  (sic) 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

A  Paris  chez  chez  (sic)  Odieuvre  rue  d'Anjou  la  dernière 
P.  Cocher e  à  gauche  entrant  par  la  rue  DauphineC.  P.  R. 

Dans:  L'Europe  illustre,  contenant  l'histoire  abrégée  des  souve- 
rains, des  princes,  des  prélats,  des  ministres,  des  grands  capitaines, 
îles  magistrats,  des  savans,  des  artistes,  et  des  dames  célèbres  en 
Europe.  Par  M.  Dreux  du  Radier.  Paris.  1777.  6  vol.  Cet  ouvrage 
contient  environ  600  portraits  gravés  par  les  meilleurs  artistes  du 
temps  (Schmidt,  Wille,  etc.).  Il  est  généralement  connu  sous  le 
Dom  de  la  suite  d'Odieuvre. 

22.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  à  mi-corps,  la  figure 
de  s/4  à  gauche,  dans  le  môme  costume  que  sur  le  précédent.  On  lit 
autour  de  l'ovale: 

Elizaheth  (sic)  Petrouma  fille  de  Pierre  Premier.  Impératrice 
de  Moscovie  née  le  28  Mars  1713  (sic) 

Au  bas  du  médaillon  se  trouve  un  piédestal  au  haut  duquel  on 
lit,  d'un  côté: 

Suite  de 
de  l'autre: 

Desrochers. 
et  plus  bas,  les  vers  suivants: 

Tu  vois  ici  les  traits  de  V  Auguste  Czariney. 

Qui  de  plus  d'un  empire  assura  le  repos, 

Du  Nord  reconnois  VHéroine, 
Comme  Pierre  en  fut  le  Héros 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

à  Paris  chez  Daumont  rue  S*  Martin. 

» 
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Ce  portrait  fait  partie  d'un  recueil  de  332  portraits  édités  par 
Desrochers  sous  le  nom  de:  ^Recueil  des  portraits  des  Personnages 
qui  se  sont  distingués  dans  les  armes*,  etc. 

23.  Planche  petit  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  un  mé- 
daillon ovale,  avec  le  portrait  de  l'impératrice,  dans  un  cadre  rocaille 
entouré  de  fleurs.  Au-dessus  du  médaillon  se  trouve  la  croixde  St- An- 
dré entourée  de  rayons  et  de  nuages.'  L'impératrice  est  représentée  à 
mi -corps,  dans  le  même  costume  que  sur  les  précédents,  plus  le  man- 
teau impérial.  La  main  gauche,  seule  visible,  est  posée  sur  la  hanche. 
Au  bas  du  médaillon  on  voit  l'aigle  de  Russie  et  à  côté  un  évéque 
en  costume  sacerdotal  de  fantaisie  ainsi  que  Minerve  assise  sur  des 
nuages  et  tenant  une  lance  et  un  bouclier.  Sur  le  premier  plan  Mars 
agenouillé  sur  des  trophées  turcs,  tient  un  glaive.  Au  bas  de  la  planche 
on  lit  dans  un  cartouche  rocaille: 

Elisabeth  I  Russorum  Imperatrix 
nota  1709:  d:  20  Dec. 

et  au-dessous  du  cartouche,  d'un  coté: 

Fait  par  L  E.  Nilson,  se  vend  à  Augsbotirg  chez  Vautour 

et  de  l'autre  : 

et  à  Paris  chez  Rosselin  Rue  St- Jaques  à  P  Autel  (sic)  Saumur. 

Jean  Essias  Nilson,  dit  Nagler,  grava  plusieurs  portraits  en- 
tourés d'ornements  allégoriques  —  ces  planches  furent  fort  appréciées 
de  son  temps  (Nagler,  X.  240)  —  (v.  les  portraits  de  Catherine  II, 
Pierre  III  et  Paul  Fr  par  le  môme). 

24.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  re- 
présentée en  pied,  debout,  de  */A  à  droite,  en  robe  décolletée,  avec  le 
cordon  de  St- André,  portant  un  manteau  doublé  d'hermine,  et  la  petite 
couronne;  la  main  gauche  est  appuyée  sur  la  hanche,  la  main  droite 
tient  le  sceptre.  Sur  une  table,  dont  le  pied  figure  un  aigle  surmonté  de 
la  couronne  impériale,  à  la  droite  de  l'impératrice,  on  voit  un  carreau 
avec  le  globe.  Derrière  la  table  se  trouve  un  guerrier  en  costume  de 
fantaisie — qui  doit  représenter  un  ancien  soldat  russe.  Au-dessus  de 
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l'impératrice  il  y  a  une  espèce  de  niche  ou  de  baldaquin  rocaille  avec 
des  draperies,  qui  forment  l'encadrement  de  la  planche.  Eu  haut  sur 
l'un  des  côtés  est  placé  un  écusson  aux  armes  de  Russie.  Ou  lit  au 
bas  du  portrait  dans  un  cartouche  rocaille: 

Et  si  qua  extremis  tellus  se  substrahit  mis 
Sentiei  Ma  tuas  postmodo  vicia  manus. 

Propert.  1.  11. 

au  bas  de  la  planche,  de  côté: 

Cliristoph  Gottlieb  Bohbausch  sculps. 

plus  bas  au  milieu: 

•  Elisabetha  Petrowna 
Russorum  Imperatrix 
nat.  d.  20  Dec.  1709 

enfin  plus  bas  encore,  d'un  coté: 

C.  Vogt  deîin 
et  de  l'autre: 

Johan  Michael  Matz  excud.  Aug.  Vind. 
'  Rare. 

25.  Portrait  grand  in-8°  en  biais,  gravé  au  burin.  Médaillon 
ovale,  entouré  de  palmes  et  de  draperies.  L'impératrice  est  repré- 
sentée en  buste  et  en  face,  en  couronne  et  manteau  impérial.  Â  la 
droite  du  médaillon  on  voit  une  figure  allégorique  de  femme  assise, 
tenant  dans  une  main  une  lance  et  dans  l'autre  une  flèche.  On  lit  au 
bas  de  la  planche: 

Sysang  se.  Lips.  1744 

Rare. 

20.  Planche  grand  in-folio  gravée  au  burin.  L'impératrice  est 
représentée  en  pied,  debout,  de  */A  à  gauche,  en  couronne  et  manteau 
impérial.  Sa  tôte  est  légèrement  renversée  en  arrière,  le  bras  gauche 
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est  levé  et  de  la  main  droite  elle  s'appuie  sur  un  carreau  en  velours 
sur  lequel  on  voit  le  globe  et  le  sceptre.  Au-dessus  de  l'impératrice 
on  aperçoit  dans  des  nuages  Pierre  Ier  couronné  de  lauriers  et  Cathe- 
rine Ire  tenant  un  sceptre,  un  rouleau  de  papier  et  un  livre  sur  le- 
quel on  lit  le  verset  de  l'épître  de  St-Paul  à  Timothée: 

HedoKomenuan  ucnpaeumu 

Autour  de  la  planche  il  y  a  des  ornements  rocaille  et  au-dessus 
on  voit  la  grande  couronne  impériale.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Pue.  u  ipuà.  npu  Arc.  UayKb  u  Xydootcecnm  1751  toâa. 

Dans  l'édition  de  la  Bible  grand  in-folio,  publiée  à  St-Péters- 
bourg  en  1751  et  dédiée  à  l'impératrice. 

27.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin,  exactement  pareil  au 
précédent.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Fpud.  noÔMacmepisi  (sic)  eacuAeû  (sic)  Inonmcm  1762  toâa. 

Dans:  l'Édition  de  la  Bible  de  1762. 

28.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  exactement  pareil  aux 
précédents.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Ulmuxoe.  ItcoHHUKOffi 

et  de  l'autre: 

pue.  ceM.  Jlempoez  1759  toâa. 

Dans:  l'édition  in-8°  de  la  Bible  publiée  à  Moscou  en  1759  et 
dédiée  à  l'impératrice. 

29.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin,  sans  inscription. 
Dans:  l'édition  de  la  Bible  publiée  en  1758  à  Kieff. 

30.  Portrait  grand  in-folio  grossièrement  gravé  au  burin.  L'im- 
pératrice est  représentée  en  pied,  debout  sur  une  estrade,  en  manteau 
impérial  avec  une  petite  couronne  et  la  chaîne  de  St- André.  De  la 
main  droite  elle  tient  le  sceptre,  et  appuie  la  main  gauche  sur  le 
globe  qu'on  voit  ainsi  que  la  grande  couronne  sur  une  table  à  sa 
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gauche.  Au-dessus  de  l'impératrice  se  trouve  uu  dais  et  dans  le  fond  une 
draperie.  La  planche  est  entourée  d'un  encadrement  carré  formé  d'ara- 
besques et  de  petits  génies.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

EAUcaeemz  I  Itmepampuw  i  caModepMuua  Bcepocciûctcaa. 

Anonyme.  Rarissime. 

Ce  portrait,  dont  il  existe  un  exemplaire  à  la  Bibliothèque  impé- 
riale publique  de  StrPétersbourg,  fut  supprimé  par  Poukase  du  6 
avril  1744  avec  défense  d'imprimer  et  de  vendre  à  l'avenir  des  por- 
traits de  l'impératrice  aussi  mal  faits. 

81.  Portrait  in-folio  gravé  au  trait  d'après  un  dessin  à  la  plume. 
L'impératrice  est  représentée  en  buste,  de  8/4  à  gauche,  dans  un  mé- 
daillon ovale,  sous  lequel  on  lit: 

Elisabeth  Petrouma  Czarinne  (sic)  de  Moscovie 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  l'aigle  de  Russie,  et  plus  bas,  dans 
un  double  cartouche  se  trouvent  les  vers  suivants: 

Qui  voit  Sa  Majesté  voit  la  beauté 

(Test  à  cette  divinité 
Qu'il  appartient  de  fixer  sur  ses  traits 

Les  Jeux,  les  Ris,  les  Amours  et  les  grâces 

Mais  on  ne  peut  Vaprécier 

Qu'en  lui  rendant  le  plus  parfait  hommage.  > 

Elle  seule  des  Dieux  est  la  parfaite  image, 

Elle  les  réprésente  et  les  fait  oublier. 

à  La  plume  Par  Le  Chevre  Berny  de  Nogent. 

Très  rare. 

32.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  représen- 
tée à  mi-jambes,  debout  et  en  face.  Elle  est  en  robe  de  riche  bro- 
cart, avec  la  grande  couronne  impériale,  un  manteau  doublé  d'her- 
mine et  la  chaîne  de  St-André.  Elle  tient  dans  la  main  droite  le 
sceptre  et  dans  la  main  gauche  le  globe.  Dans  le  fond  on  voit  une 

T.  L  22 
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chambre  avec  une  fenôtre  à  droite  et  un  trône  à  gauche.  Au  bas  de  la 
planche  on  lit: 

Sysang  se. 

et  plus  bas: 

Elisabeth  Petrowna 
Kayscrinn  von  Russland 

Ce  portrait  se  trouve  placé  en  tête  du  tome  43me  du  «Grosses 
volst.  Universall  Lexicon*,  etc.  (v.  portrait  d'Anne  I")  —  dédié  à 
l'impératrice. 

33.  Portrait  petit  in-folio  gravé  à  l'eau-forte.  L'impératrice  est 
représentée  en  pied,  debout,  le  corps  en  face,  la  figure  de  8/4  à  gauche, 
en  grand  costume  à  paniers,  avec  couronne,  manteau  et  chaîne  de  St- 
André.  Dans  la  main  droite  elle  tient  le  sceptre,  la  main  gauche  est 
appuyée  sur  le  globe,  placé  sur  un  carreau  à  ses  côtés.  On  lit  au  bas: 

Elisabeth  Petrowna 

Né  (sic)  en  1710  (sic)  morte  en  1762. 

Anonyme. 

34.  Portrait  in- 12°  gravé  au  burin.  Médaillon  carré  dans  un 
cadre  entouré  de  draperies  relevées  par  des  génies.  L'impératrice  est 
représentée  en  buste  et  en  face,  avec  une  petite  couronne  sur  la  téta. 
On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

Elizabeth  Petrowna,  Impératrice  de  Russie 
Elizabeth  Petrotvna  Keizerinne  wn  Rusland. 

Anonyme. 

35.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  copié  avec  quelques  changements  et  en  contre-par- 
tie d'après  celui  du  As  20.  L'impératrice  est  représentée  en  buste  et 
en  face,  en  petite  couronne,  avec  cordon,  plaque,  etc.  On  lit  au  bas 
de  la  planche: 

Elisabeth  I  Rnssorum  Imperat-rvt 

nota  1709  d.  29  Bec.  denata  1762  d.  3.  Jan.  (sic) 
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36.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  de 
lauriers,  d'un  nœud,  etc.  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  L'im- 
pératrice est  représentée  en  buste,  de  profil  à  gauche.  Au  bas  de  l'o- 
vale se  trouve  un  grand  cartouche  avec  l'inscription: 

Elizabeth  Petrovna 

Elle  s'empare  du  Trône  en  1741 

régne  vingt  ans 

et  meurt  le  25  Décembre  1761. 
Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Dessiné  par  Chevalier 
et  de  l'autre  : 

Gravé  par  Née 

Dans:  Histoire  physique,  morale,  etc.  de  la  Russie  moderne  par 
Leclerc  père  et  fils.  Paris  et  Versailles  1785.  iu-4°. 

37.  Portrait  in- 12°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  rocaille.  L'impératrice  est  représentée  en  buste,  de 
B/4  à  droite.  On  voit  au  bas  du  portrait  un  cartouche  rocaille  dans  le- 
quel on  lit: 

Elisabetha 
Petrowna 
Russorum 
Imperatrix 
nat 

d.  29  Dec.  1709 
Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore  : 
C.  Halbauer  se. 

38.  Portrait  in- 12°  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  représen- 
tée à  mi-corps,  en  face,  en  couronne  et  manteau,  avec  la  chaîne  de 
St- André,  etc.  On  lit  au  bas  du  portrait,  dans  un  cartouche: 

Elisabethe  (sic)  Petrowna 

22* 
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Impératrice 
de  toutes  les  Russies. 

et  au  bas  de  la  planche  : 

G.  A.  Wolffgang  sculp.  Aug.  Vind.  1746. 

39.  Portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  L'impératrice  est  représentée 
à  mi-corps,  de  8/4  à  droite,  la  figure  en-face,  en  couronne,  a?ec  ai- 
grette, cordon,  plaque,  etc.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Elisabeth  Russorum  Imperatrix 

et  plus  bas: 

Sysang  se. 

40.  Portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier.  L'impératrice  est  re- 
présenté à  mi- jambes,  debout,  de  %  à  gauche,  en  cordon,  manteau 
doublé  d'hermine,  etc.  On  voit  au  haut  de  la  planche: 

J\ê  2635 

au  bas  on  lit: 

Tableau  du  temps 

et  plus  bas  encore: 

Elisabeth  Petrouma 
Impératrice  de  Russie  f  1762. 

L'original  de  ce  portrait  se  trouve  à  Versailles.  Ce  n'est  pas  du 
tout  le  portrait  de  l'impératrice  Élisabeth;  ce  portrait  n'a  pas  la 
moindre  analogie  avec  les  traits  de  cette  princesse. 

41.  Portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  L'impératrice  est  représentée 
en  buste  et  en. face.  On  lit  au  bas,  d'un  côté: 

Ver  mer  del 
au  milieu: 

Lemaitre  direxit 


Digitized  by  Google 


de  l'autre: 

Manceau  se. 
et  plus  bas: 

Elisabeth. 

Dans:  «Russie — par  Chopin.*  Paris  1838,  2  vol.  in-8°,  faisant 
partie  de  Ji'Univers.  Histoire  et  description  de  tous  les  peuples". 
Ce  portrait  n'a  aucune  analogie  avec  les  traits  de  l'impératrice. 

42.  Plan  de  St-Pétersbourg,  gravé  au  burin,  sur  9  planches  in- 
folio. On  lit  au  bas,  d'un  côté: 

VepmtMz  Anaàemu  Haym  AdmHmm  I.  Tpycwmz 

et  de  l'autre: 

IIodcMomp.  Mocmepa  le.  Cono.ioea  ipuà.  xydootenum  o6u#. 

lumepu  tpud.  oôwe*  xydcucn.  nodcMomp. 
noÔMacmepûi  M.  Maxaeea. 

Bans  un  des  coins  du  plan  on  voit  la  statue  de  l'impératrice  en 
pied,  debout,  en  face,  en  couronne,  aigrette,  avec  manteau  impérial  et 
chaîne  de  St- André,  tenant  dans  la  main  droite  le  globe  et  dans  la 
main  gauche  le  sceptre.  Une  renommée  plane  au-dessus  de  l'impératrice, 
tenant  une  trompette,  .un  étendard  aux  armes  de  Russie,  et  une  cou- 
ronne de  lauriers.  La  statue  est  placée  sur  un  piédestal  ouvragé  qui 
est  entouré  de  trois  figures  allégoriques,  dont  Tune  grave  dans  un 
cartouche,  que  porte  le  piédestal,  l'inscription  suivante: 

CmoAUHHOù  (sic) 

Fopo<h 
C.  IlemepÔijpu 
EAucaeemrb  I 
BcepocciûcKOù 
HMnepampuwb 
Jlcmpa  BeAUKaio 

nocenmeno 


Elisabethae  I 
Russorum  Imperatrici 
Pétri  Magni  Filiœ 
Sacrum 

Dans  le  fond  on  voit  la  forteresse,  le  bâtiment  des  collèges  (l'U- 
niversité actuelle),  une  statue  de  Pierre-le-Grand  et  la  figure  allégo- 
rique de  la  Néwa. 

La  figure  est  gravée  d'après  le  portrait  de  Cara vaque  J£  2.  À  ce 
plan  sont  jointes  douze  vues  de  Si-Pétersbourg  sur  16  feuilles  gra- 
vées au  burin  par  Winogradoff,  Eliakoff,  Katchaloff,  Wassilieff,  Gré- 
koff  et  Wnoukoff.  Toutes  ces  planches,  ainsi  que  le  plan,  sont  très 
rares. 

43.  Portrait  in-40  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré  ouvragé.  L'impératrice  est  représentée  en 
buste  et  en  face,  décolletée,  avec  couronne,  aigrette,  manteau,  cor- 
don, etc.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

H.  Benner  pinx* 

de  l'autre  côté: 

J.  Mécou  sculp* 

et  plus  bas: 

En  BeMinecrnoo  HMnepampuna 

EAUcaeema  Iîempoeua 

8.  M,  V  Impératrice  Elisabeth  Petrowna 

Dans:  Collection  de  24  portraits  de  la  famille  impériale  peints 
par  H.  Benner,  etc. 

'  44.  Grandissime  planche  en  biais,  composée  de  plusieurs  feuilles, 
gravées  au  burin  et  à  l'eau-forte.  On  y  voit  à  droite  l'impératrice, en 
pied,  assise  sur  un  trône  placé  sur  une  estrade,  de  B/«  à  gauche,  en 
couronne,  avec  le  manteau  impérial,  tenant  le  sceptre  et  le  globe.  Au 
bas  de  l'estrade  on  voit  des  deux  côtés  six  figures  allégoriques:  la 
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foi,  la  charité,  la  force,  etc.,  avec  leurs  attributs  respectifs.  Vis-à- 
vis  de  l'impératrice  se  trouve  uue  figure  debout,  représentant  la  Rus- 
sie ;  elle  est  en  couronne  et  manteau,  tient  dans  une  main  un  cœur 
enflammé  et  de  l'autre  s'appuie  sur  un  écusson  aux  armes  de  Russie. 
De  sa  bouche  sortent  les  paroles  suivantes,  imprimées  à  l'envers: 

nPy*a  rocnoÙHH  yKptmu  mn  u  Ôydetuu  Ô.iatocioeeHHa  eetbtcu 
(sic)  In.  du.  15" 

Derrière  la  Russie  on  aperçoit  Mars  et  Neptune  ainsi  que  quatre 
figures  allégoriques  représentant  les  différentes  provinces  de  la  Rus- 
sie et  s'appuyant  sur  des  écussons  aux  armes  de  Moscou,  de  Sibérie, 
etc.  Au  haut  de  la  planche  se  trouve  une  autre  figure  allégorique,  te- 
nant un  livre,  d'un  côté  duquel  il  y  a  le  chiffre  de  1  impératrice  et  de 
l'autre  l'inscription  suivante; 

„Mhow  uapie  wpcmeywim.  IJpum.  Ma.  8." 

A  côté  de  la  figure  deux  renommées  planent  dans  des  nuages,  te- 
nant des  palmes  et  embouchant  des  trompettes,  d'où  sortent  deux  in- 
scriptions, l'une: 

eemnuH  (sic) 

et  l'autre: 

podbi 

Plus  haut  encore  on  voit  un  aigle,  au-dessus  duquel  on  lit: 
CAaea  iMnepiu, 

L'aigle  tient  des  lauriers  dans  sou  bec,  et  dans  ses  griffes  une 
épée  entourée  de  branches  d'olivier  ainsi  que  des  clefs,  au-dessus 
desquelles  on  lit: 

EaiAOHb  (sic)  Neûmtom,  Fecce.tboopeK,  A6oei  etc. 

Au  bas  de  la  planche  il  y  a  trois  cartouches.  Celui  du  milieu, 
beaucoup  plus  grand  que  les  deux  autres,  entouré  de  génies,  de  tro- 
phées, etc.,  et  surmonté  de  l'aigle  impériale,  porte: 

EuiiOHecmuetbûuieù,  Cufenurbumu  BeAmou  rocydapunn, 
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Rmcaeemn  Ilempoenib  iMnepampunn,  Bcepocciùcttoû 
QibwtciHHoù  nfuo  Aetycmmiuteû  XpmoMOÔueoù  CaMOÔep- 
ofcuun*  Bcen  Pocciu  T^dapuMb  BceMUMcmuetbûiueû. 

Les  deux  autres  cartouches,  entourés  d'ornements  moins  riches, 
portent:  celui  de  droite  une  dédicace  empoulée  qui  commence  par: 

BcenpecotbmAtbûtuaH  Amjcma  Bcaukoa  riïpbtwi  uama  1m- 
nepampuw  Bcepocciùctcas  

et  finit  par: 

Cuw  otceAaetm  eatueto  iMnepamopcttaio  BeAmecmea  ece- 
AnadeMui  MoctcoecKOR. 

Celui  de  gauche  une  thèse  théologique  sur  l'incarnation  de  notre 
Seigneur,  commençant  par: 

ycmanodAenis  Eoio&mcKaH  (sic)  .... 

et  finissant  par: 

1743  toda  lynx  (sic)        dnn.  (la  date  au  blanc). 

La  planche  est  entourée  d'un  encadrement  orné  de  guirlandes  et 
d'écussons.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

et  de  l'autre  côté: 

FpudopoeciAZ  ez  Mocnetb  ÂM^iû  3y6oeh. 

L'unique  exemplaire  connu  de  cette  gravure,  tirée  sur  un  long 
morceau  de  satin,  se  trouve  à  Moscou  dans  l'OpyaeflHaa  Uama. 

45.  Grandissime  planche  composée  de  six  feuilles  gravées  à  Twi- 
forte  et  au  burin.  On  y  voit  l'impératrice,  en  pied  et  en  face,  assise 
sur  son  trône  en  grand  costume,  ayant  à  sa  droite  Pierre  II  et  à  » 
gauche  la  duchesse  Anna  Petrowna  de  Holstein,  tenant  des  planches 
avec  des  versets  tirés  de  la  Bible.  Au-dessus  se  trouvent  Pierre-le- 
Grand  et  Catherine  I",  assis  sur  des  nuages,  tenant  une  chaîne 
très  légère,  au  bout  de  laquelle  est  suspendue  la  couronne  impériale. 
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Catherine  I"  a  dans  sa  main  gauche  un  rouleau  déployé  qui  descend 
jusqu'au  trOne  d'Élisabeth  avec  l'inscription: 

Ilempi  emopuù  iMncpamopi  Ôydu,  Anna  oocnpiMemi  EM- 
caoema  uacAtbdemz 

Au-dessus  de  la  tête  d'Élisabeth  il  y  a  une  grande  bandelette 
sur  laquelle  on  lit: 

EotoMz  u3ÔpauHOH  Boxom  munannoA  EAicaeetm  IlepeaR 
Ha&ttbdnan  rocydapuHH  iMnepampuya  CaModepotcina 
BcepocciûcKos. 

Au-dessus  de  Pierre-le-Grand  et  de  sa  femme  on  voit  dans  un 
cercle  une  croix  lumineuse  avec  le  nom  de  Dieu  en  hébreu  et  l'ana- 
gramme: 

OCJH 

Autour  du  cercle  on  lit: 

Mhoio  Ijapie  wpcmeymm  u  Iuamu  nwuymi  npaedy 

Des  deux  côtés  do  Pierre  et  de  Catherine  se  trouvent  le  roi  David 
et  le  prophète  Daniel,  ainsi  que  des  anges  tenant  des  rouleaux  avec  des 
sentences,  tirées  des  prophéties  de  Daniel  et  des  psaumes.  Au-des- 
sous de  Pierre  Ier  il  y  a  six  médaillons  dans  lesquels  sont  repré- 
sentés d'une  manière  allégorique  les  principaux  événements  de  son 
règne  avec  les  dates  et  des  légendes  adaptées  aux  sujets.  A  la  gauche 
d'Anna  Petrowna  on  aperçoit  la  reine  Esther  et  dans  le  fond  Mardo- 
chée.  Dans  les  mains  d'Esther  et  autour  d'elle  on  voit  des  bandelettes 
avec  des  versets  de  la  Bible.  Au-dessous  d'Esther  la  figure  allé- 
gorique de  la  Russie  en  couronne  et  manteau  doublé  d'hermine,  te- 
nant un  ôcusson  avec  l'aigle  impériale.  A  droite  de  Pierre  II,  comme 
pendant  d'Esther,  Déborah  et  au-dessous  d'ello  Judith,  toutes 
deux  entourées  de  bandelettes  avec  des  versets  de  la  Bible.  Le  bas 
de  la  planche  est  occupé  par  un  grand  nombre  de  seigneurs  de 
la  cour,  offrant  leurs  épées  à  l'impératrice,  avec  des  inscriptions 
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appropriées  à  la  circonstance  et  se  déroulant  verticalement  au-dessus 
de  la  tête  de  chacun  d'entre  eux— par  exemple: 

H  o  wj  noÔibdumeAceu  u  dw»u  noÔrbdumeAbHUutb, 
Cb  Menu  Mupz  Kynuo  u  CAaoy  et  n.mm  npiuMU,  etc. 

Plus  bas  ou  voit  trois  cartouches.  Celui  du  milieu,  beaucoup  plus 
grand  et  plus  orné  que  les  autres,  contient  une  adresse  de  félicita- 
tions sur  l'avènement  au  trône  d'Élisabeth;  celui  de  gauche  repro- 
duit un  texte,  qui  commence  par: 

Conmbiû  u  ôocmoxeaAbHuû  dem 

et  finit  par: 

HoaocmopMecmooeaHHuû  Hpem  ....  Kieoo- BoiofiejeHCKaw 
MoHacmbtpn  ApxuMandpuma  u  peumopa  AnadeMiu .... 
Ctub&ecmpa  KyAHÔsy  emoimce  AxadeMtu  1744  %oàa 

Le  cartouche  de  droite  renferme  une  thèse  de  théologie  intitulée: 
0  ycnuiHoeAt-Hm  (sic)  Eowcaogckoh  (sic) 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

In  Laura  Kievocezarknsi  del.  Hieromonachus  Thcodisks 
Jawlowski 

et  de  l'autre: 

Berolini  sculpsit  Joannes  David  Sleucn  1744. 
Earissime. 

L'exemplaire  que  nous  possédons,  acheté  chez  Clément  à  Paris, 
est  d'une  conservation  admirable.  A  l'OpyxeffHafl  IlajiaTa  de  Moscou 
on  voit  un  exemplaire  de  cette  gravure,  tiré  sur  satin  et  entouré  d'un 
encadrement  doré.  Cette  planche  a  probablement  été  gravée  à  l'occa- 
sion du  séjour  de  l'impératrice  Élisabeth  à  Kieff  en  1744. 

46.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  les  deux  côtés  de  la 
médaille  frappée  à  l'occasion  de  la  délivrance  des  prisonniors,  lors  de 
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l'avènement  au  trône  d'Elisabeth.  On  voit  d'un  côté  l'impératrice,  en 
buste,  de  profil  à  gauche,  avec  la  légende: 
D.  G.  Elisabeta  Augusta  Omn.  Ross. 

Au  bas  de  la  médaille  on  lit: 
Waechter  f. 

de  l'autre  côté  on  voit  l'édifice  des  prisons  dont  les  portes  sont  ou- 
vertes, et  d'où  les  prisonniers  sortent.  La  Clémence,  d'une  main  leur 
ôle  les  chaînes  et  de  l'autre  main  tient  une  palme.  La  légende  dit: 
Clementia  Augustae 

et  l'exergue: 

Noxiorum  Vinculis  Exsolutis. 

entre  les  deux  côtés  on  lit: 

Gravé  par  J.  C.  Krûger. 
Dans:  „Kicaud  de  Tiregale— Médailles,  etc.* 

47.  Vignette  gravée  au  burin.  On  y  voit  les  deux  côtés  de  la  mé- 
daille frappée  à  l'occasion  de  la  déclaration  de  Pierre  III,  héritier  du 
trône  de  Russie  (1742).  D'un  côté:  l'impératrice  en  buste,  de  profil 
à  gauche.  Légende: 

Elisabetlia  D.  G.  Imperatrix  Russorum 

de  l'autre  :  le  buste  du  grand  duc  sur  un  piédestal  avec  l'inscription: 
!         Petro  Feodorountz  Natal.  Duce  Hohat 

|      Des  deux  côtés  du  buste  se  trouvent  deux  autres  piédestaux  — 
l'un  avec  une  croix  et  un  livre  ouvert  sur  lequel  on  lit: 

Evangelium 
Oe  piédestal  porte: 
Religio 

Sur  l'autre  piédestal  on  voit  la  couronne  et  le  sceptre  sur  un 
carreau,  ainsi  que  l'inscription: 

PoterUia. 
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Au-dessus  du  buste  on  voit  une  bandelette  avec  les  mots: 

Firmamenta  imperii  Russici 

l'exergue  porte: 

Magn.  Principe  Russ.  et  Futuro  successore  declarato 
CIDIO  CCXXXXIL  XVIII  Nov. 

Ibidem. 

48.  Vignette  gravée  au  burin.  On  y  voit  les  deux  côtés  d'une  mé- 
daille frappée  à  l'occasion  du  couronnement  d'Élisabeth,  et  plus  bas 
les  deux  côtés  d'un  jeton  frappé  à  la  môme  occasion.  Sur  un  côté  de 
la  médaille  on  voit  l'impératrice,  en  buste,  de  profil  à  gauche,  avecl» 
légende: 

E.  M.  Ejmcaeemz  I  iMnepam.  I  CaModep.  Bcepocc. 
Au  bas  on  lit: 

a  10.  f. 

De  l'autre:  l'impératrice,  debout,  en  face,  le  sceptre  à  la  main.  U 
Providence  lui  pose  la  couronne  sur  la  tête.  La  Russie,  agenouillée 
à  ses  côtés,  tient  d'une  main  un  cœur  et  de  l'autre  main  un  écusson 
aux  armes  nationales.  La  légende  porte: 

IIpOMUCM  Eomîû  upe3z  mpubixz  nodi  (sic)  danubixi 
et  l'exergue: 

KcpoHoeam  eMocneib  (sic) 
1742  lody 

Sur  un  des  côtés  du  jeton  on  lit: 

Emcaeemz  Imepampum  i  GaModepotcum  Bcepocciùcxa* 
Koponoeam  eMoacotb  (sic)  1142  toây. 

de  l'autre  une  couronne  entourée  de  rayons  avec  la  légende; 
EMLiodamb  omeuwnew  (sic). 
Ibidem. 
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40.  Vignette  gravée  au  burin,  etc.,  à  l'occasion  de  la  paix  d'Abô, 
1743.  On  voit  d'un  côté  l'impératrice  en  buste,  de  profil  à  gauche. 
Légende: 

B.  M.  E.mcaeemz  I  Imepam.  I  CaModep.  Bccpocc. 

De  l'autre:  un  pont  qui  unit  la  Suède  et  la  Russie,  et  au-dessus 
duquel  on  voit  une  couronne  de  laurier,  soutenue  par  deux  mains, 
et  contenant  les  armes  de  Russie,  de  Suède  et  de  Danemark.  Au-des- 
sous de  la  couronne  on  voit  une  bandelette  sur  laquelle  on  lit: 

KprbmaûtuuMi  comom 

La  légende  porte: 

Bi  naMxmb  3attAmeHHato  cz  Hleeuim  ûtvmato  Miipa  ez 
AÔoerb  1743  to.  Aei.  7  dna 

L'exergue  : 

Pnaca  Xumucz  cin  ecmt  tpammew  Memày  oÔrbuxz  tocy- 
dapcmez. 

Ibidem. 

50.  Vignette  gravée  au  burin,  etc.,  à  l'occasion  de  l'achèvement 
du  canal  de  Cronstadt  (1752). 

D'un  côté  rimjrératrice  en  buste,  de  profil  à  gauche.  Légende: 

D.  0.  Elisabetha  Augusta  Omn.  Ross. 
au  bas: 

0.  Waechier  f. 
De  Pautre  la  ville  et  le  port  de  Cronstadt.  Légende: 

Perfecit  Parentis  Opus. 
Exergue: 

Navali  Cronslad.  Dedkato  d.  XXX  M.  MDCCLII. 
Ibidem. 

51.  Vignette  gravée  au  burin,  etc.,  à  l'occasion  de  la  suppression  des 
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accises  dans  l'intérieur  de  l'empire  (1753).  D'un  côté— l'impératrice 
en  buste,  de  profil  à  gauche.  Légende: 

D.  G.  Elisabeta  Augusta  Omn.  Russ. 

et  au  bas: 

G.  Waechter  f. 

de  l'autre:  une  femme  tenant  une  corne  d'abondance  et  ouvrant  la 
barrière  d'un  pont.  Légende: 

Liberalitas  Augustae 

Exergue: 

Immunita  Port  on  or.  Intra  Fin.  Imp.  Conces.  d.  XXI II 
Dec.  MDCCLIII 

Ibidem. 

52.  Vignette,  etc.,  à  l'occasion  de  la  fondation  de  l'université  de 
Moscou  (1754).  D'un  côté:  buste  de  profil  à  gauche.  Légende: 

D.  G.  Elisabeta  I.  imp.  Autocr.  Omn.  Ross. 

de  l'autre  :  la  Russie  auprès  d'un  piédestal  portant  le  chiffre  d'Élisa- 
beth,  entouré  d'attributs  des  arts  et  des  sciences,  dans  le  fond— Mos- 
cou. Légende: 

Nova  sibi  monumcnta  paravii 
Exergue: 

Academia  Mosq.  InstU.  MDCCLIV. 
Ibidem. 

53.  Même  médaille.  Les  deux  côtés  sont  placés  l'un  sur  l'autre 
ot  la  planche  est  entourée  d'un  encadrement  carré. 

54.  Vignette,  etc.,  sur  le  même  sujet;  d'un  côté:  Pallas, appuyée 
sur  un  écusson  aux  armes  de  Russie,  tenant  dans  une  main  des  cou- 
ronnes. Légende: 

Dot  praemia  Laudi 
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Exergue: 

Vniversit.  Mosc. 

de  l'autre,  la  légende: 

Auspiciis  Augustissimae  Elisabetac  I  Omnium  Russiantm 
Imperatricis  et  Autocratoris.  Die  XXV  Aprilis. 

surmontée  de  la  couronne  impériale.  Dans:  Ricaud  de  Tiregale. 

55.  Vignette,  etc.,  à  l'occasion  de  la  remise  de  la  capitation 
1754.  D'un  coté:  buste  de  profil  à  gauche.  Légende: 

D.  0,  Elisabcta  Augtista  Omn.  Russ. 

en  bas: 

G,  WaecUer  f. 

de  l'autre:  Cérès,  couronnée  de  fleurs,  tenant  dans  une  main  un  flam- 
beau avec  lequel  elle  brûle  des  livres  d'impôt  et  de  l'autre  main  of- 
rant  de  l'argent  à  un  homme  agenouillé  à  ses  côtés.  Légende: 

Bonitas  AuguMae. 
Exergue  : 

Tributorum  Residua  XXIII  Annorum  Condonato  d.  XIII 
May  MDCCLIV. 

Ibidem. 

56.  Vignette,  etc.,  à  l'occasion  du  règlement  des  limites  (1754). 
D'un  côté  buste  de  profil  à  gauche.  Légende: 

D.  0.  Elisabeta  Augusta  Omn.  Ross. 

Au  bas: 

0.  WaecUer  f. 

de  l'autre:  la  vérité  foulant  aux  pieds  l'envie,  à  côté  d'elle  un  gra- 
phomètre,  et  dans  le  fond  une  pyramide.  Légende: 

LUem.  ut.  Discerner  et.  Arvis 
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Exorgue: 

Positi  Agris  Limites  d.  XIII  May  MDCCLIV. 
Ibidem. 

57.  Vignette,  etc.,  à  l'occasion  de  la  naissance  de  Paul  Ier  (1754). 
§    D'un  côté:  buste,  de  profil  à  gauche.  Légende: 

D.  0.  Elisabeta  Augusta  Omn.  Ross. 

au  bas: 

0.  WaecUer. 

De  l'autre:  la  Providence,  sur  un  nuage,  tenant  un  enfant  queki 
demande  la  Russie  agenouillée.  Légende: 

In  Votum  venit 
Exergue: 

PauLo  Principe  Juvent.  Nato  d.  XX.  Septem.  MDCCLIV. 
Ibidem. 

58.  Vignette,  etc.,  à  l'occasion  de  l'établissement  de  la  nouvelle 
Serbie.  D'un  côté  buste  de  profil  à  gauche.  Légende: 

D.  G.  Elisabeta  Augusta  Omn.  Boss. 

au  bas: 

0.  Waechter  f. 

de  l'autre:  Mars  tenant  un  écusson  aux  armes  de  Russie  et  une  py- 
ramide, surmontée  des  mômes  armes.  Autour  des  instruments  de  1* 
bourage.  Légende: 

Nova  Serbia  Constituta 

Exergue: 

MDCCLIV. 

Au  milieu,  entre  les  deux  côtés  de  la  médaille: 

gravé  par  J.  C.  Krûger. 
Ibidem. 
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59.  Vignette,  etc.,  à  l'occasion  delà  bataille  de  Francfort  (1 759). 
D'un  côté:  buste  de  profil  à  gauche.  Légende: 

B.  M.  EAUcaeeim  I.  iMnepam.  u  CaMod.  Bcepocc. 

au  bas: 

Tinoeei  (sic)  fe. 

de  l'autre  côté  un  guerrier,  tenant  une  lance  et  un  étendard  russe, 
met  le  pied  sur  POder.  Légende: 

rioÔrbdumeAio 
Exergue  : 

Hafo  IlpyccanaMu  An.  1  à.  1759. 
Ibidem. 

60.  Vignette,  etc.,  à  l'occasion  de  la  mort  d'l5lisabeth.  D'un 
côté:  buste  de  profil  à  gauche.  Légende: 

B.  M.  Rntcaeemz  I  Ijmepam  i  CaModep.  Bcepocc. 

au  bas: 

a  io.  f. 

de  l'autre:  l'impératrice,  dans  des  nuages,  déposant  son  sceptre  sur  un 
autel,  sur  lequel  on  voit  un  écusson  au  chiffre  de  Pierre  III.  Deux 
petits  génies  tiennent  l 'écusson  de  l'empire.  Légende: 

Bh  Hem  uaùdemz  u  M  CHU 

Exergue: 

PofhLtaeb  Ae*.  18  nue.  1709  llpccm.  à.  25  h.  1761. 
Ibidem. 

Sujets  historiques,  allégories  etc.  se  rapportant  au  règne 

'  d'Élisabeth. 

61.  Planche  grand  in-folio  gravée  au  burin,  intitulée: 
Bericht  van  den  Solemneele  Bal  etc: 
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Ouverture  du  Bal  solennel  que  les  puissances  de  VEuropt 
ont  tenu  à  la  grande  Salle  Germanique 

On  voit,  dans  une  salle  splendidement  éclairée,  un  bal  masqué. 
Chaque  personnage  du  bal  est  marqué  par  un  chiffre  dont  on  trouve 
l'explication  dans  un  texte  à  deux  colonnes,  d'un  côté  en  hollandais, 
de  l'autre  en  français,  placé  au  bas  de  la  planche.  Les  deux  prin- 
cipaux personnages  qui  exécutent  un  pas  au  milieu  de  la  salle  sont  la 
reine  de  Hongrie  (Marie-Thérèse)  et  le  roi  de  Prusse  (Frédéric  II). 
L'électeur  de  Bavière  „comme  empereur  à  élire*  est  censé,  ^donner  le 
bal  et  payer  les  violons*.  Il  est  assis  de  côté  et  s'essuie  le  front. 
Tous  les  souverains  et  principaux  personnages  de  l'époque  jouent  un 
rôle  dans  cette  fête,  ainsi  le  grand-maître  des  cérémonies  est  le  Jord 
Fleury",  le  maître  des  cérémonies  est  „Bel-Isle*  etc. 

«Le  roi  de  Suède  (9),  dit  le  texte,  ^offrit  sa  main  à  une 
dame  Russienne  au  lieu  d'une  on  en  vit  paraître  deux 
qui  prétendaient  chacune  le  pas,  mais  V une  (Elizabtth) 
(10),  rendit  l'autre  (11)  (Anne)  si  confuse  qu'elle  jugea 
à  propos  de  se  retirer  d'elle  même  du  Bah 

An  bas  de  la  planche  on  lit: 

Traduit  de  V Allemand  I 

et  plus  bas: 

Te  Amsterdam  by  Arndt  van  Hissteen,  Boekerverkooper  op 
de  hooek  van  de  Gapersteey  1742. 

Cette  caricature  sur  la  diète  de  Francfort  de  1742,  laquelle, 
grâce  au  maréchal  de  Belle-Isle,  élut  l'électeur  de  Bavière,  est  ex- 
trêmement rare. 

62.  Planche  in-4°  grossièrement  gravée  au  burin.  On  y  voit 
Élisabeth  en  pied,  debout  et  en  face,  dans  une  sorte  d'habit  de  che- 
val, un  tricorne  sur  la  tête,  portant  des  gants  à  grands  revers,  avec 
cordon  et  plaque,  une  lance  à  la  main.  Derrière  elle  se  trouvent  deux 
soldats,  et  à  droite  un  lit  dans  lequel  est  couchée  une  femme,  évidem- 
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ment  la  régente  Anne  Léopoldowna.  Au  pied  du  lit  on  aperçoit  un 
officier  à  genoux,  probablement  le  duc  de  Brunswick.  On  lit  au  bas 
de  la  planche: 

Tyrannen  meines  Reichs,  weicht,  eure  Orôss  ist  hin 
Ich  Peters  Tochter  Uns,  Vcrblendte  Grossfûrstinn, 
Schau  in  Elisabeth  der  Russen  Kaiserinn 

Cette  rarissime  gravure,  qui  se  trouve  à  la  Bibliothèque  impé- 
riale publique  de  St-Pétersbourg,  est  tirée  de:  „Merckwûrdige  Ge- 
schichte  Ihrer  Grossmâchtigsten  unûberwindlichsten  Majestàt  Elisa- 
beth der  Ersten.  S.  1.  1759". 

63.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  re- 
présentant, à  vol  d'oiseau,  l'entrée  triomphale  de  l'impératrice  à  Mos- 
cou le  28  février  1742.  On  lit  au  haut  de  la  planche: 

5.  UepeMOHw  UlecmeiR  En  HMnepamopcnaio  BeAme- 
cmea  ez  Mocney. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  cOté: 

J.  F.  Grimmel  delin 

et  de  l'autre: 

rpud.  Ioam  CoKOAOez. 

Dans:  w06cToareJbHoe  onHcame  TopsecTBeHHHXi  nopa#KOffi>  (toa- 
ronojyiHaro  BmecTBia  bt>  iiapcTByioimË  rpa^  Mogkbv  b  cBHmeiiiiM- 
maro  sopoHOBaHia....  HinepaipHuu  RiHcaBem  HeTpoBHH  etc.  C.  116. 
1744  r.  in-folio  et  dans  l'édition  allemande  du  môme  ouvrage,  v. 
plus  haut  JE  12. 

64.  Planche  grand  in-folio,  en  biais,  gravée  au  burin,  représen- 
tant l'impératrice,  assise  dans  un  riche  carrosse  traîné  par  huit  che- 
vaux, entouré  de  coureurs,  s'avançant  au  milieu  d'une  double  haie 
de  soldats  qui  lui  présentent  les  armes.  On  Ut  au  haut  de  la  planche: 

6.  Kopema  (sic)  Eh  ffMnepatnopcnaw  BeAmecmea  ci 
cmonemuMu  no  cmoponaMh  ei  napadtb  co.idamaMu 

23* 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
rpudopoeaM  Heam  CoKOAQn, 

Ibidem. 

65.  Planche  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  une  des  places 
de  Moscou  avec  des  hérauts  d'armes  qui  annoncent  au  peuple  le  jour 
du  couronnement  de  l'impératrice.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Jê  7  UepeMOHtH  nyÔAmaifiu  nepedi  Koponamm 

et  plus  bas: 

Ppudopoecuii  rpuiopd  Kma.w&z 

Ibidem. 

66.  Planche  très  grand  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  à 
vol  d'oiseau  la  marche  de  l'impératrice,  avec  son  cortège,  du  palais  à 
la  cathédrale,  pour  la  cérémonie  du  sacre.  On  y  voit  l'impératrice  sous 
un  dais,  avec  une  immense  traîne  portée  par  des  chambellans.  On  lit 
au  haut  de  la  planche: 

J\ê  26  Upoueccw  rcopouaniu  nanz  c%ndooa.%a  ai  Ycnencnyio 
coÔopmjw  uepxoeb. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
Fpud.  Ieam  CottOAoe* 

Ibidem. 

67.  Planche  grandissime  in-folio,  en  biais,  représentant  le  sacre 
de  l'impératrice.  On  voit  l'intérieur  de  la  cathédrale.  L'impératrice 
placée  sur  une  grande  estrade  et  sous  un  dais  est  assise  sur  le  trône; 
au  premier  plan,  sur  une  petite  estrade  se  trouve  le  grand-duc 
Pierre  (Pierre  III).  On  lit  au  bas  de  la  planche  : 

J\t  29  UfipeMoniH  Koponamu  omnpae.ieHmH  eh  coôopuoù  uep- 
Keu  Ycnenia  Ilpeceamun  Boiopoduuu 

et  plus  bas  : 

Ppud.  Vpuwpeu  KamAO&b. 
Ibidem. 
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68.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  re- 
présentant une  fête  populaire  sur  la  place  du  Kremlin,  vis-à-vis  le 
palais  (rpaHOBHTaa  IlajaTa).  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

30  Bwh  91  npocnetctnrb  YcnencKoû  coÔopuoù  uepneu  u 
nepeàb  onoû  nAOtmdu  u  npoieMy  cmpoenm 

et  plus  bas: 

rpud.  HodHb  CoKOAoes. 

Ibidem. 

69.  Planche  in-folio,  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant  Tim- 
pératrice  en  manteau  impérial,  dont  la  traîne  est  portée  par  des  cham- 
bellans, précédée  et  suivie  de  sa  cour,  se  rendant  à  la  Granowitaia 
Palata  pour  y  donner  audience.  On  lit  au  haut  de  la  planche: 

Jê  38.  Ilepemuia  tuecmeis  Eh  Htmepamopcrcato  BeAune- 
cmea  eh  FpaHoeumyio  najamy  ko  aydienutu 

et  au  bas: 

rpud.  rpuiopeû  Kohoam* 
Ibidem. 

70.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  représentant  à  vol 
d'oiseau  le  cortège  impérial  se  rendant  du  Kremlin  au  palais  d'An- 
nenhof.  On  voit  au  milieu  l'impératrice  dans  un  riche  coupé  traîné 
par  huit  chevaux.  On  lit  au  haut  de  la  planche: 

Jê  39  HepeMouin  tuecmmn  Eh  HMnepamopcxaxo  BeAune- 
cnwa  U3&  KpeM.teocKaio  ez  Ammoficmû  3umhIù  ôomz 

et  au  bas: 

rpud.  rpmopeù  KauaAoei 
Ibidem. 

71.  Planche  très  grand  in-folio  gravée  en  manière  noire,  repré- 
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sentant  le  feu  d'artifice  tiré  à  l'occasion  du  couronnement  de  l'impé- 
ratrice Élisabeth.  On  lit  au  bas: 

M  45.  &eûvpeeptcb  u  UAtyMunamn  (sic) 

UOtulUlV 

npu  3UMH6MZ  Eh  iMnepamopcmw  BeAunecmea  dojurb 
utno  m  flym 

Anonyme.  Ibidem. 

72.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant  une 
partie  des  illuminations  qui  eurent  lieu  à  la  môme  occasion.  On  lit 
au  haut  de  la  planche: 

M  46  Haammumhvi  6uemaa  ei  nomtbuimm  Eh  HMtiepa- 
mopctcmo  BeAmecmea  deqpwb. 

et  au  bas: 

T]pudepoea.iz  fyuiopeû  Kancuoez. 
Ibidem. 

73.  Planche  in-folio  gravée  au  burin,  traitant  le  môme  sujet. 
On  lit  au  haut  de  la  planche: 

Jê  47  HéiAioMunamn  Cuexaan  eb  KpeMAeecxoMb  Eh  iMtiepa- 
mopcKaio  BeAwecmea  doMtb  npu  3o.iomoû  pciutmm. 

et  au  bas: 

FpudepooaAb  rpuiopeû  KauaAoeb. 
Ibidem. 

74.  Planche  in-folio  gravée  au  burin,  traitant  le  même  sujet.  On 
lit  au  haut: 

M  48  iAAWMUHmm  npeèb  30.wmm  peuicmuoio. 
et  au  bas: 

rpbidopoeaAb  rpuwptbù  KawAoei 
Ibidem. 
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75.  Planche  semblable  à  la  précédente,  avec  les  mômes  inscrip- 
tions: 

Ibidem. 

On  trouve  dans  le  môme  ouvrage  des  gravures  de  Sokoloff  et  de 
Katchaloff  représentant  les  couronnes,  le  sceptre,  le  globe,  un  héraut 
d'armes,  des  salles  du  palais,  des  plans,  etc. 

76.  Planche  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  la  bataille  de 
Gross-Jâgersdorf  (30  août  1757).  On  lit  au-dessus  de  la  planche: 

Action  bei  Gross-Jfajersdorf  in  Preussen  d.  30  Aug.  1757 

et  dix  lignes  de  texte  allemand. 

Anonyme.  Rare. 

77.  Planche  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  quatre  figures 
allégoriques,  dont  l'une,  représentant  la  Russie,  tient  un  écusson  au 
chiffre  d'Élisabeth;  autour  des  figures  se  trouvent  un  écusson  aux  armes 
de  Russie,  un  autre  au  chiffre  de  Pierre -le -Grand  et  les  attributs  du 
commerce  et  de  la  guerre.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Kynevecmeo  n  Tlonpoe*  Poccîr  npunuMaemi  ; 

Eoiamcmeo  na  Bocmotch  u  3anadh  WAueaem*. 
npaeduooà  MuAOCinm  eh  Topiax*  oôodpena 

Jlaemi  MouapxuHtb,  nmo  Eû  ona  ôoxhchu. 

Anonyme. 

Dans:  HTapii<j>T>  o  aDopt  nonuunrB  etc."  CII6.  1757. 

78.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  représentant  une 
allégorie  sur  Frédéric-le-Grand  et  ses  guerres.  Dans  un  cartouche  au 
bas  de  la  planche,  on  lit: 

Neu  eroffnete  Martis  Schul 
1759. 

Parmi  les  différents  personnages  qui  portent  chacun  un  chiffre 
ou  une  lettre,  expliqués  dans  1 6  vers  imprimés  en  deux  colonnes  au 
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bas  de  la  planche,  sous  la  lettre  F,  on  voit  un  soldat  russe.  On  lit 
au  bas  de  la  planche: 

J.  David  Nessenthaler  inv.  del  et  exc.  A.  V. 

79.  Planche  grand  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  le  feu 
d'artifice  tiré  en  1745  à  l'occasion  du  mariage  de  Pierre  III. 

Gravée  par  Katchaloff  (Rowinsky  231). 

80.  Planche  grand  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  un  feu 
d'artifice  tiré  en  1760  à  l'occasion  de  la  nouvelle  année.  On  lit 
au  bas: 

Hneapn  1  dua  1160  toda  pucwa.n  Becmepunu,  eupnœoeaAi 
ÀAetccrbft  rpeKoez. 

(Ibidem.  186). 

81.  Planche  gravée  au  burin,  représentant  un  feu  d'artifice  tiré 
le  1er  janvier  1760  d'après  un  dessin  d'Ànt.  Peresinotti.  On  Ut 
au  bas: 

Ilempooo  cioeo  vpeôydetm 

,  gravé  par  Winogradoff.  (Ibidem  1 67). 

M.  Rowinsky  dit  qu'une  des  premières  œuvres  dont  Antoine  Ra- 
digues  fut  chargé  à  son  arrivée  à  St-Pétersbourg  en  1764  rutl'exé- 
.  cution  de  30  planches  représentant  l'enterrement  d'Élisabeth.  Ce 
travail,  pendant  lequel  Radigues  manqua  perdre-  la  vue,  rut  arrêté  en 
1767.  18  planches  gravées  par  Radigues,  Winogradoff  et  Àrtémieff 
étaient  déjà  achevées.  Il  parait  que  l'on  n'en  a  pas  tiré  d'épreuves. 
(Pycc.  TpanepH  272-73.) 

H 4.  Eltchaninoff  (BogdanEgorowi  tek),  né  en  1744.  Co- 
lonel et  chevalier  de  St-George,  tué  sous  Braïloff  en  1770. 

Portrait  petit  in-folio  gravé  à  l'eau-forte.  Eltchaninoff  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  gauche,  en  uniforme,  avec  la  croix  de  St- 
George  à  la  boutonnière.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

nuca.n  0.  PoKOtnoe* 
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* 

de  l'autre: 

Ppamqma.iz      FepacuMoeh  1771.  loda 
et  plus  bas: 

Eoidam  Eiopoowtb  EAbuanumez 

IIoAKOâHUKb  u  Opdena  Gexmaio  reopiia  noÔTbdouocua  meà- 
Aepb  podu.icH  1744  HoRÔpn  20  yôumh  noâh  topodoMh 
Epaïuoeum  1770  loda  Onmaf^pn  20  du*. 

Hsàam  Eeo  (sic)  dpyiOMh  Enômema  cetcpemapeMb  Baoôu- 

MepOMl  (Sic)  JlyKUHUMl. 

Très  rare. 

115.  Emélianoff,  sous-lieutenant  aux  mousquetaires  de 
Môuroni. 

Planche  in-8°  gravée  au  pointillé.  La  plan&he  est  divisée  en 
deux  parties.  Dans  la  partie  supérieure  on  voit  le  portrait  d 'Emélia- 
noff à  mi-corps,  de  3/4  à  droite,  en  uniforme.  La  partie  inférieure  con- 
tient une  vignette  représentant  Emélianoff  recevant  un  drapeau  de 
Paul  Ier.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

MypoMCttaio  HymuemepCKaio  noAtty 
IIixtnopynmuKh  /**8  EiutAbumeh 
Bh  1799**  tody  6uai  MytusamcpOMh  noàh  Lfa- 
puxoM  ,  ntn  >HXAO  panern,  S3MM  eh  nAibuz,  ho  cnaez 
ÔwAoe  3HUMH.  Xpamvth  eio  u  eptptuM  renepcLty  Cnpeui- 
nopmeuy  nocAanHOMy  eo  $>paHu,m  3a  Poccîùckumu  ooen- 
HonAibHHUMu.  Bh  Eo3tb  noHueawtyiù  rocydapb  Hm- 
nepamoph  IlaeeAh  nàipaàuM  ctio  eepuaio  u 
xpaÔpaio  PocciùcKaio  eouna  npomeedn  eio  uaz 
pxàoeuxh  eh  IlpanopmuKU,  u  epyua  €My  mootce 
3HQHH  Koe  OHh  cmch  omh  pytch  uenpiHmeAbCKUxi. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
l'pae.  H.  CoKOAoeh. 
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116.  Etienne  Jaworsky,  (Métropolitain  de  Rostoff),  admi- 
nistrateur, gérant,  vicaire  et  exarque  du  siège  patriarchal  de 
Moscou  et  plus  tard  président  du  St-Synode,  né  en  Yolhy- 
nie  en  1658.  Auteur  de  plusieurs  ouvrages  dont  le  plus 
connu  est  la  «Pierre  de  la  foi"  Mort  en  1722. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  buriii.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Le  prélat  est  représenté  à  mi-corps,  de  \  à 
gauche,  en  klobouk  blanc,  bordé  de  fourrure,  tenant  une  plume  dans 
la  main  droite  et  appuyant  la  main  gauche  sur  un  livre.  On  voit 
devant  lui  une  table  avec  une  écritoire.  On  lit  autour  de  l'ovale: 

Cmetfauz  I-Aeopcmù  Mumponommi  PMaMKiû  u  MypoMCKiù 
Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

FpudopoocLu  ÂAefrbà  3y6oez  1729 
Très  rare. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Le  prélat  est  représenté 
à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche,  avec  un  klobouk  blanc  bordé  de  fourrure, 
le  manteau  épiscopal  et  une  panaguia,  tenant  sa  crosse  dans  la  maiu 
gauche  et  bénissant.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Cmetfam  fleopcuixi 

JIpeocesuHeHHbiù  MumponoAumz  PR3aucK%\\ 
u  MypoMcmù,  RmcmumeAb  IJpecmaia 
Jlampiapiuaio. 

Anonyme. 

3.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale: 

r.  A.  AcpaHacbe&i 

et  plus  bas: 

Cmerfiam  Jl<  opeteiù 
MumponoAumz  PfuaucKiû  u  MypoMCKiù 
AàMUHucmpamopz,  Rttoctmm&tb,  Buwpiû 
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u  Enaapxh  Mocnoecnaw  Ilampiapiuaio  Ilpecmo.ta 
a  nomoMz  Ceswmûwaio  Cuuoda  IIpe3udeHmz. 

IÎ3Z  coôpaum  noptnpemoet  uddaeaeMux*  ILtamonoMi  Bene- 
moeum. 

4.  Portrait  grossièrement  gravé  au  burin.  Le  prélat  est  repré- 
senté à  mi-corps,  de  s/4  à  droite.  Au  haut  du  portrait  on  voit  un  ange 
tenant  une  mitre.  Au  bas  de  la  planche  se  trouvent  huit  vers  et 
Tinscription: 

ipudopoeaM  Iean  3y6<m 

Rarissime.  Nous  ne  connaissons  ce  portrait  que  d'après  la  des- 
cription de  M.  Rowinsky  (Pycc.  PpaBepa  208). 

117.  Eudoxle  Péodorowna  (Tsarine  de  Russie,  née  Lo- 
pouchine),  première  femme  de  Pierre-le-Grand.  Fille  du 
boyard  Uarion-Fedor  Abramowitch,  née  en  1C09,  mariée 
en  1689.  Elle  eut  deux  fils  de  Pierre-le-Grand:  Alexis  (v.  ce 
nom)  et  Alexandre  (mort  enfont).  Répudiée  en  1698,  elle 
fut  cloitrée  dans  le  couvent  de  Sousdal  sous  le  nom  d'Hé- 
lène; en  1718  elle  fut  transférée  dans  un  couvent  à  Ladoga, 
puis  renfermée  à  Schlusselbourg.  Libérée  par  son  petit-fils 
Pierre  II  (v.  ce  nom).  Morte  à  Moscou  au  couvent  de  Nowo- 
déwitchi  en  1731. 

1.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  La  tsarine  est  représentée  à  mi-corps, 
de  8/4  à  droite,  en  costume  de  religieuse,  avec  un  voile  tombant  sur 
la  figure.  Elle  tient  dans  la  main  droite  un  livre  dans  lequel  elle  lit; 
la  main  gauche  est  cachée  par  un  manchon.  Au-dessus  du  médaillon 
qui  est  orné  de  fleurs,  on  voit  l'œil  de  la  Providence  entouré  de 
rayons  et  de  nuages.  Des  deux  côtés  du  médaillon  se  trouvent  deux 
petits  génies  ailés  tenant  des  couronnes  de  lauriers  et  des  palmes 
ainsi  qu'une  draperie  qiû  enveloppe  le  bas  du  médaillon.  Au  mi- 
lieu de  la  draperie  il  y  a  un  écusson  portaut  un  livre  ouvert,  un 
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cœur  enflammé  "et  une  petite  couronne.  Des  deux  côtés  de  l'écusson 
on  lit: 

IXapum  EodoKÎR  Oeodopoena  Tlep- 
ean  cynpyia  ÏÏMnepamopa  Jlempa  BeA. 

Plus  bas  on  voit  un  cartouche  ouvragé  avec  l'inscription: 

J[\u<eph  EoAapuua  Oedopa  AepaMoema  lonymna 
pod.  1669  Jkus  30  couemaAacb  1689  reu.  27.  Bz  1698 
no  eoAU  rocydapn  noce.  ceÔn  ez  unonecmû  huhz  ez  cp. 
Hok.  moh.  u  uapeneua  Emhow.  727  no  ytcaay  Buywx  Eh 
Jlempa  II  nep.  ez  Mocney  ot>  Boeo-Jlm.  M.  idib  Kta- 
otceHHO  okom.  ohu3.  C80K)  ae.  27.  731  ofciua  62  u  27  du. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Exo  ïïp""  TaûnoMtj  Coe.  Cenamopy  u  meaAepy  Heany  Bo- 
AoduMupoeuuy  Jlonyxuny  ez  3nanz  npedaHHOcnm  u  uy6o- 
uaùuiaio  nonmeuin  noduocumz  Ko  a.  Coe.  &UAtmoecKiû 

L'original  de  cette  planche,  peint  à  l'huile,  se  trouve  à  l'OpyœeH- 
Hafl  IlajaTa  à  Moscou. 

2.  Portrait  grandissime  in-folio,  gravé  à  l'aqua-tinta.  Médaillon 
ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré  très  ouvragé.  La  tsarine  est 
représentée  en  buste,  de  s/4  à  gauche,  en  bonnet  de  fourrure  avec  une 
pelisse  recouverte  de  brocart,  retenue  sur  la  poitrine  par  une  agrafe 
en  diamants.  On  lit  autour  de  l'ovale  (aux  quatre  coins)  en  lettres  sla- 
vonnes: 

Ilppuu/a  M  B&iUKdfi  Khhxuhr  Hama.nn  KupiMAOeua 
Au  bas  de  la  planche  on  lit;  juste  sous  l'encadrement: 
Gravé  par,  N.  Desmadryl 
plus  bas: 

OpuiunaAbHOR  Kapmuna  noxodumcs  y  Jlwa  Kupmmw 
Bapuiumna 
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et  enfiu  tout  au  bas: 

Imprimé  par  Chardon  ainé  et  Aze. 

MalgTé  les  représentations  de  son  oncle,  le  prinee  Alexandre  Lo- 
banoff,  le  défunt  M.  Narychkine  a  tenu  à  faire  graver  ce  portrait  de 
la  tsarine  Eudoxie,  sous  le  nom  de  Nathalie  Kirilowna,  bien  que  les 
traits  de  cette  dernière  n'aient  pas  la  moindre  analogie  avec  ceux  de 
la  tsarine  Eudoxie.  Nous  ignorons  où  se  trouve  actuellement  l'origi- 
nal. Une  copie  appartenant  au  comte  Worontzoff-Dachkoff  a  figuré  à 
l'exposition  sous  le  As  16.  Un  portrait  rappelant  beaucoup  celui-ci  se 
trouve  à  la  galerie  Romanoff. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  La  tsarine  est  représentée  en  buste  et  en  fece,  la 
tête  légèrement  inclinée,  en  costume  de  fantaisie.  On  lit  au  haut  de 
la  planche: 

Engraved  for  the  Universal  Magazine. 

Au  bas  du  médaillon  se  trouve  un  cartouche  avec  l'inscription  : 

Eudoxia 

Wife  of  Peter  the  Great 
Emperor  of  Russia. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Printéd  for  J.  Hinton,  at  the  Kings  Arms  in  Paternoster 
Row. 

1 18.  Eugène  Bulgar  (archevêque  de  Kherson),  né  à  Cor- 
fou  en  1716,  mort  à  St-Pétersbourg  en  180(5. 11  publia  plu- 
sieurs ouvrages  en  grec  et  en  latin. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Le  prélat  est  représenté  à  mi-corps,  de  8/4  à 
droite,  assis  contre  une  table,  sur  laquelle  on  voit  un  livre  et  du  pa- 
pier. De  la  main  droite  il  feuillette  le  livre.  11  porte  le  klobouk,  le 
manteau  épiscopal  et  une  panaguia  enrichie  de  pierreries.  Dans  le 
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fond  on  voit  une  draperie  et  des  rayons  avec  des  livres.  On  lit  au  bas 
du  médaillon: 

Eeteniâ  Eyuapi  ApxienucKom  C.toeeHCKiù  u  XepcoHCKtù 
poàuACH  1716  loda 

au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

et  de  l'autre: 

Ja'  Waîker  engraver  to  Her  Imp.  Majesty  fec. 
Très  rare. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  prélat  est  repré- 
senté à  mi-jambes,  de  s/4  à  droite,  assis  contre  une  table,  sur  la- 
quelle on  voit  un  livre  ouvert,  un  encrier  et  des  papiers.  Dans  le  fond 
se  trouvent  une  draperie  et  des  livres.  On  lit  au  bas  de  la  planche 
une  ligne  de  texte  grec  et  plus  bas  d'un  côté: 

J.  Janenko  pinxit 

et  de  l'autre: 

C.  M.  Seeliger  del.  et  sculp*. 

Plus  bas,  au  milieu,  on  lit  encore: 

Eugène  de  Btdgaris  Archiepiscopi.  (sic) 
Dédié  à  Son  Excellence  Monsieur  le  ConUe  Alexandre  de 
Strogonoff  etc.  etc.  etc. 

Très  rare. 

■ 

H  9.  Eoler  (Léonard),  fameux  mathématicien,  né  à  Baie 
en  1707.  Il  vînt  à  St-Pétersbourg  en  1727  et  y  resta  à  l'a- 
cadémie jusqu'en  1741.  Il  revint  une  seconde  fois  en  176(> 
et  mourut  à  St-Pétersbourg  en  1783. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Euler  est  représenté 
presqu'en  pied,  la  tête  de8/4  à  droite,  le  corps  de  %  à  gauche,  assis 
sur  une  chaise  contre  une  table  sur  laquelle  on  voit  des  papiers,  un 


Digitized  by  Google 


367 


livre  ouvert,  un  encrier,  etc.  Il  est  en  robe  de  chambre  rayée  et  s'ap- 
puie des  deux  mains  sur  la  table:  dans  la  main  droite  il  tient  une 
plume;  dans  le  fond  on  voit  une  chambre  avec  des  draperies.  On  lit 
au  bas  de  la  planche: 

Leonhardus  Euler 
Natus  Basileae  1707 

et  plus  bas  d'un  côté: 

Handmann 

Pinxit  Berlin  1756 

et  de  l'autre  côté: 
J.  Stenglin 

Sctdps*.  Petropoli  1768. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré  ouvragé.  Euler  est  représenté  en  buste,  de  %  à 
gauche.  Au  bas  du  médaillon  il  y  a  un  globe  terrestre,  des  papiers 
et  des  instruments  de  mathématiques.  Plus  bas  on  voit  un  cartouche 
au  milieu  duquel  est  placé  un  écusson  aux  armes  d'Euler.  On  lit 
dans  le  cartouche,  des  deux  côtés  de  l'écusson  : 

Leonh  Euler 

Nat.  Basileœ  MDCCVII 

Mort.  Petrop.  MDCCLXXXI1L 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Ad  Prototypum  artifice  Em.  Handmanni  Basi?  manupictum 
Inque  Honorem  summi  Viri  Bibliothecae  publicae 
Amplissimi  Magistratus  Basileensis  jussu  illatum 
Aere  expressit  Pairiaeqiie  dkavit  Christ  a  Mechel  CJialcogr. 
Basil' 

3.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  En  contre-partie.  Ovale. 
On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Leonh.  Euler 
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Gebr.  zu  Basel  1707 

Gest.  zu  S1  Petersburg  1803.  (sic) 

Anonyme. 

4.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire,  entouré  d'un  enca- 
drement architectonique  arrondi  par  le  haut.  Euler  est  représenté  à 
mi-corps,  en  face,  drapé  dans  un  manteau.  On  lit  dans  un  cartouche 
au  bas  du  portrait: 

Leonardus  Euler  gui  cognitione  sua  naturae  arcana 
redusit.  J.  de  Staehlin 

et  plus  bas  de  côté  : 

Brucker  pinx  Petropoli 

L'unique  exemplaire  de  ce  portrait  se  trouve  à  la  Bibliothèque 
impériale  publique  de  St-Pétersbourg.  On  y  voit  l'inscription  sui- 
vante de  la  main  de  Staehlin,  de  la  collection  duquel  l'exemplaire  pro- 
vient: 

Socoloff  fecit.  C'est  une  planche  de  Basile  Sokoloff. 

5.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
de  guirlandes  de  laurier  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Euler 
est  représenté  en  buste,  de  %  à  droite,  en  bonnet  de  velours  et  robe 
de  chambre  fourrée.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

Leonhard  Euler 
au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

J.  Darbés  pinxit 
et  de  l'autre  côté: 

J.  Kûtner  se.  Mktau  1780 

6.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé  et  à  l 'eau-forte.  Mé- 
daillon ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré.  On  lit  dans  un  car- 
touche au  bas  du  médaillon: 

Leonhard  Euler 
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et  au  bas  de  la  planche  : 

U.  Pf.  fecU.  t 

7.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Ppae.  A.  XpaMiteet. 

Tiré  de  la  suite  de  Békétoff. 

8.  Portrait  petit  m-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Euler  est  représenté  en  buste,  de  pro- 
fil à  droite.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médaillon: 

Léonard  Euler 

Des  Académies  Royales  des  sciences  de  Paris,  de  Londres, 
de  Berlin,  de  Petersbourg  etc.  etc.  Né  à  Basle  le  15 
Avril  1707.  Mort  à  S1  Petersbourg,  le  18  de  Septembre 
1783. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Dessiné  par  Maâ?  du  Piery,  d'après  le  Médaillon  envoyé  à 
VAcad.  des  Sciences  par  V Académie  de  Petersbourg 

de  l'autre  côté: 

Dupin  sculp. 
et  plus  bas  au  milieu: 

A  Paris,  chez  Esnauts  et  Rapilly:  rue  Sf  Jacques,  à  la  ville 
de  Coutances.  Avec  Priv.  du  Roi. 

120.  Eustachc,  archimandrite  et  aumônier  en  chef  de  la 
marine  russe,  né  en  1717.  f  » 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  d'un 
nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré  L'archimandrite  est  repré- 
senté en  buste  et  en  face,  en  costume  de  moine,  tenant  dans  la  main 

T.  L  24 
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gauche  une  carte  sur  laquelle  on  lit:  „ApximeJiarV  et  qui  retombe 
en  dehors  du  cadre.  Au  bas  du  médaillon  on  lit  dans  un  cartouche: 

PocciùcKaio  (p.wma  OÔeph-IepOMOHaxh  ApxuMaudpumi 
Eromaeiû  poduMH  1717  Anpejm  (sic)  7  ôhh 

Anonyme.  Rarissime. 

121.  Falkenstein  (Comtede).  Joseph II, empereur  d'Alle- 
magne, (né  en  1741,  mort  en  1790,  fils  de  François  Ier  et  de 
Marie-Thérèse),  visita  deux  fois  la  Russie  sous  le  nom  de 
comte  de  Falkenstein,  la  première  fois  en  1780.  Catherine  II 
alla  au  devant  de  lui  à  Mohileff.  Joseph  visita  Smolensk. 
Moscou  et  St-Pétersbourg.  Les  deux  portraits  ci-dessous 
1  et  3  furent  gravés  à  l'occasion  de  sa  visite  à  l'Acadé- 
mie de  St-Pétersbourg  le  1er  juillet  1780. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
d'un  nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Joseph  II  est  repré- 
senté en  buste,  de  3/4  à  droite.  Au  bas  du  médaillon  se  trouve  un  grand 
aigle  soutenant  un  écusson,  surmonté  d'une  couronne  comtale  et  por- 
tant une  roue.  Au  bas  de  l'écusson  on  voit  des  lauriers,  et  derrière 
l'aigle  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Cornes  Falkenstein 

au-dessous  de  l'aigle  il  y  a  un  second  cartouche  avec  l'inscription: 

Multorum  providus  urbes 
Et  mores  hominum  inspexit 

Horatitis  epist.  1.  2.  13. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Petropol.  Ac.  Imp^Scien.  1.  Jul.  1780. 
Anonyme. 

Cette  planche  est  de  Kolpachnikoff.  Il  en  existe  des  épreuves  ti- 
rées en  sanguine. 
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J.  L.  Engelhart.  se.  Munch  impr 

et  plus  bas: 

Graf  Falkenstein 
(Joseph  II) 

Dans:  Blura  „Ein  Russischer  Staatsmann,  etc.* 

3.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud  passé  dans  un  anneau,  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Jo- 
seph II  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  gauche.  Au  bas  du  mé- 
daillon on  voit  un  cartouche  orné  de  guirlandes  de  lauriers,  au  mi- 
lieu desquelles  se  trouve  une  roue.  Le  cartouche  porte  : 

Pp.  (PaAbKeutumeûm 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

B.  (sic)  a  U.  Bifpirb  17  Im.  1780. 

Anonyme.  Très  rare. 

IW.  Frédéric-Guillaume  (Duc  de  Courlande,  Sémigalie 
et  en  Livonie),  né  1692,  fils  du  duc  Frédéric-Casimir,  de 
son  second  mariage  avec  Elisabeth-Sophie,  fille  de  Frédéric- 
Guillaume,  électeur  de  Brandebourg.  Avant-dernier  duc  de 
la  dynastie  des  Kettler,  marié  en  1710  à  Anne  Iwanowna. 
plus  tard  impératrice  de  Russie  (v.  ce  nom),  mort  à  Kipen 
(Duderhof)  près  St-Pétersbourg,  en  1711. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  de 
rubans,  entouré  d'une  guirlande  de  laurier  et  d'un  encadrement  carré. 
Le  duc,  enfant,  est  représenté  à  mi-corps,  de  */4  à  droite,  la  figure 
en  face,  en  armure,  drapé  d'un  manteau  doublé  d'hermine.  On  voit 
au  bas  du  médaillon  un  écusson  aux  armes  do  Courlande,  entouré  de 
palmes.  On  lit  à  côté  de  l'écusson: 

M.  v.  Gaeht  sculp. 

24* 
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Plus  bas  on  voit  un  piédestal  ouvragé  portant  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit: 

Fridericus  Wilheîmus 

in  Livonia  Curlandiat  et  Semigattiae 

Dux.  valus  1692. 
In  teneris  qui  magna  sapit,  si  passibus  aequis 
Procédai,  minimo  tempore  quantus  erit? 

Cib. 

Dans:  An  Account  of  Livonia,  with  a  Relation  of  the  rise,  pro- 
gress  and  decay  of  the  Mari  an  Teutonick  Order,  etc.  Sent  in  Letters 
(par  Blomberg)  to  his  friend  in  London.  London.  1701.  in-8°. 

2.  Portrait  exactement  pareil,  sauf  qu'au  bas  de  la  planche 
on  lit: 

J.  B.  Scotin  le  jeune  sculp. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  duc,  jeune  homme,  est  représenté  à 
mi-corps,  de  8/4  à  gauche,  en  armure,  grande  perruque,  manteau  dou- 
blé d'hermine  sur  l'épaule  gauche  et  grand-cordon.  On  lit  autour  de 
l'ovale: 

Dei  gratia  Friedericus  Guïlielmus  in  Livonia  Ourlandiae 
et  Semigattiae  dux 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  une  bandelette  formant  trois  car- 
touches portant  des  vers  latins,  et  plus  bas  un  écusson  ouvragé  aux 
armes  de  Courlande,  entouré  de  lauriers.  Plus  bas  encore  on  lit,  d'un 
cOté: 

L.  Hirschman  pin. 
et  de  l'autre  côté: 

Chr.  Weigel  excud. 
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4.  Môme  portrait  in-folio  gravé  au  burin,  dans  un  encadrement 
ouvragé.  On  lit  au  bas: 

Dei  gratta  Friedericus  Guïlielmus  in  Livonia 
Culandia  (sic)  et  SemigaUiae  Dux 

et  au  bas  de  la  planche: 
A.  Beinhard  se. 

123.  Gabriel  Pctroff  (métropolitain  de  Nowgorod  et  de 
St-Pétersbourg),  né  en  1730  à  Moscou.  Sacré  évêque  en 
1763,  appelé  au  siège  de  StrPétersbourg  en  1775.  Nommé 
chevalier  de  St-André  en  1796.  Mort  à  Nowgorod  en  1801. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Le  prélat  est  représenté  en  buste,  de  %  à 
gauche,  en  klobouk  blanc  avec  une  croix  en  diamants,  une  pana- 
guia  et  la  plaque  de  St-André.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un 
cartouche  portant  au  milieu  un  écusson,  entouré  des  différents  attri- 
buts d'un  évôque.  Dans  l'ôcusson  on  voit  l'église  cathédrale  du  cou- 
vent de  Newsky.  On  lit  dans  le  cartouche  des  deux  cOtés  de  l'écusson: 

raepiuAi  MumponoAurm  Hoetopodaàû  u  CaHKinncmepÔypi- 
Cfdû  poduACA  Oh  1730)  npecmaeuACA  ez  1801xody  ezUo- 
miopoâîb 

au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Ppao.  I.  C.  JUayOep*  1809  toda. 

et  plus  bas  au  milieu: 

Ew  HMnepamopcKOMy  Bemnecmey 
ÂJieKcaHÔpy  I 
Htmepamopy  u  CoModepomy  BcepocciùcKOMy 
u  npou.  u  npoH.  u  npon. 
Gb  O.iawiooibuh  Mo  noceawaemz 
TuxtfuHChato  (sic)  MOHacmupa  ApxuMandpumi  repacuMi. 

! 
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L'original  de  ce  portrait,  peint  par  Nile  Outkine  en  1800,  se 
trouve  à  PAcadéraie  des  beaux  arts,     446  de  l'exposition. 

Rare. 

2.  Môme  portrait  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prélat  y  est  re- 
présenté avec  les  grands  cordons  de  St-André  et  de  St-Alexandre- 
On  lit  au  bas  de  Povale: 

Ppa.  H.  CoKOAO<n. 
et  plus  bas: 

PoeptUM, 

De  la  suite  de  Békétoff. 

124.  GagariiiG  (Princesse  Barbe  Nicolaewna),  née  prin- 
cesse Galitsine).  Fille  du  grand  maréchal  de  la  cour  prince 
Nicolas  Michaïlowitch  et  d'une  Golowine.  Née  en  1762, 
morte  en  1802.  Elle  fut  la  femme  du  prince  Serge  Gaga- 
rine  (v.  plus  bas). 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  d'un 
nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  représentée 
en  buste,  de  profil  à  gauche,  avec  une  coiflrare  très  élevée,  ornée  de 
perles,  et  d'un  voile  tombant  sur  les  épaules.  On  voit  au  bas  du  mé- 
daillon un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Barbe 

Princesse  Oagarin  née  Princesse  Qalitzin 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
L.  Posch  f 
et  de  l'autre  côté: 

Cl.  Kohi  se.  Viennae. 

Rarissime. 
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125.  Gagarine  (Prince  Serge  Serguéewitch),  conseiller 
privé  actuel,  maître  de  la  cour  etchevakerdeSt-Alexandre, 
né  en  1745,  fils  du  conseiller  privé  actuel  prince  Serge 
Wassiliéwitch  et  d  une  comtesse  Jagouginsky.  Mort  en  1798. 
Mari  de  la  précédente. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  bnrin.  Médaillon  ovale,  surmonté  d'un 
nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en 
buste,  de  profil  à  droite,  avec  un  manteau  doublé  d'hermine  qui  lui 
tombe  des  épaules.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  médailîon: 

Serge 
Prince  de  Gagarin 

tt  au  bas  de  la  planche,  d'un  coté: 

L.  Posch  f. 
et  de  l'autre  côté: 

CL  Kohi  $c  Viennae 
Pendant  du  précédent.  Rarissime. 

2.  Planche  in-8°,  gravée  en  manière  noire,  représentant  le  prince, 
la  princesse  et  leur  fils  le  prince  Nicolas  (maître  de  la  cour,  né  en  1 783, 
mort  en  1842).  On  aperçoit  dans  le  fond  le  prince  à  mi-corps,  de  */4  à 
gauche,  à  sa  gauche  la  princesse  de  %  à  droite,  embrassant  son  en- 
fant vu  de  dos  et  assis  sur  un  coussin  en  velours.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  d'un  côté: 

Sir  Joshua  Reynolds  pinx* 

de  l'autre  côté; 

Caroline  Watson  sculpsit.  Engraver  to  Her  Majesty 

et  plus  bas  an  milieu  : 

Their  ExceUencies 
Prince  Serge  and  Princess  Barbara  Gagarin 

with 

Prince  Nicholas  their  son 
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Enfin  tout  au  bas: 

Published  according  to  Act  of  Parliament  Awf  2  1785  by 
Caroline  Watson  FUz  roy  Street. 

Rare.  % 

• 

126.  Galitsine  (Prince  Alexandre  Michaïlowitch),  fils  du 
maréchal  prince  Michel  Michaïlowitch  aîné  (v.  plus  bas)  de 
son  second  mariage  avec  une  princesse  Kourakine,  né  en 
1718.  Il  commença  sa  carrière  comme  volontaire  sous  les 
ordres  du  fameux  prince  Eugène  de  Savoie,  fut  chambellan 
du  grand-duc  héritier  (Pierre  III),  et  plus  tard  ministre  de 
Russie  en  Saxe.  Rentré  au  service  militaire,  il  se  distingua 
lors  de  la  guerre  de  sept  ans,  fut  nommé  général  en  chef 
et  reçut  de  Catherine  II  le  cordon  de  St-André.  En  1768  il 
fat  nommé  commandant  en  chef  des  armées  dirigées  contre 
les  Turcs,  qu'il  défit  sous  les  murs  de  Khotin.  H  reçut  le 
rang  de  feld-maréchal,  mais  fut  remplacé  par  Roumiantzeff 
(v.  ce  nom)  et  mourut  à  St-Pétersbourg  en  1783. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté 
d'un  nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré.»  Le 
prince  est  représenté  en  buste,  de  %  à  droite,  en  uniforme  avec  le 
cordon  et  la  plaque  de  St-André,  ainsi  qu'un  chapeau  sous  le  bras 
gauche.  Au  bas  du  médaillon  se  trouve  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Alexandre  Prince  de  Galitzin 
Maréchal  Général  des  armées  de  S.  Mu  llh  de  toutes 
y  les  Russies,  Sénateur,  Général  Adjudant,  Cliambellan  et 
chevalier  de  ses  ordres,  né  à  Abow  Van  MDCCXVIII 
Le  18  de  Novembre. 

Au  bas  du  cartouche  on  en  voit  un  autre,  rond,  entrant  dans  le 
précédent  et  ressortant  de  l'encadrement  carré.  Il  porte  un  écusson 
aux  armes  des  Galitsine,  entouré  de  la  chaîne  de  St-André  et  de  tro- 
phées guerriers.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 
Peint  par  le  Chev.  Roslin. 
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et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  A.  Radigttes  Aggrcgé  de  VAcad.  Imp. 
des  Arts  de  &  Peterb.  1776. 

Rare. 

L'original,  de  grandeur  naturelle,  se  trouve  chez  le  prince  Serge 
Galitsine  à  Moscou. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  prince  est  repré- 
senté en  buste  et  en  face,  en  uniforme,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de 
St-André,  la  croix  de  St-Alexandre  en  sautoir  et  une  médaille  à  la 
boutonnière.  On  voit  au  bas  de  la  planche  un  cartouche  portant  au 
milieu  un  écusson  aux  armes  des  Galitsine.  On  lit  des  deux  côtés  de 
l'écusson: 

Alexandre  Michailowitsch 
Prince  de  Galit2in 

Feld  Maréchal  General  des  Armées  de  8a  Majesté 
Impériale  de  toutes  les  Russies  Chevalier  des 
Ordres  de  S*  André  et  de  S*  Alexandre  Newsky 

Plus  bas  on  lit,  d'un  côté: 

peint  par  Bûcholtz  Peint,  de  la  cour  Impériale. 

au  milieu: 

avec  Privilegé  (sic)  de  n'en  faire  copié  (sic) 

et  de  l'autre: 

Gravé  par  George  Christoffle  (sic)  Kilian  Memb. 
de  VAcadem.  Impériale  d'Augsbourg. 

Très  rare. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
d'un  anneau  passé  à  un  clou  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le 
prince  est  représenté  eu  buste,  de  %  à  droite,  en  uniforme  et  cuirasse 
en  dessous,  avec  cordon,  croix  et  manteau  doublé  d'hermine  jeté  sur 
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l'épaule  gauche.  Sur  le  manteau  on  voit  la  plaque  de  St-André. 
Au  bas  du  médaillon  se  trouve  uu  cartouche  avec  l'inscription: 

0e4bdMapîU(uz  KuH3b  AdeKcandpb  MnxaûAÔeuHb  Ioakwhz. 

Dans  l'exemplaire  du  rarissime  portrait  qui  se  trouve  à  la  Bi- 
bliothèque impériale  de  St-Pétersbourg,  on  lit,  écrit  de  la  main  de 
Staehlin,  d'un  côté: 

TLuc.  Pomapu 

et  de  l'autre  côté: 

Fp.  EoAnatuHUKœz  1774. 

„La  figure  a  l'air  d'être  vivante",  dit  M.  Rowiusky,  en  parlant 
de  ce  portrait,  „et  on  voit  les  couleurs  dans  le  burin*.  (Pycc.  rpa- 
Bepu  44). 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Fpaeup.  6.  ÂACKCibcei. 

et  plus  bas: 

EuH3b  Aiencmdpb  MuxaiUoewib 

Foauuuuz 
FeuepaAb-  0eAbdmptaa4z 

Hsb  co6pamti  nopmpemoeb  mdaeaeMuxb  IhamoHOMi  Feue- 
moeuMb. 

5.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  à 
cheval,  de  3/4  à  gauche,  en  chapeau,  l'épée  à  la  main.  Par  terre  on 
voit  des  cadavres  de  Turcs.  Ou  lit  au  bas  de  la  planche: 

» 

Kayserlich-Bussischer  Gêner al-Fcld  Marsckall 
Furst  Gallizin 

Plus  bas  il  y  a  quatre  vers  en  allemand  et  quatre  vers  en  latin. 
Tout  au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Joh.  Martin  WiU  eaxudit  Awj.  Vind. 
Rare. 


Digitized  by  Google 


-  379  - 

6.  Planche  in-folio  en  biais,  gravée  à  l'eau-forte  et  au  burin.  On 
voit  au  milieu  un  trophée  d'étendards  et  d'armes  turcs  contre  les- 
quels se  tient  le  maréchal,  debout,  en  chapeau.  Dans  la  main  droite  il 
tient  une  épée.  Derrière  on  aperçoit  des  cosaques  et  à  la  gauche  du 
prince  des  femmes  turques.  Le  fond  représente  une  bataille.  On  lit  au 
bas  de  la  planche: 

Fiirst  Oallizin  ein  Ueberwinder  der  Tïircken  bey  Choczim 
d.  18  Sept.  1769 

plus  bas: 

Die  Redite  bringt  die  FlucJit  dem  stoltzen  Musclmann 
Die  IAnke  lœcheU  Huld  den  Nymphen  Orients 

Plus  bas  encore  on  lit,  d'un  côté: 

D.  Chodowiecki  inv. 

et  de  l'autre  côté: 

J.  E.  Nilson  excud.  Attg.  V. 

Rare. 

7.  Même  planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin.  On  lit 
an  bas: 

Des  Russischen  Feld-Marschalls  Fiirsten  von  Gallkzin 

Victorie  ùber  die  Tiirkische  Armée  und, 
EinmJime  der  Vestung  Chozim  den  10  Sept.  Anno  1769 

Dans:  „Geschichte des gegenwârtigen  Krieges",  etc.  Franknirtu. 
Leipzig  1771-1775.  in-4°. 

127.  Gai  Usine  (Prince  Alexandre  Michaïlowitch),  né  en 
1723.  Fils  aîné  du  grand-amiral  prince  Michel  Michîulo- 
witch  cadet  (v.  plus  bas)  de  son  second  mariage  avec  Ta- 
tiana  Kirilowna  Narichkine.  Il  fut  secrétaire  de  légation  en 
Hollande,  ministre  de  Kussie  à  Paris  de  1755  à  1762  et 
quelques  mois  ministre  à  Londres.  En  1762  il  fut  nommé 
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vice-président  du  collège  des  affaires  étrangères  et  vice- 
chancelier  de  l'empire.  En  1775  il  quitta  les  affaires  étran- 
gères comme  grand-chambellan,  chevalier  de  St-André  et 
conseiller  privé  actuel  II  mourut  à  Moscou  en  1807. 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  prince  est 
représenté  à  mi-jambes,  de  %  à  droite,  debout  contre  une  table,  sur 
laquelle  on  voit  un  encrier  et  des  papiers.  Il  est  en  grand-cordon  et 
plaque  avec  une  croix  en  sautoir.  La  main  gauche  est  appuyée  sur  la 
hanche,  le  bras  droit  est  étendu.  On  voit  dans  le  fond  un  fauteuil  et 
le  buste  de  Catherine  II  sur  un  piédestal.  On  lit  au  bas  de  la  planche, 
d'un  cOté: 

» 

peint  par  Levisky  1762 

et  de  l'autre  côté: 

gravé  à  Vienne  par  Jean  Jacobé  1773. 

Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes  des  Galitsine,  gravé  au 
burin,  des  deux  côtés  duquel  on  lit: 

Alexandre  Prince  de  OalUjsin 

Vice  Chancelier  de  V Empire  de  Russie  Conseiller  privé  ac- 
tuel et  Chambellan  actuel  de  Sa  Majesté  Impériale 

Chevalier  de  Vordre  de  V Aigle  blanc  et  de  &  Alexandre 
Newsky 

L'original  de  ce  portrait,  grandeur  naturelle,  une  des  plus  belles 
productions  de  Lewitsky,  appartient  à  M.  Basile  Olsoufieff  à  Moscou. 

2.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est 
représenté  dans  sa  vieillesse,  en  buste,  de  %  à  droite,  en  habit  à  re- 
vers, avec  le  cordon  et  la  plaque  do  St-André.  On  lit  au  bas  du  mé- 
daillon, d'un  côté: 

Bapdy  nuca^n 

de  l'autre  côté: 

Fpaeup.  H.  Vo3onoez 
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et  plus  bas  des,  deux  côtés  des  armes  des  Galitsine: 

KuH3b  AMKcaudpi  MuxaûAoeuub  FoAUWdHi,  OÔepè-KaMepi 
rept,  flfbûcmeumeAbHuû  Taàuuû  Coeibninuta,  opdeuoez 
Ce.  AnocmoAa  Andpea  IIepeo3eaHHaw,  Ce.  Riatoeibpnaxo 
Khhm  ÂAetccaHàpa  HmcKaio  (sic)  u  EibAaio  OpAa  Kaea- 

L'original  de  cette  rarissime  planche,  de  la  môme  grandeur  que 
la  gravure,  peint  au  pastel  par  Bardou  appartient  à  la  comtesse  01- 
soufieff  née  Spiridow. 

3.  Môme  portrait  petit  in-folio  gravé  au  pointillé.  Exactement 
pareil  au  précédent.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  des  deux  côtés  des 
armes  des  Galitsine: 

Kwm  AAetecaudpb  MuxaûAoeuHb  roAuubiui  Es  JÎMncpamop- 
cmio  BeAunecmea  OÔepz  KaMepi  repb,  flrbûcmeumeAbHidû 
TaùHbtù  CoetbmHUta  Opdeuoeb  Ce.  AnocmoAa  Audpen, 
Ce.  ÂAeKcaudpa  Heoctcaio  u  ôtixiaio  OpAa  tcaeaAepb. 

Plus  bas  on  lit,  d'un  côté: 
Uucoaz  Eapày  1788 

et  de  l'autre  côté: 

pucoecLiz  u  tpaonpoecLît  (sic)  H.  MaAiomum  1991. 
Rarissime. 

4.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond,  sur- 
monté d'un  nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré 
(copié  d'après  les  portraits  de  Radigues).  Le  prince  est  représenté  en 
buste,  de  profil  à  droite,  avec  une  plaque  sur  son  habit.  On  lit  au 
bas  du  médaillon: 

* 

Alexandre  Prince  de  Oalitzin 

Ancien  Vice  chancelier,  Sénateur 

Grand  Chambellan,  Conselier  (sic)  privé  actuel 
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de  Sa  Majesté  Impériale  et  chevalier 
de  ses  ordres 

plus  bas  de  côté  on  lit  encore: 

peint  à  Page  de  69  ans. 

Et  enfin  au  bas  de  la  planche: 

Gravé  par  J.  Rozonaw  (sic). 

Rarissime. 

128.  Galltsine  (Prince  Alexis  Dmitriéwitch),  né  en  1697, 
fils  du  prince  Dniitri  Miehaïlowitch  (membre  du  conseil 
privé  suprême  et  conseiller  privé  actuel;  frère  du  maré- 
chal prince  Michel  Miehaïlowitch  aîné  et  du  grand-amiral 
prince  Michel  Miehaïlowitch  cadet)  de  son  mariage  avec  la 
princesse  Anne  Iakowlewna  Odoewsky.  H  fut  sénateur,  con- 
seiller privé  actuel  et  chevalier  des  ordres  de  St-André  et 
de  St-Alexandre  Newsky.  Mort  en  17G8. 

Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté 
d'un  nœud  et  de  branches  de  laurier  et  entouré  d'un  encadrement 
carré  (comme  presque  tous  les  portraits  de  Radigues  petit  in-folio). 
Le  prince  est  représenté  en  buste,  de  %  à  gauche,  en  cuirasse  aiee 
un  manteau  |ur  l'épaule  droite.  On  lit  au  bas  du  médaillon  : 

Alcxi  (sic)  Prince  de  Galitzin  Conseiller  privé  actuel.  Sé- 
nateur et  chevalier  de  l'ordre  de  S*  André  et  de  S* 
Alexandre  Newski 

au  bas  de  la  planche  on  lit: 

A.  Radigues  scidp.  1776. 
Rarissime. 


129.  Galitsine  (Princesse  Amélie-Adélaïde),  née  en  17* 
à  Berlin,  fille  du  feldmaréchal  prussien  comte  de  Schmet- 


tau,  de  son  mariage  avec  une  baronne  de  Ru  (Tort,  Elle  épou- 
sa en  1768  à  Aix-la-Chapelle  le  prince  Dmitri  Aléxéewitch 
Galitsine  (ministre  à  Paris  de  1762-64  et  puis  pendant  35 
ans  ministre  à  La  Haye,  mort  en  1803  à  Brunswick).  Elle 
quitta  son  mari  et  s'établit  à  Munster,  où  elle  se  lia  avec  des 
catholiques  exaltés.  Elle  éleva  ses  enfants  (dont  l'un,  le 
prince  Dmitri,  mourut  missionnaire  en  Amérique  en  1840, 
et  l'autre  la  princesse  Marianne,  morte  en  1826,  fut  mariée  au 
prince  de  Salm-Reifferscheid-Krautheiin),  dans  l'ignorance 
parfaite  de  leur  patrie  et  dans  la  foi  latine.  Elle  mourut  en 

iax 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  La  princesse  est  représentée  en 
buste,  de  profil  à  droite.  On  lit  au  bas  : 

Amalia  Fùrsfin  von  Galidzin 
geb.  Grâfin  von  Schmettau 

Dans:  Denkwflrdigkeiten  aus  dem  Leben  der  Fflrstinn  Amalia 
von  Gallitzin,  ete.  etc.  von  Dr.  Thcodor  Katerkamp  etc.  Milnster 
1838.  in-8°. 

130.  GalHsIne  (Prince  Basile  Wassiliéwitch),  né  en  1633, 
fils  du  boyard  prince  Basile  Andréewitch.  Un  des  hommes 
les  plus  remarquables  et  les  plus  éclairés  de  son  temps.  Il 
fut  nommé  boyard  en  1677.  En  1682  il  fut  nommé  „6jhîk- 
Hiô  ôoflpmn,  et  IJapcTBeHHUJi  Bojiliuw  nciaTH  Tocyiiap- 
cTBeHHHXT»  Bcjihkhxt>  HocojibCKHX'b  xkvb  06eperaTejn  ce 
qui  correspondait  au  titre  d'archichancelier  de  l'empire.  Il 
fut  le  favori  de  la  tsaréwna  Sophie  (v.  ce  nom).  A  la  suite 
de  la  chute  de  Sophie  il  fut  privé  de  ses  titres,  de  ses  ri- 
chesses et  exilé  d'abord  dans  le  gouvernement  de  Wologda, 
puis  à  Poustosersk  (gouvernement  d'Arkhangel)  et  enfin  à 
Pinéga,  où  il  mourut  en  1713. 

1.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
cadre  ouvragé  et  d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  à 
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mi-corps,  de  s/4  à  gauche}  en  aucien  costume  russe,  tenant  dans  la 
main  droite  la  boulawa  ou  bâton  de  commandement  des  hetmans.  On 
lit  autour  du  médaillon: 

UflpcmeeHHue  ÔOAbtuie  neuamu  u  tocydapcmeenHbtxb  et.\u- 
mxb  nocoAbcmxi  dtbAz  oÔepetamcAb  u  HaurbcmHUKb  noeo- 
wpoàcmù,  uxb  mpcKaio  eeAunecmea  Ôaumhw  Cospum, 
KHH3b  Bocuaîû  BaaiLtbeeuHb  roAUWHb. 

* 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Lithua- 
nie  (un  coursier)  qui  font  partie  des  armoiries  des  Galitsine.  Plus  bas 
se  trouve  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Ha  JIpeHccmHbiû  KAeùHomz  repôombtû  Khh3cù 

fOAUHUHOe*. 


MnotooKdu  c.uviHfh  necmito  ennHaHHuû, 
Tpydoe*  cuv£9ux%  u  eouucKoi  ôpattu, 
Bmuo 


Ht  mu,  ho  odpan  kham 
Bo  ecHKuxi  cmpanax%,  ad* hoh  _ 
OmuitH*  ôydetm  cxaeow  cwtmu, 


L'unique  exemplaire  connu  de  ce  portrait  se  trouve  à  la  Biblio- 
thèque imp.  publique.  M.  Malinowsky  en  possédait  un  qui  rut  dé- 
crit par  Poléwoy  dans  le  PyccKifl  B*cthhk^  de  1841.  Il  en  existe 
plusieurs  copies  en  lithographie  (v.  GoBpeieHHue  nopTpem  Co^Ih 
AjieKcbeBHH  h  B.  B.  PojumuHa  1 689  —  article  de  M.  Sémewsky 
dans  le  PyccKoe  Cjobo  1859  12). 


2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  repré- 
senté à  mi-corps,  de  %  à  droite,  en  costume  ancien.  Sa  main  gauche 
est  appuyée  sur  un  livre,  sur  lequel  on  lit:  ^oroBop-B o Be^Hon»  (sic) 
Mnpe  (sic)  h  corn*  Mea/iv  Poccio»  h  Ilojifcmei)  3aKJ»qeBHU  (sic)  bi 
Mockbo"  (sic).  On  lit  au-dessous: 

Kwub  BacuAiù  BacuAbcewb  roAumuz,  Eahokhxû  Boxputa 
UapcmeeuHbm  Eo.ibura  n&tamu  u  rocydapcmeennuxi  et- 
aukuxz  HocoAbCKUxb  drbM  OÔepetameAb  u  HaMibcmHUKi 
Uoeotopoâctciû 
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et  plus  bas: 

Htt  co6pauw  nopmpcmooz  uadaeaeMuxz  JlAamouoMz  Eetce- 
moebiMi. 

131.  Galitsine  (Princesse  Catherine  Dmitriéwna),  née  en 
1720.  Fille  du  prince  Dmitri  Cantémir  (v.  plus  haut)  et  de 
sa  seconde  femme,  la  princesse  Anastasie  Iwanowna,  née 
princesse  Troubetskoy,  (v.  Hesse-Hombourg).  Elle  épousa 
en  1751  le  prince  Dmitri  Michaïlowitch  (v.  ce  nom)  et  mou- 
rut à  Paris  en  1761,  en  léguant  à  la  Russie  une  forte  somme, 
avec  les  intérêts  de  laquelle,  tous  les  six  ans  trois  jeunes 
gens  d'origine  russe  devaient  être  envoyés  à  l'étranger  pour 
y  étudier  la  médecine. 

1.  Portrait  petit  in-folio  gTavé  au  burin.  Médaillon  rond,  sur- 
monté d'un  nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré. 
La  princesse  est  représentée  en  buste,  de  profil  à  gauche,  avec  les 
cheveux  bouclés  et  relevés  et  un  velours  autour  du  cou.  On  lit  au- 
tour du  médaillon: 

Catherine  Princesse  GalUzin  née  Princesse  Cantémir 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  cOté: 

i 

Lefevre  del. 
et  de  l'autre: 

Beauvarlet  fecit. 

Rare. 

2.  Portrait  petit  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  représentée  à  mi-corps,  de 
s/4  à  gauche,  en  robe  à  demi -décolletée,  avec  un  bouquet  du  côté 
gauche,  une  fraise  autour  du  cou,  des  fleurs  dans  les  cheveux  et  dra- 
pée dans  un  manteau  doublé  d'hermine.  On  voit  au  bas  du  médaillon 

T.  I.  26 
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un  cartouche  au  milieu  duquel  se  trouve  un  double  écnsson  aux 
armes  des  Galiteine  et  des  Cantémir,  des  deux  cotés  duquel  on  lit: 

Princesse  Catherine 

de  Galicin  Né  (sic)  Princesse 

de  Cantémir  Dame  d'honneur 

de  Sa  Majesté  Impériale  de  Russies  (sic) 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
J.  Macpherson  pinwit 

et  de  l'autre: 

C.  Oregorj  se.  Florentiae  1750. 
Très  rare. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  La  princesse  est  représentée 
à  mi-jambes,  en  face,  assise  dans  un  fauteuil  contre  un  clavecin  sur 
lequel  elle  s'appuie  du  bras  droit;  elle  est  en  robe  de  satin  décolle- 
tée, avec  le  portrait  de  l'impératrice  Élisabeth,  entouré  de  diamants, 
sur  un  nœud  à  l'épaule  gauche;  ses  cheveux  poudrés  retombent  en 
boucles  sur  l'épaule;  elle  est  drapée  dans  un  manteau  en  velours 
doublé  d'hermine;  autour  du  cou  et  aux  bras  on  voit  des  rangs  de 
perles.  Sur  ses  genoux  la  princesse  tient  un  carlin,  qu'elle  soutient 
de  la  main  gauche.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  On  lit  au  bas 
de  la  planche,  d'un  côté: 

VanLoo  pinxit 

et  de  l'autre: 

R.  Qaïttard  sculp. 

Plus  bas  se  trouve  l'ôcusson  aux  doubles  armes,  des  deux  côtés 
duquel  on  lit: 

Catherine  Princesse  de  Galitzin 

Née  Princesse  de  Cantémir 

Dame  du  Portrait  de  Sa  Majesté  V Impératrice 
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de  tontes  les  Russies,  Elisabeth  lre  Ambassadrice 
à  la  Cour  Impériale  Royale  Apostolique 

Plus  bas  encore  on  lit: 
Baxsxez  scrtpstt. 

L'original  de  ce  rare  et  beau  portrait,  cité  par  Nagler,  se  trouve 
à  Moscou,  à  l'Hôpital  Galitsine.  Cet  hôpital  fut  fondé  par  le  grand- 
chambellan  prince  Galitsine  (v.  plus  haut)  d'après  le  testament  et 
avec  les  legs  de  son  cousin  germain  le  prince  Dmitri  Michaïlowitch 
(v.  plus  bas).  Les  deux  princes  léguèrent  en  outre  au  nouvel  hôpi- 
tal leurs  belles  collections  d'objets  d'art,  formant  un  musée  atte- 
nant à  l'hôpital.  Le  prix  d'entrée  devait  servir  à  l'entretien  de 
l'œuvre.  Un  salle  spéciale  fut  affectée  à  une  collection  de  forte  beaux 
et  fort  intéressants  portraits  de  la  famille  Galitsine.  Les  tableaux  et 
objets  d'art  (bronzes,  marbres,  meubles,  etc.)  furent  vendus.  De 
toutes  ces  richesses  il  ne  reste  plus  que  quelques  portraits  de  fa- 
mille. 

132.  Galitsine  (Princesse  Darie  Alexéewna,  née  prin- 
cesse Gagarine),  née  en  1724,  fille  du  prince  Alexis  Mat- 
wééwitch  de  son  mariage  avec  une  baronne  Schafiroff.  De- 
moiselle d'honneur  de  Catherine  II,  lorsque  celle-ci  était  en- 
core grande-duchesse.  Épousa  en  1747  le  maréchal  prince 
Alexandre  Michaïlowitch  (v.  plus  haut).  Dame  d'honneur. 
Morte  en  1798. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud  et  de  fleurs  et  entouré  d'nn  encadrement  carré.  La  princesse 
est  représentée  en  buste  et  en  face,  les  cheveux  relevés  et  poudrés, 
avec  une  coiffure  en  dentelles  noires,  un  velours  autour  du  cou;  en 
robe  décolletée  avec  le  portrait  de  dame  d'honneur.  On  lit  dans  un  car- 
touche au  bas  du  médaillon: 

Darie  Princesse  Maréchale  de  Galitzin 
Née  Princesse  de  Gagarine 

25* 


Digitized  by  Google 


-  388  - 

Dame  d'honneur  de  Sa  Majesté  Impériale 
de  toutes  les  Russies 

Au  bas  du  cartouche  on  en  voit  un  autre,  rond,  entrant  dans  le 
précédent  et  ressortant  de  l'encadrement  carré,  portant  les  doubles 
armes  des  Galitsine  et  des  Gagarine.  On  lit  au  bas  du  portrait,  d'un 
côté: 

Peint  par  le  chev.  Roslin 

et  de  l'autre: 

Gravé  par  A.  Radigues  Agrégé  de  VAcad.  Imp. 
des  Arts  de  S1  Peterbg  1778. 

Très  rare.  Pendant  du  portrait  du  maréchal  prince  Alexandre 
Michaïlowitch  J£  1.  L'original  de  ce  portrait  ne  nous  est  pas  connu, 
mais  il  en  existe  de  nombreuses  copies. 

133.  Galitsine  (Prince  Dmitri  Michaïlowitch),  né  en  1721. 
Fils  du  maréchal  prince  Michel  Michaïlowitch  aîné  (v.  plus 
bas)  de  son  second  mariage  avec  une  Kourakine.  Il  fut  mili- 
taire, puis  chambellan.  Se  trouvant  par  hasard  à  Paris  lors  de 
la  mort  de  l'ambassadeur  comte  Michel  Bestoujeff-Rumine,  il 
remplit  l'intérim  jusqu'à  l'arrivée  du  comte  Pierre  Czerny- 
cheff  (v.  ce  nom).  En  1761  il  fut  nommé  ambassadeur  à 
Vienne,  où  il  resta  jusqu'à  sa  mort.  Il  engagea  Joseph  II  à 
participer  à  la  neutralité  armée  et  prit  une  part  active  au 
partage  de  la  Pologne.  Il  mourut  en  1793.  Il  légua  une 
forte  part  de  sa  grande  fortune  et  sa  célèbre  galerie  de  ta- 
bleaux pour  la  construction  de  l'immense  hôpital  Galitsine 
à  Moscou,  dans  la  chapelle  duquel  il  est  enterré. 

1.  Portrait  petit  in- 8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  à  mi-corps,  de  %  à 
droite,  en  grand-cordon,  drapé  d'un  manteau  doublé  d'hermine.  Au 
bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  portant  au  milieu  un  écusson 
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aux  doubles  armes  des  Galitsine  et  des  Cautémir.  On  lit  des  deux  co- 
tés des  armes: 

Prince  Demitri 

de  Galicin  Chambelan 

Actuel  de  Sa  Majesté  Impériale 

de  Russies  (sic)  et  Chevalier  de  Vordre  de  S"  Anne. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

J.  Macpherson  pinxit 

et  de  l'autre: 

C.  Gregorj  se.  Florentiae  1750. 

Ce  rare  portrait  fait  le  pendant  du  portrait  de  la  princesse  Ca- 
therine Galitsine  (J6  2)  (v.  ce  nom). 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  à 
mi-jambes,  de  %  à  droite,  assis  contre  une  table  richement  sculptée, 
sur  laquelle  il  s'appuie  du  bras  droit;  il  est  en  robe  de  chambre  dou- 
blée de  fourrure,  avec  cordon,  plaque  et  croix  en  sautoir.  Bans  la 
main  droite  il  tient  un  pli  sur  lequel  on  lit  W(Hmht.  Voâ.  bt»  b^h-b". 
La  main  gauche  est  posée  sur  son  genou.  Sur  la  table  on  voit  un 
globe  et  une  clef  de  chambellan,  dans  le  fond  une  colonne  cannelée. 
On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Drouais  pinxit  1762 

et  de  l'autre: 

J.  Tardieu  sctdpsU 

Plus  bas  au  milieu  se  trouve  un  écusson  aux  armes  des  Galit- 
sine des  deux  côtés  duquel  on  lit: 

Dimitry  Prince  de  Gallitzin 
Lieutenant  Général  des  Armées 
Chambellan  actuel  de  Sa  Majesté  Impériale 
de  toutes  les  Russies  Ambassadeur  extraordin" 
et  Ministre  Plenipotentre  à  la  Cour  Impériale 
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Royale,  Apostolique  et  Chevalier  de  l'Ordre  (sic) 
de  6*  Alexandre  et  de  S"  Anne. 

Ce  portrait,  cité  par  Nagler  (Dimitry  prince  de  Gallitein  k.  ras- 
sischer  Gesandter  in  Wien  1762.  Drouais  pinx.  J.  Tardieu  se. 
SchOnes  Grabstichelblatt)  fait  le  pendant  du  portrait  de  la  princesse 
Catherine  (v.  ce  nom  3)  gravé  par  Gaillard.  L'original  se  trouve 
également  dans  l'hôpital  Galitsine  à  Moscou. 

3.  Portrait  in- S0  gravé  au  burin.  Ovale.  Le  prince  est  repré- 
senté en  buste,  de  V4  à  droite,  avec  cordon,  plaque  et  croix  en  sau- 
toir. Au  bas  de  l'ovale  on  voit  les  armes  des  Galitsine  et  plus  bas 
on  lit: 

Princeps  Demetrius  Oalitzin. 

4.  Portrait  in-4°  gravé  au  trait.  Le  prince  est  représenté  en 
buste,  de  */A  à  droite,  avec  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule 
gauche.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Kh.        M.  r04UWH6. 

f  34.  Galitsiiie  (Prince  Michel  Michaïlowitch  aîné),  né  en 
1674  Fils  du  boyard  Michel  Andréewitch  et  d'une  Kafty- 
reflT.  Il  se  distingua  dans  toutes  les  campagnes  de  Pierrc- 
le-Grand,  prit  Schlusselbourg,  défit  les  Suédois  à  Dobroé 

(1708)  ,  à  Lésnoé  (1708),  commanda  la  garde  à  Poltawa 

(1709)  ,  accompagna  Pierre  Ier  sur  le  Prouth  et  conquit  la 
Finlande  jusqu'aux  confins  de  la  Laponie  en  battant  les 
Suédois  à  Lapol,  Hangut,  Grenham,  etc.  Catherine  Y*  le 
nomma  maréchal,  et  Pierre  II  le  membre  du  conseil  su- 
prême privé.  Il  mourut  en  1730. 

Portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  re- 
présenté en  buste,  de  %  à  droite,  en  grande  perruque,  cuirasse  et 
manteau  doublé  d'hermine.  On  lit  au  bas  du  médaillon,  d'un  côté: 

Pue.  H.  Apiynoez 


Digitized  by  Google 


—  391  — 

et  de  l'autre: 

Fpa.  A.  Ppaneez 

et  plus  bas  au  milieu: 

KnH3b  MuxauAn  MuxaûjiœuHb 
ZImhumm 
reuepajn-  &e.tbdMaptuaAZ. 

135.  Galitsinc  (Prince  Michel  Michaïlowitch  cadet),  frère 
du  précédent,  né  en  1684.  Il  fut  envoyé  par  Pierre-le-Grand 
en  Hollande  pour  y  étudier.  H  prit  part  à  la  guerre  de  Tur- 
quie sous  Anne  I",  fut  gouverneur  d'Astrakhan,  ambassa- 
deur en  Perse  (1745-48).  En  1746  il  reçut  le  cordon  de  St- 
André  et  fut  nommé  grand-amiral  en  1756.  Il  fonda  le 
corps  des  cadets  de  la  marine  et  mourut  en  1764. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est 
représenté  en  buste,  de  3/4  à  droite,  en  cuirasse.  On  lit  au  bas  du  mé- 
daillon: 

Michael.  Princeps.  A.  Galitzin. 

Imp.  Ross.  Supr.  Class.  Praef. 
Nat.  B.  1.  Nov.  MDCLXXXV.  Benat.  B. 

XXIII.  Mail  MDCGLXIIII. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Peint  par  J.  Argunoff 
et  de  l'autre  : 

Gravé  par  A.  Radigues  Aggrégé  de  VAcad.  Imp.  des  B. 
Arts  de  S*  Petersb.  1774. 

Très  rare.  L'original  à  l'huile,  à  mi-jambes,  de  grandeur  natu- 
relle, appartient  à  M.  Basile  Olsoufieff  à  Moscou. 

1Î6.  Galitsinc  (Prince  Michel  Mikhaïlowitch),  né  en  1731. 
Fils  du  précédent,  de  son  second  mariage  avec  une  Narych- 
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kine.  Il  était  lieutenant-général  et  chambellan  de  Cathe- 
rine II.  Il  épousa  en  1757  une  baronne  Stroganoff. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste,  de  %  à  droite, 
en  cordon,  plaque  et  croix  en  sautoir.  Au  bas  du  médaillon  on  voit 
un  cartouche,  au  milieu  duquel  se  trouvent  les  armes  des  Galitsine. 
On  lit  des  deux  côtés  des  armes: 

Michel  Prince  de  Galitzin 
Lieutenant  Général  et  Chambellan  actuel  de 
Sa  Majesté  Vlmpératrice  de  toutes  les  Russies, 
Chevalier  des  ordres  de  V Aigle  blanc, 
et  de  &  Stanislas. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Gravé  à  Basle  chez  Chr.  de  Mechel  par  B.  Hûbner  1789. 

137.  Galitsine  (Prince  Pierre  Michaïlowitch),  frère  cadet 
du  précédent,  né  en  1788.  Il  se  distingua  dans  la  guerre 
contre  les  confédérés  en  Pologne  et  lors  de  la  révolte  de 
Pougatcheff.  On  s'attendait  à  lui  voir  faire  une  brillante  car- 
rière, lorsqu'il  fut  tué  en  1775  en  duel  par  Schépéleff,  pa- 
rent du  prince  Potemkine. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  prince 
est  représenté  en  buste,  le  corps  en  face,  la  téte  de  8/4  à  droite,  a?ec 
la  croix  de  commandeur  de  St-Georges  et  une  plaque.  Il  porte  une 
cuirasse  au-dessous  de  son  habit  à  revers.  On  lit  au  bas  du  mé- 
daillon : 

Pierre  Prince  de  Galitzin 

Lieutenant  Général  des  Armées  de  Sa  Majesté 

Vlmpératrice  de  toutes  les  Russies,  Clievalier 

des  ordres  de  S1  Alexandre  Newski,  de  S"  Anne 
et  de  V ordre  militaire  de  S1  George. 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

A.  Radigues  sculp.  1777. 

Très  rare.  L'original  se  trouve  chez  M.  Basile  Olsoufieff  à 
Moscou. 

138.  Gédéoo  (Krinowsky  ou  Krinoff),  né  en  1726  à  Ka- 
zan.  Évêque  de  PskofT,  célèbre  prédicateur  du  temps  d'Eli- 
sabeth Ir\  Mort  à  Pskoff  en  1763,  quelques  semaines  après 
avoir  été  éloigné  de  la  cour  par  Catherine  II. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  prélat  est  repré- 
senté à  mi-jambes  et  en  face,  en  klobouk,  mauteau  épiscopal  et  pa- 
naguia.  De  la  main  gauche  il  tient  sa  crosse;  la  main  droite  est 
appuyée  sur  un  livre  ouvert  placé  sur  une  table  à  sa  droite.  Dans  le 
fond  on  voit  une  porte  et  une  colonne  avec  un  écusson.  Au  bas  du 
portrait  dans  un  cartouche,  on  lit  les  vers  suivants: 

Po3auhhu  dyxh  ceiamuà  mcuaumu  yiomoea, 
ceiojicz  O.uitofjo.nub  no'tmumb  majaumoMb  CAoea. 
Xpucmoey  vtpKoeb  umz  oo  CAodocmb  hocuwcm* 
u  e'ucKpeuHuxb  cepdwixz  amm*  mpu  eo3muiaAZ. 
xomia  ew  mue  ceù  eu<fo  moôpaxcaemi, 
ho  CAadocmb  CAoez  eiw  ornupumb  u3HCM0iacmb. 
Xpucmoouxz  amena  nydec*  mpyàiacia  ctbiaAi  owa, 
uepKoenoû  npocoma  nameâpu  Fedeom! 

On  lit  au  bas  de  la  planche: 

dtbAa11  IImo.  Hocpa u  Muxaû u  Apme*  myuteeaAi  u  lumu- 
ocoea.ii  Ilempb  flpyotcuHum 

Rarissime. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond.  Le  prélat 
est  représenté  en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  klobouk  et  manteau.  On 
lit  au  bas: 

Fedeom  KpuuoecKtù 
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3.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prélat  est  repré- 
senté à  mi-corps,  en  face,  en  klobouk  et  manteau,  tenant  sa  crosse 
dans  la  main  gauche,  tournant  de  la  main  droite  le  feuillet  d'un  livre 
placé  sur  une  table  devant  lui.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Fpaeup.  H.  Po3ouoez. 

et  plus  bas: 

redeom 

- 

Hsi  coCpanin  nopmpemoez  u3<)asacMuxi  ThamoHOMi  Eene- 
moeum. 

139.  Gehlen,  (J.  G.  S.  de),  assesseur  de  collège  à  St- 
Pétersbourg. 

Portrait  in-8°  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Gtehlen  est  représenté  en  buste,  de  profil  à 
droite.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

* 

J.  0.  S.  v.  Gehlen 
Russ.  Kays.  Collégien  Assessor 
in  Petersburg 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Haacke  dél. 
et  de  l'autre: 

C.  Westermayr  sculp. 

140.  George  Konissky,  archevêque  de  Mohileff,  membre 
du  St-Synode,  né  à  Néjine  en  1717,  prédicateur  et  écrivain 
célèbre.  Mort  en  1795. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prélat  est  représenté 
en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  manteau,  klobouk  et  panaguia.  On  lit 
au  bas: 

reopiiù  KoHuccxiû 
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Apzàenucicom  Bfb.iopycaciû  u  ïï.ieta  Câxmibûwcno  Ouuoâa. 

H3Z  coÔpamH  nopmpetnoez  U3ÙaeacMuxb  ILtamonom  Ecne- 
moeuMZ. 

14 1.  Géorgi  (Jean-Gottlieb),  né  en  Poméraniè.  Acadé- 
micien et  professeur  d'histoire  naturelle  et  de  chimie  à  l'A- 
cadémie impériale  de  St-Pétersbourg.  Il  voyagea  avec  Pal- 
las  (v.  ce  nom)  et  Falk  en  Russie.  Il  publia  plusieurs  ou- 
vrages sur  la  Russie,  entre  autres  une  description  de  St-Pé- 
tersbourg. Il  mourut  dans  cette  ville  en  1802. 

Portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré,  représentant  un  mur  en  pierre  de  taille. 
Géorgi  est  représenté  en  buste,  de  8/4  à  droite.  On  lit  dans  un  car- 
touche au  bas  du  médaillon: 

Georgi. 

et  au  bas  de  la  planche: 

Engraved  by^H.  F.  Penningh. 

142.  Geschow,  général  allemand  au  service  de  la  Rus- 
sie sous  Pierre-le-Grand. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Geschow  est  représenté  à  mi- 
jambes,  debout,  de  3/4  à  gauche,  en  armure  et  grande  perruque,  te- 
nant dans  la  main  droite  un  bâton  de  commandement,  et  portant  une 
écharpe  autour  de  la  ceinture.  On  voit  dans  le  fond  une  draperie.  On 
lit  au  bas  de  la  planche: 

Moscowitischer  General 
von  Geschow. 

143.  Gdlénischtcheff-Koutoasoff  (Jean  Loguinowitch),  né  en 
1729,  amiral,  président  du  collège  de  l'amirauté,  directeur 
du  corps  des  cadets  de  la  marine,  chevalier  de  St-André, 
de  St-Alexandre  et  de  St>Wladimir,  membre  de  l'ancienne 
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Académie  pour  la  langue  russe  de  St-Pétersbourg,  etc.  D'a- 
près Tordre  de  Paul  Ier  il  marchait  de  pair  avec  les  feldnia- 
réchaux.  H  écrivit  plusieurs  ouvrages  sur  la  marine.  Mort 
en  1802. 

• 

Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Koutousoff  est  représenté 
à  mi-corps ,  la  figure  en  face,  le  corps  de  %  à  droite.  Le  portrait  est 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Au  bas  du  portrait  on  voit  un  écus- 
son  aux  armes  des  Koutousoff,  des  deux  côtés  duquel  on  lit: 

leam  Ioiuho&uhz  ToAmuxu^eb  Kymy3oez 
TcuepaAi  Inmendanmi  u  Mopcnato  IILuixcmnaio 

Kademacaio  Kopnyca  flupeumop* 
9b  3mta  ÔAatodapuocmu  sa  noAyneHHUR  pytcoeodcmeom  Eto 
JIpeeocxoàumeAbcmea  ez  xyàootcecmeib  ycntbxu.  vupwaM 
Iletnpz  Anmunbeeb. 

Rare. 

144.  Golénischtchcff- Koutousoff  (Eudoxie  Iliinischna), 
épouse  du  précédent,  née  en  1743,  fille  du  général  Elie 
Alexandrowitch  Bibikoff,  de  son  premier  mariage  avec  une 
Pissareff.  Morte  en  1807. 

Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Mm*  Koutousoff  est  repré- 
sentée à  mircorps,  de  8/4  à  gauche,  en  robe  bordée  de  fourrure,  avec 
une  coiffure  fort  élevée  et  des  boucles  tombant  derrière  les  oreilles. 
On  voit  au  bas  du  portrait  un  double  écusson  aux  armes  des  Koutou- 
soff et  des  Bibikoff.  On  lit  des  deux  côtés  de  Fécusson: 

AedomtH  iAbUHUtuua  Kymysoea  ypootcdenuafl  EuÔmoea. 

Très  rare. 

145.  Golénischtcbeff-Koutousoff  (Paul  Iwanowitch),  fils  des 
précédents.  Curateur  de  l'université  de  Moscou  (1812-1817), 
sénateur,  membre  de  l'ancienne  Académie  Eusse,  etc.,  né 
en  1767,  mort  en  1829.  H  fit  paraître  beaucoup  de  traduc- 
tions et  d'imitations  du  grec,  du  français,  de  l'anglais,  etc. 
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1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Koutonsoff  est  re- 
présenté en  buste,  de  %  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  H.  CoKOAOffz 

et  plus  bas: 

27.  H.  roAeHUUteez  Kymy3oei. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Koutousoff  est  représenté  en 
buste,  de  8/4  à  gauche.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Pue,  0.  KuH€At  rpae.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas: 

27.  H.  roAeHuuteez-Kytnysoei. 

146.  GolikofT  (Jean  Iwanowitch),  né  à  Koursk  en  1735. 
H  était  fils  de  marchand.  Sans  avoir  reçu  d'éducation  il  se 
passionna  pour  l'histoire,  et  surtout  pour  Pierre-le-Grand.  H 
s'occupa  d'une  compilation  de  tout  ce  qui  avait  été  écrit  sur 
ce  monarque,  inscrivant  les  anecdotes  des  contemporains, 
faisant  des  recherches,  et  sacrifia  toute  sa  fortune  et  toute  son 
existence  à  .éditer  un  ouvrage  connu  sous  le  nom:  Actes  de 
Pierre-le-Grand  (JJ^ma  IleTpa  BejHKaro)  en  12  vol.,  plus 
18  volumes  de  supplément.  Il  publia  encore  un  recueil  d'a- 
necdotes sur  Pierre-le-Grand  et  une  vie  de  Lefort.  H  mou- 
rut en  1801. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Golikoff  est  représenté 
en  buste,  de  8/4  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Fpamtp.  H.  Po3anoez 

et  plus  bas: 

H.  H.  FoAUKon. 

H3Z  coôpauifi  nopmpemoez  mdaoaeMbiûCb  lÎMimonoMZ  Eene- 
mœuMz. 
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147.  Golowine  (Comte  Nicolas  Féodorowitch),  né  en 
1695.  Fils  du  comte  Théodore  (v.  plus  bas).  Il  rat  élevé  à 
l'étranger,  et  servit  dans  les  flottes  anglaise  et  hollandaise, 
Catherine  I"  l'envoya  comme  ministre  en  Suède.  Il  revint  en 
Eus8ie  sous  Anne  Ir*,  devint  amiral  et  reçut  de  la  régente 
Anne  le  cordon  de  St-André.  Élisabeth  I"  le  nomma  prési- 
dent du  collège  de  l'Amirauté.  Il  commanda  la  flotte  russe 
en  1743  contre  les  Suédois,  mais  son  inaction  lui  valut  un 
mauvais  accueil  à  la  cour;  il  quitta  le  service  et  se  retira  à 
Hambourg,  où  il  mourut  en  1745. 

1.  Planche  grandissime  in-folio,  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y 
voit  au  sommet  un  médaillon  ovale  avec  le  portrait  de  Golowine.  11 
est  représenté  à  mi-corps,  de  3/4  à  gauche,  en  grande  perruque,  drapé 
dans  un  manteau  et  tenant  dans  la  main  droite  des  instruments  de 
mathématiques.  Autour  du  portrait  on  voit  des  instruments  de  menui- 
serie et  le  plan  de  construction  d'un  vaisseau  avec  un  texte  explica- 
tif en  russe.  Au-dessus  du  portrait  on  lit  sur  une  bandelette: 

OÔops  (sic)  Capeaipt  (sic)  Focnodiut  roAomm 

et  au  bas: 

Ate£ù  3y6(m  Ipudof 

Les  épreuves  anciennes  de  cette  gravure  sont  rarissimes.  La 
planche  se  trouve  à  l'état-major. 

2.  Môme  planche  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin,  avec  de  lé- 
gers changements.  On  lit  au-dessus  du  portrait  de  Golowine: 

General  Major  GoHowin 

et  dans  un  des  coins  de  la  planche: 

Pay.  314. 

Dans:  Weler — Das  verânderte  Russland,  in  welchera  die  jet- 
zige  Verfassung  etc.  Frnkfrt  1721.  in-4-. 

3.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Golowine  est  repré- 
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senté  à  mi-corps,  de  profil  à  droite,  en  grande  perruque  et  armure, 
drapé  dans  un  manteau.  On  lit  au  bas: 

rpa$i  Hukomù  Oeodopœwb 
IbâomÈM 

AdMupcuth  u  Upe3euHaùnoù  (sic)  IlocAaHuuKi 
npu  nieedcKOMû  deoptb. 

148.  Golowine,  (Comte  Théodore  Alexééwitch).  Né  en 
1650,  fils  du  boyard  Alexis  Petrowitch,  issu  d  une  très  il- 
lustre famille.  Il  commença  son  service  à  la  cour,  et  fut  en- 
voyé en  1685  sur  les  confins  de  la  Chine,  avec  une  suite 
nombreuse,  pour  conclure  un  traité  avec  le  céleste  empire. 
Ce  traité  fut  signé  en  1689,  et  lui  valut  à  son  retour  en  Rus- 
sie le  titre  de  boyard.  Il  prit  part  à  la  guerre  contre  les  Turcs 
(1695-96),  et  en  1697  il  fut  nommé  second  ambassadeur 
de  la  ^Grande  Ambassade"  qui  se  rendit  aux  diverses  cours 
de  l'Europe  et  dans  la  suite  de  laquelle  se  trouvait  Pierre- 
le-Grand.  H  fut  le  premier  chevalier  de  St-André  (1699). 
En  1700  il  fut  nommé  grand-amiral,  président  de  la  chan- 
cellerie des  ambassadeurs,  lieutenant  dé  Sibérie,  etc.  Quel- 
ques mois  plus  tard  il  fut  nommé  feldmaréchal  et  en  1702 
il  fut  créé  par  l'empereur  Léopold  comte  du  St-Empire.  Il 
mourut  à  Glouchoff  en  1706. 

1.  Portrait  in-4°  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Golowine  est  représenté  en  buste,  de 
%  à  gauche,  en  perruque  et  ancien  costume  russe.  On  lit  au-dessus 
de  l'ovale,  dans  l'encadrement: 

Talis  apud  Trqjam  Danois  pro  navibus  Ajax. 

et  an  bas  de  la  planche: 

Theodorus  ALEXIEWITZ.  S.  R.  L  Corn,  de  Gollemn 
Sacr.  Caes. 
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Maj.  Moscoviticae  I.  Minist.  Imperii  Moscov.  I.  Cancel- 
lar.  et  archithalass.  Petrus  Schenk.  fec.  Amst.  C.  P.  1706. 

L'original  de  ce  portrait,  à  mi-corps,  à  l'huile,  se  trouve  au  pa- 
lais de  Gat8hina.  JE  38  de  l'exposition. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Golowine  est  représenté  à  mi- 
jambes,  debout,  de  %  à  droite,  s'appuyant  du  bras  gauche  sur  un 
piédestal,  en  grande  perruque  et  cuirasse  sous  l'habit.  Dans  le  fond 
on  voit  une  draperie  et  un  vaisseau.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Theo&orus  Alexiewiz  Golowyn 
Czaareœ  Maj.  Mînister  Primarius,  Magnus 
Moscoviœ  Canccllarius  et  Architalassus 
S.  R.  1.  Cornes  et  Eques  Ord.  S.  Andr. 

Anonyme. 

3.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Golowine  est  représenté  en  buste,  de  V4  à  droite, 
en  grande  perruque,  drapé  d'un  manteau  et  tenant  dans  la  main 
gauche  un  rouleau  de  papier  avec  un  sceau.  On  voit  au-dessus  de 
l'ovale  une  bandelette,  sur  laquelle  on  lit: 

Theodorus  Alexiewiz  Golowin 

Moscoviœ  Canccllarius  et  S.  R.  I.  Cornes 

Au  bas  de  l'ovale  se  trouvent  des  palmes  et  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit: 

Qui  contentione  animi,  quidquid  agendum 
gerit,  adhibetque  rébus  ardorem  et  solers  Consi- 
iiam,  nihil  nisi  magnum  algue  excellens 
administrai  potest.  Cic. 

Au  bas  de  la  planche; 

JV.  et  F.  %  . 

4.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Golowine  est  repré- 
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senté  en  buste,  de  8/4  à  droite,  en  perruque  et  costume  ancien,  avec  la 
plaque  et  le  cordon.de  St- André.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Pue.      Aptyuo&z.  rpae.  H.  Heanoez 
et  plus  bas: 

• 

rpatfi  dedopi  ÂAeKctbeeuHb 
FoAomm 

reuepaAb-AdMupaAz,  &eAbdMaptuaAZ, 

IIocoAbCKuocz  dtbAz  JIp€3udeumz 

u  nepeuù  opdena  Ce.  Andpea  K<ie<uepi. 

5.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond.  Golowine 
est  représenté  en  buste,  de  profil  à  gauche,  en  perruque  et  costume 
ancien  (tel  qu'on  le  voit*ur  la  médaille  v.  plus  bas).  On  lit  au  bas 
de  la  planche: 

Oeodopz  ÂAeKCfbeeuub  ToAoeum 

Eto  Ilapcnaw  BeAmecmea  ÔAUomiù 

ÔonpuHi,  IIocoAbCKOû  KaHueAHpiu  HawAbuuû  Ilpeâu- 

deumz  u  HaMTbcmuutn  CuÔupcmù. 

Fpa.  a  MedaAU  H.  Cokoaooz. 

JÎ3Z  coÔpamn  nopmpemo&i  u3daeaeMuoa  ILtamoHOMZ  Bene- 
moeuMz. 

6.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  formée  de  deux  feuilles, 
représentant  les  funérailles  de  Golowine.  On  y  voit  toute  la  proces- 
sion se  rendant  au  couvent  de  SimonofF  près  Moscou,  où  la  dépouille 
mortelle  fut  transportée  d'après  les  ordres  de  Pierre-le-Grand.  Le 
corbillard  est  traîné  par  six  chevaux  caparaçonnés.  En  général  la  cé- 
rémonie, comme  le  prouve  la  gravure,  fut  d'une  grande  magnificence. 
Au  bas  de  la  planche  se  trouvent  deux  cartouches  ouvragés  et  au 
milieu  un  catafalque  entouré  de  figures  allégoriques  et  de  trophées 
d'armes.  Au-dessus  du  catafalque  on  voit  le  corps  de  Golowine,  en  ar- 
mure, avec  la  chaîne  de  St- André,  tenant  dans  la  main  droite  un  ba- 

T.  L  26 
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ton  de  maréchal  et  la  téte  appuyée  sur  des  trophées.  On  lit  dans  un 
cartouche  incrusté  dans  le  catafalque: 

0ewdopz  ÂAe^ueeuHb  roAoeum 

Eto  Uapctcato  BeAmecmm  Bauo/chu  Eoftpum  JJepeuû  Mu- 
Huctnepz  BeAUtciù  KammAnpi  ecea  Pocui 

u  eejHcui  a'w- 

pajii  eu>  Ilapcmw  Bemnecmsa  Mopacaw  GAOtny  HOMewu* 
OuÔupctcui  ipaei  cenmoio  puMCKOio  Fdpmea 
KaeaAepi  cétnaw  Audpen  u  nepnaio  Gag. 

Au-dessous  du  catafalque  on  voit  unécusson  aux  armes  des  Golo- 
wine,  entouré  de  palmes  et  de  lauriers,  soutenu  par  deux  petits  gé- 
nies en  pleurs.  Les  deux  cartouches  de  côtés  portent  le  texte  explica- 
tif de  la  planche. 

Les  épreuves  anciennes  sont  rarissime's.  Les  planches  se  trouvent 
à  Tétat-major. 

L'enterrement  de  Golowine  eut  lieu  avec  une  grande  pompe.  Le 
nommé  Artémius  Furst,  comédien  ordinaire  de  Pierre-le-Grand  et 
maître  de  l'art  scénique,  eut  à  remplir  un  rôle  dans  la  procession.  On 
emprunta  au  théâtre  de  la  cour  pour  cette  occasion  divers  costumes 
(„.iaTn  floopua  Bcea  BOHHcaia  OAezftii  u  ci  nopyra  h  ct>  pyKaMHa,  v.IIe- 
Kapcaifl.  HayKa  h  JTirrepaTypa  wb  Poccin  npn  Heipt  BejHKOïb  L 
427).  M.  Rowinsky  attribue  cette  planche  à  Schoonebeck. 

7.  Planche  in-4°  gravée  au  burin.  On  y  voit  la  figure  allégo- 
rique de  la  navigation  entourée  d'autres  figures  représentant:  l'a- 
rithmétique, l'hydraulique,  etc.  Du  côté  gauche  entre  des  colonnes  on 
voit  le  portrait  de  Gtolowine  et  du  côté  droit  un  écusson  à  sefr  armes. 
Au  haut  de  la  gravure  se  trouve  l'aigle  de  Russie.  On  lit  au  bas  de 
la  planche: 

0.  Scheuten  del.  et  fecit. 

Dans:  „Krara  !faam>a  Mopcsaro  iuraBama  KOTOpy» hsaw  o'cthhj- 
c*ia  KOMnaHii  eoieipa  h  npecjaBHMmifl  bo  Bcefl  9vpon4  mewmsb... 

etc.  etc.  Elias  KonieBCRiM  b-b  AiCTepAairt  ji*Ta  ,A\jfÀ  (1701)  Ho- 
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Beipia  m>  ka  ABEb.  Hane*raTa.ri>  ABpaairb  EpeMairb".  Nous  empruntons 
la  description  de  cette  planche  à  l'ouvrage  de  M.  Pekarsky  que  nous 
Tenons  de  citer. 

8.  Planche  in-8°  en  biais,  gravée  au  pointillé,  représentant  la 
médaille  frappée  en  l'honneur  de  Golowine  par  ordre  de  Pierre -le- 
Grand.  D'un  côté  on  voit  le  buste  de  Golowine  de  profil  à  droite ,  en 
perruque  et  ancien  costume  russe,  avec  la  légende: 

Czar.  May.  int.  Boyarin.  Général  et  Beïlic.  Eocpedit.  Com- 
missar.  Isuam.  Légat.  Extr.  Plenip.  Vtcer.  Stirir.  Th. 
Al.  Golovin. 

de  l'autre  côté  on  voit  dans  une  couronne  de  lauriers  les  armes  de 
Golowine  avec  la  légende: 

Et  consilio  et  robore 

9.  Vignette  gravée  au  burin,  représentant  la  môme  médaille  avec 
les  mêmes  inscriptions. 

Dans  Ricaud  de  Tiregale. 

149.  Golowkine  (Comte  Gabriel  Iwanowitch),  issu  d'une 
famille  alliée  aux  Narychkine,  né  en  1660,  fils  de  l'okolnit- 
chi  Jean  Sémenowitch.  Il  commença  son  service  à  la  cour 
et  devint  le  favori  de  Pierre-le-Grand.  Il  reçut  Tordre  de 
St-André  pour  ses  exploits  lors  de  la  guerre  contre  la  Suède 
(1703),  et  rut  créé  comte  du  St-Empire  par  Joseph  F  (1707). 
Après  la  bataille  de  Poltawa  il  fut  élevé  à  la  dignité  de  grand- 
chancelier  de  l'Empire.  Il  devint  bientôt  après  premier 
comte  de  l'empire  de  Eussie.  En  1721  ce  fut  lui  qui  ha- 
rangua Pierre-le-Grand  en  le  priant  au  nom  de  la  Russie 
d'accepter  le  titre  d'empereur,  et  les  surnoms  de  „Grandaet 
de  „père  de  la  patrie".  Il  devint  après  la  mort  de  Pierre-le- 
Grand  membre  du  conseil  suprême  privé  et  mourut  en  1734 
en  conservant,  malgré  les  changements  de  règne,  sa  posi- 
tion à  la  cour  et  ses  dignités. 

26* 
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1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  On  y  voit  placé  sur  un  socle  le 
buste  de  Golowkine,  de  profil  à  gauche,  en  grande  perruque,  drapé 
d'un  manteau.  Au  pied  du  socle  on  voit  un  écusson  aux  armes  des 
Golowkine.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Graf  von  Oolowkin 
&  Czaar.  Maj.  Geheimer  Rath  Ober- 
Camer  Herr  und  Reichs  Cantzler 

Anonyme. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Golowkine  est  repré- 
senté en  buste  et  en  face,  en  grande  perruque.  On  lit  au  bas  de  l'o- 
vale: 

Pue.  H.  Apiymez.  Pp.  K.  AnucuMoei 

et  plus  bas: 

Z>a$s  raepuAa  HeanoeuMb 
roAoemus 
BeAUtiiù  Kanmepi 

3.  Môme  portrait  grossièrement  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit 
au  bas: 

Le  Comte  Golovkine.  Fpacfiz  roAoemm. 

150.  Golz.  Général  au  service  d'Auguste  II,  roi  de  Po- 
logne. Entra  en  1707  au  service  de  la  Russie  comme  feld- 
maréchal-lieutenant.  Il  prit  part  à  la  guerre  contre  les  Sué- 
dois et  défit  les  troupes  de  Stanislas  Leszczynski  sous  les 
ordres  du  comte  Sapieha.  A  la  suite  de  désagréments  avec 
le  prince  MenchikofF,  Golz  fut  privé  de  son  commandement, 
mis  aux  arrêts,  jugé  devant  un  tribunal  de  guerre,  condam- 
né à  mort,  puis  gracié  par  Pierre-le-Grand  et  expulsé  de 
Russie  en  1711. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Golz  est  représenté  à  mi-corps 
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6n  face,  en  armure,  une  écharpe  autour  de  la  ceinture,  s'appuyant  de 
sa  main  gauche  sur  son  casque.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Der  Moscowitische  General 
Goltee. 

Anonyme.  • 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Golz  est  représenté  à 
nii-corps  et  en  face,  en  armure,  avec  une  écharpe  attachée  à  l'épaule 
gauche.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Golz.  On 
lit  au  bas  de  la  planche: 

Von  Golz. 

Moskow.  General  Feld-MarschaU. 
Anonyme. 

151.  Gordon  (Patrick,  en  russe  Pierre  Iwanowitch),  né  en 
Écosse  en  1635.  H  arriva  en  Russie  sous  Alexis  Michaïlo- 
witch.  Lors  de  la  révolte  des  streltzi  il  était  déjà  général  et 
se  rangea  du  côté  de  Pierre-le-Grand.  Il  prit  part  à  la  cam- 
pagne d'Azoff.  Il  fut  nommé  général  en  chef,  rendit  de 
grands  services  au  tsar  lors  de  la  dernière  révolte  des  streltzi 
et  mourut  en  1699. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Gordon  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  gauche,  tenant  dans  la  main  droite  un  bâton  de 
commandement.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

T.  Atfauacbe&z 

et  plus  bas: 

Ilempi  HeauoeuHb 

ropdouz 
reHepaAd-Amue<f)* 

Hn  coôpanm  nopmpemoez  u3daeaeMux*  IlmmoHOMi  Eate- 
moeum. 
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152.  Goruchktne  (Zachar  Anikééwitch).  Né  en  1748.  Pro- 
fesseur de  droit  russe  à  l'université  de  Moscou.  H  mourut 
en  1821,  laissant  plusieurs  ouvrages  sur  la  jurisprudence. 

Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
de  lauriers  et  d'une  trompette  et  entouré  jj'un  encadrement  carré. 
Goruchkine  est  représenté  en  buste,  de  */4  à  droite,  en  uniforme.  On 
voit  au  bas  de  l'ovale  un  piédestal,  avec  des  livres,  portant  un  car- 
touche dans  lequel  on  lit: 

3axapiû  ÂHUKtbeeuHb  roptomteum 
Pocciûctciù  3aK0H0UCKycHuta 
pod.  1748  toda. 
Cenm.  5  h. 

Au  bas  de  la  planche  se  trouve  l'inscription: 
Zetter  sculps. 

153.  GotMaud  (Comte  de).  Gustave  III,  roi  de  Suède,  (né 
en  1746,  roi  en  1771,  mort  en  1792),  arriva  à  St-Pétersbourg 
le  5  juin  1777,  sous  le  nom  de  comte  de  Gothland.  Cathe- 
rine II  donna  en  son  honneur  des  fêtes  magnifiques,  et  son 
portrait  fut  gravé  à  St-Pétersbourg  à  cette  occasion. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Gustave  est 
représenté  en  buste,  de  profil  à  gauche.  On  lit  autour  du  médaillon: 

Monsieur  le  Comte  de  Qoihland  etc.  etc.  etc. 

et  au  bas  de  la  planche: 

Gravé  à  S1  Petersbourg  le  23  Juin  1777. 

Au-dessous  du  médaillon  on  voit  un  écusson  portant  un  agneau 
avec  une  oriflamme,  surmonté  d'un  couronne  comtale.  On  lit  des  deux 
cotés  de  l'écusson: 

Des  Talens  des  Vertus  Veut  on  peindre  les  traits 
On  le  sait  aisément  en  tirant  Son  Portrait 

Très  rare. 


Digitized  by  Googl 


154.  Goudowitch  (Comte  Jean  Wassiliéwitch),  né  en 
1741.  Fils  du  trésorier  général  (reHepajibHufi  noACKapôiâ) 
de  la  Petite-Russie  —  Basile  Andrééwitch,  de  son  premier 
mariage  avec  une  demoiselle  Nossenko-Béletsky.  Il  prit 
part  à  presque  toutes  les  guerres  du  règne  de  Catherine. 
En  1785  il  fut  nommé  gouverneur  général  de  Tamboff  et 
de  Riasan,  mais  en  1789  il  passa  de  nouveau  à  Tannée  et 
prit  Hadji-Bey  (actuellement  Odessa).  Nommé  général  en 
chef  il  passa  au  Caucase  et  prit  Ânapa  d'assaut  (1791).  Il 
fut  nommé  gouverneur  général  du  Caucase  et  en  1793 
chevalier  de  St-André.  Paul  I,r,  le  jour  de  son  couronne- 
ment, Féleva  à  la  dignité  de  comte.  Il  fut  nommé  gouver- 
neur général  de  Kieff  et  désigné  pour  commander  une  ar- 
mée qui  devait  marcher  sur  le  Rhin  et  dans  laquelle  de- 
vaient se  trouver  les  ducs  de  Berry  et  d'Enghien.  Exclu 
du  service  bientôt  après,  il  y  rentra  sous  Alexandre  I",  fut 
de  nouveau  envoyé  au  Caucase,  et  battit  les  Turcs  sur  la  ri- 
vière Arpatchay.  Il  fut  nommé  feld-maréchal  en  1807  et 
gouverneur  général  de  Moscou.  Il  quitta  le  service  en  1812 
et  mourut  en  1820. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale,  entouré  de  nuages. 
Goudowitch  est  représenté  en  buste,  de  %  à  droite,  en  uniforme  avec 
.  les  cordons,  les  croix  et  les  plaques  de  St-André,  St-Georges  et  St- 
Wladimir  et  le  portrait  d'Alexandre  Ier  enrichi  de  diamants.  Au-des- 
sus de  l'ovale  on  voit  un  génie  ailé  tenant  dans  les  mains  une  ban- 
delette, sur  laquelle  on  lit: 

Parvis  magna  fecit. 

Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  grand  trophée  d'armes  et  d'éten- 
tards  turcs,  et  en  dessous  l'inscription: 

J.  C.  Bôhme  se. 

plus  bas  on  lit: 

Le  Comte 


—  408  — 

puis  ou  voit  uue  épée  et  un  bâton  de  maréchal,  entouré  de  lauriers,  et 
et  en  dessous: 

J.  W.  Goudountch 

plus  bas  encore  se  trouve  un  livre  déployé  dans  lequel  on  lit,  d'un  côté: 

Histoire  de  Russie 
sous 
le  Règne 
de  VImp.  Elisabeth 
de  VEmp.  Pierre  III 
de  VImp.  Cather  II 
de  VEmp.  Paul  I 
de  VEmp.  Alexan.  I 

et  de  l'autre: 

Conquêtes 
en 
Asie 

des  deux  côtés  du  livre  se  trouve  encore  l'inscription: 
Général  Feld  Maréchal. 
Kare. 

2  Portrait  in-folio,  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté de  rubans  et  de  lauriers  et  entouré  de  palmes ,  de  feuilles 
d'acanthe  et  d'un  encadrement  carré.  Goudowitch  est  représenté  à  mi- 
corps,  debout,  de  %  à  droite,  les  bras  croisés  sur  sa  poitrine,  en  uni- 
forme, cordons,  plaques  et  portrait,  tenant  dans  la  main  droite  le  bâ- 
ton de  maréchal.  On  voit  dans  le  fond  une  draperie,  un  mur  et  une 
colonnade.  Au  bas  du  médaillon  se  trouve  un  cartouche  ouvragé  por- 
tant au  milieu  un  écusson  aux  armes  de  Goudowitch.  On  lit  des  deux 
côtés  de  récusson: 

rpag5i  Heam  BacuAbeeuHb  Tydoeuvb 

reuepaxb  OeAbdMapma  (sic)  fAaeHOKOMaHdipouiiû 
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» 

m  MocKâe  (sic)  Focydapbcmeeuuaio  (sic)  Cotmma  y.teuz 
Ceuamopz  u  ecexs  (sic)  PocciûCKUxz  Opdeuoeh  KaeaAepz 

Anonyme. 

3.  Portrait  exactement  semblable  au  précédent,  seulement  la 
figure  est  beaucoup  plus  jeune. 

Très  rare. 

4.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Goudowitch  est  repré- 
senté en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  cordon,  plaque,  etc.  On  lit  au  bas 
du  portrait: 

pue.  u  tpae.  A.  Fpaneez 

Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Goudowitch  entouré 
de  lauriers,  des  deux  côtés  duquel  on  lit: 

Fpa$i  Heauz  BacuAbeeuHb  Fydoeuub 
FeuepaAz  &eAbdMaptuaAz,  FAaeuoKOMauâymU;iû  ez 
Mocneib,  rocydapcmeeuuaw  Combina  ^Aeuz,  Ctuamopz 
u  ecexz  (sic)  PocciûCKUxz  opdeuoez  KaeaAepi. 
Eio  CinmeAbcmey  nocoHUçaemz  U3Z  uyÔonaûuiaxo 
ycibpïiH  (sic)  omz  oômeemea  Kprbcuiuz  (sic),  mu  ok€ao€Mz 
eacz  UMTbtnb  eu  uawz  3aui,umuuKz  u  omtbuz  (sic) 
Tpae.  1810.  t. 

5.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Fpa.  Heauz  IIIuiukuhz 

et  plus  bas: 

rpaa%  Heauz  BacuAbeeuHb  FydoeuHb 
reuepaAi  QeAbdMapuioAz. 

Hn  coôpauia  nopmpemoez  usdaeacMUXb  ILiamonoMi  Eene- 
moeuMz. 

6.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médail- 
lon rond,  surmonté  d'un  anneau  attaché  par  un  nœud  à  une  colonne 
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cannelée.  Le  maréchal  est  représenté  en  buste,  de  %  à  droite,  en  uni- 
tonne,  plaques,  cordon,  etc.  Au  bas  du  médaillon  se  trouvent  des 
palmes  et  des  lauriers.  Sur  le  piédestal  on  voit  un  cartouche  portant 
au  milieu  un  écusson  aux  armes  Goudowitch  avec  la  devise  :  .Armis 
et  labore".  Des  deux  côtés  de  l'écusson  on  lit  :  ' . 

0c.îbÔMapiu(UZ 
rpaçpi  Heam  BacuAbeeutb 
rydœuHb. 

155.  Greig;,  (Sir  Samuel— en  russe  Samuel  Carlowitch). 
Il  entra  en  1764  comme  capitaine  au  service  de  Russie.  D 
se  distingua  pendant  la  campagne  navale  de  l'Archipel  sous 
les  ordres  du  comte  Alexis  Orloff  (v.  ce  nom)  et  fat  nommé 
amiral.  En  1788,  lors  de  la  guerre  avec  la  Suède,  il  défit  la 
flotte  suédoise.  Catherine  II  lui  envoya  le  cordon  de  St- 
André,  mais  peu  de  temps  après  l'amiral  mourut  à  bord  la 
frégate  Rostislaw,  qui  portait  son  pavillon. 

Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Greig  est  repré- 
senté à  mi-corps,  de  8/4  à  droite,  en  uniforme  d'amiral ,  avec  les  cor- 
dons et  les  plaques  de  St- André  et  de  St-Wladirair  et  la  croix  de 
commandeur  de  St-George.  Il  a  son  chapeau  sous  le  bras  gauche.  On 
lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  coté: 

painted  by  Dm  Levitsky 

et  de  l'autre  côté: 

Engraved  by  Ja.  Walker. 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Greig  avec 
la  devise:  „Strike  sure",  entouré  de  palmes  et  de  lauriers.  Des  deux 
côtés  de  l'écusson  on  lit: 

Sir  Samuel  Greig 

Admirai  and  Commander  m  Cftief  of  her  Impérial  Ma-  j 
jesties  Fleets  in  thc  BaUic 
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Commander  in  Chief  of  Oronstadt  Knight  of  the  Impérial 

Russian  Orders, 
of  S*  Andrey  St  Alexander  Nevsky  S.  George  the  2"*  class 

S*  Vladimir  the  1*  class 
And  of  the  Holstein  order  of  S*  Anne. 
To  her  Impérial  Majesty  Catherine  the  Second  Empress 

and  Autocratrix  of  ail  the  Russias 
This  Plate  is  most  Humbly  inscribed  by  her  much  obliged 

and  very  Humble  servant 

James  Walker  Eng.  to  her  I.  M. 
and  member  of  the  Impr  Acadv  of  art  S?  Petersburg 

PuUished  Novr  1*  1788  by  J.  Walker  Sf  Petersburg  and 
In0  Dean  M  12  Bentinck  Street  Soho  London 

Rare.  L'original  à  l'huile,  grandeur  naturelle,  appartient  au  gé- 
néral Greig.  A*  501  de  l'exposition. 

156.  Gyongyossl  de  Petteny  (Paul),  plus  connu  sous  le  nom 
de  docteur  Gyon.  Né  en  Hongrie  en  1707.  Il  fut  médecin 
de  Catherine  II,  lorsqu'elle  était  grande-duchesse.  Pierre  III 
le  nomma  médecin  de  la  cour  (Leibmedicus).  Il  mourut  à 
Moscou  en  1763. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Gyon  est  représenté  à  mi-corps, 
debout  contre  une  table,  la  figure  de  %  à  gauche,  drapé  d'un  man- 
teau doublé  de  fourrure,  écrivant  une  recette.  On  voit  sur  la  table 
des  livres  et  des  papiers.  On  lit  au  bas: 

C.  0.  Fritzsch  ad  vivum  delin.  et  sculp.  Amstelodami  1753. 

et  plus  bas: 

Paulus  Qyôngyôssi  a  Petteny  Med.  Dodor 
Natus  Cassoviae 
in  Hungaria  A.  1707  26  April 
Imperatoriae  Russicae  Majestatis  Sacraiissimae 
Nosocomii  Maritimi  Petropolitani  h.  t.  d.  Medicus 
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Gyongyosius  Medicas  in  pectore  condidit  aries 
Uellada  cum  Latio,  cumque  Oriente  capU. 

Joh.  Schroeder. 

157.  Ha&a  (Comte  de);  Gustave- Adolphe  IV,  roi  de 
Suède,  (né  en  1778,  roi  en  1792,  abdique  en  1809,  mort  en 
Suisse  en  1837)  arriva  à  StrPétersbourg  le  14  août  1796, 
avec  son  oncle  le  duc  de  Sudermanie  (plus  tard  Charles  XHI, 
roi  de  Suède)  sous  les  noms  de  comte  de  Haga  et  comte  de 
Wasa.  Le  roi  arriva  avec  l'intention  d'épouser  la  grande-du- 
chesse Alexandra  Pawlowna  (v.  plus  haut);  le  mariage  fut 
rompu  le  jour  fixé  pour  les  fiançailles,  et  le  roi  retourna  le 
20  septembre  1796  à  Stockholm.  Les  portraits  ci-dessous 
furent  gravés  à  St-Pétersbourg  à  l'occasion  du  séjour  du 
roi  en  Russie. 

1.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médaillon  ovale, 
gravé  au  pointillé,  surmonté  d'un  nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un 
encadrement  carré,  bordé  d'une  à  la  grecque — gravés  au  burin.  Gus- 
tave est  représenté  en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  uniforme  et  grand- 
cordon.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  ouvragé,  entouré 
de  guirlandes  de  lauriers  dans  lequel  on  lit: 

Comte  de  Haga 
au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Colbacof  desegne  (sic)  e  sculpi  (sic) 

et  plus  bas: 

Se  vend  chez  Lenzi  à  S1  Petersbourg 
à  visavi  (sic)  la  clisa  (sic)  catoligue. 

Rare. 

2.  Portrait  exactement  pareil,  seulement  on  lit  dans  le  cartouche: 

Comte  de  Haga 
Bot  de  Seuede  (sic) 
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3.  Môme  portrait  petit  in-8°  gravé  au  pointillé,  avec  de  légérs 
changements  dans  l'encadrement  et  beaucoup  meilleur  que  les  précé- 
dents. On  lit  dans  le  cartouche: 

Comte  de  Haga 

et  au  bas  de  la  planche: 

C.  Mayr  se. 

4.  Même  portrait  que  le  précédent  petit  in-8°  au  pointillé  et  au 
burin,  évidemment  une  copie.  On  lit  dans  le  cartouche: 

Ppafa  Taxa 
Anonyme. 

158.  Hallart  (Baron),  lieutenant-général  du  génie  au 
service  d'Auguste  II,  roi  de  Pologne.  Il  fut  envoyé  auprès 
de  Pierre-le-Grand  en  1700  lors  du  siège  de  Narwa.  Il  fut 
chargé  d'élever  les  batteries  contre  la  ville  et  fut  fait  pri- 
sonnier lors  de  la  défaite  des  Russes  par  les  Suédois. 
Échangé  par  Auguste  II  en  1705  contre  le  général  suédois 
Horn,  il  entra,  bientôt  après,  définitivement  au  service  de  la 
Russie  comme  lieutenant-général.  En  1709  il  fut  nommé 
chevalier  de  StrAndré.  Il  mourut  en  1727  comme  général 
en  chef. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  On  y  voit  le  buste  de  Hallart  sur 
un  socle,  de  profil  à  droite,  en  grande  perruque,  cuirasse,  cordon  de 
St-André,  drapé  d'un  manteau  doublé  de  fourrure.  Au  bas  du  por- 
trait on  voit  un  cartouche  portant  les  armes  de  Hallart  entourées  de 
la  chaîne  de  St-André  avec  la  devise  de  l'ordre.  On  lit  des  deux  cô- 
tés des  armes: 

Baron  D.  Hallart  DU.  Eliot 

S.  Czaar.  Maj.  General  von  der  Infanterie 
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auch  S.  Kônigl.  Maj.  in  Pohlen  Oen-Lieuienant  und 
Inspector  ûber  dero  Vestungen  in  Sachsen. 

Anonyme. 

159.  Hélène  Pawlowna,  (Grande-duchesse  de  Kussie, 
Grande-duchesse  héréditaire  de  Mecklembourg-Schwérin) 
fille  de  Paul  I"  et  de  sa  seconde  femme  l'impératrice  Marie 
Féodorowna  (v.  ces  noms),  née  à  StrPétersbourg  en  1784. 
Mariée  à  St-Péterebourg  en  1799  à  Frédéric-Louis,  grand- 
duc  héréditaire  de  Mecklembourg-Schwérin.  Morte  à  Lud- 
wigslust  près  Schwérin  en  1803. 

1.  Portrait  de  la  grande-duchesse  avec  sa  sœur,  la  grande-du- 
chesse Alexandra  Pawlowna  (v.  ce  nom). 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  La  grande-duchesse  est  représentée  à  mi-corps,  de 
%  à  droite,  en  robe  décolletée,  drapée  d'un  châle.  Au  bas  du  médail- 
lon on  voit  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

Helena  Pawlowna 

Grossfùrstin  von  Russland,  Erbprinzessin  von  Meckîen- 

burg-Schwerin 
geb.  %  Bec.  1784  gest  %  Sept.  1803. 
Seiner  Majestât  dem  Kônige  von  Preussen 

allerunterthànigst  gewidmet 
von  Fr.  Arnold. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  coté: 
gemalt  von  Schrôder 

et  de  l'autre  côté: 

gestochen  von  Fr.  Arnold  in  Berlin  1804. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  La  grande-du- 
chesse est  représentée  à  mi-corps,  le  corps  en  face,  la  tète  de  %  à 
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droite  et  penchée,  en  robe  décolletée,  avec\in  boa  autour  du  cou.  On 
lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  côté: 

gem.  v.  Wagner 
de  l'autre  côté: 

gest.  v.  W.  Heûer 

et  plus  bas  au  milieu: 

Helena  Pawlowna 
Orossfûrstin  von  Russland,  Erbprinzes- 
sin  von  MeckUnburg  Schwerin. 

4.  Portrait  in- 8°  gravé  au  pointillé.  La  grande-duchesse  est  re- 
présentée en  buste,  de  \  à  droite,  avec  des  boucles  tombant  sur  les 
épaules,  un  fichu  et  la  plaque  de  Ste- Catherine.  On  lit  au  bas  du 
portrait: 

Oïl  AuteAz  etbHHO  Ôydemz 
oKumt  ez  nauiuxz  cepdiwm. 

Plus  bas  on  voit  une  urne  entourée  de  fleurs  et  de  lauriers.  Au- 
dessous  de  cette  vignette  on  lit: 

CAoaa  a/cumeMû  MeKAeHÔypiz-IUdepuHCKuœ*. 

160.  Heu  in  (Georges-Guillaume,  en  russe  Wilime  Iwa- 
nowitch,  de).  11  entra  en  1697  au  service  de  Russie.  H  fut 
chargé  de  la  fonte  des  canons.  En  1722  Pierre-le-Grand  l'en- 
voya sur  TOural  comme  chef  des  mines,  avec  le  rang  dégé- 
nérai. Il  fonda  la  ville  de  Catherinenbourg,  et  y  établit  des 
usines,  un  hôpital  et  une  école.  Il  mourut  en  1750. 

Portrait  in-folio  gravé  sur  acier.  Henin  est  représenté  en  buste 
et  en  face,  en  uniforme,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St- Alexandre 
et  le  portrait  de  Pierre-le-Grand,  entouré  de  diamants  en  sautoir.  On 
lit  au  bas  du  portrait,  d'un  côté: 

pue.  M.  <PAcpo<n 
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de  l'antre  côté: 

Ppae,  E.  PeùmMam 
et  plus  bas  au  milieu: 

reuepaM  de  Tenum. 

L'original  de  ce  portrait  se  trouve  au  corps  des  mines,     SS  de 
l'exposition.  ! 

161.  Hermann  (Benoît-François),  né  en  1755.  Ober-berg- 
hauptman,  professeur  de  technologie,  membre  de  l'Acadé- 
mie des  sciences  de  St-Pétersbourg;  chef  des  usines  et  delà 
monnaie  de  Catherinenbourg,  qui  furent,  en  grande  partie, 
fondées  par  lui.  H  écrivit  plusieurs  ouvrages  sur  la  minéra- 
logie, la  technologie  et  la  statistique  delà  Russie.  H  mourut 
en  1813. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Hermann  est  représenté  en  buste, 
de  %  à  gauche,  en  uniforme.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  des  lau- 
riers et  un  écusson  aux  armes  d'Hermann  des  deux  côtés  duquel 
on  lit: 

B.  F.  J.  Hermann  Russ.  Kaiserlicher  Oberberghauptmann 
RUter  d.  Annen-  Ordens  BefeM^kaber  zu  Catherinenburg 
u.  Mitglied  d.  Académie  d.  Wissent.  zu  Sf  Petersburg, 
Stockholm,  Berlin  u.  Mûnchen  d.  Societ.  d.  Wissensch. 
zu  Koppenhagen  (sic),  Goeitingen  u.  Prag,  d.  nat.  Ge- 
selsch.  zu  Berlin  u.  Moscau  etc.  Gébohren  zu  Marienhof 
in  Obersteiermark  den  14  Maerz  1755. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Gestochen  m  J.  1810  zu  Catherinenburg  von  N.  Platonof. 

Rare. 

162.  Hesse-Hombourç  (Landgravine  Anastasie  Iwanowna 
de),  née  princesse  Troubetskoy,  née  en  1700,  fille  du  ma- 
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réchal  prince  Jean  Jouriéwitch  Troubetekoy,  de  son  second 
mariage  avec  une  Narychkine.  Elle  épousa  en  premières 
noces  l'ex-hospodarde  Moldavie,  prince  Dmitri  Cantémir  (v. 
ce  nom),  et  en  secondes  noces  le  landgrave  Louis- Jean- 
Guillaume  deHesse-Hombourg,  feld-maréchal  etfeld-zeug- 
mestre  général  des  armées  russes.  Elle  était  une  des  beau- 
tés de  la  cour  de  Pierre-le-Grand.  „Elle  est  blonde,  d'une 
taille  élevée  et  elle  a  de  très  belles  mains  et  un  teint  su- 
perbe. Elle  a  sur  la  paupière  de  l'œil  gauche  une  petite 
tache  noire,  qui  ressemble  de  loin  à  une  mouche,  ce  qui  ne 
nuit  nullement  à  sa  beauté  et  à  l'éclat  de  ses  yeux,  mais 
leur  donne  encore  plus  d'expression",  dit  Bergholz,  le  cham- 
bellan du  duc  de  Holstein,  qui,  après  l'avoir  connu  en  Suède 
lors  de  la  captivité  de  son  père,  la  revit  en  1721  àStrPéters- 
bourg.  (v.  ^HeBHHKi»  KaMMepTHKWKepa  Bepxojibua.  ïïepe- 
boa'b  ÂMMOHa.  *L  I,  CTp.  101).  Elle  reçut  à  l'avènement  au 
trône  d'Elisabeth  1"  le  cordon  de  Ste-Catherine,  joua  un 
-  rôle  assez  important  à  la  cour  et  mourut  en  1755. 

Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  La  landgravine  est  repré- 
sentée en  pied,  de  8/4  à  droite,  assise  dans  un  fauteuil  et  appuyée  sur 
un  riche  guéridon  Louis  XV  placé  auprès  d'une  croisée  ouverte.  Elle 
est  en  robe  richement  ornée  de  dentelles,  avec  le  cordon  et  la  plaque 
de  Ste-Catherine.  Elle  a  dans  les  cheveux  des  diamants  et  une  ai- 
grette et  autour  du  cou  une  dentelle.  Son  bras  droit  s'appuie  sur  un 
livre  ouvert,  qui  se  trouve,  ainsi  que  d'autres  livres,  une  tabatière  et 
un  lorgnon,  sur  le  guéridon.  Dans  la  main  gauche  elle  tient  un  livre 
non  relié.  Son  pied  est  posé  sur  un  tabouret  sur  lequel  grimpe  un  petit 
chien.  Sur  le  premier  plan  à  droite  il  y  a  par  terre  un  globe,  à  moi- 
tié recouvert  d'une  draperie,  des  livres  et  une  carte  de  géographie. 
Dans  le  fond  on  voit  une  draperie  et  un  meuble  richement  orné.  A 
travers  la  croisée  on  aperçoit  une  mer  orageuse  et  un  bateau.  On  lit 
au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  Roslin 

T.  L  27 
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Gravé  par  J.  Daullé  graveur  du  Roi  1761. 

Plus  bas  se  trouve  un  cartouche  aux  doubles  armes  de  Hesse- 
Hombourg  et  Troubetskoy,  d'un  côté  duquel  on  lit,  en  russe: 

Cenmaibûuiax  laud-tpa^uns 
Anacmacui  loannoena 
recen-  WMÔypiCKan 
ypootcdeuHou  Kusutcua  TpyÔeunan 
Kaeiuepb  opdena  C-Enamepunu 

et  de  l'autre  côté  en  français: 

S.  A.  S.  Madame  AfMstasie 
Landgrave  de  Hesse- Hombourg 

Née  Princesse  Troubetskoy 
Dame  du  Grand  Ordre  Impérial 
de  S*e  Catherine. 

Cette  belle  planche,  citée  par  Nagler,  fait  le  pendant  du  portrait 
de  Betsky  (v.  ce  nom  J£  1)  gravé  par  Dupuis  d'après  Roslin.  L'ori- 
ginal ainsi  que  celui  du  portrait  de  Betsky  se  trouve  à  Moscou  chez 
M.  Basile  Olsoufieff;  on  lui  a  conservé  le  cadre  du  temps  que  l'on 
voit  reproduit  sur  le  portrait  de  Betsky.  Il  existe  une  répétition  de 
ce  portrait,  selon  toute  probabilité  également  par  Roslin,  à  l'Acadé- 
mie des  beaux-arts.  J6  224  de  l'exposition. 

163.  Heyking  (Henri-Charles -Hermann-Benjamin  de), 
né  en  1751.  Natif  de  Courlande.  Après  avoir  commencé  son 
service  en  Russie  comme  officier  aux  gardes,  il  passa  à  ce- 
lui de  Pologne.  En  1795  il  fut  envoyé  comme  député  au- 
près de  Catherine  II,  lors  de  l'annexion  de  la  Courlande  à 
la  Russie.  Il  fut  nommé  à  cette  occasion  par  l'impératrice 
président  du  tribunal  civil  de  Courlande.  Paul  Ier  le  nomma 
sénateur  et  président  du  collège  de  la  justice  de  Livonie, 
Esthonie  et  Finlande.  En  1799  il  fut  exclu  du  service.  D  y 
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rentra  sous  Alexandre  Ier  comme  sénateur  et  fut  promu  au 
rang  de  conseiller  privé  actuel.  Il  mourut  en  1809. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Heyking  est  représenté  en  buste,  de  8/4  &  droite, 
en  cordon,  plaque,  etc.  Le  médaillon  est  placé  sur  un  piédestal  por- 
tant un  cartouche,  au  milieu  duquel  on  voit  les  armes  de  Heyking 
avec  la  devise:  „non  sibi  sed  justitiae".  Des  deux  côtés  des  armes 
on  lit: 

Henri-Charles  Baron  (sic)  de  Heyking 

Sénateur  et  Conseiller  privé  de  Sa  M"  V  Empereur  de  toutes 
les  Russies  Président  du  Collège  de  Justice  de  Livoniey 
d'Êsthonie  et  de  Finlande  et  Chevalier  de  V ordre  de  S** 
Anne  lre  cl"9,  de  S*  Stanislas  et  de  Malthe  (sic). 

Dédié  à  S.  E.  Madame  la  Baronne  de  Heyking 

par  son  très  humble  et  très  obéissant  serviteur  Pierre 
Schraeter. 

164.  Houssein-Pacha,  pacha  à  trois  queues,  commandant 
de  la  fortresse  d'Otehakoff  qu'il  défendit  pendant  près  de 
six  mois.  Il  fut  fait  prisonnier  lors  de  la  prise  d'assaut  de 
cette  place  en  1788  par  le  prince  Potemkine. 

Portrait  in-8°  gravé  à  l'eau-forte.  Médaillon  rond.  Houssein  est 
représenté  en  buste,  de  profil  à  gauche,  en  turban  et  pelisse.  On  lit 
au-dessus  du  médaillon  : 

Hossein  Pacha  dïOtchakofï 
et  au  bas  d'un  côté: 

R.  Brichet  sculp. 
de  l'autre  côté: 

à  &  Petersbourg.  an  1789       %  • 
et  plus  bas  au  milieu: 

Uama  ucz  (sic)  Onanoea. 

27* 
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y$rmewu  Pocctcoû  mpom,  y3pnm  EnamepuHy, 
rocceum  n.ttbHHUKOMZ,  cnuuiz  nane  noÔrbmdem, 
Vpen  MUAoemu  Eh,  3o6um  cem  cydbÔuny, 
Xtuthem  nmo  ua  cenmz  ne  PoccoMh  om  pooicdem. 


De  Catherine  il  vit  les  vertus  et  la  gloire, 

Il  envia  le  sort  de  ses  sujets  ; 
Et  son  vainqueur,  à  force  de  bienfaits, 

Lui  fit  oublier  sa  victoire. 

165.  Hupel  (Auguste-Guillaume),  né  en  1737  dans  le 
duché  de  Weimar.  Il  arriva  en  1757  à  Riga,  fut  pasteur  à 
Ober-Pahlen,  devint  membre  de  la  société  économique  de 
St-Pétersbourg.  docteur  en  philosophie  et  plus  tard  en  théo- 
logie de  l'université  de  Dorpat.  Il  mourut  en  1819  à  Weis- 
senstein  près  Dorpat.  Il  publia  plusieurs  ouvrages  fort  esti- 
més sur  la  topographie,  l'histoire  et  la  philologie  de  la  Li- 
vonie  et  de  TEsthonie.  entre  autres  les  Nordische  Miscella- 
neen  (XII  vol.  Riga  1781-1791)  et  les  Neue  Nordische 
Miscellaneen  (XVIII  vol.  Riga  et  Leipzig  1792-98). 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
d'un  nœud  et  entouré  de  guirlandes  de  feuilles  de  chêne  enlacées  de 
rubans,  ainsi  que  d'un  encadrement  carré.  Hupel  est  représenté  en 
buste,  de  8/4  à  droite,  en  costume  de  pasteur  protestant.  Au  bas  du 
médaillon  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

August.  Wilhelm. 
Hupel 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Joseph  Barbes  pinx. 
de  l'autre  côté: 

CL  Kohi  se.  Viennae 
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et  plus  bas  au  milieu: 

Zu  finden  in  Riga  bei  Joh.  fr.  Hartknoch 

2.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Exactement  pareil  au 
précédent;  seulement  on  lit  dans  le  cartouche: 

August  Wilhelm 
Hupel 

geb.  su  Buttenstaclt  1736 

3.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Médaillon 
ovale,  gravé  au  pointillé,  surmonté  d'un  nœud  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré,  gravés  au  burin.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  car- 
touche, dans  lequel  on  lit: 

August  Wilhelm 
Hupel 

au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Josquh  Darbès  pinx 
et  de  l'autre  côté: 

8.  Halle  sculps. 

166.  Buyssen  (Baron  Frédéric  de),  natif  de  Westphalie. 
Il  entra  en  1702  au  service  de  Pierre-le-Grand  et  fut  chargé 
d'engager  des  officiers,  des  artistes  et  des  ouvriers  au  ser- 
vice de  la  Russie,  d'encourager  des  savants  à  dédier  leurs 
œuvres  au  tsar  et  aux  membres  de  sa  famille,  de  traduire 
en  langues  étrangères  les  nouveaux  règlements  de  l'armée 
russe  et  de  faciliter  les  communications  postales  avec  la 
Russie.  Il  fut  envoyé  plusieurs  fois  comme  ministre  au- 
près des  différentes  cours  de  l'Allemagne,  fut  à  deux  re- 
prises instituteur  du  tsaréwitch  Alexis,  fit  obtenir,  lors  de 
son  séjour  à  Vienne  comme  ministre,  le  titre  de  prince  du 
St-Empire  à  Menchikofl*  et  celui  de  comte  à  Golowkine;  né- 
gocia le  mariage  du  tsaréwitch  Alexis  avec  la  princesse  de 
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Brunswick,  s'occupa  de  différents  projets  d'administration 
intérieure,  écrivit  une  histoire  de  Pierre-le-Grand,  etc.  D 
fut  chargé  aussi  de  faire  graver  les  portraits  de  Pierre  et 
des  membres  de  sa  famille,  ainsi  que  ceux  de  ses  principaux 
ministres  et  généraux  et  de  les  faire  paraître  dans  le  vStaat- 
spûgel"  et  „/' ' Europaischc  Farna",  journaux  fort  en  vogue  au 
commencement  du  siècle  dernier.  De  là  proviennent  la  sé- 
rie des  portraits  in-8°  gravés  au  burin  (dont  plusieurs  par 
Bernigeroth)  des  contemporains  de  Pierre-le-Grand,  tels 
que  Golowine,  Golowkine,  Geschow,  Hallart,  Menchikoff, 
etc.  Après  la  mort  de  Pierre-le-Grand  Huyssen  fut  complè- 
tement oublié  et  traîna  une  misérable  existence.  En  17400 
se  décida  de  rentrer  dans  son  pays  natal,  mais  mourut  en 
route. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  de  dra- 
peries formant  un  encadrement  carré.  Huyssen  est  représenté  à  mi- 
corps,  de 3 '4  à  droite,  en  grande  perruque  avec  une  cuirasse  sous  l'ha- 
bit. Il  porte  sous  le  bras  gauche  un  chapeau,  qu'il  soutient  de  la 
main  droite.  Le  médaillon  est  placé  sur  un  socle  sur  lequel  on  lit: 

Henricus  L.  B. 
ah  Huyssen. 

167.  Jagoushinsky  (Comte  Paul  Iwanowitch),néen  1683, 
d'origine  lithuanienne.  Son  père  était  attaché  à  l'église  luthé- 
rienne de  Moscou.  En  1701  il  attira  sur  lui  l'attention  de 
Pierre-le-Grand,  qui  le  prit  comme  denschik;  plus  tard  il  de- 
vint aide-de-camp  général  et  chambellan  de  l'empereur,  fut 
envoyé  par  lui  en  Danemark,  au  Mecklembourg,  en  Hol- 
lande et  à  Vienne  avec  différentes  missions  diplomatiques. 
En  1722  il  fut  nommé  procureur-général.  En  1724  il  re- 
çut le  cordon  de  St-André.  Il  prit  part  à  l'avènement  au 
trône  de  Catherine  I",  qui  lui  conféra  le  titre  de  comte. 
Il  fut  grand-écuyer  sous  Pierre  IL  Lors  de  l'élection 
d'Anne  I"  il  lui  donna  secrètement  le  conseil  d'accepter 
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toutes  les  conditions  du  parti  oligarchique.  Il  fut  empri- 
sonné par  ordre  du  conseil  privé  suprême,  puis  libéré  au 
moment  de  l'arrivée  de  l'impératrice  Anne.  A  la  suite  d'une 
querelle  avec  Biron  il  fut  envoyé  comme  ministre  à  Berlin. 
Il  en  revint  en  1735  —  fut  nommé  ministre  du  cabinet  et 
mourut  en  1 736. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Jagouchinsky  est  représenté  en  buste  et  en  face, 
en  grande  perruque  et  armure,  avec  un  manteau  sur  l'épaule  droite. 
On  voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche  portant  au  milieu  unécus- 
son  aux  armes  de  Jagouchinsky.  On  lit  des  deux  côtés  de  l'écusson: 

l))(i(pi  ïîaeexb 

Heanoeum  fliymunc  où 

Podu.<icn  1683  loda  npecmaouMH  1736  toda 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
JIucaAh  ftamaypb 

et  de  l'autre  côté: 

eupm.  fl.  FepacuMOGi  1766.  %. 
Très  rare. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Jagouchinsky  est  re- 
présenté en  buste  et  en  face,  en  grande  perruque  et  costume  de  che- 
valier de  St- André,  avec  la  chaine  de  Tordre.  On  lit  au  bas  de  l'o- 
vale, d'un  côté: 

pue.  H.  Apiyuom 
de  l'autre  côté: 

Vpa  A.  rpanon 

et  plus  bas  au  milieu: 

Ppa<fk  UaecM  HmuoeuHb 

fftywuHCKiû 
rcHepa.il  Aniucffih,  renepmi 
IIpoKt/popt,  Oôepi  fUma-meMmeph 


Digitized  by  Google 


Kaounem*  Munucmpi  u  Kohhoû 
leûÔt  reapàiu  IIodnoMoenuia. 

De  la  suite  de  Békétoff. 

3.  Môme  portrait,  grossièrement  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit 
au  bas: 

Le  Comte  Jagoushinsky.       rpa$i  Htyotcunaciu. 

168.  Jahnus  (Lebrecht-Godefroi).  Général  étranger  au 
service  de  Russie  sous  Pierre-le-Grand. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Jahnus  est  représenté  à  mi-corps  et  en 
face,  en  grande  perruque,  avec  cuirasse  sous  l'habit  et  une  croii  à  la 
boutonnière.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  des  trophées  d'armes  et  un 
écusson  aux  armes  de  Jahnus.  On  lit  au  haut  de  la  planche: 

Inest  Virtus  et  mens  interrita  leti. 

Ovid.  I.  X.  v.  616. 

autour  du  médaillon: 

Lebrecht  Godofredus  Jahnus  Equiiatus  in  Exerciiu 
Maiest.  Moscov.  Archistrategus  Fortissimus 

et  au  bas  de  la  planche: 

Chr.  Weigel  excudit  Norinbergœ. 

3.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré,  formé  de  grosses  pierres  de  maçonnerie,  et 
placé  sur  un  socle,  sur  lequel  on  voit  également  un  écusson  aux 
armes  de  Jahnus.  On  lit  sur  le  socle: 

Lebrecht  Gottfricd  Janus. 
General  bey  der  Moscoivitischen 
Cavallerie. 

169.  Jakowleff  (Alexis  Sémenowitch),  acteur  dramatique, 
né  en  1773.  Il  débuta  en  1794  et  mourut  en  1817. 
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Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  d'un 
nœud,  placé  sur  un  socle  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Jakow- 
leff  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  droite,  en  costume  de  guer- 
rier antique,  casque  sur  la  tête  et  bouclier  au  bras.  On  lit  autour  du 
médaillon: 

ÂA€Kcrbù  CeMeuomiHb  jlKOMeez  pod.  ez  1773.  BcmynuM  na 
Teampz  ez  1794.  Qcohhoach  ez  1817. 

Au  bas  du  médaillon  sur  le  socle  on  voit  divers  attributs  de  l'art 
scénique  et  un  livre  ouvert  sur  lequel  on  lit:  IIo9MaTopae.B'fepa(sic). 
Le  socle  porte  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Bi  eocmopn  nmo  npiwodu.n,  utpu  ceocù  uctiyccmeoMz, 
Kmo  omz  npupodu  Ôuaz,  cmo.ib  utedpo  oâapeuz; 
Vmo  ciëm  ucmopiajiz  cooumz  cuAbMbûmuMz  nyecnwoMz, 
Bi  snatcz  naMHtnu  moto,  —  Om  3àrbCb  U3o6poo*cenz. 

B.l. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

PUCOOCIAZ  BaCUA.  JIlJKbHHOffb 

et  de  l'autre  côté: 

Fpa.  rpu.  Heauoez. 

Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes  des  Tufiakine  des  deux 
cotés  duquel  on  lit: 

Eio  CifmeAbcmey  Knnm  llempy  JTeauoemy  Ttog3nKUHi/y 
ro(pMeùcmepy  fleopa  Ew  lùmepa mopcuaio  BeAunecmea 
flibûcmeumeAbHQMy  KaMeptepy  Buwb  (sic)  flupetcmopy 
HMnepamopctcuxz  sprbAtmz  u  Mymnu  ei  ofmuxz  cmoAU- 
wxi  u  opdenoez  Ce.  Ahhu  l'°  Kaoccu  KaeaAepy  u  Ce. 
Ioauna  IepycaAUMCKaio  EoMaudopy  Bz  manz  ceoeio  Bu- 
coKonoHumauùt  u  ripedaunocmu 

noduocuniz  BacuAiù  lyKbsmoez. 
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170.  Jakowleff  (Pierre  Iwanowitch),  général  du  temps  de 
Pierre-le-Grand.  Il  se  distingua  comme  colonel  à  Poltawa 
et  à  Péréwolotchna  en  1709. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré  formé  de  pierres  de  taille.  Jakowleff  est  repré- 
senté à  mi-corps,  en  face,  en  grande  perruque,  avec  cuirasse  sous 
l'habit,  portant  le  portrait  de  Pierre-le-Grand  en  sautoir.  On  lit  au- 
tour du  médaillon: 

Hempz  HoamouHb  fltcoMen  6u*h  no4  IJoAmaeow 

TcHepOM  MM  u  &b  om.mHHOù  doeibjjenocmu  y  Ilempa 
Be.mKaxo. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  portant  au  milieu  un 
écusson  aux  armes  des  Jakowleff  avec  la  devise:  „Nihil  me  retardât?. 
Des  deux  cOtés  de  l'écusson  on  lit: 

3patsz  eio  ai  xpaMZ  erbHuoù 
IlaMfimu  IloceRtyaemca  o 
cuna  cw  xenepaAZ  Maiopa  otcz 
Ilempa  Ilempoeuna  ShoeAcea 
m  1773**  toâtb 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Fpae.  Fpu.  GpeÔuumiù. 

Rarissime. 

171.  Jean  Alexéewitch  (Tsar  de  Russie),  né  en  1666,  fils 
du  tsar  Alexis  Michaïlowitch,  de  son  premier  mariage  avec 
Marie  Uiinichna  Miloslawsky.  A  la  mort  de  son  frère  Théo- 
dore il  fut  d'abord  écarté  de  la  succession,  puis  un  mois 
après,  à  la  suite  de  la  première  révolte  desstreltzi,  proclamé 
tsar  conjointement  avec  son  frère  Pierre.  Il  était  faible  d'es- 
prit et  de  corps  et  ne  prit  aucune  part  aux  affaires  d'état, 
dont  s'empara  sa  sœur  la  tsaréwna  Sophie.  Après  la  chute 
de  la  tsaréwna  Pierre-le-Orand,  tout  en  rendant  à  son  frère 
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les  honneurs  dus  à  son  rang,— -ne  le  consulta  jamais  sur  les 
affaires.  Il  mourut  les  première  jours  de  Tannée  1696  en 
laissant  de  son  mariage  avec  Prascowia  Féodorowna  Solty- 
koff  trois  filles:  la  duchesse  Catherine  de  Mecklembourg- 
Schwerin,  l'impératrice  Anne  F  et  la  tsaréwna  Prascowie 
Iwanowna  mariée  morganatiquement  au  général  Dmitrieff- 
Mamonoff. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  at- 
taché à  une  colonne  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  tsar  est 
représenté  à  mi-corps  et  en  face ,  dans  l'ancien  costume  de  cérémonie 
des  tsars,  avec  la  couronne  de  Monomaque  sur  la  tête,  une  croix  au- 
tour du  cou,  tenant  dans  la  main  droite  le  globe  et  dans  la  gauche 
le  sceptre.  Au  bas  du  médaillon  sur  le  socle  de  la  colonne  on  voit  un 
cartouche  avec  l'inscription  : 

Iouhho  ÂAe^tbeeuub 
Uapb  u  CaMoâepotceui 
ecepocciùcmû 
Ioann  Alexieuncz 
Tzaar  et  Autocrator 
totius  Russiae. 

Rare.  Faisant  partie  de  la  suite  des  souverains  de  Russie  gravée 
par  Stenglin. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  tsar  est  représenté  à  mi-corps,  de  */4  à  droite, 
en  armure,  par-dessus  laquelle  il  porte  une  pelisse  recouverte  de  bro- 
card. On  lit  autour  du  médaillon: 

Ioauuz  AieKctbeeuHb  Ilapt  u  CaModcpMexvb  BcepocciûcKiû 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Russie  et 
plus  bas  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Czaar  Joann 
'  Altxewxtz 
totius  Russiae  Autocrator. 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Th.  Mattarnovy  se. 
Rare. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  suspen- 
du à  une  colonne  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  socle  de  la  % 
colonne  porte  un  cartouche  ouvragé  dans  lequel  on  lit: 

Ioautiz  ÂMKabeeuub 
llapb  u  CaModepwew 
BcepocciùCKiù 
Joann  Alexieuncz 
Tzaar  et  Autocrator 
totius  Russiae 

L'original  de  ces  deux  portraits  de  grandeur  naturelle,  à  l'huile  et 
en  buste,  se  trouve  au  palais  de  Tsarskoé  Sélo.  J£  27  de  l'exposition. 

Anonyme. 

72.  Jean-Antonowitcli  (Empereur  de  Russie),  arrière-petit- 
fils  du  précédent,  né  le  20  août  1740.  Fils  de  la  régente 
Anna  Léopoldowna  née  princesse  de  Mecklembourg-Schwe- 
rin  et  du  prince  Antoine-Ulric  de  Brunswick  Lunebourg- 
Bevern  (v.  ces  noms),  proclamé  à  sa  naissance  grand-duc 
héritier.  Devint  empereur  à  peine  âgé  de  deux  mois,  le  17 
octobre  de  la  môme  année  sous  la  régence  de  Biron  (v.  ce 
nom)  et  puis  de  sa  mère,  fut  détrôné  le  24  novembre  1741. 
Renvoyé  avec  sa  mère  hors  de  Russie,  arrêté  à  Riga,  enfermé 
dans  la  forteresse  de  la  ville,  puis  transporté  à  Dunamunde, 
de  là  à  Ranienbourg  (gouvernement  de  Riasan);  séparé 
en  1743  de  sa  mère  et  de  sa  famille,  enlevé  par  un  moine, 
arrêté  à  Smolensk  et  relégué  à  Schlusselbourg.  Il  n  y  voyait 
personne  et  croupissait  dans  l'ignorance  et  dans  un  demi- 
idiotisme.  Il  fut  amené  à  St-Pétersbourg,  où  Elisabeth  T 
eut  une  entrevue  avec  lui  dans  la  maison  du  chancelier 
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comte  Worontzoff  (v.  ce  nom).  En  1762  Pierre  III  alla  le 
voir  à  Schlusselbourg.  Après  l'avènement  de  Catherine  II 
il  fut  transporté  à  Kexholm,  où  on  le  garda  près  d'un  mois, 
puis  de  nouveau  réintégré  à  Schlusselbourg,  après  avoir  vu 
Catherine  II.  En  1764  un  officier  nommé  Mirowitch  voulut 
libérer  le  malheureux  prince  et  le  proclamer  empereur.  Se 
trouvant  de  garde  à  la  forteresse  de  Schlusselbourg,  il  ras- 
sembla les  soldats,  arrêta  le  commandant,  mais  lorsqu'il 
voulut  libérer  le  prince,  il  le  trouva  mort:  le  capitaine  Wlas- 
sieff  et  le  lieutenant  Tchékine ,  à  la  garde  desquels  il  était 
confié,  voyant  la  révolte  se  décidèrent  à  le  tuer.  Ce  fut  Wlas- 
sieff  qui  lui  porta  le  coup  mortel.  Mirowitch  fut  décapité. 

* 

1.  Planche  in-folio  gravée  au  burin.  On  y  voit  dans  un  berceau, 
sous  un  dais  rocaille  richement  sculpté,  l'empereur,  enfant,  couché  en 
face,  recouvert  d'une  couverture  et  ayant  autour  du  cou  la  chaîne  de 
St-André.  Des  deux  côtés  du  berceau  on  voit  six  figures  allégoriques 
représentant:  la  force,  la  sagesse,  la  justice,  etc.  Celles  sur  le  pre- 
mier plan  sont  assises,  les  autres  debout.  Sur  le  dossier  du  berceau 
on  voit  un  écusson  aux  armes  de  Russie.  Sur  la  partie  supérieure 
du  dais  se  trouve  un  œil-de-bœuf,  à  travers  lequel  on  voit  l'œil  de 
la  Providence,  entouré  de  rayons  qui  donnent  sur  la  tôte  de  l'enfant. 
Un  peu  plus  bas  que  l'œil-de-bœuf  à  gauche  on  voit  des  amours  sou- 
tenant un  carreau  sur  lequel  sont  placés  le  sceptre  et  la  couronne. 
Des  deux  côtes  du  baldaquin  des  amours  soutiennent  à  gauche  un 
écusson  aux  armes  de  Brunswick  et  à  droite  un  écusson  aux  armes 
de  MecJdembourg.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Joannes  III 

D.  0.  Imperator  et  Autocrator  Russorum  etc.  etc.  etc.  na- 
tus  d.  23  August.  A0  1740. 

Johannes  III 

Von  Oottes  Onaden  Kayser  und  Selbsthalter  aller  Russen 
u.  s.  w.  gebohren  d.  23.  August.  A0  1740. 
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pais  deux  colonnes  de  vers,  d'un  coté  en  latin: 

Cara  Deum  Soboles,  ceîso  de  stemmate  Proies, 
Provida  quem  Russis  fata  dedere  Caput; 

Deatra  Dei  tantum  Pigmis  tueaiur  àb  alto 

Quo  salvo  Impera  stat  Decus  atque  Saius 

Virfutum  Cïiorus  hic  si  Te  comitatur  ubique, 
Spes  non  decipiens  aùrea  Secla  feret. 

et  de  l'autre,  en  allemand  : 

Huldreicher  Gôtter  Sohn  vont  Fûrstenstand  gebohren 
Und  m  der  Russen  Haupt  durch  weisen  Schluss  erkohren 
Der  Himmel  schùze  dich  mit  seiner  Allmachts  Hand 
Dem  Wachsthum  sey  erwûnscht  zum  Heyl  u.  Zierd 

dem  Landy 

Wann  dièse  Tugenden  dich  unzertrennt  begleiten, 
So  grunet  frisch  herfor  die  Hoffnung  goldner  Zeiten. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Cum  Gratia  et  Privilegio  Sacrae  Czaesareae  Majestatis 

et  de  l'autre  côté: 

Johann  Christian  Leopold  excudit  Augustae  Vindelicorum 

2.  Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Médaillon  orale, 
gravé  au  pointillé,  entouré  d'un  cadre  orné  de  nœuds,  de  guirlandes, 
etc.,  et  d'un  encadrement  carré  gravés  au  burin.  L'empereur  enfant 
est  représenté  eu  buste,  de  profil  à  gauche,  avec  le  cordon  de  St-Àn- 
dré  en  sautoir.  On  voit  au  bas  du  médaillou  un  cartouche  dans  le- 
quel on  lit: 

Ioanm  VI.  % 
HMncpamopt  u  CaMoàepoKCVfi 
BœpocciûcKiù. 

Rare. 
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3.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
d'une  couronne  et  de  guirlandes  de  laurier  entrelacées  de  rubans. 
L'empereur  enfant  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  gauche,  avec 
le  cordon  de  St- André.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  grand  cartouche 
ouvragé,  orné  de  trophées,  dans  lequel  on  lit: 

Ivan  VI  Antonïtz 
Empereur  au  berceau  en  1740 
est  détrôné  en  1741,  renfermé  dans  une 
Fortresse  et  poignardé  en  1764. 

Au  haut  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Tome  V. 

et  de  l'autre  côté: 

page  105. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Dessiné  par  Chevalier 

au  milieu: 

Dirigé  par  Née 
et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  Niguet. 

Ce  portrait,  gravé,  ainsi  que  le  précédent,  d'après  l'effigie  repré- 
sentée sur  un  rouble  du  temps  de  l'empereur  Jean,  est  tiré  de  l'histoire 
physique,  morale,  etc.,  de  la  Russie  moderne  par  MM.  Leclerc  père  et 
fils.  Paris  et  Versailles  1785.  in-4°. 

4.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  L'empereur  est  représenté,  jeune  homme,  en 
buste,  de  profil  à  droite,  avec  un  barbe  naissante,  de  longs  cheveux 
et  une  pelisse.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  dans  lequel 
on  lit: 

Ivan  VI 

Né  le  24  Août  1740 ,  Empereur  le  20  Octobre 
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de  la  même  année,  détrôné  en  Décembre  1741. 
assassiné  dans  sa  prison  en  Juillet  1764 

et  au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Alexandre  Tardieu  del.  et  se.  Rue  de  Varbre  sec  M  251. 

i 

Ce  portrait  de  fantaisie,  dont  l'original  a  été  dessiné  par  Pru- 
dhon  (nous  en  avons  vu  à  une  exposition  à  Paris  le  dessin  original)  est 
tiré  de  l'histoire  de  Catherine  II  par  J.  Castera.  Paris  an  VIE.  3 
vol.  in-8°. 

5.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  en  contre-partie.  Ovale. 
On  lit  au  bas: 

Ivan  VI. 
Born  24  August  1740, 
became  Emperor  28  October,  the  same  year,  was  deihroned  tu 
December  1741  and  assassinatcd  in  Prison  in  July  1764. 

Dans  une  traduction  anglaise  du  môme  ouvrage. 

6.  Portrait  in-8°  grossièrement  gravé  au  pointillé.  L'empereur 
enfant  est  représenté  à  mi-corps,  de  %  à  gauche,  en  couronne  de  lau- 
riers avec  le  cordon  de  St- André.  On  lit  au  bas: 

58. 
HMnepamopz 
Ioaum  BnyKb  HMnp.  (sic)  Ahhu  Ioau. 
pod.  1740  Ifapc.  noài  onen.  Mamepu  ew 

odum  lodz  205. 

7.  Planche  petit  in-8°  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y  voit  les 
deux  cotés  d'un  rouble  du  temps  de  l'empereur  Jean. 

173.  Innocent  (Saint—),  premier  évêque  cTIrkoutsk  et 
apôtre  de  la  Sibérie.  Il  fut  sacré  évêque  en  1721  et  mou- 
rut en  1731.  Il  fut  canonisé  en  1764. 

Planche  in-folio  remplie  de  texte  (la  vie  du  saint).  Au  milieu  on 
voit  un  ovale  grossièrement  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Le  saint 
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y  est  représenté  à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche,  tenant  un  crucifix  de  la 
main  droite  et  un  rosaire  dans  la  main  gauche.  H  est  en  manteau  et 
klobouk.  Au  bas  de  la  planche  on  yoit  trois  médaillons  surmontés  des 
armes  d'Irkoutsk.  Le  premier  médaillon  représente  le  saint  bénissant 
des  moines,  le  deuxième  sa  mort,  et  le  troisième  la  découverte  de  ses 
reliques. 

Collection  Gennadi. 

174.  Joasaph,  Archimandrite  du  couvent  de  St-Serge 
près  St-Pétersbourg  et  membre  du  St-Synode,  né  en  1744. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Joasaph  est  représenté  à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche, 
en  klobouk,  manteau  d'archimandrite  et  pauaguia;  il  tient  une  crosse 
dans  la  main  droite.  On  lit  autour  de  l'ovale: 

Ceumrbùmaio  Cuuoda  hmhi,  Ceptiewï  nycmuHti  ApxiMau- 
dpurm  Iocatfi.  PodtLiai  1744  tody.  Mapma  26  dm. 

Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Mueoû  Iocafà  ce  adibCb  U3o6paweuz 
YnumeAb  ucmunnu,  AnGuMi,  y  ectbxi  nonmem. 

Anonyme.  Très  rare. 

175.  Joasaph  (Gorlenko),  Évêque  de  Belgorod,  né  en 
1705,  mort  en  1754. 

Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Le  prélat  est  représenté  à 
mi-corps,  de  s/4  à  gauche,  en  mitre  et  habits  sacerdotaux.  Il  tient  sa 
crosse  dans  la  main  gauche  et  bénit  de  la  main  droite.  Le  portrait 
est  entouré  d'un  encadrement  orné  de  différents  attributs  du  sacer- 
doce. On  lit  au  bas  de  la  planche: 

IJpeocemi^eHHUù  Ioacafa  Enuctcom  ErbAOîopoâcKiû 

usb  JJeopxHCKOû  sfajwut*  ropAeuKO.  Poôuach  1705  toda 

T.  L  28 
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ÔHÂ. 

Anonyme.  Très  rare. 

176.  Joseph  111  (Nelubowitch-Tykalsky).  Métropolitain 
d#  Kieff,  de  Galicie  et  de  toute  la  petite  Russie. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prélat  est  représenté 
en  buste,  de  */A  à  gauche,  en  mitre  et  habits  sacerdotaux.  On  ht 
au  bas: 

Iocu(pi  III  ricjwÔoeuMh-TuKa.ibCKiù 

MumponoAvmz  Kieeaiiù,  IhAUwiù  u  ectn  Mqauh  Pocciu. 

Hsh  coCpautH  nopmpemoez  U3ÔaeaeMUX6  IJAamomMh  Eexe- 

YllOGtAMh. 

177.  JourawlefT  (André  Ioannowitcb),  Archiprêtre  de 
l'église  d'Ocbta  près  StrPétersbourg.  Né  à  Moscou  en 
1751,  il  commença  par  être  sectaire,  puis,  après  avoir  em- 
brassé l'orthodoxie,  il  devint  prêtre  et  fut  activement  em- 
ployé surtout  par  le  prince  Potemkine  à  convertir  les  ras- 
kolniks.  Il  écrivit  plusieurs  ouvrages  sur  les  différentes 
sectes  ainsi  que  des  traités  bistoriques.  Il  mourut  en  1813. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un  en- 
cadrement carré.  Jourawlcff  est  représenté  à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche, 
tenant  dans  ses  mains  un  livre.  On  lit  autour  de  l'ovale  : 

Ilpomoiepeù  Audpeû  Ioaumei  poduAC*  ei  Mocnetb  1751  w. 
Aeiycma  9  ôhr 

Le  médaillon  est  placé  sur  un  socle,  sur  lequel  on  voit  encore 
des  livres  et  qui  porte  un  cartouche  avec  l'inscription: 

H  ervpoù  npocertmenz  ceibtm  ucmunnu  ao63<mo 
•  u  cyeenipiû  mtMy  neenaccmea  otnKpbwaw 

Anonyme. 
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Dans:  wïïojiHoe  HCTopircecKoe  H3B*CTie  o  ApeBHKXi> CTpHrojïbHHKaxi» 
h  hobhx'b  pacKOJBHiîKftX'b  etc.  CotfpaHHoe....  IIpoToiepoeïT>  ÀHApeein» 
IoannoBUM'h".  CH6.  1799.  in-8°. 

178.  loussoupoff  (Prince  Nicolas  Borissowitch),  fils  du 
conseiller  privé  actuel  prince  Boris  Grigoriéwitch  et  d'une 
Zinowieff.  Né  en  1751.  11  voyagea  beaucoup  dans  sa  jeu- 
nesse et  se  lia  avec  Beaumarchais  et  Voltaire.  En  1783  il 
fut  envoyé  comme  ministre  à  Turin  et  fut  chargé  de  mis- 
sions à  Rome,  à  Venise  et  à  Naples.  H  servit  plus  tard  à  la 
cour,  fut  grand  maréchal  aux  couronnements  de  Paul  Ier, 
Alexandre  Ier  et  Nicolas  Ier,  ministre  des  apanages  et  chef 
du  comptoir  de  la  cour  à  Moscou.  Il  mourut  en  1831.  Pouch- 
kine lui  adressa  les  beaux  vers  intitulées:  „Be.ibMOJKt". 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste,  de  */4  à 
gauche,  en  pelisse.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  le  professeur  Lampi 

et  de  l'autre  coté: 

Engraved  by  Jam'  Walker  Engraver  to  Uis  Impérial  Ma- 
jesiy. 

Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes  des  loussoupoff,  des  deux 
cotés  duquel  on  lit: 

Prince  Nicolas  de  Youssoupoff 

Conseiller  privé  actuel  Sénateur  chambellan  actuel  de  Sa 
Majesté  V Empereur  de  toutes  les  Russies 

Directeur  en  chef  du  collège  des  Manufactures  des  fabri- 
ques Impériales  des  Hautes  Lisses,  Verreries  et  porce- 

Chevalier  des  Ordres  de  S*  André,  S*  Alexandre,  de  V Aigle 
Blanc,  de  S1  Stanislas  et  Commandeur  de  Vordre  de  & 
.    Jean  de  Jérusalem 

28* 
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Gravé  d'après  le  Tableau  original  peint  par  le  professeur 
Lampi  et  dédié  à  Son  Excellence  par  son  très  humble  et 
obéissant  serviteur  James  Walker 
Published  by  Ja'  Walker  S*  Peter sburg  and  Wm  Brown 
J\&  51  Green  Street,  Grovesnor  Square  London. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste,  de  3/4  à  gauche, 
en  uniforme,  cordon,  plaques,  etc.,  drapé  d'un  manteau.  On  lit  au 
bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

PucœaM  u  xpaeupoeaAz 

et  de  l'autre  côté: 

Exopb  CKomuuKOffh 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  les  armes  des  Ionssoupoff,  des  deui 
côtés  desquelles  on  lit: 

Enji3b  Hukomù  Eopucommb  JOcynoez 

JtbùcmeumeMHbtù  Taùuuû  CoeïbmHUM,  Cenamopi,  Jn»w- 
cmeumejibHbtû  KoMMepiepi,  rAaeHOHaH&tbcmeyioutiù  9kc- 
neduwen  KpeMMecnaw  Cmpoenis  u  Macmepctcoù  Opy- 
otceûHOù  Ilammu.  KaeaAepz  Opdeuoez  Ce.  AnocmoM 
Auàpeji,  Ce.  ÂACKcandpa  Heecfcaw,  Ce.  Ahhu  V9  tuaeca 
Ce.  Ioauua  IepycwtuMCKato  ÔOAbwaw  icpecma  u  oCoun 

TlOAbCKUXi. 

BcenoKopnibùiuee  npuHouienie  omz  noêmuennaio  E*ty 
AtcadeMum  Etopa  GKomumoea. 

•179.  Irlnée  (Klémentiewsky),  archevêque  de  Pskoff,  Li- 
vonie  et  Courlande.  Né  en  1753,  mort  en  1*818.  Écrivain 
distingué.  Ses  œuvres  se  rapportent  exclusivement  à  la  théo- 
logie. On  a  longtemps  cru,  se  basant  sur  le  portrait  que  nous 
allons  décrire,  que  Paul  Ier,  en  témoignage  de  sa  bienveil- 
lance, avait  envoyé  au  prélat  les  aiguillettes  d'aide  de  camp 
général. 
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Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale,  surmonté  d'un  nœud 
et  de  guirlandes  de  lauriers.  Le  prélat  est  représenté  à  mi -corps,  en 
face,  en  klobouk,  avec  une  croix,  en  manteau  de  chevalier  de  St- 
Alexandre,  dont  les  cordons  rèjetés  sur  l'épaule  gauche  ont  l'air  d'ai- 
guillettes, avec  plaque,  cordon  en  sautoir  et  panaguia.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale: 

Epinxit  (sic)  Basilius  Gromov 

et  plus  bas: 

Eto  BucoKonpeocenweHcmeo 
CuHodajtbHbiû  lUenz  Hpuneû  ApxienucKon* 
JIckoockoû  ItupAXHCKOû  (sic)  u  Ki/p.wHCKOù  (sic) 
u  opdena  Conmaio  AMKcmdpa  Heectcaio 
Kaecueph. 

IIpuMu  Omem  u  Apxunacmupb  exe  me  rnoopente 
Upeeuiue  ecew  oôho  meoe  eo3penbe  (sic) 

Très  rare. 

180.  Kakorinoff  (Alexandre  Philipowitck).  Natif  de  Sibé- 
rie. Elève  du  comte  Rastrelli.  Architecte  distingué;  il  con- 
struisit la  magnifique  Académie  des  beaux-arts  à  St-Péters- 
bourg,  dont  il  fut  le  premier  directeur.  Mort  en  1771. 

1.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Kakorinoff  est  représenté  en 
buste,  de  8/4  à  droite,  en  habit  à  brandebourgs,  bordé  de  fourrure. 
Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

A.  0. 

et  plus  bas: 

ÂAeKcauâpi  <PiuunoeuHb 
Kateopunoez 

Tlepeuù  Jlupetsmopz  HMnepamopctcoù  AxadeMtu 
Xydoonecmm  u  30ÔHiû  rAoenato  adania  ohoû. 

m 

Gravé  en  1827  par  Olesczinski.  . 
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2.  Môme  portrait  in-folio  gravé  sur  bois.  Kakorinoff  est  repré- 
senté à  mi-jambes,  de  8/4  à  droite,  debout  contre  un  riche  bureau  sur 
lequel  on  voit  des  livres,  des  papiers,  le  sceau  et  le  plan  de  l'Acadé- 
mie ainsi  qu'une  clochette.  Il  est  en  habit  blanc  bordé  de  zibeline. 
De  la  main  droite  il  désigne  le  plan  et  le  sceau  de  l'Académie,  de  la 
main  gauche  il  s'appuie  sur  une  chaise  sur  laquelle  on  voit  une  dra- 
perie. On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Pue.  u  tpaeup.  ua  depeeib  Jl.  A.  CnpRKom. 
de  l'autre  côté: 

JlenamaAZ  I.  TpamueAb.  Ucsck.  IIp.  Jê  45. 

et  plus  bas  au  milieu: 

AAettcaudpi  &UAunoewib  Kanopunoez 
CmpoiiM&tb  u  flupetcmopi  AnaôtMiu  Xydoo/cecmeb  (1726- 
1772) 

Oh  nopmpema  leeuwaio,  naxodmaiocH  n  HMnepamopctcoù 
AnaoeMiu  Xydootcecmez. 


ÎIpeMtH  OÔmcnwa  nooutpeuvi  xydaMumoei  m  1869  toài. 

L'original  de  ces  deux  portraits,  qui  est  le  chef-d'œuvre  de  Lé- 
witsky  et  lui  ouvrit  les  portes  de  l'Académie,  se  trouve  à  l'Académie 
des  beaux-arts.  Il  est  de  grandeur  naturelle.  Il  figura  à  l'exposi- 
tion sous  le  421. 

181.  Kamensky  (Comte Michel  Fédotowitch).  Néenl788. 
Il  commença  sa  carrière  pendant  la  guerre  de  sept  ans.  D 
s'y  distingua  ainsi  que  dans  les  guerres  contre  les  Turcs 
pendant  le  règne  de  Catherine  II,  fut  pendant  un  temps  gé- 
néral gouverneur  de  Riasan  et  de  Tamboff,  prit  une  part  ac- 
tive à  la  guerre  de  1788,  battit  les  Turcs  à  Hongour.  En 
1791,  après  la  mort  de  Potemkine,  il  quitta  le  service  à  la 
suite  d'une  dispute  de  préséance  avec  le  général  (plus  tard 
comte)  Kachowsky.  En  1796  il  rentra  au  service  et  reçutde 
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Paul  I"  le  cordon  de  St- André  et  un  mois  plus  tard  le  bâ- 
ton de  maréchal  et  le  titre  de  comte.  Il  mourut  assassiné 
dans  ses  terres  en  1809. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  maréchal  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  droite,  son  chapeau  sur  la  tête,  en  «ordou, 
plaques,  etc. 

L'exemplaire  que  nous  possédons  est  avant  toute  lettre;  c'est  pro- 
bablement une  épreuve  d'essai  qui  devait  faire  partie  de  la  suite  des 
portraits  édités  par  Békétoff. 

m.  Kapnist  (Basile  Wassiliewitch),  né  en  1757.  Litté-. 
rateur  distingué  du  siècle  dernier.  Ses  œuvres  furent  pu- 
bliées en  1796  à  St-Pétersbourg.  Sa  meilleure  production  a 
été  une  comédie  en  5  actes  nommée:  AGe^a.  Il  mourut  en 
1824. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Kapnist  est  représenté  en 
buste  et  en  face,  drapé  d'un  manteau.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  A.  Ocunoa*. 
et  plus  bas: 

B.  B.  KanHucmt. 

2.  Même  portrait  exactement  pareil  au  précédent.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale: 

BacuAtù  BacuAbceuHb 

Kannucnu 
Cmamcfciû  CoerwtiHUKi 

En  coôpanm  nopmpemoez  u3daeaeMbixi  n.iamoHOMi  Eetce- 
moeuMb. 

183.  Karamslnc  (Nicolas  Michaïlowitch).  Né  en  1766 
dans  le  gouvernement  de  Simbirsk.  Dès  son  plus  jeune  âge 
il  se  voua  aux  lettres  et  acheva  l'œuvre  de  Lomonossotf  en 
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donnant  le  dernier  poli  au  russe  moderne.  H  voyagea  en 
Europe  de  1789  à  1790  et  fit  la  connaissance  de  toutes  les 
sommités  littéraires  de  son  temps.  Rentré  à  Moscou  il  fonda 
la  revue  de  Moscou,  où  il  publia  entre  autres  „les  lettres  d'un 
voyageur qu'il  édita  ensuite  séparément  en  1797.  Cette  re- 
vue eut  un  succès  monstre,  mais  à  la  suite  de  l'histoire  des 
Martinistes  elle  cessa  de  paraître.  Il  publia  en  1791  le  pre- 
mier recueil  de  ses  œuvres  et  en  1797  il  en  fit  une  seconde 
édition.  Il  mourut  en  1826  après  s'être  créé  une  gloire  im- 
mortelle par  son  histoire  de  Russie.  Nous  ne  citerons  qu'un 
seul  portrait  de  Karamsine  qui  se  rapporte  au  siècle  passé. 

Portrait  in- 12°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Karamsine,  tout  jeune  encore,  est  représenté  en 
buste,  de  %  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale; 

Nicolai  Karamsine 

et  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

» 

Kiïhnel  del 
et  de  l'autre  côté: 

H.  Lips  sculp. 

Ce  rarissime  portrait  est  tiré  d'une  traduction  tout  aussi  rare 
des  lettres  d'un  voyageur:  „Briefe  eines  reisenden  Russen  von  Ka- 
ramsin  a.  d.  russischen  v.  Johann  Richter  mit  Epfrn.  Leipzig.  1801. 
in- 12°. 

184.  Kawyiine  (Élie  Aléxéewitch),  né  en  1731,  mort  en 
1809.  Marchand  sectaire,  fondateur  de  l'hospice  des  vieux 
croyants  à  Moscou— connu  sous  le  nom  de  cimetière  Préo- 
brajensky. 

Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Kawyiine  est  représenté  à 
mi-corps,  de  %  à  droite,  en  costume  de  marchand.  Son  bras  gauche  est 
appuyé  sur  une  table,  sur  laquelle  on  voit  un  Évangile  et  la  Kopi- 
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iaa  Krara.  Dans  la  main  droite  il  tient  un  rouleau  de  papier  sur  le- 
quel on  lit: 

Kmo  UpaeociaeHijio  enpy  Ycepduo  coÔ.uodaem*  moto  ona 
JJpocAaeAJietm  u  omz  6edz  (sic)  H36aeAsem*.  Uo  npeceAe- 
mu  QKh  omz  epeMeuuuû  (sic)  Uflpcmeiù  (sic)  HeÔecnaio 
OnodoÔ.iHemi:  uafanoMz  (sic)  Coedunnemi. 

Au  bas  du  portrait  on  lit: 

R  A.  Afianacbee* 

plus  bas: 

Ham  ÂAeKctbeeuHb  Kmuauhi. 

IIoneuumeAb  u  ynpedumeAb  CmapooÔpjidHecKaio  IJpeoÔpa- 
ucencKaio  EotadtbAbHaio  doMa  es  Mocneib  Bbtconaûuie 
ymeepoKèennaio  180919  %.  Mm  15. 

et  plus  bas  encore,  d'un  côté: 

PoduAcn  eh  1731  xody 
et  de  l'autre  côté: 

IIpecmaeuACH  es  1809  Aeiycma  21. 
Très  rare.  Collection  Gennadi. 

185.  Keyserling  (Comte  Hermann-Charles),  issu  d'une  an- 
cienne famille  originaire  de  Westphalie.  Fils  d'Othon-Ernest 
de  Keyserling  de  son  second  mariage  avec  une  d,ledeRecke. 
Né  en  1696.  Il  fut  président  de  l'Académie  des  sciences  de 
St-Pétersbourg,  et  en  1733  ministre  de  Russie  à  Varsovie. 
Grâce  à  lui  Biron  fut  élu  duc  de  Courlande  et  reconnu  tel 
par  la  Pologne.  Mis  à  la  retraite  sous  la  régente  Anne  il 
reprit  son  poste  à  Varsovie  sous  Élisabeth.  Il  fut  envoyé  à 
Francfort  lors  du  sacre  de  François  I"  et  fit  reconnaître  le 
titre  impérial  de  Russie  par  la  maison  d'Autriche.  En  1746 
il  fut  nommé  ministre  à  Berlin,  en  1749  de  nouveau  à  Var- 
sovie et  en  1752  ambassadeur  à  Vienne.  En  1762  il  fut  une 
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troisième  fois  envoyé  à  Varsovie,  cette  fois  comme  ambas- 
sadeur. Il  y  mourut  en  1764.  Il  était  conseiller  privé  actuel, 
chevalier  de  St-André  et  avait  été  élevé  en  1741  à  la  dignité 
de  comte  du  St-Empire. 

Portrait  in-folio.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un  encadrement 
carré.  Keyserling  est  représenté  à  mi-corps,  en  face,  avec  le  cordon 
et  la  plaque  de  l'aigle  blanc  et  une  cuirasse  sous  son  habit  brodé.  H 
tient  la  main  gauche  sur  sa  hanche  et  est  drapé  d'un  manteau.  Au 
bas  du  médaillon  on  voit  un  écusson  aux  armes  des  Keyserling  et  plus 
bas  un  cartouche  ouvragé  avec  l'inscription: 

Hermannus  Carolus  Keyserling 

Cornes  S.  R.  Germanici  Imperii,  et  Aquilae  Albœ  Eques 
Suœ  ImperatoruB  Majestatis  Russiarum  Consiliariusabin- 
timis  et  Minister  Plenipotentiarius  apud  Suam  Rtgiam 
Majestatem  Poloniarum  et  Electorem  Saxoniae 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
AVernerin  pinx.  et  delin 

et  de  l'autre  côté: 

L.  Zucchi  sculp. 

186.  klimowsky  (Siméon).  Simple  cosaque  du  régiment 
de  Charkoff  et  poète.  Vivait  au  commencement  du  XVIII 
siècle. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ov^ale.  Klimowsky  est  repré- 
senté à  mi-corps,  de  %  à  gauche,  en  costume  cosaque,  assis  contre 
une  table  placée  devant  lui,  sur  laquelle  on  voit  un  livre.  Ou  lit  au 
bas  de  l'ovale: 

Ppaeup.  H.  Po30H<m 

et  plus  bas: 

C.  KAUMoecKiù. 
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187.  Klinger  (Frédéric-Maximilien  de),  né  à  Francfort 
sur  Mein  en  1753.  H  entra  comme  officier  au  service  de 
Russie  en  1780,  fut  lecteur  du  grand-duc  héritier  (Paul  I*r), 
directeur  du  corps  des  cadets,  etc.  Il  mourut  comme  géné- 
ral, curateur  de  l'université  de  Dorpat,  etc.,  en  1831.  C'é- 
tait un  écrivain  allemand  distingué. 

1.  Portrait  petit  in-8°  gravé  au  burin.  Klinger  est  représenté  en 
buste,  de  %  à  gauche,  en  uniforme.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un 
coté: 

P.  Angiolini  del. 
de  l'autre  côté: 

J.  G  Nabholz  se. 
et  plus  bas  : 

F.  M.  Klinger 
Obrist  Lieutenant  der  russisch  Kayserl.  Armée, 
Major  des  adlichen  Land-Kadetten  Korps. 

2.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  pointillé.*  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Klinger  est  représenté  en  buste,  de  8/4 
à  droite.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Frid.  Maximil.  Klinger 
et  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Outtenbrun  delin. 
et  de  l'autre  côté: 

Mayr.  se. 

3.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Klinger  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  gauche,  en  uniforme,  cordon,  plaque,  etc.  On 
lit  au  bas  de  l'ovale: 

Friederich  Maximilian  von  Klinger 
Buss.  Kaiserl.  Generalmajor,  Director 
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des  ersten  Cadetten-Corps,  Curator  der 
Universitàl  Dorpat,  Ritter  des  S*  An- 
nen  Ordens  der  ersten  Classe,  und  des 
S*  Wladimir  Ordens  der  driiten  Classe 

geb  zu  Frankfurt  am  Mayn  1753  (sic). 

4.  Portrait  grand  in- 8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Klinger  est 
représenté  en  buste,  de  %  à  droite,  en  uniforme  de  général,  cordon, 
etc.  On  lit  au  bas:  • 

gestochen  von  Bottinger  in  Berlin  1814 

et  plus  bas: 

Klinger. 

5.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Octogone.  On  lit  au 
bas,  d'un  côté: 

A.  Bottinger 
de  l'autre  côté: 

L.  Buchhorn  dir. 

et  plus  bas  au  milieu  : 

Fr.  Max.  von  Klinger, 
Zwickau  b.  d.  Gebr.  Schumann. 

188.  Rniajnine  (Jacob  Borissowitch),  né  à  Pskoff  en 
1742,  mort  à  St-Pétersbourg  en  1 789.  Poète  dramatique, 
comique  et  lyrique  fort  estimé  de  son  temps.  Ses  meilleures 
tragédies  sont:  Didon,  Rosslav  et  Wadim;  cette  dernière, 
parue  après  sa  mort,  fut  confisquée  et  brûlée  publiquement 
d  après  les  ordres  de  Catherine  IL  Du  reste  Kniajnine  n'é- 
tait au  fond  qu  un  imitateur.  Ses  œuvres  complètes  ont  eu 
trois  éditions,  en  1785,  1787  et  1800. 

1.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  serpent  et  d'un  encadrement  carré  formé  de  pierres  de 
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taille.  Kniajnine  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  droite.  Au  bas 
du  médaillon  on  voit  une  palme  et  une  branche  de  laurier  et  plus 
bas  un  cartouche,  avec  l'inscription: 

Ce  oÔpcm  KufiMHUHa!  Koxo  sa  Aupubtù  uacz, 
H  comu  Fpamu  ynpacuAU  Koponoû! 
HanpacHO  mucaumz  mu  umo  eh  rpeuiu  JlapHaccz: 
Om  3ÔrbCb  eo3deuin  eto  Poccaoûomz  u  Jfuâonoû. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Pue.  Ooponoumoe*. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Kniajnine  est  repré- 
senté en  buste,  de  profil  à  droite,  drapé  d'un  manteau.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale,  d'un  côté: 

Pue.  E.  dcmeppeûxs 
de  l'autre  côté: 

Ppae.  C.  FaAaKmioHOffb 
et  plus  bas  au  milieu: 

E.  Khhmhuhz. 

189.  Konownitzine  (Pierre  Petrowitch).  Lieutenant-géné- 
ral gouverneur  de  St-Pétersbourg  sous  Catherine  II  et  plus 
tard  gouverneur-général  d'Arkhangel  et  d'Olonetz. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Konownitzine  est  représenté  en  buste, 
de  profil  à  droite,  en  cordon  et  plaque.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un 
cartouche,  avec  l'inscription: 

Jlempn  TlempoeuHb  Kohoqhuwhi 

CaHKmnemepÔypiCKiû  FyÔepnamopz,  FeuepaAZ  îlopyinnum  u 
opdeuoez  Ce.  paeuoanocmojtbHato  Kh.  oauSum.  ÔOAhtuaw 
Kpecma  2  cmen  (sic)  u  ce.  Ahhu  KaeaAepz. 

Anonyme.  Très  rare. 


Digitized  by  Google 


190.  Rorff  (Jean-Albert  Baron  de),  né  en  1697.  Prési- 
dent de  l'Académie  des  sciences  de  St-Pétersbourg  en  1 734. 
Ministre  à  Copenhague  et  dans  le  cercle  de  la  Basse-Saxe 
en  1740.  En  1746  il  fut  nommé  ministre  en  Suède.  Il  re- 
vint à  Copenhague  en  1748,  de  nouveau  comme  ministre, 
et  y  mourut  en  1766.  Il  possédait  une  célèbre  bibliothèque 
qui  fut  achetée  par  Catherine  II  pour  Paul  F. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  de  crayon  et  tiré  en  san- 
guine. Korff  est  représenté  en  buste  et  en  face,  en  cordon  et  plaque, 
avec  un  ruban  noir  autour  du  cou.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un 
coté: 

Pils  pinx. 
de  l'autre  côté: 

Bradt  sculp. 
et  plus  bas  au  milieu: 

Jean  Albert  Baron  de  Korf 

Conseiller  privé  de  S.  M.  V  Impératrice  de  toutes  les  Bus- 
sies,  son  chambellan,  Chevalier  de  touts  (sic)  ses  ordres 
et  Envoyé  à  la  cour  de  Dannemarc  (sic)  né  le  30  Nov. 
1697  mort  le  7  Avril  2766. 

Dédié  au  General  Baron  du  Fircks  par  son  très  humble  et 
très  obéissant  serviteur  Friederich  Ludivig  Bradt. 

Karissime. 

2.  Môme  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  d'un  côté: 
Gest.  v.  W.  (Mo. 

de  l'autre  côté: 

.    Gedr.  v.  E.  Mùnch 

et  plus  bas  au  milieu: 

Joliann  Albert  von  Korf. 

Dans:  Blum— Eàn  russisch.  Staatsmann,  etc. 
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191.  Korsakoff  (Alexis  Iwanowitch),  général  d'infanterie. 
Né  en  1757,  mort  en  1800.  Favori  de  Paul  T. 

Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Korsakoff  est  représenté  en  buste,  le  corps  de  % 
à  droite,  la  tête  tournée  à  gauche.  Il  est  en  cordon,  plaques,  etc.  On 
lit  au  bas  du  portrait,  d'un  côté: 

Kapmuuy  nucaAi  C.  IHymm 

et  de  l'autre  côté: 

PpaeupoeaM  E.  VyKCUHz. 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  les  armes  de  Korsakoff,  des  deux  cô- 
tés desquelles  on  lit: 

Eto  BbicOKonpeeocxoàumcAbcmey  reuepa.it/  om*  ApmuAAe- 
piu,  HncneKmopy  u  pamux*  opdenoei  KaeaAepy  AAenctbto 
HeanoeuHy  Kopcatcoey  YctpdHfbùmee  npunotuenie 

EeemaçfiïA  UyKCuna. 

L'original  de  ce  rare  portrait  se  trouve  à  l'Académie  des  beaux- 
arts.     662  de  l'exposition. 

192.  Kosloff  ( Jean  Iwanowitch).  Maître  général  des  re- 
quêtes et  sénateur,  mort  en  1788. 

Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré  en  pierres  de  taille.  Kosloff  est  représenté  en 
buste,  de  8/4  à  droite,  en  cordon  et  plaque.  Le  médaillon  est  placé  sur 
un  socle  sur  lequel  on  voit  des  livres.  Le  socle  porte  un  cartouche, 
avec  l'inscription: 

Heam  HeanoeuHb  Ko3aoûz  Taunuil  Coetbmuuta 

Cenamopi  u  opdeuoez  Ce.  AAeKcaudpa  u  Ce.  Ahhu  KaeaAepz 

Anonyme.  Rare. 

193.  Kotchoubey  (Basile  Léontiewitch),  petit-fils  d'un 
petit  prince  tatare  émigré  en  petite-Russie.  Juge  général 
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(reHepajiLHHfl  cyata)  de  la  Petite-Russie.  Apr^s  avoir  été 
en  bons  rapports  avec  le  hetman  Samoylowitch  (v.  ce  nom) 
il  envoya  contre  lui  conjointement  avec  Mazeppa  une  fausse 
dénonciation  à  Moscou.  En  1707  et  1708  il  dénonça  à 
Pierre-le-Grand  la  trahison  de  Mazeppa  Une  enquête  fut 
ordonnée.  Elle  eut  lieu  à  Witebsk.  Kotchoubey  et  son  ami 
Iskra  furent  mis  à  la  torture,  livrés  à  Mazeppa  et  exécutés. 

Portrait  in- 4°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Kotchoubey  est  repré- 
senté à  rai-corps  et  en  face,  en  costume  cosaque  avec  un  manteau  dou- 
blé d'hermine.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  On  lit  au  bas  de 
l'ovale: 

Pue.  £m.  CnMimomecepb.  Tpae.  Aack.  Ocunoei  1820. 

et  plus  bas: 

BacuAÏà  leoHtnbeeuHb 

Konyôeû 
reuepoAbHUù  CydbH 

Dans:  EaHTHnrB-KaMeHCKifl  —  Hcropia  Majofl  Poccîh.  L'original 
de  ce  portrait,  petite  grandeur,  appartient  à  la  princesse  Hélène  Ko- 
tchoubey. 3&  77  de  l'exposition. 

v 

194.  Houllbioe  (Jean  Petrowitch),  né  à  Nijni-Nowgorod 
en  1735.  Fils  d'un  marchand,  il  se  passionna  pour  les 
sciences  exactes,  apprit  tout  seul  la  physique,  la  chimie  et 
la  mécanique  et  fut  présenté  à  Catherine  II  lors  de  son 
voyage  sur  le  Wolga  en  1767.  L'impératrice  le  fit  venir  à 
St-Pétersbourg  et  le  nomma  mécanicien  de  l'Académie 
des  sciences.  Le  prince  Orloff,  qui  le  protégeait,  l'engagea 
à  raser  sa  barbe  en  lui  promettant  des  rangs  et  des  décora- 
tions, s'il  s'y  décidait,  mais  Koulibine  ne  voulut  jamais  y 
consentir;  il  mourut  en  1818. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Koulibine  est  repré- 
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senté  en  buste,  de  %  à  gauche,  en  eostume  de  paysan,  avec  toute  sa 
barbe  et  une  médaille  en  sautoir.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Heam  Uempoemb 

KyAUÙum 
MexanuKi  PocciûcKoù  AtcadeMiu. 

Rn  coopania  nopmpemoen  usàaeaemm  ILtamouoMi  Eetce- 
moeu.m. 

t 

195.  Konrakine  (Princesse  Agrippine  Àlexandrowna), 
fille  du  grand-écuyer  prince  Alexandre  Borissowitch  et  de 
la  princesse  Alexandra  Iwanowna,  née  Panine.  Née  en  1734, 
fut  demoiselle  d'honneur,  et  mourut  en  1791. 

Portrait  in-folio  gravé  à  l'eau-forte  et  au  burin.  Médaillon  rond, 
surmonté  d'un  nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  La  princesse 
est  représentée  en  buste,  de  %  à  droite,  avec  des  rubans  dans  les  che- 
veux, un  cordon  autour  du  cou  et  le  chiffre  de  l'impératrice  Cathe- 
rine. Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Princesse  Agrippine  de  Kourakin 

Demoiselle  d'honneur  de  Sa  Majesté  Impériale  de  toutes  les 
Russies. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Peint  par  Rocotof 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  à  Veau  forte  par  Ant.  Radigues  et  terminé  au  burin 
par  son  Ecollye  (sic)  Vas.  Pedichef  sergant  (sic)  du  Reg* 
au  (sic)  Gard9  de  Preobrajensky 

Rarissime. 

* 

196.  Kourakine  (Prince  Alexandre  Borissowitch),  né  en 
1752,  fils  du  prince  Boris-Léonce  Alexandrowitch  (v.  plus 
bas)  et  de  la  princesse  Hélène  Stépanowna  (v.  plus  bas).  Il 

T.  I.  29 


Digitized  by  Google 


fut  élevé  d'abord  avec  le  grand-duc  Paul  (Paul  I"),  puis  à 
l'université  de  Leyde;  il  accompagna  l'empereur  Paul  à 
Berlin,  à  l'époque  de  son  mariage,  devint  chambellan  et  en 
1780  maréchal  de  la  noblesse  de  St-Pétersbourg.  En  1781 
il  accompagna  le  grand-duc  et  la  grande-duchesse  lors  de 
leur  voyage  comme  comte  et  comtesse  du  Nord.  Des  lettres 
qu'il  écrivit  à  l'aide-de-camp  de  l'impératrice  Bibikoff  furent 
interceptées;  il  y  attaquait  Potemkine.  Kourakine  fut  éloigné 
du  service.  Il  se  retira  sur  ses  terres.  En  1796  Paul  Ier  le 
nomma  conseiller  privé,  maréchal  de  la  cour,  vice-chance- 
lier, conseiller  privé  actuel  et  chevalier  des  ordres  de  St- 
André  et  de  St- Alexandre,  le  tout  dans  l'espace  de  2  mois  à 
peine.  Lors  du  couronnement  de  Paul  I"  il  reçut  de  grandes 
terres  et  une  commanderie  de  Malte.  En  1798  il  cessa  d'être 
vice-chancelier,  mais  reprit  cette  dignité  en  1801.  En  1806 
il  fut  nommé  ambassadeur  à  Vienne  et  en  1807  après  la 
paix  de  Tilsitt,  conseiller  privé  actuel  de  la  première  classe. 
En  1809  il  fut  transféré  à  Paris,  où  il  resta  jusqu'en  1812. 
H  mourut  à  Weimar  en  1818. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  de 
lauriers,  de  palmes  et  d'une  couronne  de  roses  et  entouré  de  guir- 
landes de  laurier  et  de  feuilles  de  chêne  ainsi  que  d'un  encadrement 
carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  gauche,  sur  fond 
noir.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Alexandre 

Prince  de  Kourakin 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

LoschenkoM 

Rarissime. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté 
d'un  nœud  et  de  guirlandes  de  laurier.  Le  prince  est  représenté  en 
buste,  de  8/4  à  droite,  avec  un  grand-cordon.  Au  bas  du  médaillon  on 
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yoit  un  cartouche,  portant  au  milieu  un  écusson  rocaille  aux  armes  des 
Kourakine,  entouré  de  nuages.  On  lit  des  deux  côtés  de  l'écusson: 

A.wKcaudpb  Eopucoewtb 
Kmsb  KypamHb. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

J.  Bevelly  le  24  Décembre  1779  à  S*  Petersbourg 
et  de  l'autre  côté: 

Pp.  A.  Ko.maïuHiiKO&i  1783. 

Très  rare. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté 
d'un  nœud,  passé  dans  un  anneau  et  entouré  d'un  encadrement  carré. 
Le  prince  est  représenté  erf  buste,  de  %  à  gauche,  en  cordon  et  pla- 
que, avec  son  chapeau  sous  le  bras  gauche.  On  voit  au  bas  du  mé- 
daillon un  cartouche,  avec  l'inscription: 

Alexandre 
Prince  de  Kourakin  etc.  etc.  etc. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Peint  par  le  Chev.  Iioslin 

m 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  A.  Radigues  Aggrégc  de  VAcad.  Imp.  des  B. 
Arts  de  S1  P.  1779. 

Très  rare. 

4.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Le  prince  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  gauche,  eu  cordon,  plaque,  etc.,  tenant  son 
chapeau  sous  le  bras  gauche.  Le  portrait  est  entouré  d'un  encadre- 
ment carré.  On  lit  au  bas  du  portrait,  d'un  côté: 

peint  par  Voile 

29* 
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de  l'autre  côté: 

Gravé  par  James  Walker  Graveur  de  Sa  Maj.  lin  p. 
et  membre  de  V Académie  des  beaux  arts  S*  Petersbourg. 

et  plus  bas  d'un  côté  des  armes  Kourakine  on  lit,  en  russe: 

KHH3b 

A.ieKcaudpz  Eopucoeuub  Kypatcuta 

rocydapcmeeHHUù  Buue-Kauu.ieph  u  m.  d.  u  m.  d.  u  m.  d. 

et  de  l'autre  coté,  en  français: 

Le  Prince 
Alexandre  Borisovitch  Kourakin 
Vice  chancelier  de  VEmpire  etc.  etc.  etc. 

Très  rare. 

5.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale,  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  à 
mi-corps,  de  \  à  gauche,  en  habit  richement  brodé,  avec  cordon, 
plaque,  etc.,  ainsi  qu'un  manteau  doublé  d'hermine  lui  tombant  des 
épaules.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  L.  Vigée  le  Brun  " 

de  l'autre  côté: 

Gravé  par  James  Walker  graveur  de  Sa  Maj.  Imp.  et 
membre  de  V Académie  des  beaux  Arts  S*  Petersbourg 

et  plus  bas: 

Alexandre  Prince  de  Kourakin 
Vice  chancelier  de  VEmpire,  Ministre  du  Conseil  d'Etat, 

Conseiller  privé  actuel,  Sénateur, 
Chambellan  actuel  de  Sa  Majesté  V Empereur  de  toutes  les 

Russies,  chevalier  des  ordres  de  S1  André, 
de    Alexandre  Newsky,  de  S1"  Anne  de  la  première  classe, 

Grand'croix  de  celui  de  S1  Jean  de  Jérusalem, 
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et  chevalier  des  ordres  de  Dannemarck  de  Dannébrog  et  de 

celui  de  V  Union  parfaite  etc. 
Published  the  1*  of  October  1798  by  Ja'  Walker  S1  Pe- 

tersbourg  and  Rob*  WilfUnson  Cornhill.  London. 

Très  rare. 

'  6.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  On  lit  au  bas  du  por- 
trait: 

Alexander 
Prince  Kourakin 

Anonyme.  ' 

7.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale: 

rpaeup.  6.  ÂAeKCibttn, 

et  plus  bas: 

KHH3t  ÂAeitcaHàpz  EapucoeuHb  (sic) 
KijpaKum 

fltbùcmeumeAbuuû  TaûHuù  CoetbniHUKz  l-to  KAacca. 

Ilji  coÔpauifi  nopmpemoez  ludameMbixi  II.wmoHOMb  Beice- 

8.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  On  lit  au  bas  du  por  - 
trait,  d'un  côté: 

Cari  and  W.  Otto  in  Darmstadt 
de  l'autre  coté: 

Gedr.  v.  E.  Miinch 
et  plus  bas  au  milieù: 

Alexander  Furst  Kourakin 
Dans:  Blum — Ein  russischer  Staatsmann,  etc. 

9.  Portrait  granffssime  in-folio  gravé  au  pointillé.  Le  prince  est 
représenté  en  pied,  debout  et  en  face,  en  habit  de  drap  d'or,  culotte 
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courte,  bas  et  souliers,  en  cordons,  plaques,  etc.  Il  tient  dans  la  main 
droite  son  chapeau  et  de  la  main  gauche  il  s'appuie  sur  une  table  re- 
couverte d'un  riche  tapis,  sur  laquelle  se  trouvent  des  papiers,  un  en- 

■ 

crier  et  le  buste  de  Paul  Ier  sur  un  socle  orné  du  chiffre  de  l'empe- 
reur et  de  l'aigle  de  Russie.  Derrière  le  prince  il  y  a  un  tabouret  sur 
lequel  est  jeté  le  manteau  de  bailli  de  Malte  et  dans  le  fond  on  voit 
une  draperie,  une  colonne  et  le  château  Michel,  résidence  de  Paul  Ier. 
On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  coté: 

Peint  par  W.  Baravikovsky 

de  l'autre  côté: 

Gravé  à  S?  Peter  sbourg  par  Jean  et  François  Vendramini 
et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  des  Kourakine: 

Le  Prince  Alexandre  Borissotcitsch  de  Kourakin. 

Conseiller  privé  actuel,  Ministre  du  Conseil  d'Etat,  Séna- 
teur, (Chancelier  de  tous  les  Ordres  de  FEmpire  de  Rus- 
sie, Chambellan 

actuel,  ancien  Vice  Chancelier  de  VEmpire  et  ministre  des 
Affaires  étrangères  de  S.  M.  VEmpereur  de  toutes  les 
Russies,  Chevalier 

de  S*  André,  de  S1  Alexandre  Newsky,  de  S*  Wladimir  de 
la  f9  classe,  de  S"  Anne  de  la  lre  classe,  des  Ordres  de 
Prusse  de  V  Aigle 

noir  et  de  V Aigle  rouge,  de  celui  de  Bavière  de  S1  Hubert, 
de  ceux  de  Dannemarc  de  Danebrog  et  de  Funion  par- 
faite,  et  grand  Croix  de 

FOrdre  Souverain  de  S*  Jean  de  Jérusalem,  etc.  etc.  etc. 

„Sehr  schônes  und  seltenes  Blatt  s.  gr.  in-fol.",  dit  Nagler  en 
citant  ce  portrait. 

L'original  de  ce  portrait,  de  grandeur  naturelle,  appartient  au 
prince  Anatole  Kourakine.  K°.  663  de  l'exposition. 

10.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Seulement  en  buste.  On  voit  au  bas 
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du  médaillon  un  cartouche  portant  au  milieu  les  armes  Kourakine, 
des  deux  côtés  desquelles  on  lit: 

Le  Prince  Alexandre  Borissowitch  Kourakin 
né  le  18  de  Janvier  1752. 

Conseiller  privé  actuel,  Ministre  du  conseil  d'état;  Sénateur, 
Chancelier  de  tous  les  ordres  et  Chambellan  actuel  de  S. 
M.  V Empereur  de  toutes  les  Russies,  Son  ancien  mi- 
nistre des  affaires  étrangères  et  Vice-Chancelier  de  V  Em- 
pire, Chevalier  de  tous  les  ordres  de  Russie,  de  Prusse, 
de  Bannemarck,  de  Bavière  et  Bailli  Grand  Croix  de 
V ordre  souverain  de  S*  Jean  de  Jérusalem. 

• 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Peint  par  W.  Barovikovsky 
et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  Ign.  S.  Klauber. 

11.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé,  pareil  au  précédent. 
On  lit  au  bas  du  portrait: 

Tassaert.  S* 

et  plus  bas: 

Alexandre-Borissowitsch 
Kourakine  (Prince) 
Vice-Chancelier  de  V Empire 
Chevallier  (sic)  de  tous  les  Ordres  de  Russie, 
Décoré  du  Grand-Aigle  de  la  Légion  d'Honneur 
Né  le  18  de  Janvier  1752. 
à  Paris  chez  V éditeur,  rue  de  la  Touraine  F.  9.S*Giniï  5. 

12.  Portrait  grandissime  in-folio  impérial,  gravé  en  manière 
noire.  Le  prince  est  représenté  en  pied,  debout,  de  %  à  droite,  en  ha- 
bit de  velours,  culotte  courte  et  souliers,  en  cordons,  plaques,  etc., 
s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  une  table  à  moitié  recouverte  d'un 
tapis,  sur  laquelle  on  voit  un  livre  avec  le  sceau  de  l'état  et  portant 
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l'inscription:  „Pax  Tilsit^y^"  1807",  le  grand-cordon  et  la  plaque 
de  la  légion  d'honneur,  ainsi  qu'une  statuette  de  Minerve.  De  la  main 
droite  le  prince  indique  un  temple  qui  se  trouve  dans  le  fond  et  qui 
porte  sur  le  fronton  l'inscription:  „Templi  Jani  clausum".  Outre  ce 
temple  on  aperçoit  encore  dans  le  fond  une  draperie  et  une  colonne. 
Sur  le  premier  plan  à  droite  il  y  a  un  riche  tabouret  sur  lequel  sont 
déposés  le  chapeau,  l'épée  et  les  gants  du  priuce.  On  lit  au  bas  de  la 
planche,  d'un  côté: 

Peint  par  Chevalier  (sic)  J.  B.  Lampi 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  à  Vienne  par  V.  G.  Kininger  1809 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  les  armes  des  Kourakine  avec  toutes 
les  décorations  du  prince  et  au-dessus  la  devise  de  l'ordre  de  St-An- 
dré:  „3a  B-fepy  h  BtpnocTb".  Des  deux  côtés  des  armes  on  lit: 

Alexandre  Prince  Kourakin 
Conseiller  privé  actuel  de  la  première  Classe,  Membre  du 
Conseil  d'Etât,  Sénateur,  Chancellier  de  tous  les  ordres 
de  Russies, 

Chambellan  actuel  de  Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les 
Russies,  son  Ambassadeur  Extraordinaire  et  Plénipo- 
tentiaire à  Vienne  et  à  Paris, 

Chevalier  des  Ordres  de  S*  André,  de  S*  Alexandre  Rev- 
sky,  Grand  Croix  de  celui  de  Saint  TVladimir  de  la  pre- 
mière classe,  de  celui  de  S*"  Anne  de  la  première 

Classe,  Bailli  de  r Ordre  de  S*  Jean  de  Jérusalem,  Grand 
Cordon  de  la  Légion  d'honeur  (sic)  de  France,  Chevalier 
des  Ordres  de  Danemarck  de  V Eléphant,  de  Daneborg  (sic) 

et  de  V  Union  parfaite,  Chevalier  des  Ordres  de  V  Aigle  noir 
et  de  V aigle  rouge  de  Prusse,  de  celui  de  S*  Hubert  de 
Bavière  etc.  etc. 

Très  rare.  Cité  par  Nagler.  L'original  de  ce  portrait,  de  grandeur 
naturelle,  se  trouve  à  St-Pétersbourg  chez  le  prince  Alexis  Kourakine. 
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13.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  à  mi-corps, 
de  8/4  à  droite,  en  habit  de  velours,  avec  cordons,  plaques,  etc.,  et  un 
manteau  doublé  d'hermine  lui  tombant  des  épaules.  On  voit  au  bas 
du  médaillon  un  cartouche,  portant  au  milieu  un  écusson  aux  armes 
des  Kourakine.  On  lit  des  deux  côtés  de  l'écusson: 

Le  Prince  Alexandre  Borissoieitsch  Kourakin 

Conseiller-privé-actuel  de  la  première  classe,  Membre  du 
Conseil  d'Etât,  Sénateur,  Chambellan,  Ambassadeur 

extraordinaire  et  Plénipotentiaire  à  Vienne  et  à  Paris;  An- 
cien Vice-chancelier  de  VEmpire  et  Ministre  des 

Affaires-étrangères  de  Sa  Mu  V Empereur  de  toutes  les  Riis- 
sies,  Chancelier  de  tous  les  ordres,  Chevalier  de  ceux  de 
&  André, 

de  S1  Alexandre-Neicski,  Grand-Croix  de  la  première  classe 
des  Ordres  de  S'  Wladimir  et  de  Ste  Anne,  Bailli  de 
V Ordre 

Souverain  de  S1  Jean  de  Jérusalem,  Grand-Aigle  de  la  Lé- 
gion d'Honneur  de  France,  Chevalier  des  Ordres  de  VE- 
lephant,  du 

Danebrog  et  de  V Union-parfaite  de  Dannemarck,  de  P Aigle- 
noir  et  de  V Aigle  rouge  de  Prusse  et  de  S1  Hubert  de 
Bavière  etc.  etc.  etc. 

Au  bas  de  la  planche,  en  lettres  à  peine  visibles,  on  lit  encore: 

Outkin.  1812. 

Rarissime.  Cette  planche  fut  terminée  à  Paris  par  notre  célèbre 
graveur  Outkine,  alors  dans  toute  la  force  de  son  talent,  quelques 
jours  avant  la  rupture  avec  Napoléon  en  1  SI  2.  Outkine  eut  à  peine 
le  temps  de  tirer  quelques  épreuves  d'essai  et  de  remettre  la  planche 
au  prince  Kourakine,  lorsqu'il  fut  fait  prisonnier  et  interné,  avec  les 
autres  Russes  qui  se  trouvaient  en  ce  moment  à  Paris,  dans  l'inté- 
rieur de  la  France.  L'ambassadeur,  de  son  cOté,  dut  quitter  précipi- 
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tamraent  Paris  et  dans  le  désordre  d'un  départ  subit,  la  planche  fut 
perdue,  sans  qu'on  pût  jamais  la  retrouver. 

14.  Portrait  petit  in-folio  en  biais,  gravé  en  manière  noire.  Le 
prince  est  représenté  à  rai-corps,  de  profil  à  gauche,  sur  une  chaise 
longue,  en  robe  de  chambre,  le  bras  gauche  enveloppé  d'un  linge.  On 
lit  au  bas  de  la  planche: 

J.  A.  Rey  del  et  sculp. 

et  plus  bas: 

Le  Prince  Alexandre  Kourakin 
dans  son  étât  de  Lazare  de  récriture  Sainte 
à  Paris  en  Août  1810. 

Karissime.  Collection  Gennadi.  Le  1er  Juillet  1810  à  l'occasion 
du  mariage  de  Napoléon  Ier  avec  l'archiduchesse  Marie-Louise,  l'am- 
bassadeur d'Autriche,  prince  de  Schwarzenberg  donna  une  fête  monstre. 
La  salle  de  bal  prit  feu.  Le  prince  Kourakine,  avec  sa  galanterie  ordi- 
naire, au  moment  de  la  fuite  générale,  céda  le  pas  aux  dames  et  ne 
profita  pas  des  facilités  pour  fuir  qui  s'offraient  à  lui  au  commence- 
ment du  désastre  *).  Il  était  très  grand  et  très  puissant  de  corps, 
mais  maladif  et  faible  des  jambes;  il  fut  renversé  par  la  foule  effarée 
et  ne  dut  son  salut  qu'à  son  habit  en  drap  d'or  recouvert  de  pierreries, 
costume  ordinaire  du  prince  les  jours  de  gala,  bien  que  la  mode  en  fut 
depuis  longtemps  passée.  Il  n'en  reçut  pas  moins  de  très  fortes  brû- 
lures et  une  grande  partie  de  ses  diamants  lui  fut  volée.  A  la  suite 
de  cet  accident  le  prince  se  trouva  en  danger  de  mort.  Dès  qu'il  se 
sentit  mieux,  il  se  fit  transporter  en  robe  de  chambre  et  chapeau  de 
paille  sur  un  fauteuil  doré  à  la  maison  de  campagne  qu'il  avait  louée 
à  Neuiily.  Tous  ses  valets  de  pied  le  précédaient  deux  à  deux  et  der- 
rière le  fauteuil  marchait  tout  le  personnel  de  l'ambassade,  les  secré- 
taires privés  du  prince,  etc.  Cette  étrange  procession  fit  grand  effet 
dans  les  rues  de  Paris.  C'est  à  l'époque  de  sa  convalescence  à  Neuilly 
que  le  prince  fit  graver  la  planche  que  nous  venons  de  décrire. 

♦)  Parmi  les  victimes  se  trouvait  la  belle  princesse  de  Schwarzenberg,  femme 
de  l'ambassadeur. 
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15.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Le  prince  est  représenté  eu 
buste,  de  profil  à  droite.  On  lit  au  bas: 

Flatters.  Frémy  del.  et  sculp. 

et  plus  bas: 

Le  Prince  Kourakin. 

197.  Kourakiue  (Prince  Alexis  Borissowitch),  frère  du 
précédent,  né  en  1759,  mort  en  1829.  Il  fut  conseiller  privé 
sous  Catherine,  malgré  la  disgrâce  de  son  frère,  procureur- 
général,  directeur  de  la  banque,  ministre  des  apanages, 
conseiller  privé  actuel  et  chevalier  de  St- André  sous  Paul  I". 
Il  fut  plus  tard  sénateur,  gouverneur  général  de  la  Petite- 
Russie,  ministre  de  l'intérieur,  membre  du  conseil  d'état,  etc. 

Portrait  in-8°  gravé  en  manière  noire.  Le  prince  est  représenté 
en  buste,  de  profil  à  droite,  en  uniforme  et  plaques.  On  lit  au  bas  de 
la  planche: 

J.  A.  Roy  del  et  sculp.  en  1810. 

et  plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  des  Kourakiue: 

Le  Prince  Alexis  de  Kourakin 
Conseiller  privé  actuel  de  S.  M.  VEmpereur  de  toutes 
les  Russies,  Ministre  de  l'Intérieur,  Membre  du 
Conseil  d'Etât,  Sénateur,  ChatnbeUan  actuel,  et 
Chever  des  Ordres  de  S*  André,  de  S1  Alexandre  Newsky, 
Grand1  Croix  de  S*  Wladimir  et  de  Ste  Anne,  de  la  lre 
classe  etc. 

198.  Eourakine  (Prince  Boris-Leonce  Alexandrowitch), 
frère  de  la  princesse  Agrippine  (v.  J6  198)  et  père  des  pré- 
cédents, né  en  1733,  mort  en  1704.  Maître  de  la  cour  et 
président  du  collège  des  finances. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud,  passé  dans  un  anneau  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Le 
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prince  est  représenté  en  buste,  le  corps  de  profil,  la  tête  de  8/4  à 
gauche,  en  cordon,  avec  croix  en  sautoir.  On  lit  au  bas  du  médaillon 
dans  un  cartouche: 

Boris  Prince  de  Kourakin 
Sénateur,  Lieutenant- Général  des  Armées 
de  Sa  Mu  Impériale  de  toutes  les  Russies, 
Maitre  de  Sa  Maison,  son  Chambellan  Actuel,  Président 
du  Collège  des  Finances  et  de  celui  d'Economie,  Chevalier 
des  ordres  de  S1  Aléxandre  Nefsky  et  de  Ste  Anne 
né  le  11  de  Juin  1733,  mort  le  23  de  P6"  1764. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Peint  par  Rokotof 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  A.  Radigues  Aggrégé  de  l'Acad.  Imp.  des  B. 
Arts  de  S1  P.  1780. 

Rare. 

199.  Kourakine  (Prince  Buris  Iwanowitch),  grand-père 
du  précédent,  né  en  1677.  Fils  du  boyard  prince  Jean  Gri- 
goriéwitch,  de  son  premier  mariage  avec  une  princesse 
Odoéwsky.  Tout  jeune  il  fut  envoyé  étudier  à  Venise.  Il  prit 
part  aux  guerres  de  Pierre-le-Grand,se  distingua  à  Pol ta wa, 
fut  envoyé  à  Rome  (1707),  fut  ministre  à  Hanovre,  à  Bruns- 
wick, en  Angleterre,  à  La  Haye,  de  nouveau  à  Londres,  puis 
en  17 17  une  seconde  fois  à  La  Haye,  où  il  reçut  Pierre-le- 
Grand  et  Catherine  Ire.  Il  accompagna  l'empereur  en  France. 
Il  fut  nommé  ambassadeur  en  France  en  1722  et  mourut  à 
Paris  en  1727.  Voici  le  portrait  qu'en  a  tracé  le  duc  de  St- 
Simon:  „Kurakin  étoit  d'une  branche  de  cette  ancienne  mai- 
son des  Jagellons  qui  avait  longtemps  porté  les  couronnes 
„de  Pologne,  de  Danemark,  de  Norwège  et  de  Suède.  (Te- 
stait un  grand  homme  bienfait,  qui  sentait  fort  la  grandeur 
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„de  son  origine,  avec  beaucoup  d'esprit,  de  tour  et  d'in- 
struction. Il  parlait  assez  bien  français  et  plusieurs  langues; 
ril  avait  fort  voyagé,  servi  à  la  guerre»  puis  été  employé  en 
^différentes  cours.  11  ne  laissait  pas  de  sentir  encore  le  russe, . 
„et  l'extrême  avarice  gâtait  fort  ses  talents..."  (Mém.  éd. 
Hachette  in-8°.  Paris  1857.  T.  IX.  p.  225). 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré,  enlacé  de  lauriers.  Le  prince  est  représenté 
en  buste,  de  */A  à  gauche,  en  grande  perruque  et  armure,  avec  un 
manteau  sur  l'épaule  gauche,  sur  lequel  on  voit  la  plaque  de  St- An- 
dré. Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  écusson  aux  armes  des  Kourakine 
et  plus  bas  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Boris  Princeps  De  Kurakin 
Eques  Ordinis  6*  Andrcae 
Sacrae  Suae  Czareœ  Majestatis  Minister 
A  Secretioribus  Consiliis,  Coloncllus  Locumtenens 
Cohortis  Prœtorianœ,  Oeneralis  Prœfectus 
Vigiliarum  etc.  etc. 

Plus  bas  dans  le  cartouche  on  lit,  d'uu  côté: 
Kneller  pinx 

de  l'autre  côté: 

v.  Gunst  sculp. 
et  au  bas  de  la  planche  au  milieu: 

Joan  von  Ihiren  excudit. 
Cité  par  Nagler. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  voit  au  bas  du  médaillon  un  cartouche, 
dans  lequel  on  lit: 

Boris  Fùrst  von  Kurakin 
S*  Czaar.  May  Ambassadeur  an 
die  Herrn  General  Siaaien  etc. 
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3.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  repré- 
senté en  buste,  de  8/4  à  droite,  en  grande  perruque,  armure  et  cor- 
don, drapé  d'un  manteau  doublé  d'hermine.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Pue.  H.  Aptynoez.  Pp.  K,  AuucuMoah 

et  plus  bas: 

KnH3b  Eopuch  HeauomMh 
Kypamm 
JlihûcmeumeAbHuù  Taûubiâ  Coeth- 
rnunKZ,  Peapdiu  CeMenoectcato  IIoMcy 
IIoânoAKoeuuKz,  Tfpe3eNuaùubiû  u  ïlo.t- 
HOMOvubiù  eo  (Jipanmu  IIocoaz. 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Le  Prince  Kourakine.       Km3b  Kypammz. 

s 

200.  Kourakine  (Princesse  Hélène  Stepanowna),  née  en 
1735.  Fille  du  feldmaréchal  Etienne  Feodorowitch  Apraxine, 
de  son  mariage  avec  une  demoiselle  Soïmonoff.  Elle  épousa 
le  prince  Boris  Alexandrowitch  Kourakine  (v.  196).  fut  cé- 
lèbre par  sa  beauté  et  par  la  cour  que  lui  fit  Pierre  III.  Elle 
mourut  en  1769. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud  passé  dans  un  anneau  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  La 
princesse  est  représentée  en  buste,  de  \  à  gauche,  la  téte  légèrement 
penchée,  en  robe  décolletée,  avec  une  plume  dans  les  cheveux,  une 
dentelle  autour  du  cou  et  une  rose  au  corsage.  On  lit  dans  un  car- 
touche, au  bas  du  médaillon: 

Hélène  Stépanovna  Princesse  de  Kourakin 

née  Apraxin  le  5  7hrt  1735  morte  le  29  S*1"'  1769 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Peint  par  le  Comte  Rotari 


Digitized  by  Google 


-  463  — 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  A.  Radigues  Agrégé  de  VAcad  Imp  des  B.  Arts 
de  £'  Petersb  1781. 

201.  Kracbéniniiikoff  (Étienne  Petrowitch),  né  en  1713, 
fils  d  un  soldat,  professeur  d'histoire  naturelle  à  l'Acadé- 
mie des  sciences  de  St-Pétersbourg,  mort  en  1 755.  Nous 
avons  de  lui  une  description  du  Kamtchatka. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Krachéninnikoff  est  re- 
présenté en  buste,  de  3/4  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas: 

C.  KpatucHUHHUKoez. 

202.  Lambert  (Joseph-Gaspard),  français  entré  au  ser- 
vice de  Russie  en  1701  comme  ingénieur.  Il  prit  part  à  la 
prise  de  Schlusselbourg,  Nyenshantz  et  Narwa.  Il  reçut  en 
1703  le  cordon  de  Str André.  Il  prit  une  part  active  à  la  fon- 
dation et  à  la  construction  de  St-Pétersbourg.  En  1 706  il  quit- 
ta Pierre-le-Grand  à  Grodno  sous  le  prétexte  d'engager  des 
officiers  au  service  de  Russie,  passa  à  Dantzig  et  de  là  à 
Copenhague  et  à  Berlin.  Pierre-le-Grand  lui  intima  l'ordre 
de  ne  plus  porter  le  cordon  de  StrAndré.  A  Berlin  il  fut  ar- 
rêté, mais  il  s'enfuit  à  Livourne;  de  là  en  1715  il  pria  le  tsar 
de  le  prendre  de  nouveau  à  son  service,  disant  qu'il  avait 
fui  les  boyards  russes  qui  l'avaient  menacé.  Sa  lettre  n'eut 
pas  de  réponse. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Lambert  est  représenté  à  mi- 
corps  et  en  face,  en  bonnet  fourré  et  armure  drapé  d'une  pelisse;  il 
tient  dans  sa  main  droite  un  bâton  de  commandement  et  s'appuie  sur 
un  canon.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

M*  Lambert 
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203.  lanskoy  (Alexandre  Dmitriéwitch),  né  en  1758.  Is- 
su d'une  famille  d'origine  polonaise,  il  fut  nommé  aide-de- 
camp  de  l'impératrice  Catherine  II  en  1780,  devint  lieute- 
nant-général et  aide-de-camp-général  et  mourut  en  1784. 
L'impératrice  regretta  sa  perte  et  lui  éleva  un  monument 
dans  les  jardins  de  Tsarskoé-Sélo. 

Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Lanskoy  est  re- 
présenté à  mi-jambes,  debout,  de  8/4  à  gauche,  s'appuyant  du  bras 
gauche  contre  un  socle  ouvragé,  portant  le  buste  de  Catherine  II  et 
tenant  dans  la  main  droite  une  canne.  Il  est  en  habit  avec  le  grand- 
cordon  de  l'aigle  blanc  et  la  croix  de  St-Alexandre,  une  épée  et  une 
écharpe  en  ceinture.  On  voit  derrière  lui  un  fauteuil  avec  son  chapeau 
et  dans  le  fond  une  colonne  et  une  draperie.  Au  bas  du  portrait  se 
trouve  l'aigle  impériale  de  Russie,  des  deux  côtés  de  laquelle  on  lit: 

Alexandre  Lanskoy 
Lieutenant-Général,  Aide  de  camp  Général,  CJiambellan  ac- 
tuel, Lieutenant  du  Corps  des  Chévaliers  Gardes 
Chef  du  régiment  de  Troitsk .  Curasier  (sic)  Chevalier  des 
ordres  de  S1  Alexandre  Nevsky 
■     de  V  Aigle  blanc,  de  S'  Stanislas,  de  VEtoUe  polaire  et  de 
£fe  Anne 

Dédié  à  S.  M.  Imp.  Catharina  II 

d'après  V original  dans  la  GaUerie  Imp.  I  par  son  très  humbl4*et  très  Obéissant 

.    ,  .  .       -r._  t  ..  7  Serviteur  James  WàUcer 

à  St- Peter  sbourg  pexntpar  Dm.  Levtttly  graveur  de  S.  M.  I. 


L'original  de  ce  portrait,  de  grandeur  naturelle,  appartient  à  la 
comtesse  Lanskoy. 

2.  Mémo  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  A  mi-corps. 
On  lit  au  bas: 

rpae.  B.  XpaMUfi&i 
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et  plus  bas: 

A.ieKcandph  fljitumpieeuHb 
JlauCKOû 

reuepoAZ  Maiopi  u  <P.mieAb-AdziomaHmh 

3.  Planche  iu-8°  gravée  au  burin.  On  y  voit  l'un  au-dessus  de 
l'autre,  et  entourés  d'un  encadrement  carré,  les  deux  côtés  d'une  mé- 
daille d'argent  dont  douze  exemplaires  seulement  furent  frappés  à  l'oc- 
casion de  la  mort  de  Lanskoy,  exemplaires  que  l'impératrice  retira 
presque  aussitôt  des  mains  de  ceux  à  qui  elle  les  avait  distribués.  Sur 
la  partie  supérieure  on  voit  le  portrait  de  Lanskoy  en  buste,  de  profil 
à  gauche.  Sur  la  partie  inférieure  la  vue  du  mausolée  élevé  par  Cathe- 
rine à  la  mémoire  de  son  favori,  d'après  les  dessins  de  l'architecte 
Caméron.  Le  mausolée  est  entouré  de  quatre  cyprès;  au-dessous  se 
trouve  l'inscription  : 

Catherine 
à 

PAmitié 

au-dessus  de  la  face  de  la  médaille,  dans  l'encadrement,  on  lit: 
A.  D.  Lanskoi 

■ 

Au  haut  de  la  planche: 
Tome  II        Page  377 

et  au  bas: 

Alexandre  Tardieu  del.  et  se.  Rue  de  F  Arbre  sec  Jê  251. 

Dans  Castéra:  Histoire  de  Catherine  II.  Paris.  An  VIII.  3  vol. 
in-8°. 

4.  Même  planche  in-8°  gravée  au  burin,  en  contre-partie.  On  lit 
au  bas: 

Published  Febv  12  by  J^Stokdale 
Dans  l'édition  anglaise  de  Castéra.  Londres  1800. 

T.I.  80 
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204.  Lascy  (Comte  Pierre  Petrowitck),  né  en  Irlande  en 
1678.  Il  entra  au  service  de  la  Russie  en  1700.  Jusqu'en  1720 
il  prit  part  à  toutes  les  guerres  de  Pierre -le-Grand,  et  fut 
blessé  à  Poltawa.  Catherine  Iro  le  nomma  général  en  chef  et 
gouverneur  général  de  Riga.  En  1733  il  lut  envoyé  contre 
Stanislas  Leszczvnski  avec  une  armée  de  20.000  hommes; 
il  assiégea  Dantzig,  mais  dut  bientôt  céder  le  commande- 
ment à  Mttnnich.  En  1735  il  fut  envoyé  sur  les  bords  du 
Rhin  avec  un  corps  d'armée  de  12,000  hommes,  au  secours 
de  l'Autriche.  Cette  campagne,  où  du  reste  nos  soldats 
n'eurent  pas  l'occasion  de  tirer  l'épée,  valut  à  Lascy  le  bâ- 
ton de  maréchal.  Pendant  la  guerre  contre  les  Turcs  (1736- 
39)  Lascy  prit  Azoff— ce  qui  lui  valut  le  cordon  de  St-An- 
dré;  il  défit  le  khan  de  Crimée  à  Karassou-bazar,  prit  Péré- 
kop  (1738)  et  fut  nommé  comte  en  1739.  En  1741  il  com- 
manda en  Finlande  contre  les  Suédois  et  prit  Friedrichsham, 
Nyschlott,  Borgo  et  Helsingsfors.  11  mourut  étant  gouver- 
neur général  de  la  Livonie  en  1751. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Lascy  est  représenté 
à  mi-jambes,  la  figure  en  face,  le  corps  de  %  à  gauche,  en  perruque, 
cuirasse  sous  l'habit,  cordon,  etc.  De  la  main  gauche  il  montre  une 
bataille  que  l'on  voit  daus  le  fond;  dans  la  main  droite  il  tient  un 
bâton  de  commandement  avec  lequel  il  s'appuie  contre  un  rocher,  sur 
lequel  est  placé  son  casque;  on  aperçoit  encore  dans  le  fond  une  dra- 
perie. Au  bas  de  la  planche  se  trouve  un  écusson  sans  armes,  entouré 
de  palmes.  On  lit  d'un  côté  de  l'écusson,  en  latin  : 

Petrus 
Cornes  de  Lascy 
Generalis  Campi  Ma- 
reschallus  Russiae 

et  de  Pautre: 

Peter  « 
Graff  (sic)  von  Lascy 
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Russisch  Kaisçrlicher  / 
General  Feld  Marschal 

plus  bas  on  lit  encore: 

Joli.  Jac.  Haid  ad  Prototypû  Originale  sadps.  et  exc.  A.V. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Lascy  est  représenté  en  buste,  de  %  à  gauche,  en 
perruque,  cuirasse  sous  l'habit  et  cordon.  On  lit  au  bas  dans  un  car- 
touche: 

Petrus 
Graf  von  Lascy 
Russisch  Kays.  General  Feld  Marschal 

et  au  bas  de  la  planche: 

Bernigeroth  se. 

205.  Lazareff  (Jean  Lazaréwitch),  né  en  1735.  Armé- 
nien. Il  fut  d'abord,  sous  le  nom  .de  Johan  Agazar,  joaillier 
de  la  cour;  plus  tard  il  devint  banqiûer  de  la  cour  sous  le 
nom  de  Lazareff;  il  vendit  en  1773  pour  460,000  roubles 
au  prince  OrlofT  le  fameux  diamant  qui  orne  maintenant  le 
sceptre  impérial  de  Russie.  Il  gagna  une  immense  fortune, 
qu'il  employa  en  grande  partie  en  œuvres  pies,  ce  qui  lui 
valut  le  rang  de  conseiller  d'état  actuel  et  une  comman- 
derie  de  Malte.  En  mourant  il  légua  200,000  roubles  pour 
la  fondation  de  l'institut  Lazareff  à  Moscou.  Il  mourut  en 
1801. 

Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Lazareff  est  représenté  à  mi-jambes,  assis, 
de  8/4  à  droite,  en  uniforme  de  Malte  avec  des  épaulettes  de  général 
et  une  croix  en  sautoir.  Il  s'appuie  du  bras  gauche  sur  une  table,  sur 
laquelle  se  trouvent  un  livre  ouvert,  qu'il  soutient  de  la  main,  des  pa- 
piers, un  encrier,  et  le  plan  de  l'institut  Lazareff.  La  main  droite  re- 
pose sur  ses  genoux  et  tient  une  plume.  Dans  le  fond  on  voit  une 

30* 
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draperie,  une,  colonne  et  des  arbres.  Au  bas  du  médaillon  il  y  a  un 
cartouche  portant  au  milieu  un  écusson  aux  armes  de  Lazareff,  en- 
touré de  palmes.  On  lit  d'un  côté  de  l'écusson  : 

Ileam  Jla3apeeuHb  Jlazape&b 
JftbùcmtnimeAbHbiù  Ctnamcmû  CoeibtnHUia 
u  JlepjKaenaw  Opdeua  Ce10  loauua  Iepy- 
caAUMCKaio  KoMaudopz.  PoduAcn  173 5W  wda 

et  de  l'autre: 

Jean  de  Lazareff 
Conseiller  d'Etat  Actuel  et  Comman- 
deur de  F  Ordre  Sou  veraine  (sic)  de  Ste  (sic) 
Jean  de  Jérusalem.  Né  en  1735. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  d'un  côté: 

Uuca.ii  laMiiiû.  PucoeaM  u  Ppao.  Cnomumoez  ez  Moctcm 
an  milieu: 

1821. 

et  de  l'autre  côté: 

Peint  par  Lampi  dessiné  et  gr.  à  Moscou  par  Scotnikoff 

Plus  bas  il  y  a  six  lignes  de  texte  arménien. 

206.  Lébédeff  (André  Larionowitch),  né  en  1744.  Con- 
seiller de  cour. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  d'un 
nœud  et  de  lauriers  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Lébédeff  est 
représenté  en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  uniforme  à  revers  noirs,  avec 
la  croix  de  St-Wladimir  à  la  boutonnière.  Au  bas  du  médaillon  on 
voit  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

ÂHàpeû  JlapwHoeuHb  leôtbdeei 
Hadeopuuû  Coenmmm  u  Opdeua  Conmaxo  paeuo 
AnocmoAuato  (sic)  Khh3r  OAaduMupa  (sic)  4  cmenenu  Kooa.tepi  (sic) 
poâuACH  1744  loàa  Ceumnopa  24  ohh. 
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Au  bas  de  l'encadrement  carré,  et  entrant  dans  le  grand  cartouche, 
se  trouve  un  écusson  rond  aux  armes  de  Lébédeff.  On  lit  au  bas  de  la 
planche: 

l'paeupoeaAz  M.  A.  KoAnamumoez  1794. 

207.  Lefort  (François,  en  russe  Franz  Jakowléwitch),  né 
à  Genève  en  1056.  Il  entra  «u  service  de  Russie  en  1078, 
éprouva  beaucoup  de  revers,  et  apprit  assez  bien  la  langue 
russe.  En  1682  il  fit  la  connaissance  de  Pierre-le-Grand,  dont 
il  devint  le  compagnon  inséparable;  il  lui  donna  des  leçons 
de  hollandais  et  de  navigation,  et  forma  pour  lui  le  fameux 
bataillon  des  poteschnyi.  Nommé  en  1692  grand  amiral,  il  se 
distingua  à  Azoff.  En  1697  il  fut  nommé  premier  ambassa- 
deur de  la  grande  ambassade.  Il  mourut  à  Moscou  en  1699. 

1.  Portrait  petit  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Lefort  est  représenté  en  buste  et  en 
face,  en  très  grande  perruque,  dont  une  boucle  se  déroule  sur'  l'é- 
paule droite,  en  armure  avec  l'aigle  de  Russie  ciselée  sur  la  poitrine 
et  une  draperie  sur  l'épaule  gauche.  Dans  le  fond  on  voit  une  ba- 
taille navale.  On  lit  au-dessus  de  l'ovale: 

Fortitudine  et  Fkle 

Au  bas  de  l'ovale  se  trouve  un  cartouche  rond ,  portant  un  écus- 
son aux  armes  de  Lefort.  On  lit  des  deux  côtés  du  cartouche: 

Den  Ueer  François  le  Fort,  Opperbevelhebber  over  cVeerste 
Lyfbende  van  Si/ne  Keiserlyke  Majestcit,  Czatr  Peter 
Alexéowits;  desselfs  Gênera el  en  Admiravl  Président  in 
Aile  Syne  Raeden}  Viceroy  van  het  Koningkryk  van  No~ 
vogrod,  en  Hooft  van  het  Groot  Moscovisch  Oesantschap 
aen  onderscheidene  Hoven  van  Europa. 

et  dix  lignes  de  vers  hollandais.  Tout  au  bas  de  la  planche  on  lit 
encore: 

Ad  vivum  delineavit  et  scidpsit  Pet.  Schenk  1698.  Artiste- 
lod.  cum  Privil.  Ord.  Holl.  et  West  Fris. 
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2.  Môme  portrait  petit  in-folio,  pareil  au  précédent,  seulement 
plus  petit  et  en  contre-partie.  L'exemplaire,  probablement  unique,  qui 
se  trouve  à  la  Bibliothèque  de  Paris,  est  avant  toute  lettre. 

3.  Même  portrait  in-S°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Également  en  contre-partie  et  sans  bataille 
dans  le  fond.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  rond,  por- 
tant un  écusson  aux  armes  de  Lefort.  On  lit  d'un  côté  de  l'écusson: 

Pctrus  Schenck  del.  ad  vivum 

et  de  l'autre  côté: 

D.  Sornique  sculpsit 

Plus  bas  se  trouve  un  grand  cartouche  avec  l'inscription: 

François  Le  Fort 
Général  Amiral  et  1er  Ministre  de  Pierre  1er 
Empereur  des  Russies 
Né  à  Genève  le  2  Janvier  1656.  Mort  à  Moscou  le  12 
Mars  1699 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Jïaris  chez  Odieiwre  M*  (V Estampes  rue  d'Anjou  la  der- 
nière P.  CocMre  à  gauche  entrant  par  la  rue  Dauphine 

G.  P.  R. 

Dans:  l'Europe  illustre,  éditée  par  Odieuvre. 

4.  Même  portrait  petit  in-S°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré.  Pareil  au  précédent.  Au  bas  de  l'o- 
vale on  voit  un  cartouche,  avec  l'inscription: 

François  Le  Fort 

de  Genève,  Général  et  Amiral  du  Czar  Pierre  le  Grand 
Président  de  tous  les  Conseils  de  Sa  Majesté  Czarienne; 
emporta  au  tombeau  les  vifs  regrets  de  son  Prince. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

Broyer  sculp. 
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et  en  haut  on  voit  le  chiffre: 
5. 

5.  Môme  portrait  in- 12°  gTavé  à  l'eau-forte.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas: 

Fr'  Le  Fort  Feld  Mar1  et  Aml  de  Russie  né  1656. 
Anonyme. 

6.  Même  portrait  in-8°  gravé  à  l'eau-forte.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  n'y  voit  que  la  naissance  des  épau- 
les. Au  bas  de  l'ovale  se  trouve  un  cartouche  dans  lequel  on  lit: 

Le  Fort. 

Anonyme. 

7.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale  : 

r.  Aoauacbeei 
et  plus  bas: 

0pam*  HnoeAeemh 
leg5opmh 

JlwÔuMew  Hempa  Bevtumio,  ïïepeuû  PocciûCKiû 
renepcui  AdMupciAz,  nepeuû  U3b  unocmpaHuem 
MiiHucmpi  rocydapR,  eh  cœtbmtb  Hpeaudennih,  Ho.moeHUKi 
duopammo  ew  tiMeuu  noAny,  renepcu* 
euôopHbtm  nibxomubixb  ooùctch,  HaMtbcmnum 
BeAmato  Hoempada  u  IloAHOMOHHbiù 
IIocoai  npu  mhoiujcz  E&pontûcmxh  JHeopaxi. 

//sa  coÔpauxH  nopmpemoez  uâdaoaeMuxz  HAamoHOMi  Berce- 
moeuMo. 

8.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Lefort  est  représenté 
en  pied,  debout,  de  %  à  droite,  en  chapeau,  grande  perruque  et  ha- 
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bit  brodé,  avec  une  ceinture  et  une  épée.  Son  bras  droit  est  étendu  et 
sa  main  gauche  est  appuyée  sur  sa  hanche.  On  lit  au  bas  du  portrait: 

Monsieur  Lefort 
Généralissime  des  armées  de  Sa  Majésté  Gzaricnne 
et  chef  de  Son  Ambassade  extraordinaire  etc. 

.   Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

J.  Oole  exe.  eu  m  priv.  ord.  Holland.  etc. 

L'unique  exemplaire  que  nous  ayons  jamais  tu  de  ce  portrait  se 
trouve  à  la  Bibliothèque  impériale  de  Paris. 

9.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Lefort  est  repré- 
senté en  buste,  de  8/4  à  droite,  en  perruque  et  armure.  On  lit  au  bas 
de  l'ovale,  d'un  côté: 

Pue.  H.  Apiyuoffô 

de  l'autre  côté: 

rpae.  H.  Hoauoez 

et  plus  bas  la  môme  inscription  que  sur  le  &  7. 

208.  Lestocq  (Comtesse  Aurore),  fille  du  baron  Magnus- 
Gustave  de  Mengden,  de  son  second  mariage  avec  une  Ro- 
sen,  sœur  de  Julienne  de  Mengden,  favorite  de  la  régente 
Anne.  Elle  épousa  Lestocq  (v.  plus  bas)  en  1747,  le  suivit 
en  exil  et  mourut,  à  peu  près  nonagénaire,  en  181 1. 

Portrait  in- 12°  en  biais,  gravé  au  burin.  La  comtesse  est  repré- 
sentée en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  robe  ornée  de  dentelles,  en  bon- 
net, avec  les  cheveux  poudrés.  Dans  le  fond  on  voit  des  arbres.  On 
lit  au  haut  de  la  planche: 

pag.  443. 

et  au  bas,  d'un  côté: 

Eriksen  pinx. 
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et  de  l'autre  côté: 
Schleuen  se. 

Dans  le  second  volume  de  Bûschings  Magazin  far  neuere  Ge- 
schichte  und  Géographie. 

209.  Lestocq  (Jean-Hermann,  Comte),  né  en  1692.  Mari 
de  la  précédente.  H  était  d'origine  champenoise.  Il  entra  au 
service  de  Kussie  comme  médecin  en  1713,  accompagna 
Catherine  F*  en  Hollande  en  1717  et  fut  exilé  à  Casan  par 
Pierre-le-Grand  en  1718.  Rappelé  par  Catherine  F6  il  fut 
placé  auprès  de  la  césarewna  Elisabeth.  En  1741  il  se  mit 
à  la  tète  du  parti  d'Elisabeth,  et  ce  fut  en  grande  partie  lui 
qui  fit  le  coup  d'état  du  25  novembre  1741.  L'impératrice 
Elisabeth  le  nomma  conseiller  privé  actuel,  son  médecin  par- 
ticulier, président  du  collège  de  médecine,  et  lui  donna  son 
portrait  enrichi  de  diamants.  En  1744  l'empereur  d'Alle- 
magne lui  conféra  le  titre  de  comte.  BestoujefT  (v.  ce  nom) 
causa  sa  perte  en  1748.  Il  fut  arrêté,  enfermé  à  la  forteresse, 
privé  de  ses  rangs  et  exilé  d'abord  à  Ouglitch  et  ensuite  à 
Oustug.  Pierre  III  le  rappela  et  lui  rendit  tous  ses  titres;  il 
mourut  en  1767. 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Lestocq  est 
représenté  à  mi -jambes,  debout,  le  corps  en  face,  la  téte  légèrement 
tournée  à  gauche.  Il  est  en  habit  à  brandebourgs  et  grandes  manches 
bordées  de  fourrure,  en  perruque  poudrée  et  gilet  de  brocart.  Il  porte 
le  portrait  de  l'impératrice  Élisabeth,  entouré  de  diamants  en  sautoir, 
et  le  portrait  du  roi  de  Pologne,  surmonté  d'un  aigle  et  également 
entouré  de  diamants,  à  la  boutonnière.  Il  tient  la  main  droite  sur  sa 
hanche  et  de  la  main  gauche  il  s'appuie  sur  une  table;  on  voit  dans 
le  fond  une  draperie.  Au  bas  du  portrait  se  trouve  un  cartouche  avec 
un  écusson  aux  armes  de  Lestocq.  On  lit  des  deux  côtés  de  l'écussou: 

Hcrmanus  de  Lestocq , 

S.  R.  I.  Cornes  Augustae  Russorum  Imperatrkis  GonsHiarius 
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actualis  intimtis,  Primarius  Medicus,  et  Supremus 
Cancellariae  ac  inclytœ  facultatis 
Medicœ  Director 

Tout  au  bas  ou  lit,  d'un  côté: 

G.  C.  Grooth  pinx. 

et  de  l'autre  côté: 

G.  Stenglin  sculps. 

Très  rare. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Eu  buste.  On  lit 
au  bas  de  l'orale: 

G.  Scotnikoff  sculp. 

et  plus  bas: 

Graf  Hermann  von  Lestocq 
Bussisch  Kaiserlicher  tvirklicher  Geheimer-Rath 
erster  Leïbarzt  und  Direcktor  der  medicinischen 

Kânzki. 

géboren  in  Zellt  den  29  April  1692 
gestorben  in  Petcrsburg  dm  12  Junius  1767. 

et  tout  au  bas  de  la  page: 

'     Gesch.  d.  Mtdicin  in  Russl.  III  Theil  ad  pag  420. 

Dans:  Geschichte  der  Medicin  in  Russland  par  Richter. 

3.  Même  portrait  in- 12°  en  biais,  gravé  au  burin.  On  lit  au  bas: 
Schleuen  se. 

Dans:  Bùschings  Magazin. 

210.  Leutinan,  premier  professeur  de  mathématiques,  en- 
gagé en  Russie  par  Pierre-le-Urand.  Membre  de  l'Acadé- 
mie des  sciences  de  St-Pétersbourg.  Mort  en  1737. 

Portrait  in-4°  gravé  en  manière  noire.  Leutman  est  représenté 
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à  mi -corps,  de  s/4  à  gauche,  la  main  gauche  dans  la  poche  de  son  ha- 
bit ,  montrant  de  la  droite  des  papiers  qui  se  trouvent  ainsi  que  des 
instruments  de  mathématiques  placés  sur  une  table  à  ses  côtés. 

L'exemplaire  de  la  Bibliothèque  impériale  de  St-Pétersbourg  (col- 
lection Pogodine)  porte  au  bas  inscrit  de  la  main  de  Staehlin,  d'un 
coté: 

Lutyen  (sic)  pinxît  Petropoli  1734 

et  de  l'autre: 

Sokoloff  discipulus  Stenglini  sculp. 

M.  Rowinsky  connaît  des  exemplaires  de  ce  rarissime  portrait  avec 
l'inscription  (v.  Rowinsky  2S1). 

2.  Môme  portrait  avant  la  lettre  gravé  en  mauiere  noire  par  Fé- 
dosséeff  (ibidem  352).  Rarissime. 

211.  Léwanda  (Jean  Wassiliéwitch),  archiprêtre  de  la  ca- 
thédrale de  Ste-Sophie  à  KieflT,  né  en  1736.  Prédicateur  dis- 
tingué. Ses  sermons  furent  publiés  en  1821.  (3  vol.  StrPé- 
tersbourg,  in-8°).  Il  était  mitré  et  avait  le  grand-cordon  de 
Ste-Anne.  Mort  en  1814. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Léwanda  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  gauche,  avec  une  croix,  le  grand  cordon  en 
sautoir  et  une  plaque.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Pp.  KOH.  COKOA09Z 

et  plus  bas: 

Ioanm  BaciiMeemb 
Jleoanda 

Hpomoïepeù  Kieeo-CotfiïùcrcaîO  CoÔopa 

u  KaeaAepi  Ce.  Anmi  T°  KAacca 

poèuACA  &b  Kieeib  1736  ckohhoach  1814  Iwhh  23. 

Rare. 
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2.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Au  bas  on  lit: 
UodcM.  (sic)  Ocunoea  rpae.  M.  Bopoôbem 

et  plus  bas: 

Ioanm  BacuAbeeuub 
leeanda 

JlpomcHepeû  Eieeo-CocpiùcKaio  CoÔopa 

H™  coôpauisi  nopmpemoffi  mdaeaeMuxh  IhamonoMi  Bene- 
moeuMi. 

212.  Léwasebeff  (Basile  Jakowléwitch),  né  en  1667.  Issu 
d'une  ancienne  famille.  Il  prit  part  à  toutes  les  guerres  de 
Pierre-le-Grand.  En  1730  il  fut  nommé  général  en  chef  et 
rappelé  des  frontières  de  la  Perse,  où  il  commandait  l'armée 
depuis  la  mort  du  premier  empereur.  Il  fit  la  guerre  contre 
les  Turcs  sous  Anne  F9.  Elisabeth  Ire  lui  conféra  Tordre  de 
Str André.  Il  prit  part  à  la  guerre  contre  les  Suédois  (1741- 
45);  en  1744  il  fut  nommé  général-gouverneur  à  Moscou 
et  y  mourut  en  1751. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Léwascheff  est  représenté  en 
buste,  et  en  perruque  de  3/4  à  gauche,  avec  le  cordon  de  St-André  et 
la  croix  de  St-Alexandre.  On  lit  au  bas: 

BacuAiû  HKOOAeeuHb  leeamoez 

* 

et  plus  bas,  des  deux  tôtés  d'un  écusson  aux  armes  des  Léwascheff: 

reuq)ajiz  AHtuetfz,  Ceuamopz 
Ceammo  Anocnw.ia  Audpeji 
IIepeo3eaHHaio  u  Conmato  Atetc- 
candpa  Heectcaio  Kaeajiepn^ 
Ôbi&îuiû  rAaoHOKOMaHdyntyUMZ  ez  Mocttoib. 

Anonyme. 
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Dans:  KpaTRoe  onncame  jkh3hh  B.  SI.  JleBaïueBa.  Moscou  1808. 
in-8°,  édité  par  Békétoff. 

• 

213.  Léwftsky  (Dmitri  Grigoriewitch),  né  en  1734,  mort 
en  1822.  Élève  de  Guiseppe  Valeriani,  peintre  de  perspec- 
tive, arrivé  en  Russie  comme  décorateur  à  la  suite  de  chan- 
teurs italiens  sous  Élisabetli  Ir\  Il  débuta  comme  peintre  de 
portraits  en  1769.  Ses  œuvres  par  le  dessin,  le  coloris  et  leur 
noble  simplicité  rivalisent  avec  les  productions  des  meilleurs 
artistes  du  siècle  dernier.  Son  chef-d'œuvre  est  le  portrait 
de  Kakorinoff  (v.  plus  haut). 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Léwitsky  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  gauche,  en  uniforme.  On  lit  au  bas: 

Fpaeupo.  6.  ÀAeKCtbeei 

et  plus  bas: 

flMumpiù  rpuiopbeeuvb 

Jleeuwdù 

CommuuKb  Ca HKmnc mepÔj/pcKOù  (sic)  AnadeMiu  Xydomecmez, 
npoçpeccopz  Mueonucu  nopmpemoez. 

H™  coôpauiA  nopmpemoez  utôaeaeMux*  ILtamouo.m  Eene- 

mOOblMZ. 

Très  rare.  Collection  Gennadi. 

214.  Lfwchine  (Basile  Alexéewitch),  né  en  1746,  membre 
de  la  société  économique  de  St-Pétèrsbourg.  Auteur  plus 
fécond  que  remarquable. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Lewschine  est  représenté 
en  buste,  de  8/«  à  gauche.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie  et  des 
rayons  remplis  de  livres.  On  lit  au  bas: 

BacuAiû  AwKcrbeeuHb 

lëâlUUHS 
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poàuACH  1746  roda  Aetycma  7  dus. 
Rare. 

■ 

Q15.  Litta  (Comte  Jules-René,  en  russe  Julii  Pompéé- 
witch).  issu  d  une  illustre  famille  de  Milan,  né  en  1765;  il 
entra  en  1780  dans  Tordre  de  Malte  et  en  1789  au  service 
de  Russie;  il  fut  avancé  comme  contre-amiral,  reçut  la  croix 
de  St-Georges  de  la  troisième  classe  et  une  épée  d'or.  Il 
quitta  bientôt  le  service  et  revint  en  1795  comme  ministre 
de  Tordre  de  Malte;  sous  Paul  Ier  il  devint  ambassadeur  de 
Tordre.  Il  travailla,  après  que  Paul  Ier  eut  accepté  la  grande- 
maîtrise,  à  écrire  les  statuts  de  Tordre  pour  les  Russes  or- 
thodoxes. En  1799  le  comte  Litta  qm  avait  épousé  la  com- 
tesse Skawronsky,  née  Engelhardt  (v.  ce  nom),  fut  exilé  sur 
les  terres  de  sa  femme.  Il  mourut  en  1839,  étant  grand 
chambellan  de  la  cour  de  Russie  et  membre  du  conseil 
d'état. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Litta  est  représenta  le  corps  de  %  à  droite,  la 
téte  de  %  à  gaucho,  en  uniforme  de  Malte,  avec  le  manteau  de  Tor- 
dre, le  cordon  et  la  plaque  de  St- Alexandre  et  les  croix  de  Malte  et  de 
St-Geoges  en  sautoir.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  por- 
tant au  milieu  les  armes  des  Litta,  des  deux  côtés  desquelles  on  Ut: 

Jules  René  Comte  Litta 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 
Peint  par  Wighy  à  S*  Petersbourg  1803 

de  Tautre  côté: 

Gravé  par  Ign.  Sebast.  Klauber  1804 

et  plus  bas  au  milieu: 

Dédié  à  S.  E.  Madame  la  Comtesse  Litta  née  d' Engelhard 
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Dame  d'honneur  de  S.  M.  Impériale  de  toutes  les  Russies 

Dame  de  V  Ordre  de 
S?e  Catherine  et  Grand  Croix  de  Vordre  de  S*  Jean  de  Jé- 
rusalem etc.  etc.  etc. 

Par  son  très  humble  et  très  obéissant 
Serviteur  Ignace  Sebast.  Klauber. 

Rare. 

216.  Loder,  né  à  Riga  en  1753.  Médecin  de  la  cour  de 
Russie.  Il  fonda  le  théâtre  anatomique  de  l'université  de  Mos- 
cou, et  y  fut  professeur.  C'était  un  ami  de  Gôthe.  Avant  de 
venir  à  Moscou,  où  il  s'acquit  une  grande  réputation,  il  fut 
professeur  d  anatomie  à  Halle. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Loder  est  représenté  à  mi- 
jambes,  de  y4  à  droite,  debout,  s'appuyant  du  bras  gauche  sur  un  * 
socle.  La  main  droite  est  ouverte.  On  lit  au  bas  du  portrait,  d'un 
côté: 

* 

Gemalt  von  F.  Tischbein 

* 

de  l'autre  côté: 

Gestochen  von  J.  G.  Millier 
et  au  milieu: 

Loder 

plus  bas  on  lit  encore,  d'un  côté: 

GedrucU  von  Heubach 
et  au  milieu: 

Nûrnberg,  bei  Johann  Friedrich  Frauenholz  und  G*  1801. 
Cité  par  Nagler.  Très  beau. 

2.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  octogone. 
En  buste.  On  lit  au  bas  du  médaillon,  d'un  côté: 

Tischbein  pinx 
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de  l'autre  côté: 

Bollingcr  se. 

plus  bas  au  milieu  : 

Loder 

et  tout  en  bas: 

Zwickau  bei  Gebr.  Schumann. 

3.  Même  portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Également 
en  buste,  mais  en  contre-partie.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  d'un  coté: 

F.  Tischbein  pinx 
de  l'autre  côté: 

C.  Mùller  sculp. 

et  plus  bas  au  milieu: 

Loder. 

Ihm  von  seinen  Verehrern  gcvndmet. 

217.  Lonionossoff  (Michel  Wassiliewitch).  Fils  d'un  sim- 
ple paysan.  Né  à  Cholmogory  vers  1709.  Poussé  par  la  soif 
de  s'instruire  il  s'enfuit  de  la  maison  paternelle  et  entra  à 
l'académie  théologique  de  Zaïkonospasky  à  Moscou.  En 
1735  il  passa  à  l'Académie  des  sciences  de  St-Pétersbourg, 
et  en  1737  on  l'envoya  étudier  à  Marbourg  chez  le  fameux 
philosophe  Wolf;  de  là  il  se  rendit  à  Fribourg.  En  1739 
il  écrivit  sa  première  ode  sur  la  prise  de  Chotine,  ode  qui 
produisit  une  révolution  dans  la  langue  russe.  Il  rentra 
en  Russie  en  1741  et  fut  attaché  à  l'Académie  des  scien- 
ces de  St-Pétersbourg.  Ce  grand  génie:  poète,  prosaïste, 
philosophe,  historien,  chimiste,  physicien  et  enfin  maître 
mosaïste,  a  été  le  vrai  créateur  de  la  langue  russe  mo- 
derne. Il  trouva  un  digne  Mécène  dans  Jean  Schou- 
waloflf  (v.  cô  nom).  Il  mourut  en  1765.  Quelque  temps  avant 
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sa  mort  Catherine  II  vint  lui  faire  une  visite.  Le  chancelier 
comte  Michel  Worontzoff  (v.  ce  nom)  lui  éleva  un  superbe 
mausolée.  La  première  édition  de  ses  œuvres  parut  en  1  vol. 
à  St-Pétersbourg,  la  seconde  en  2  vol.  ibidem  en  1768, 
la  troisième  à  Moscou  en  3  vol.  en  1778  in-8°,  la  quatrième 
à  l'Académie  des  sciences  de  St-Pétersbourg  1794.  6  vol. 
in-4°,  la  cinquième  ibidem  en  1803,  la  sixième,  celle  de 
Smirdine,  3  v.  petit  in-8°  en  1847. 

Portrait  très  grand  in-folio,  gravé  au  burin  dans  un  encadrement 
carré.  LomonossofF  est  représenté  à  mi-jambes,  le  corps  en  face,  la 
tête  de  3/*  à  droite  et  légèrement  rejetée  en  arrière,  assis  contre  une 
table.  Il  est  en  déshabillé  du  matin:  en  robe  de  chambre,  chemise  et 
gilet  ouverts.  Il  s'appuie  du  bras  gauche  contre  la  table  et  tient  dans 
la  main  des  papiers;  sa  main  droite  repose  sur  son  genou  et  tient  une 
plume.  On  voit  sur  le  premier  plan  des  livres,  dont  l'un  est  ouvert 
on  y  lit:  nïïwipb  I".  Dans  l'encadrement  au  bas  du  portrait  se  trouve 
l'inscription: 

lOMOHOCOOb. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Mor:  Schreyer  scttlp.  Schultze  Birex. 

m 

Nagler  cite  un  autre  portrait  de  Lomonossoff  gravé  par  Schreyer: 
.Copie  nach  Nanteuil  4a,  qui  nous  est  inconnu. 

2.  Portrait  in- 4°  gravé  au  burin.  Lomonossoff  est  représenté  à 
rai -jambes,  assis,  sur  une  chaise  Louis  XV  contre  une  table  rocaille, 
le  corps  de  %  à  gauche,  la  figure  de  3/4  à  droite,  écrivant  une  ode  à 
l'impératrice  Élisabeth.  On  lit,  sur  le  papier  sur  lequel  il  écrit,  le  titre: 
„Ofla  Eh  Hun.  Marn'»".  Il  est  en  habit  à  brandebourgs,  gilet  bordé 
de  galons  et  culotte  courte.  On  voit  sur  la  table  des  instruments  de 
mathématiques,  un  globe,  un  encrier,  etc.,  etc.  Sous  la  table  se  trouvent 
des  livres,  dans  le  fond  une  draperie,  des  rayons  avec  des  livres  et 

T.  I.  si 
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des  instruments  de  chimie,  une  fenêtre,  et  à  travers  cette  fenêtre:  I* 
mer  avec  un  ciel  orageux  et  des  éclairs.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

et.  fessard  sculp. 

L'original  de  ce  portrait,  de  grandeur  naturelle,  se  trouvait,  il  y 
a  peu  d'années,  à  Moscou  chez  feu  M.  Alexandre  Raeffsky,  petit-neveu 
du  fameux  poète.  Il  appartient  actuellement  au  comte  Nostiz,  gendre 
de  M.  Raeffsky.  C'est  le  seul  portrait  original  connu  de  Loraonossoff. 

3.  Même  portrait  in- 4°  gravé  au  burin,  exactement  pareil  au  pré- 
cédent. Sans  nom  de  graveur.  On  lit  au  bas  les  vers: 

MocKoecKOû  3ÔibCb  Jlapnaccz  u3o6pci3UAz  eumiiOj 
TImo  Hucmoû  caou  cmuxooz  u  npo3U  eee.tz  ez  Pocciw. 
Vmo  ez  PuMib-  UunepoHi  u  nmo  Bupimiû  6uaz, 
To  ohz  odunz  ez  ceoe.uz  noHxmiu  0Mibcmu.iz, 
OniKpbLiz  uamypbt  xpaMZ  OoiamuMz  caooomz  Poccoez 
UpuMtbpz  uxb  ocmpomu  ez  uaytcaxz  JoMouocoez. 
Anonyme. 

Dans  les  œuvres  complètes  de  Lomonossoff  éd.  de  1803.  iu-4°, 
6  vol. 

4.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Exactement  pareil  au 
précédent,  seulement  par  la  fenêtre  on  voit  un  paysage  avec  un  mou- 
lin-et  pas  d'éclairs  dans  le  ciel.  Avec  les  mêmes  vers  que  sur  le  pré- 
cédent. 

Anonyme.  Dans  l'édition  des  œuvres  de  Lomonossoff  de  1784. 
St-Pétersbourg,  in-4°,  6  vol. 

5.  Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Exactement  pareil  au  précé- 
dent, quoiqu'on  y  reconnaisse  le  faire  d'un  autre  artiste.  Avec  les 
mêmes  vers. 

Anonyme.  Dans  l'édition  des  œuvres  de  Lomonossoff  de  1757. 
Moscou  in-4°. 

6.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Au  bas  de  l'ovale,  dans  un  cartouche,  se 
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trouvent  les  mêmes  vers  que  sur  les  précédents.  Au  bas  delà  planche 
on  lit,  d'un  côté: 

delin.  J.  Perelyvkm 

et  de  l'autre  côté: 

A.  Andrew  se. 

7.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  En  buste.  On 
lit  au  bas: 

„Bz  omcHecmetb  3umu,  epedu  en  CHmooz," 
Ctca3(Ltz  JlapHaccmû  Ôon  „K6  6e3CMepmmû  CAam  Poccoez 
nPo(>ucb  oHoob  Jluudaps,  napb  JIn>enoesfu 
PoduACH  ...  Iomohocooz 

r.  h.  a 

Anonyme. 

8.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Également  en  buste.  On 
lit  au  bas: 

M.  B.  MMomc(m 

et  plus  bas  : 

Fpae.  HmoAaû  YniKum  IJpo^eccopz  H.  A.  X.  Main  10 
dm  1834  loda 

9.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Pareil  aux  précé- 
dents. On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

rpae.  A.  YxmoMCKiû 

et  plus  bas  les  mômes  vers  que  sur  le  As  7. 

10.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Pareil  aux 
précédents.  On  lit  au  bas: 

Tpao.  H.  CoKOAoet 
plus  bas: 

M.  B.  Mmohocooz 
et  encore  plus  bas,  les  mêmes  vers  que  sur  le  Jê^ê  7  et  9. 
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11.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Pareil  aux  précédents. 
On  lit  au  bas: 

Ppae.  A.  &Aëpwz. 

et  plus  bas: 

JIomohocosi. 

218.  Lopouchine  (Jean  Wladiniirowitch),  né  en  1756,  fils 
du  général  Wladirair  Iwanowitch,  qui  était  neveu  à  la  mode 
de  Bretagne  de  la  czarine  Eudoxie  (v.  plus  haut).  Ecri- 
vain mystique.  Il  fut  Tanii  intime  de  Nowikoff  (v.  ce  nom) 
et  membre  très  zélé  de  la  société  fondée  par  ce  dernier 
(JJpyiKecKoe  otfmecTBo).  Lors  de  la  persécution  des  marti- 
nistes  (1 792)  il  fut  exilé  sur  ses  terres.  Paul  Ier  le  rappela 
après  son  avènement  au  trône,  le  fit  sénateur,  etc.  Il  mou- 
rut en  1816,  étant  conseiller  privé  actuel  et  chevalier  de 
St-Alexandre. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Lopouchine  est  repré- 
senté en  buste,  de  8/4  à  gauche.  On  lit  au  bas: 

Ppa.  Heanz  IUoiukuhz 

et  plus  bas: 

H.  B.  lonymuz. 

219.  Lopouchine  (Prince  Pierre  Wassiliéwitch),  né  en 
1753,  de  la  même  famille  que  le  précédent.  Il  fut  sous  Ca- 
therine II  grand-maître  de  police  à  St-Pétersbourg,  puis 
gouverneur  civil  à  Moscou  et  enfin  gouverneur  général  de 
IaroslaflT  et  de  Wologda.  Paul  Ier  le  nomma  en  1796  procu- 
reur-général et  en  1798  conseiller  privé  actuel,  chevalier  de 
St-André,  bailli  de  Tordre  de  St-Jean  de  Jérusalem;  en  1799 
il  reçut  le  portrait  de  l'empereur  enrichi  de  diamants,  de 
grandes  terres,  les  insignes  en  diamants  de  St-André,'  fut  crée 
prince  avec  le  titre  d'altesse  sérénissime  et  obtint  le  droit  de 
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porter  la  livrée  de  la  cour.  Il  prit  son  congé  en  1799.  Sous 
Alexandre  Ier  il  fut  ministre  de  la  justice,  puis  président  du 
conseil  de  l'empire  et  du  comité  des  ministres.  Il  mourut 
en  1827. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Lopouchine  est  représenté  à  mi-corps, 
le  corps  de  %  à  droite,  la  tète  tournée  à  gauche.  Il  est  en  uniforme 
de  Malte  avec  cordon,  plaque,  portrait  de  l'empereur,  etc.  On  voit 
dans  le  fond  une  draperie,  une  colonne  et  un  paysage.  On  lit  au  bas 
de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  Borovikofsky 

de  l'autre  côté: 

Gravé  par  James  Waîker  graveur  de  Sa  Maj.  Impérial  (sic)  ■ 
et  plus  bas  des  deux  côtés  des  armes  Lopouchine  (princières)  avec  la 
devise:  „E.iaro;i,aTi»a,  se  trouve  l'inscription: 

Eio  Cerbm.iocmb  KuR3b  Ilempi  BacuAbcetvib  Jlonyxum 
rocydapcmeeuuaio  comma  HAem ,  fltbùcmeumeAbHUû  Taû- 

huû  CoeibmuuKi, 
Opdeuoez  Ce.  Anèpesi  JIepe03eaHm%o,  Ce.  AAetccaHdpa  Hee- 

cnaio,  Ce.  B.taâuMupa  (sic) 
emopoû  cmeneuu  CoAbiuaio  npeema  EaeaAepz  u  opdena  Ce. 

Ioauua  IepycaAUMCxato  Ea.ibu 

Rare. 

220.  lowlz  (Georges-Maurice),  professeur  d'astronomie 
à  l'Académie  des  sciences  de  St-Pétersbourg.  Il  fut  expédié 
en  même  temps  que  Gmélin  en  1768  pour  explorer  le  sud- 
est  de  la  Russie.  En  1774,  non  loin  de  Tsaritsine,  il  fut  ar- 
rêté par  Pougatcheflf,  qui,  ayant  appris  qu'il  étudiait  les  as- 
tres, le  fit  pendre  „pour  qu'il  fût  plus  rapproché  des  étoiles". 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Lowiz  est  représenté  en 
buste,  de  %  à  droite.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

E.  Ulmayr  se. 
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et  plus  bas: 

Georg  Moriz  Lomz  Frofessor  der  Philosophie  (sic) 
Gcbohr.  d.  17  Febr.  1722  zu  Furth,  ermordet  von 
Fugatschew  in  Russland  d' 24  August  1774. 

Rare. 

221.  Iwoff  (Nicolas  Alexandrowitch),  né  en  1751,  issu 
d'une  famille  noble  du  gouvernement  de  Twer.  Malgré  une 
éducation  peu  soignée,  il  sut  acquérir  des  connaissances 
et  se  former  le  goût.  Il  était  musicien,  peintre,  poète  et  ar- 
chitecte. Catherine  II  le  consultait  souvent  comme  archi- 
tecte et  dessinateur.  Lwoff  était  membre  honoraire  de  l'A- 
cadémie des  beaux-arts  et  de  l'Académie  Russe,  il  fut  l'ami 
intime  de  Derjawine,  de  Chemnitzer,  de  Kapnist,  qui  se 
laissaient  guider  par  son  goût  esthétique.  Il  était  littéra- 
teur lui-même,  écrivait  en  vers  et  en  prose  et  mourut  en 
1803  étant  conseiller  privé  et  chevalier  de  plusieurs  ordres. 
Il  affectionnait  tout  particulièrement  sa  terre  de  Nicolskoé 
près  Torjok,  qu'il  se  plut  à  embellir,  et  signait  d'ordinaire 
son  nom  Lwoff-Nicolsky. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré,  représentant  un  mur  lézardé.  Lwoff  est  représenté 
en  buste,  de  8/4  à  droite.  Au  bas  du  médaillon  se  trouve  un  cartouche 
sur  lequel  on  voit  une  plume  et  un  compas  entourés  de  myrtes.  On 
lit  dans  le  cartouche  : 

Ibeoez  Hukoa. 

et  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté:  . 

D.  Lcvitzky  pinx* 
et  de  l'autre  côté: 

Alex.  Tardieu  sculp*. 
Très  rare.  Il  existe  des  exemplaires  de  cette  charmante  planche 
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tirés  en  sanguine  ;  elles  sont  encore  plus  rares.  L'original  de  ce  por- 
trait peint  par  Léwitsky  se  trouve  à  l'Académie  des  beaux-arts.  $  655 
de  l'exposition. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Lwoff  est  représenté  en 
buste  et  en  face,  avec  le  col  de  sa  chemise  ouvert. 

Très  rare.  L'exemplaire  que  nous  possédons,  le  seul  que  nous 
connaissions,  est  avant  toute  lettre. 

222.  Malinowsky  (Théodore  Akséntiéwitch).  Né  en  1738. 
Archiprètre  de  la  cathédrale  de  l'Annonciation  à  Moscou  et 
professeur  de  théologie  à  l'université  de  cette  ville.  Mort  en 
1811. 

Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Malinowsky  est  représenté  en  buste,  de  %  à 
droite,  en  kamilawka,  avec  la  croix  de  Ste-Anne  en  sautoir,  etc.  On 
lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

line.  H,  Apiyuooi 

et  de  l'autre  côté: 

Pp.  E.  CKomnuKOoi  1812. 

Plus  bas  au  milieu  on  voit  les  armes  de  Malinowsky,  entourées 
des  attributs  du  sacerdoce.  On  lit  des  deux  côtés  des  armes: 

Gcodopt  Atxcnmbeeuub  MaAunoocmû 

podu.wn  17SS  (Peepa.XR  17  ôhh,  ckohhuach  1811  Jj&m  3. 

Très  rare. 

223.  Marie  Féodorowna  (Impératrice  de  Russie,  Sophie- 
Dorothéc-Anguste-Louise  de  Wurtemberg),  née  en  1759  à 
Stuttgart,  fille  du  prince  Frédéric-Eugène  de  Wurtemberg- 
Stuttgart  de  son  mariage  avec  la  princesse  Frédérique-Do- 
rothée  de  Brandebourg-Schwedt.  Fiancée  à  Berlin  au  césa- 
réwitch,  grand-duc  héritier  Paul  Petrowitch,  le  12  juillet 
1776;  arrivée  à  St-Pétersbourg  le  31  août,  confirmée  dans  la 
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religion  orthodoxe  le  14  septembre  et  mariée  le  26  sep- 
tembre de  la  même  année.  Couronnée  en  même  temps  que 
son  époux  Paul  Ier  le  5  avril  1797.  Veuve  le  12  mars  1801, 
elle  mourut  le  24  octobre  1828.  Cette  princesse  a  laissé  un 
nom  immortel  en  Russie;  elle  fut  pendant  trois  règnes  con- 
sécutifs „le  ministre  de  la  bienfaisance",  comme  Ta  surnom- 
mée un  de  ses  contemporains.  Les  nombreuses  œuvres  pies 
qui  portent  son  nom  attestent  de  son  infatigable  activité  et 
de  son  inépuisable  charité. 

Portraits  de  Mario  Féodorowna 
comme  grande-duchesse. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  représentée  eu  buste, 
de  profil  à  gauche,  en  coiffure  très  élevée,  avec  des  boucles  et  un  chi- 
gnon, en  robe  décolletée  et  grand-cordon.  On  lit  au  bas: 

• 

Maria  Federowna 
Pauli  Petrowiz  Magni  Principes  omit.  Russorum  Conjux 
Friderici  Eugenii  Ducis  Wirtembcrgiac  Filia 
nota  1759.  a.  25  Octobr.  Sponsata  1776.  d.  14  Septembr. 
Se  vend  dans  Négoce  commun  de  VAcad.  Imp.  et  delmrs  Co- 
miss  avec  Priv. 

et  Def.  de  Sa  Maj.  Imp.  ni  d'en  faire  ni  de  vendre  les  Co- 
pies ne  (sic)  plus 
grandes  ne  (sic)  plus  petites  ne  auguementés  (sic)  ne  diminuées. 
Rare. 

2  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté d'un  nœud  et  de  guirlandes  de  lauriers  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré  ouvragé.  Sur  fond  noir.  .On  voit  au  bas  de  l'ovale 
des  fleurs,  et  plus  bas  un  cartouche  avec  l'inscription: 

Son  Altesse  Impériale 
Madame  la  Grande  Duchesse 
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de  Russie 
Née  Princesse  de  Wirtenberg 

Au  bas  de  la  plaucbe  on  lit  : 

J.  C.  Mansfeld  se. 

et  plus  bas: 

Viennae  apud  Artaria  societ. 

3.  Même  portrait  in-8°  grave  au  burin.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté d'un  nœud  et  do  guirlandes  de  fleurs  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré.  On  lit  au  bas  dans  un  cartouche  : 

Son  Altesse  Impériale 
Marie  Feodorowna 
Grande  Duchesse  de  Russie 
Née  princesse  de  Wurtemberg 

Anonyme. 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Pareil  au  précédent,  seu- 
lement on  lit  dans  le  cartouche: 

Marie  Féodorouma 

Impératrice  de  toutes  les  Russies 

née  Princesse  de  Wurtemberg-Stuttgardt 

née  le  25  Octobre  1759.  Couronnée  le  16  Avril  1797. 

et  au  bas  de  la  plauche: 

Publié  par  Chr,  de  Mechel  en  1797  et  se  trouve  chez  lui  à 
Basle. 

5.  Même  portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté d'une  couronne  de  lauriers  et  de  rubans  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré.  Sans  grand-cordon.  On  lit  au  bas  dans  un  cartouche: 

Marie  Feoodorowna 
G.  Duchesse  de  Russie. 
Anonyme. 
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6.  Même  portrait.  Médaillon  ovale,  surmonté  de  lauriers.  On  lit 
autour  de  l'ovale: 

Maria  Flodorouma  (sic). 

Le  seul  exemplaire  que  nous  connaissions  de  cette  planche  se 
trouve  dans  notre  collection;  il  est  malheureusement  coupé  aux 
marges. 

7.  Môme  portrait  in-4°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médaillon 
ovale,  surmonté  de  palmes  et  de  branches  d'olivier  et  entouré  d'un 
encadrement  carré.  On  voit  au  bas  de  Povale  un  cartouche  avec  l'in- 
scription : 

Mapin  Oeodopoeua 
Hiunepampuw  BcepocdiiCKan. 
Maria  Fedorovna 

Impératrice  de  touttes  (sic)  les  Russie  (sic) 

au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Se  vend  chez  Lenzi  à  S*  Pctershourg  vis-à  vi  (sic)  d'Eglisse 
(sic)  Catholice  (sic) 

Très  rare. 

8.  Môme  portrait  grand  in-S°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale, 
surmonté  de  palmes,  de  couronnes  do  roses,  de  guirlandes  de  chêne 
et  entouré  d'un  encadrement  carré.  En  contre-partie,  sur  fond  noir. 
On  voit  au  bas  de  l'ovale  des  roses  réunies  par  un  nœud  et  un  car- 
touche ouvragé  avec  l'inscription: 

Marie  Feodorowna 
Grande  Duchesse  de  Russie 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Lôschenkohl. 

9.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
do  guirlandes  de  chêne  et  de  laurier  ainsi  que  d'un  nœud  et  entouré 


Digitized  by  Google 


—  491  — 

d'un  encadrement  carré  ouvragé.  Pareil  au  précédent.  On  voit  au  bas 
de  l'ovale  des  lauriers  et  un  cartouche  ouvragé,  avec  l'inscription: 

Maria  Federowa  (sic) 

Gross.  Fùrstin  von  Russland 

gébohrne  Prinzessin  von  Wirtenberg 

•     gebohren  d.  25  Oct.  1759 
Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

J.  Balzer  se. 

10.  Môme  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté d'une  couronne  de  laurier  et  de  rubans  et  entouré  d'un  enca- 
drement carré.  Pareil  aux  précédents.  On  voit  au  bas  un  cartouche 
dans  lequel  on  lit: 

Marie  Feodorowna 
Grande  Duchesse  de 
Russie. 

Anonyme. 

11.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  On  voit  au  bas  un  cartouche  dans  le- 
quel on  lit: 

Marie  Feodorowna 
Grande  Duchesse  de 
Russie 

Anonyme. 

Presque  tous  ces  portraits  font  pendant  à  ceux  de  Paul  I". 

12.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Entouré  d'un  petit  encadre- 
ment carré.  La  princesse  est  représentée  en  buste,  de  profil  à  gauche, 
en  chapeau  rond  orné  do  rieurs,  avec  un  chignon  et  des  boucles,  en 
robe  décolletée.  On  lit  au  bas  du  portrait,  dans  un  cartouche: 

Marie  Fœderowna  de  Wurtemberg  Grande  Duchesse  de 
Russie  en  costume  François,  née  le  25  Oct.  1759.  Ma- 
rié (sic)  en  1776  à  Paul  Petrowitz  Grand  Duc  de  Rus- 
sie,  vue  à  Paris  en  mai  1782. 
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Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 

à  Paris  chez  Voyez  rue  de  Bievre  à  la  Manufacture  de 
Castors. 

Rare.  Gravé  à  l'occasion  du  séjour  de  Paul  Ier  et  de  Maria  Féo- 
dorowna  à  Paris,  en  mai  1782,  sous  le  nom  de  comte  et  comtesse  du 
Nord.  Ce  portrait  fait  le  pendant  de  celui  de  Paul  Ier,  gravé  à  la 
même  époque. 

13.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin  et  entouré  d'un  encadre- 
ment carré.  Marie  Féodorowna  est  représentée  à  mi -corps,  en  face,  en 
coiffure  élevée,  ornée  de  plumes,  en  robe  décolletée,  avec  des  diamants 
et  des  paniers,  portant  le  cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine;  un 
manteau  doublé  d'hermine  lui  tombe  des  épaules.  Elle  s'appuie  de  sa 
main  gauche  sur  sa  hanche.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie  et  une 
colonne.  Ce  portrait  n'a  aucune  ressemblance  avec  les  traits  de  la 
grande-duchesse.  On  lit  au  bas: 

■ 

Maria  Féodorowna 
Grossfurstin  von  Eussland 

et  au  bas  de  la  planche: 

C.  B.  Giassbach  sculps.  et  exc.  Berol. 

14.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Ovale,  avec  la 
silhouette  de  Mario  Féodorowna  de  profil  à  droite  et  en  buste.  Des 
nuages  et  des  amours  avec  des  guirlandes  de  fleurs  entourent  l'o- 
vale. On  voit  au  bas  de  la  silhouette  le 

M  40. 

Tiré  de  la  collection  de  silhouettes  d'Anthing. 

Portraits  de  Marie  Féodorowna 
comme  impératrice. 

15.  Portrait  in-4°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  L'impératrice  est 
représentée  en  buste  et  en  face,  avec  une  coiffure  élevée  ornée  d'ime 
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plume.  Elle  porte  un  cordon  et  une  plaque  ainsi  qu'un  médaillon  en- 
touré de  diamants  suspendu  à  son  cou.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Engraved  by  J.  Rosanow 

Plus  bas  des  deux  côtés  de  l'aigle  de  Russie,  on  lit: 

Marie  Theodorovna  Empress  of  JRussia 
Très  rare. 

16.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médail- 
lon ovale,  gravé  au  pointillé,  entouré  d'un  encadrement  carré,  gravé 
au  burin.  On  voit  au-dessus  de  l'ovale  un  nœud  et  en  bas  un  car- 
touche, dans  lequel  on  lit: 

Maria  Theodorovna  Empress  of  Russia. 

Anonyme.  Rare. 

17.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  L'impératrice  est  repré-  ' 
sentée  en  buste,  de  profil  à  gauche  en  coiffure  élevée,  ornée  de  plumes. 
Peu  ressemblant.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Maria  Feodorowna 
Kaiserin  von  Russland 

Anonyme.  Rare. 

18.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  L'impératrice  est 
représentée  à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche.  Elle  porte  une  coiffure  élevée 
ornée  de  perles,  une  robe  décolletée  avec  une  écharpe  et  un  médaillon 
avec  le  camée  de  Catherine  II  attaché  par  deux  rangs  de  perles  au 
corsage.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Peint  par  Jos.  Kreutzinger  1799.  Gravé  par  Joh.  Neidl 

plus  bas: 

• 

Maria  Feodorowna  Impératrice 
de  toutes  les  Russics 

et  tout  au  bas  de  la  planche: 

à  Vienne  chez  Artaria  et  Comp. 
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Ce  portrait  a  beaucoup  d'analogie  avec  le  beau  portrait  en  pied 
de  l'impératrice  peint  par  Lampi  et  appartenant  à  S.  A.  L  le  grand- 
duc  Constantin.  M  622  de  l'exposition. 

19.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin  et  au  pointillé.  Médail- 
lon ovale,  gravé  au  pointillé,  surmonté  d'une  couronne  et  entouré  de 
fleurs,  rayons,  etc.,  gravés  au  burin.  En  contre-partie.  On  voit  au  bas 
du  médaillon  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

Mapin  Oeodopoeua 
HMnepampum  BcepocciûcKaa. 

20.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  L'impératrice  est  représentée  à  mi-corps,  la 
tête  de  %  à  gauche  et  le  corps  légèrement  tourné  à  droite,  en  robe 
décolletée  do  deuil,  avec  un  voile  noir  sur  la  tête,  tombant  sur  les 
épaules.  Elle  porte  la  croix  de  Malte  à  l'épaule  gauche  et  au  corsage 
le  portrait  de  Paul  Ier  rattaché  par  une  chaîne  à  la  croix  de  Malte. 
Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  ayant  au  milieu  l'aigle 
impériale  portant  les  écussons  de  Russie,  de  Wurtemberg  et  de  Hol- 
stein.  On  lit  d'un  côté  de  l'aigle  : 

♦ 

Mapia  Oeodopoena 
TlMnepampuiiA  Bce 
pocctiicmn 

et  de  l'autre: 

Maria  Feodoroimia 
Impératrice  de  toutes 
les  Russtes. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté  : 
Feint  par  G.  Kûgelgen  1801 

de  l'autre  côté: 

Gravé  par  J.  8.  Klauber  1805 
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et  plus  bas: 

Dédié  à  Sa  Majesté  Impériale  Alexandre  I 
Empereur  et  Autocrate  de  toutes  les  Russies 
par  son  très  humble  et  très 
soumis  serviteur  Iga.  Seb.  Klauber. 

224.  Matwéeff  (Comte  André  Artamonowitch),  fils  du 
boyard  Artamon  Matwéeff  et  de  son  mariage  avec  Eudoxie 
Hamilton,  en  russe  Ckomoutoff,  d'origine  écossaise.  Né  en 
1659.  Il  commença  son  service  à  la  cour,  fut  envoyé  en 
1699  comme  ministre  en  Hollande,  puis  à  Londres.  En  17 12 
il  fut  nommé  ministre  à  Vienne.  Il  fut  rappelé  en  1715  et 
en  quittant  son  poste  il  reçut  le  titre  de  comte  du  St-Empire. 
En  1719  il  fut  nommé  sénateur  et  président  du  collège  de 
la  justice.  En  1726  il  fut  nommé  conseiller  privé  actuel,  se 
retira  des  affaires  Tannée  suivante  et  mourut  à  Moscou  en 
1728.  Il  s  occupa  de  traductions,  et  nous  avons  de  lui  une 
description  de  la  révolte  des  streltzi. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré,  représentant  un  mur  lézardé.  Au  bas  de  l'ovale 
ou  lit,  d'un  côté: 

IIuca.n  T7.  Puio 

et  de  l'autre  côté: 

oupnâ.  H.  KoAnanoez  1766  t. 

Plus  bas  on  voit  un  cartouche  portant  au  milieu  un  écusson  aux 
armes  Matwéeff  avec  la  devise  :  „Laboribus ,  Meritis ,  Virtute  ac  San- 
guine". On  lit  des  deux  côtés  de  l'écusson: 
rpafà  Andpeû 
ApmaMOHOeuni  Mameibeet 
Poùuach  1659  xoôa.  CKomaACH  1728  loàa. 
Rare.  Très  belle  planche,  la  meilleure  de  Kolpakoff.  Une  copie 
contemporaine  de  l'original  se  trouve  au  palais  de  Gatchina.  97 
du  catalogue  de  l'exposition. 
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225.  Matwéeff  (Artamon  Serguéewitch),  père  du  précé- 
dent. Né  en  1625.  Favori  du  tsar  Alexis  Michaïlowitch. 
Exilé  sous  le  règne  de  Théodore  Alexéewitch.  Rappelé  et 
reçu  avec  de  grands  honneurs  par  Pierre  I".  Chancelier  de 
Russie.  Tué  par  les  streltzi  en  1682. 

Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Matwéeff  est  représenté 
en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  ancien  costume  russe.  On  lit  au  bas  de 
l'ovale: 

r.  A.  Afianacbeez 
et  plus  bas: 

ApnieMouz  CepxtbeeuHb 

Mametbe&b 
Bauokhîû  EonpuHi,  HaMîbcmuuKz  pajnuxz 
ropodoet,  IfapcKVi  ÔOAbuàfl  nenamu  u  TocyàapcmeeH- 
uuxh  UocoAbCKuxi  âîbAz  Oôepeiameiib,  JJpu- 
t:a30ez:  OmprbAeumto,  EcuancKato  u  dpyiuxz 
moKOtce  u  Monemnaio  fleopa  Rideauii  OydbH. 

H3z  coCpmiH  nopmpemoez  mdamcMbixz  UnamoHOMb  Eene- 
moeuMb.  * 

226.  Maykoff  (Basile  Iwanowitch),  né  en  1728,  mort  en 
1778.  Poète  lyrique  et  dramatique  qui,  de  son  temps,  avait 
une  assez  grande  réputation.  Ses  œuvres  furent  publiées  en 
1773  (2  vol.  in-8°),  en  1809  et  enfin  en  1868  par  M.  Efré- 
moff;  in-8°. 

1 .  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Maykoff  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Fpaeup.  H.  Po30nooz 

et  plus  bas: 

BacuAiû  Hôanoowtb 
MaûKoez 
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rocydapcnieennoii  Bochhoû  Ko.îAeiiu 
npOKypopi 

Ha  coGpanin  nopmpemoei  ludameMuoch  ILiamoHOMt  Eene- 
moobiMb. 

2.  Portrait  in-S°  gravé  sur  acier.  Maykoff  est  représenté  eu  buste, 
de  %  à  gauche.  On  lit  au  bas: 

lien,  co  cma.m  O.  A.  Epomay3a  m  Icùnumib 

et  plus  bas  le  fac-similé: 
Bacu.mi  MaùKooi 

tiré  de  la  dernière  édition  des  œuvres  de  Maykoff. 

227.  Mazeppa  (Iwan  Stépanowitch),  né  en  1644  dans  le 
village  de  Masénitzi  (gouvernement  de  Kieflf).  Il  fut  élevé 
en  Pologne  chez  les  jésuites,  devint  page  du  roi  de  Pologne 
Jean-Casimir.  Un  gentilhomme  polonais  le  surprit  en  tête- 
à-tête  avec  sa  femme,  le  fit  attacher  tout  nu  à  un  cheval 
sauvage  et  l'abandon  na  à  son  sort.  Mazeppa  se  retira  en 
Ukraine.  Il  acquit  la  bienveillance  du  hetman'Samoylowitch 
(v.  ce  nom)  et  après  avoir  été  gouverneur  de  ses  enfants, 
parvint  aux  premières  dignités  de  l'armée  cosaque.  Il  fit  une 
fausse  dénonciation  à  Pierre-le-Grand  contre  Samoylowitch 
et  fut  élu  hetman  à  sa  place  (1687)-  Il  gagna  la  confiance 
du  tsar,  qui  le  combla  de  faveurs.  Il  fut  le  second  chevalier 
de  St- André.  En  1706  il  entra  en  pourparlers  avec  Char- 
les XII.  Pierre-le-Grand  ne  voulut  pas  croire  d'abord  à  la 
trahison  de  Mazeppa,  mais  celui-ci  passa  ouvertement  aux 
Suédois.  Il  fut  pendu  en  effigie.  Après  la  bataille  dePoltawa 
il  se  réfugia  avec  Charles  XII  à  Bender  et  y  mourut  la 
même  année  (1709). 

1.  Portrait  in- 8-  gravé  au  burin.  Mazeppa  est  représenté  à  mi- 
corps,  de  %  à  gauche,  en  armure,  avec  un  manteau  doublé  de  four- 

T.  I.  82 
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rure  sur  l'épaule  gauche.  Dans  le  fond  se  trouve  une  tente.  On  lit  au 
bas  du  portrait,  dans  un  cartouche: 

Johannes  Mazeppa 
Cosaccorum  Zaporovie nsiu  m 
Supremus  Belli  Dux. 

Anonyme. 

2.  Même  portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale  entouré 
d'un  encadrement  carré.  En  buste.  Au  bas  de  l'ovale,  dans  un  car- 
touche se  trouve  l'inscription: 

Johannes  Mazeppa 
Cosaccoru m  Zaporoviensiu m 
Supremus  Belli  Dux 

On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  cùté: 

Sam.  Falka  de  Biksalva  Transilvanus  ddineavit  Ao  1796 
et  de  l'autre  côté  : 

Dan.  Boyel  sculp. 

3.  Portrait  m- 1 2°  gravé  à  l'eau-forte,  dans  le  style  de  Rem- 
brandt. Mazeppa  est  représenté  en  buste  et  en  face,  en  grand  bonnet 
orné  d'une  plume  et  en  pelisse.  On  lit  de  côté: 

Mazeppa  aetat  71. 

Cette  planche,  très  rare,  et  qui  ne  ressemble  en  rien  aux  portraits 
précédents,  a  été  gravée  par  Jean-Pierre  Norblin  de  la  Gourdaine. 
Comme  ce  peintre  est  resté  fort  longtemps  à  Varsovie,  on  aurait  pu 
croire  qu'il  fut  à  même  de  graver  cette  planche  d'après  un  portrait 
authentique,  mais  l'âge  prêté  à  Mazeppa  en  prouve  la  fausseté,  ce- 
lui-ci étant  mort  à  l'âge  de  65  ans. 

4.  Portrait  in- 1 2°  gravé  au  pointillé.  Médaillon  rond.  Mazeppa  est 
représenté  en  buste,  de3/4  à  droite,  en  costumé  ancien.  On  lit  au  bas: 

Ma3ena. 
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5.  Portrait  in- 8°  gravé  au  pointillé.  Mazeppa  est  représenté  en 
buste,  de  %  à  droite,  en  costume  ancien  à  brandebourgs.  On  lit 
au  bas: 

Ppao.  Ociinoez, 
et  plus  bas  le  fac-siinile: 
Ioam  Masena 

6.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
R  A.  A^anacieez 

et  plus  bas: 

Jieauh  CmenaHomub 

Ma3ena 

ôuoiuiù 

remMam  MaMpocciûCtciû 

H3&  coôpamn  nopmpemoei  wdaeaeMbixz  IhamouoMz  Betce- 

7.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  composée  probablement 
de  plusieurs  feuilles  gravées  au  burin.  On  y  voit  au  milieu  Mazeppa 
en  armure  s'appuyant  de  la  main  gauche  sur  un  bouclier  et  de  la 
droite  sur  une  croix,  dont  la  partie  supérieure  est  fendue  et  a  la 
forme  d'un  V  (les  armes  de  Mazeppa).  Mazeppa  est  entouré  d'une 
quantité  de  figures  allégoriques,  représentant,  ainsi  que  la  religion, 
les  arts,  les  sciences,  "le  commerce  et  des  villes  qui  implorent  sa  pro- 
tection. Au-dessus  de  Mazeppa  se  trouve  une  gloire;  autour  de  ce 
groupe  on  voit  des  combats,  des  villes  en  flammes,  des  vaisseaux  se 
brisant  sur  des  récifs,  etc.. On  lit  au  haut  de  la  planche: 

Sic  fradus  illabitur  orbis,  impavidum  ferient  ruinœ 

Au  bas  de  la  planche  se  trouve  une  dédicace  à  Mazeppa  et  plus 
bas  on  lit: 

Daniel  Ocdachowsky  sculpsit  Kiioviœ. 

32* 


■ 
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Le  seul  exemplaire  connu  do  cette  gravure  tirée  sur  une  étoile 
de  soie  blanche  se  trouvait  dans  la  collection  Swidsinski  à  Varsovie; 
elle  est  remarquable  par  la  correction  du  dessin  et  le  soigné  de 
l'exécution.  Pierre-le-Grand  avait  donné  Tordre  de  détruire  non  seu- 
lement les  portraits  de  Mazeppa,  mais  même  les  planches  gravées. 
I/exemplaire  de  M.  Swidsinski  se  trouvait  dans  la  sacristie  d'une 
église  aux  environs  de  Kieff.  Le  prêtre  pour  cacher  la  gravure  colla 
par-dessus  une  toile  sur  laquelle  il  fit  peindre  un  St-Suaire  (njama- 
mma).  Plus  tard,  lorsqu'on  voulut  restaurer  le  St-Suaire,  on  décou- 
vrit la  gravure,  qui  fut  achetée  par  M.  Swidsinski  (Rowinski  179, 
180). 

8.  Portrait  gravé  au  burin.  Mazeppa  est  représenté  en  armure, 
tenant  en  main  le  bâton  de  commandement  des  hetmans  (boula wa). 
Épreuve  d'une  ancienne  planche  conservée  à  la  laure  de  Kieff.  (Ibi- 
dem 122.) 

228.  Mélissino  (Pierre  Iwanowitch),  fils  d'un  médecin  de 
Venise,  établi  en  Russie,  né  en  1726.  Il  fut  élevé  dans  le 
corps  de  cadets  nobles,  et  attira  l'attention  de  1  impératrice 
Élisabeth  par  son  talent  dramatique.  Il  prit  part  à  presque 
toutes  les  guerres  du  temps  de  Catherine  II,  servant  tou- 
jours dans  l'artillerie.  En  1790  il  devint  chef  de  l'artillerie 
russe.  Paul  Ier  le  nomma  général  en  chef  et  chevalier  de 
St-André.  Il  mourut  en  1797. 

1.  Portrait  petit  in-folio  gravé  au  lavis.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté de  palmes  et  de  lauriers,  placé  sur  un  piédestal  et  entouré  d'un 
paysage.  Mélissino  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  droite,  en  uni- 
forme, avec  cordon,  plaque,  etc.  On  voit  sur  le  piédestal  un  canon,  des 
papiers,  une  branche  de  chêne,  un  casque,  un  gantelet,  une  épéc,  etc. 
et  dans  le  fond  des  drapeaux.  Sur  le  piédestal  se  trouve  l'inscription: 

Pierre  de  Mélissino 

Lieutenant  Général  d'Artillerie  au  service  de  Sa 
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Majesté  VImpératrice  de  toutes  les  Russies,  Directeur  du 
noble  Corps  des  cadets  de  V Artillerie  et  du  Génie,  Membre 
du  collège  de  guerre  de  V Empire,  Chevalier  des  ordres  de 
S*  Alexandre  Newsky,  de  S*  George  et  de  5/c  Anne. 

Au  bas  du  piédestal  on  voit  une  bombe  et  une  baïonnette  et  au 
bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Dessiné  par  Lampi 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  de  Mayr. 
Rare. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
d'un  nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Mélissino  est  repré- 
senté en  buste,  de  8/4  à  droite,  en  uniforme  à  revers,  avec  cordon, 
plaque,  etc.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  piédestal  sur  lequel  sont 
placés:  un  casque,  des  papiers,  une  bombe,  etc.  Plus  bas  se  trouve  un 
cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

Pierre  de  Mélissino 

Lient.  Général  de  V artillerie  de  Sa  Maj.  Imper,  de  toutes 
les  Russ.  Directeur  du  noble  corps  des  cadets 
d'Artillerie  et  du  Génie,  chevalier  des  ordres  de  S* -Alexandre 
Newsky,  de  S?e  Anne  et  de  S1  George. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Dessiné  et  gravé  par  J.  C.  Nabholz. 
Rare. 

3.  Planche  in-4°  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y  voit  la  repro- 
duction d'un  bas-relief  représentant  un  vase  sur  un  piédestal,  entouré 
de  quatre  figures  allégoriques  qui  .pleurent.  Sur  le  piédestal  se  trouve 
un  médaillon  oyale  surmonté  de  lauriers  avec  le  portrait  de  Mélis- 
sino pareil  au  JVs  1 ,  seulement  en  contre-partie  et  rien  que  la  tête. 
On  lit  au  bas  de  la  planche,  de  côté: 

C.  M.  K03A0QCKiÙ 
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et  plus  bas  au  milieu: 

HadipoÔHaji  ÏÏOKOûmio  Mcmcma 
Très  rare. 

Le  bas-relief  original  est  placé  sur  la  tombe  de  Mélissino  au  cou- 
vent de  Newsky. 

229.  MenchikofT  (Prince  Alexandre  Danilowitch),  né  en 
1673.  Fils  d'un  pauvre  noble  qui  servait  a  l'armée  (comme 
le  prouvent  les  nouvelles  recherches  faites  sur  son  origine). 
Lefort  le  prit  à  son  service,  puis  le  céda  en  1686  à  Pierre- 
le-Grand,  dont  il  devint  le  favori  et  le  compagnon  journa- 
lier. En  1702  il  fut  fait  comte  du  St-Empire  et  en  1703  il 
reçut  le  cordon  de  St-André.  fut  le  premier  gouverneur  gé- 
néral de  St-Pétersbourg  et  prit  une  part  active  à  la  guerre 
contre  les  Suédois.  En  1706  il  fut  élevé  à  la  dignité  de 
prince  du  St-Empire;  il  défît  les  Suédois  et  les  Polonais  à  Ka- 
lich  (1706).  En  1707  il  fut  nommé  conseiller  privé  actuel  et 
prince  d'Ingrie,  avec  le  titre  d'Altesse;  il  commanda  les  trou- 
pes russes  h  Poltawa  (1709),  ce  qui  lui  valut  le  bâton  de 
maréchal.  En  1713  il  commanda  les  troupes  russes  en  Hol- 
stein.  Il  prit  une  part  active  à  l'enquête  contre  le  tsaréwitch 
Alexis.  Ses  malversations  lui  attirèrent  deux  fois  le  courroux 
du  tsar,  mais  l'influence  de  Catherine  F*  et  l'amitié  que  lui 
•  avait  vouée  Pierre-le-Grand  finirent  par  prendre  le  dessus. 
En  1725  ce  fut  grâce  à  ses  menées  que  Catherine  I"  fut  pro- 
clamée impératrice.  Il  devint  premier  membre  du  conseil 
suprême.  En  1727,  après  la  mort  de  Catherine  I",  Pierre  II 
fut  proclamé  empereur  et  d'après  le  testament  de  l'impéra- 
trice devait  épouser  une  des  filles  de  MenchikofT.  Menchi- 
kofT fut  nommé  amiral,  généralissime,  et  peu  après  Pierre  II 
fut  fiancé  à  sa  fille  Marie  (v.  ce  nom).  Il  reçut  de  l'em- 
pereur d'Allemagne  le  duché  de  Kosel  en  Silésie.  Au  mo- 
ment où  MenchikofT  songeait  au  duché  de  Courlande  et  aux 
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fiançailles  de  son  autre  fille  avec  un  prince  de  Dessau,  il  fut 
arrêté  par  ordre  de  Pierre  II  (1727)  et  exilé  d'abord  à  Ra- 
nenbourg  et  ensuite  à  Bérésoff  en  Sibérie,  après  avoir  été 
dépouillé  de  sa  fortune  et  de  ses  dignités.  Il  y  mourut  en 
1729. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste,  le 
corps  légèrement  tourné  à  droite,  la  figure  en  face,  en  grande  per- 
ruque, avec  cuirasse  sous  l'habit,  la  plaque  de  St-André  et  une 
croix  à  la  boutonnière.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Alexander  Menschikow  Romani  et  Iîossiaci  Imperii 
Princeps,  Dux  Ingriae,  nec  non  Exercitum  Czariœ 
Majestatis  Feld-Marcschallus  etc. 

Plus  bas  on  lit  encore: 

J.  Simon  Londini  fccit. 

Rarissime. 

2.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Lieutenant-Général  Prince  Menzikoff 
From  an  original  Painting  in  the  Possession  of  Alexander 
Gordon  of  Dorloithers  Esqu. 

Très  rare. 

3.  Planche  grandissime  in-folio  en  biais,  gravée  au  burin.  On  y 
voit  le  prince  sur  un  cheval  blanc  lancé  au  galop,  de  8/4  à  gauche,  en 
cuirasse,  grande  perruque,  grandes  bottes,  etc.,  tenant  un  bâton  de 
commandement  dans  la  main  droite.  Sur  la  selle  richement  brodée  S6 
trouve  le  chiffre  A.  D.  entrelacé.  Derrière  le  prince  on  voit  des  pages, 
dont  l'un  tient  un  casque  et  l'autre  un  grand  bouclier  aux  armes  de 
Menchikoff.  Derrière  les  pages  on  aperçoit  des  soldats  embouchant 
des  trompettes;  l'un  des  soldats  porte  sur  le  dos  le  monogramme  A. 
D.  M.  Dans  le  fond  il  y  a  un  arbre  et  l'assaut  d'une  ville. 
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L'unique  exemplaire  ancien  de  cette  planche  se  trouve  dans  la 
collection  de  l'Ermitage.  Nous  possédons  une  épreuve  moderne  tirée 
avec  la  planche  conservée  à  l 'état-major  général.  M.  Rowinsky  at- 
tribue cette  planche  à  Schoonebeck. 

4.  Planche  in-folio  gravée  au  burin,  dans  un  encadrement  formé 
par  une  guirlande  enlacée  de  rubans  et  portant  l'inscription: 

Bibuem  nadeotcdbi  con.temeHHuù  CAaeow  ocmaeiueMi  .twdem... 

Au  haut  de  la  planche  il  y  a  un  triangle  avec  l'inscription  : 

entouré  de  rayons  et  de  chérubins.  Sous  le  triangle  on  voit  dans  des 
nuages  St-Pierre  et  St- Alexandre  Newsky;  le  premier  reçoit  d'une  main 
sortant  du  triangle  une  couronne  et  une  branche  avec  l'inscription: 

3a  eibpy,  eripuocmb  u  no&bdy. 

Le  second  une  épée  avec  l'inscription: 
3a  nodeutz  uoeoû. 

Au-dessous  des  saints  se  trouve  un  petit  portrait  de  Pierre-le- 
Grand  (v.  ce  nom  52)  d'après  Kneller.  Plus  bas  on  voit  le  prince 
Menchikoff.  Il  est  représenté  en  pied,  drapé  d'un  manteau  doublé  d'her- 
mine; il  tient  dans  la  main  droite  un  bâton  de  commandement  et  la 
main  gauche  posée  sur  la  hanche.  Il  descend  d'une  élévation  à  trois 
gradins.  Le  premier  gradin  porte  l'inscription  : 

Ardua  per  preceps 

le  second: 

Gloria 

le  troisième: 

Vadit  iter. 

Aux  pieds  du  prince  on  voit  des  trophées  militaires,  des  guer- 
riers vêtus  à  l'antique  le  couronnent  de  lauriers,  l'un  d'eux  tient 
une  balance,  l'autre  un  cœur  ardent  avec  l'inscription: 

mpuocnib. 
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Sur  les  gradins  trois  jeunes  garçons  et  trois  jeunes  filles  tien- 
nent des  écussons,  sur  lesquels  on  lit: 

1.  PUMCfdÙ  EHR3b 

2.  tenepaAbHuû  lyôepmmopz 

3.  reuepaAz  OeAbmMa. 

4.  pOCCiÛCKÎÛ  KuH3b. 

5.  Uapcmoen.  Muuucmpz. 

6.  KaeaAbepz. 

A  droite  se  trouve  une  gloire  avec  l'inscription: 
gochccoxz  u36paHumo 

sortant  de  sa  bouche.  A  ses  pieds  on  voit  l'aigle  noir  de  Prusse  te- 
nant des  foudres  dans  ses  griffes  avec  l'inscription: 

Fomoez  k*  eoUutb 

A  gauche  il  y  a  une  autre  gloire  ayant  à  ses  pieds  l'aigle  de 
Russie  avec  l'inscription: 

Tope  eîbuuy  yKopu3HennoMy 

et  plus  bas  l'aigle  blanc  de  Pologne  avec  l'inscription  : 

UoM(mb  m  cuAbmto. 

Les  aigles  font  jaillir  des  éclairs  sur  un  lion  renversé,  de  la  tête 
duquel  tombe  une  couronne  (la  Suède).  Au  bas  de  la  planche  on  voit 
plusieurs  personnages  agenouillés  tendant  leurs  épées  à  Menchikoff. 

Anonyme. 

Dans:  «JTflBpea  hjih  Bimeiri»  tfe3CMepTHHa  cjaBH  TopsecTBon»  no- 
6bxb,  noxBajH,  h  ojaropo^ia  KpacoTOH)  npHCHOH.B'BTynn h  bihouhI}  Ape- 
c/la bhnxi.  noCto.  D,apK>  nofàABTe.iio  h  xpatfpoMy  Ha  3e51.n1  h  Ha  Mopn 
BOÏHy,  cBameHffBïmeMy  Monapct  IleTpy  ITepBOMy,  Tano  na*  rpa^aiffl,  hko 
na^T.  bcbstl  BoicKOirb  h  (J).iotomt>  rocy^apcTBa  CB-Bicnaro,  BoroirB  aapo- 
BaHHHxi».  Ha  yKpamenifl  BepxoBHna  cjaBH  CB'BTJi'BïmeMy  Khh3K)  h  rep- 
UOKy  HaepcKoiry,  Hacji'BAHOMy  rocno^HHy  Apantôypxa  h  hhhhx*b,  Ero 
U,apcKaro  BeaiqecTBa  BcepoccificKaro,  HepBOiry  A-BïcTBïTejHOiiy  TaïHOMy 
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coBtTHiiiy,  KOMMatwyiomeMy  TeHepajiy  Ocilt-b  Mapiuajiy  boicki,  h  TeHC- 
pa.iy  PytiepaaTopy  TydepeiH  CaBKrBnïTeptfyprcKOH  h  Mnorixi  npoBBHn;efl 
Ero  HanepaTopcKaro  BcmecTBa,  n  C.iaBHaro  qïHa  bb  PocciH  CBararo 
AnocTO.ia  Afl^pea  n  iihhhxt>  opflïBOBi,  ïïepaaro  h  E-BJiaro  opaoBT»,  h64- 
.  .iaro  cioBa  KaBaj'iepy  h  npomaa  h  npoTqaa:  TocnoAiHy,  rocnoXiny  (sic) 
A.ieKcaB,npy  .HaflMOBïqy  MeamiKOBy  bo  3BaiieHie  noôfyuTejraHa  noqecTH, 
con.ieTeca.  IleqaTaHO  bt>  CaBKTniîepo'ypx'B  ABrycTa  bt>  fleab  1714  ro^y*. 

Dans  le  même  ouvrage,  entre  les  pages  6  et  7,  nous  trouvons  une 
planche  au  burin  avec  les  armes  de  Menchikoff.  (V.IIeKapcKitt:  Havra 
n  JlHTTepaTypa  bt,  Poccin  npH  ïïeTp-B  BejHKOM'b  tome  II,  page  327.) 

5.  Portrait  in-S°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  <Tun 
encadrement  carré.  Le  prince  est  représenté  en  buste,  le  corps  de  % 
à  gauche,  la  tôte  tournée  à  droite,  en  grande  perruque  et  cuirasse, 
avec  une  draperie  sur  l'épaule  droite.  On  lit  dans  un  cartouche  au 
bas  du  portrait  : 

Alexandcr  Danicloiciz 
Fiirst  von  Menzikof. 

et  au-dessus  de  l'ovale: 

Wcr  hoch  steigt  fœlt  hoch. 

Dans:  Historische  Nachricht  von  d.  ehemaligen  grossen  Russ. 
Staats-Ministro  Alexandro  Danieloviz  Fiirst  von  Menzikof  nebst  des- 
sen  Abwechslenden  curieusen  Fatalitâten.  Anno  1728.  in-8°. 

6.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  d'un 
nœud  et  placé  sur  un  petit  socle,  entouré  d'un  encadrement  carré  en 
pierre  de  taille.  Le  prince  est  représenté  en  buste,  de  profil  à  gauche, 
en  grande  perruque  et  armure,  drapé  d'un  manteau.  On  lit  au  bas  du 
socle,  dans  un  cartouche: 

Alexander  Danielcwiz 

S.  R  I.  Cornes  de  Menschikof 

Oeneralis  Gubernator  Careliae,  Ingriœ  etc. 

7.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 


Digitized  by  Google 


—   507  - 

d'un  encadrement  carré.  On  lit  au-dessus  du  médaillon,  sur  une  ban- 
delette: 

Alexander  Alexietmz  (sic)  S.  E.  I. 
Princeps  Menschikof  Sacrœ  Zareœ  Maj.  Admini- 

ster  etc. 

et  au  bas  dans  un  cartouche: 

Nihil  nisi  laudandum  aut  facit 
aut  dicit,  aut  sentit- Vellej. 

Dans:  Des  Moscowitischen  grossen  Czaars  Pétri  Alexéewiz  Leben 
u.  Thaten  etc.  von  J.  H.  v.  L.  Frncfrt  et  Lpzg  1710.  2  vol.  in-8°. 

8.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin,  dans  un  encadrement  carré.  Le 
prince  est  représenté  en  buste,  de  face,  en  grande  perruque  avec  cor- 
dons, plaques,  etc.,  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'épaule  droite. 
On  lit  au  bas  du  portrait,  dans  un  cartouche: 

Kufi3b 

AAeKcaudpz  flanitAOOMb 
MeHbtymoei 
reHepaAuecuMycz  u  pcuHuxz  Poc- 
ciûcKuxz  u  HHOcmpaHHuxi  opdemez 
KaeoAepz. 

Dans:  KapTraa  xh3hh  h  BoeraHx^  A-Bamfl  reHepajHCCiraa  Khh3h 
AaeKcaHApa  ftaHMOBHqa  MeH&niffKOBa  $aBopffra  ITeTpa  Bejranaro.  Moc- 
KBa  1803.  2  vol.  in-8°. 

9.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  repré- 
senté en  buste  et  en  face,  en  grande  perruque,  avec  cordon,  plaque, 
etc.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

R  Affianacteet 

et  plus  bas: 

AAeKcandpz  flauiuoauvb 
Memumoet 
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Ceibnummiû  Pumckûîo  u  PocciùCKmo  rocyâapcmea 
KuR3b  u  repii/on  Hdfcepcrdù,  reuepcL%uccuMzy  Peûxcz- 
MaptuoAZ  u  Hd(h  eoûcKOMz  KOMaudywuwû,  reuepaAZ  &e*ib- 
djuapuMM  fltbûcmeume.tbHbiù  TaùHuû  Co&tbmnuKz  Te- 
nepoAZ  TyÔepHamopz  C.  IlftmcpGypicKiù,  omz  $Aoma 
BcepocciùcKaio  AdMupam,  IIodnoAKoeHUKz  IJpeoÔpaofceu- 
ckoù  Jlcû6z~reapdiu,  no.moeHUKz  naâz  mpeMH  hoa- 
komu  u  Kanumanz  KoMnauiu  EoMÔapdupacoù. 

Jhz  coÔpaum  nopmpemoez  u3ÔaeaeMbixz  ILtamouoMz  Eerce- 
moeum. 

10.  Portrait  in -8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Le  prince  est  re- 
présenté en  buste  et  en  face,  en  grande  perruque,  avec  cuirasse  sous 
l'habit,  cordon,  plaque,  etc.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Pue.  H.  Apiyuoez  181$°.  JJkw.  H.  Heamez 

et  plus  bas: 

ÂAeticaHdpz  flanuAoeuub 
McmuuKoez 

et  le  même  texte  que  sur  le  précédent  sauf  qu'après: 

EoMnauiu  EoMÔapdupcKOù 
on  lit  encore: 

u  opdeuoez  Ce.  AnocmoACt  Audpen,  flamctiaio  Caoh(i,  IIoAb- 
CKaio  ErbAaio  u  Ilpyocnaio  uepnaio  opAoez  u  Ce.  A.ie- 
Kcaudpa  Heecumo  IîaeaAepz. 

11.  Portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier.  Le  prince  est  repré- 
senté en  buste  et  en  face,  en  grande  perruque,  cuirasse  sous  l'habit, 
avec  cordon,  plaque,  etc.,  avec  un  manteau  doublé  d'hermine  sur  l'é- 
paule droite.  On  voit  au  bas  du  portrait  les  initiales: 

H.R. 

Dans:  Pyccide  no.iKOBOjwH  h  np.,  H3Aame  KoHCTaHnma  JKepHa- 
KOBa.  Cn<5.  1845.  grand  in-8°. 
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230.  Menchikolf  (Princesse  Catherine  Nicolaéwna),  née 
en  1764,  fille  du  grand  maréchal  du  palais  prince  Nicolas 
Michaïlowitch  Galitsine  de  son  mariage  avec  une  Gqlowine. 
Femme  du  conseiller  privé  actuel  prince  Serge  Alexandro- 
witch  Menchikolf,  petit-fils  du  précédent.  Morte  en  1832. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  La  princesse  est  représentée  à  mi-corps,  la 
figure  de  %  à  droite,  le  corps  en  face,  les  cheveux  frisés,  un  fichu  sur 
les  épaules.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un  côté: 

Peint  par  A.  Graff. 

l'autre  côté: 

Gravé  à  Vienne  par  Jean  Jacobé  1793. 

et  plus  bas  au  milieu: 

Madame  La  Princesse  de  Mentschikoff 
Née  Princesse  de  Galitzin. 

Rare. 

231.  Menchikoff  (Princesse  Darie  Michaïlowna,  née  Ar- 
sénié ff),  femme  du  prince  Alexandre  Danilowitch),  née  en 
1682,  morte  en  1728,  vis-à-vis  de  Casan  au  moment  où  elle 
suivait  son  mari  dans  son  exil  en  Sibérie. 

Planche  in-folio  gravée  en  manière  noire.  La  princesse  est  repré- 
sentée en  pied.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

A.  3y6oa. 

L'unique  exemplaire  de  ce  portrait  se  trouve  au  musée  de  Ber- 
lin. (V.  Rowiusky— 195.) 

232.  Menchikoff  (Princesse  Marie  Alexandrowna),  fille  du 
prince  Alexandre  et  de  la  précédente.  Née  en  1711.  Fian- 
cée d'abord  au  comte  Sapieha  et  puis  à  l'empereur  Pierre  II; 
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reçoit  le  titre  d'Altesse.  Exilée  avec  son  père  et  morte  à  Bé- 
résoffen  1729. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  En  pied.  L'unique 
exemplaire  de  ce  portrait  se  trouve  au  musée  de  Berlin.  (Rowinsky 
195.) 

2.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  La  priucesse 
est  représentée  à  mi-corps,  en  face,  avec  une  coiffure  élevée  et  pou- 
drée, en  robe  décolletée,  avec  grand  cordon,  et  le  portrait  de  Pierre  II 
enrichi  de  diamants,  à  l'épaule  gauche;  drapée  d'un  manteau  doublé 
d'hermine.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Fpae.  A.  Ocunoez  1S33  toôa 

et  plus  bas  : 

Khhmh(i  Mapin  A.iencaw)po6H(i 
MemuuKoea. 

233.  Méthode  (SinirnofF.  Archevêque  de  Pskoff),  né  en 
1761,  professeur  de  philosophie  et  recteur  de  l'académie 
théologique  de  Moscou;  évoque  de  Voronège,  de  Toula,  de 
Twer,  et  enfin  archevêque  de  Pskoff.  Mort  en  1815.  H  publia 
plusieurs  ouvrages  théologiques. 

Portrait  in-±°  gravé  au  pointillé.  Le  prélat  est  représenté  à  rai- 
corps,  en  face,  en  klobouk  avec  une  croix,  manteau  d'évêque,  pana- 
guia,  cordon,  plaque,  etc.  Il  tient  dans  la  main  droite  un  livre  ou- 
vert et  dans  la  main  gauche  une  crosse.  On  lit  au  bas: 

Fpae.  A.  Ocunoez 

et  plus  bas: 

Meeodià 

ApxienucKom  JlcKoecniû,  Jlu$.îmdcKw  u  Ryp.MHdcKiû  u 
opdenoei  Ce.  A.teKcandpa  Heecnato  u  Ce.  Ahum  loi  cme- 
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nenu  Kaea.iepi>.  Poùuach  1761.  toda  Honôpa  T°  ôhh,  a 
ckohhclich  181 5  loda  Oeepa.ia  210  dm. 

Rare. 

234.  Michel  (Desnitsky,  Métropolitain  de  St-Péters- 
bourg),  né  en  1761.  Il  fut  élevé  en  partie  dans  le  séminaire  • 
philologique  fondé  à  Moscou  par  la  société  des  Maçons,  dont 
NowikofT  était  le  chef.  Il  fut  prêtre  à  Moscou,  puis  aumô- 
nier de  la  cour.  Il  entra  dans  les  ordres  en  1799,  fut  aumô- 
nier de  Tordre  de  Malte  en  Russie,  vicaire  de  Nowgorod, 
évoque  de  Tchernigoff,  membre  du  St-Synode  et  enfin  mé- 
tropolitain de  St-Pétersbourg.  Prédicateur  éloquent.  Il  mou- 
rut en  1821. 

1.  Portrait  in-S°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Le  prélat  est  représenté  à  mi-corps,  assis  contre 
une  table,  la  figure  en  face,  le  corps  de  %  à  droite,  avec  la  croix  de 
Malte.  Ses  mains  croisées  sont  placées  sur  la  table,  dans  celle  de 
droite  il  tient  un  rouleau  de  papier.  Dans  le  fond  on  voit  sou  klo- 
bouk,  des  livres  et  un  encrier.  On  lit  au  bas  de  l'ovale,  dans  un  car- 
touche: 

M.  J(.  CoflUieuHoc.il/3fcttme.ib  rpenopocciUCKOii  IjepKeu. 
Poùiucfl  8'°  Hoflôpn  1761  toda 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  encore: 
flpyxcôa  H30Ôpa3tua  uepmbi  eio. 
Anonyme.  Très  rare. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  de  crayon.  Ovale.  Le  pré- 
lat est  représenté  en  buste,  de  3/4  à  gauche,  en  klobouk,  croix  de 
Malte,  cordon,  etc.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  l'anagramme  du  gra- 
veur Ouchtomsky: 

18YX17 
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et  plus  bas  ou  lit: 

IIpeocefiineHHUû  Muxquaz 

ApxitnucKom  ^epumoecKiû  u  HtMtiucKiû  (sic) 

Très  rare. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin,  dans  un  encadrement  carré. 
Le  prélat  est  représenté  à  mi-corps,  de  %  à  droite,  assis  dans  un 
fauteuil  contre  une  table  sur  laquelle  il  s'appuie  des  deux  mains.  Il 
est  en  klobouk,  avec  cordons,  plaque,  croix,  etc.  Sur  la  table  on  voit 
un  encrier  et  un  livre;  dans  le  fond  une  colonne  cannelée  et  une  dra- 
perie. On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  portrait: 

Muxau.n 

MumponoAiimt  CaHKmncmepCypiCKw,  9cm.iRudcKiû  u  <Phh~ 

.IHhdCHUi 

PodiucH  8W  HoaOpH  1762"  cnowa.icH  24  Mapma  182T 

toùa 

Jf3.ii}icn  O.iawdamb  oo  ycmmxi  meouxz.  ncaA.  44.  c.  2. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit  : 

Eh  Cinmcibcmey  Kuniunib  Cofihb  Cepimenib  Mcm,epcK0ù 
ypojfcdenHoû  Bccoo.iOMCKoâ 

YcepdHO  noedRuwm*  IJoKopumimiU  c.iyia 
HuKo.iaù  ymtcuHZ, 

A  droite  on  lit  encore: 

d  pucynm  U.  CoKO.toea. 
et  au  milieu: 

1823  îoda. 

4.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Le  prélat  est  représenté 
.en  buste  et  en  face,  en  klobouk,  cordon,  etc.  On  lit  au  bas: 

Fpae.  A.  Ocunoei. 
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et  plus  bas: 

MuxauAz  MumponoAiimz  Hoeoiopodcmû  u  Cantcmnemep- 
ôypiCKiù  podtucH  1762  cnomaAcs  1821. 

5.  Portrait  in-folio  gravé  sur  acier.  Le  prélat  est  représenté  à  mi- 
corps,  assis  dans  un  fauteuil,  de  %  à  droite,  en  klobouk,  avec  cordon, 
panaguia,  eto.,  tenant  un  papier  dans  la  main  droite.  Dans  le  fond  se 
trouve  un  encrier  et  des  livres.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  de  côté: 

R.  Cooper  sculp*. 
et  plus  bas,  au  milieu  : 

To 

His  Impérial  Majesty  Alexander  I. 
Emperor  of  ail  TJie  Russias 
This  Plate  of  The  Most  Révérend 
Michael  Desnitski 
Laie  Metropolitan  of  Novogorod  and  S1  Petersburg 
is  dedicated  loith  the  Highest  Respect  for  His  Majesty's 
Exalted  Character 

T.  Rtitt  and  Son 

6.  Portrait  exactement  pareil  au  précédent.  Second  état  de  la 
même  planche.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

rpae.  Kynept  ez  londonn» 
et  plus  bas: 

IIpeocontueHHbiû  MuxauAz 
MumponoAumz  Hoeoiopodcmû  u  Cm*  IlemepÔypicmù, 
dcmAHHÔcKiû  u  &uHAandcKiù 
CKomaACH  1821  loôa 
HoKdiwemem  Pymma.  C.  27.  R 

7.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Le  prélat  est  représenté  à  mi- 

T.  L  33 
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corps,  en  face  et  assis,  en  klobouk,  avec  croix,  cordon,  etc.  Dans  la 
main  droite  il  tient  un  rouleau  de  papier.  On  lit  au  bas,  d'un  côté: 

IIuc.  BapuuKz 
de  l'autre  côté  : 

rpao.  G.  ra.î(iKmioHoez 

et  plus  bas,  au  milieu  : 

MuxauAi 
MumponoAumi 

UoooiopodcKiûj  C.  IlemepÔyptcKià^ 

dcm.WHdcKtÙ  II  OUHAHUdcmÙ. 

8.  Portrait  iu-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  Le  prélat  est  représenté 
en  buste  et  en  face,  en  klobouk,  avec  cordon,  etc.  On  lit  au  bas  de 
l'ovale  : 

rpae.  H.  lIccKi\i 

et  plus  bas: 

MuxatM* 

MumponoAumi  HoooîopofJcmû,  Camm- 

nemepÔypiCKhï,  3cïïiahhôck\û  u  &UH.WHdcmù. 

235.  Michelson  (Iwan  Iwanowitck),  natif  de  Livonie.  H 
se  distingua  lors  de  la  révolte  de  Pougatcheff  (v.  ce  nom), 
et  c'est  à  lui  principalement  que  doit  être  attribuée  la  dé- 
bite définitive  du  rebelle.  En  1788  il  défit  les  Suédois  à  We- 
kiera.  U  fut  nommé  général  de  cavalerie  par  Paul  Ior  et 
gouverneur  général  de  la  Nouvelle-Russie,  plus  tard  de  la 
Russie  blanche.  Il  mourut  en  1807  à  Buckarest,  où  il  com- 
mandait l'armée  contre  les  Turcs. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé  et  au  burin.  Médaillon 
ovale,  gravé  au  pointillé,  entouré  d'un  encadrement  carré,  gravé  au 
burin.  Michelson  est  représenté  en  buste,  de  %  à  droite,  en  uniforme, 
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avec  cordon,  plaque,  etc.  On  voit  au  bas  de  l'ovale  un  cartouche  portant 
au  milieu  les  armes  de  Michelson.  On  lit  des  deux  côtés  des  aumes: 

Exo  IIpeeocxoàumeAbcmGO 
• .       . . 

Ioanz  lmHoeuHb  MuxeAbcom 
Tenepa-u  Maïojn 
u  Opdeuoei  C°  AAetccandpa  ueecfcaw, 
C°  reoptin  3"  Kiaca  (sic)  u  C°  CmanucAaea  Ka9a.iepz. 

Et  au  bas  de  la  planche: 

rpa&upoecMi  T.  CtcopodyMoez  rpaeepz  KaÔuuema  E.  I.  B. 
u  AtcadeMUKz  JfMnepamopcKoii  AtcadeMiu  Xydowccmez. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Michelson  est  re- 
présenté à  mi -corps,  de  %  à  gauche,  en  uni  forme,  avec  cordon,  plaque, 
etc.,  tenant  dans  la  main  droite  un  bâton  de  commandement.  On  lit 
au  bas  de  l'ovale,  d'un  côté: 

Peint  par  Joh.  Teebler 
de  l'autre  côté: 

Gravi  par  Cliarlcs  Pfeifer 

et  plus  bas,  au  milieu  : 

Michelson 

General  en  Chef  des  Armées  de  Sa  Majesté  V Empereur  de 
toutes  les  Russies}  Chevalier  des  Ordres  de  S'  Alexandre 
Newsky,  de  S*  André  et  de  St$  Anne  de  la  première  Classe, 
de  celui  de  S*  George  de  la  troisième  classe,  Chevalier  des 
ordres  de  Pologne  et  de  plusieurs  ordres  etc.  etc.  etc. 

236.  Mirsaïen  (Emmanuel),  parent  des  Lazareff,  né  en 
1771. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin  et  entouré  d'un  encadrement 
carré.  Mirsaïen  est  représenté  à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche,  en  riche 
costume  oriental,  pelisse  ornée  de  broderies  et  de  brandebourgs 

33* 
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avec  la  croix  de  St-Wladimir  et  un  turban  sur  la  tête.  Dans  la  main 
gauche  il  tient  une  lunette  d'approche;  son  bras  droit  est  appuyé  sur 
une  carte  de  l'Asie  avec  l'inscription  :  „Asia  cum  omnibus  imperus  (sic) 
provineus"  (sic).  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie.  On  lit  au  bas  de 
la  planche: 

Fr.  Séraphin  Gôbwart  se. 

Plus  bas  se  trouvent  deux  lignes  de  texte  arménien,  au-dessous 
desquelles  on  lit: 

Monseigneur  Emanuel  Mirsaien,  Knes  de  la  Porte  Otto- 
mane, Chevalier  du  troisième  ordre  (sic)  de  S*  Vladimir 
de  Sa  Majesté  V Empereur  de  toute  la  Russie,  néàRou- 
schuk  Vannée  de  notre  seigneur  1771.  Gravé  1811. 

Très  rare.  Collection  Guennadi. 

237.  Moeller  (Christophe-Jean  de),  lieutenant-colonel  au 
service  de  Russie. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  de 
guirlandes  de  laurier  et  entouré  d'un  encadrement  carré  ouvragé. 
Moeller  est  représenté  en  buste,  de  3/4  à  gauche,  en  uniforme.  On 
voit  au  bas  un  cartouche  portant  au  milieu  les  armes  de  Moeller,  des 
deux  côtés  desquelles  on  lit: 

Christ.  Joh.  v.  Moeller 
Russ.  Kaiserl.  Obrist  lieutenant 
Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Barbes  pinx. 

et  de  l'autre  côté: 

J.  C.  Richter  sculp.  Berolini.  1803. 

238.  Mordwinoff  (Simon  Iwanowitch),  né  en  1701.  Il  rut 
envoyé  par  Pierre-le-Grand  en  France  et  y  servit  dans  la 
marine  (1717-1723).  Il  fut  nommé  amiral  par  Catherine  II 
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(1764).  Il  introduisit  de  grandes  améliorations  dans  la  ma- 
rine russe  et  écrivit  plusieurs  ouvrages  sur  la  navigation.  Il 
fut  nommé  en  1769  chevalier  de  St-André  et  mourut  en 
1777. 

1.  Planche  grand  in-folio  gravée  au  burin,  représentant  Mordwi- 
noff  en  pied,  debout,  de  %  à  gauche,  en  grand  costume  de  chevalier 
de  St-André,  conduit  par  Minerve,  qui  le  protège  de  son  bouclier.  A 
gauche  de  Mordwinoff  on  voit  une  pyramide,  au-dessus  de  laquelle 
Pierre-le-Grand  est  assis  sur  des  nuages,  le  sceptre  à  la  main,  s'ap- 
puyant  sur  Hercule,  placé  à  ses  côtés.  Au-dessus  de  Mordwinoff,  et 
également  dans  les  nuages,  on  voit  la  Justice,  une  épée  dans  une  main 
et  une  balance  dans  l'autre.  Plus  haut  encore  se  trouve  une  renommée 
embouchant  une  trompette.  Au  pied  de  la  pyramide  est  placé  un  autel 
avec  une  flamme  et  à  côté  une  figure  allégorique,  avec  des  ailos,  ap- 
puyée sur  une  ancre,  tenant  une  palme  d'une  main  et  traçant  de  l'au- 
tre sur  la  pyramide  l'inscription:  „Patri  Patriae*.  Aux  pieds  de  la 
figure  il  y  a  un  globe  terrestre,  un  compas  et  une  carte.  Dans  le 
fond  on  aperçoit  un  port  et  des  vaisseaux  protégés  par  des  murs.  Des 
rayons  tombent  du  ciel  sur  le  port.  Sur  le  devant  on  voit  un  fleuve 
sous  les  traits  d'un  vieillard,  couché  et  appuyé  sur  une  coruo  d'abon- 
dance. Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Composé  et  dessiné  par  iLf.  Koslowsky. 

de  l'autre  côté: 

Gravé  à  Paris  par  J.  A.  Picrron  en  1790. 

Plus  bas,  des  deux  côtés  des  armes  Mordwinoff  on  lit: 

CeMënz  IaanomiHb  Mapdeunoez  (sic) 
Pocciûcmio  (ft.toma  aàMupaAi. 

et  plus  bas  encore  : 

CAyomM  Omenecmey,  Jlempy,  Emmepunib, 
Euai  eoum  na  eoùHtb;  en  coerbmtb  Mydpuû  Myotcb. 
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Poccin  nmu.ia  ez  ceMZ  leporb-ipawdaHUHtb 
CûHUieHHUù  daph  ueCeci,  npuMJbpi  ee.tunuxz  dyxuh. 
Ceû  naMJtmnuKi  ÔcjcMepmuaio  Mt/nca  nocextwuom*  nomOMcmey 
Bempucmpacfmue  coudibmeAu  drb,n  eio. 

Très  rare. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  On  y  voit  le  même 
portrait  de  Mordwinoff  que  sur  la  planche  précédente,  seulemeut  en 
buste  On  lit  au  bas: 

rpa.  A.  Itymm 
et  plus  bas: 

Cemm  HeanoeuHb 
MopdeuHoei 
AÔMupaAz. 

H36  coÔpanm  nopmpemoot  u3daoaeMUXz  ILiamomMi  Eckc- 
moeuM*. 

• 

239.  Mouosey  (Jacques),  Anglais  de  naissance.  Il  vint 
s'établir  en  1751  à  Moscou,  où  il  obtint  une  grande  célé- 
brité. En  1760  il  fat  nommé  conseiller  d'état  actuel  et  ap- 
pelé à  St-Pétersbourg  comme  médecin  de  la  cour.  Comme 
tel  il  se  trouva  auprès  de  l'impératrice  Elisabeth  lors  de  sa 
mort.  Pierre  III  le  nomma  premier  médecin  de  la  cour  et 
conseiller  privé. 

Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Mounsey  est  représenté  à  mi- 
jambes,  de  %  à  gauche,  assis  à  côté  d'une  table  recouverte  d'un  tapis, 
sur  laquelle  se  trouve  un  livre.  Il  tient  de  la  main  gauche  un  grand 
in-folio  ouvert  (les  œuvres  d'Hippocrate)  qu'il  appuie  sur  son  genou; 
de  la  main  droite  il  indique  le  texte.  Dans  le  fond  on  voit  un  globe, 
une  draperie  et  des  rayons  avec  des  livres.  On  lit  au  bas: 

G.  F.  Schmidt  sculpt.  Régis  ad  vivum  fecit  Petrop.  1762. 
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Plus  bas  on  voit  les  armes  de  Mouusey  avec  la  devise:  „ Décor 
integer",  et  des  deux  côtés  on  lit: 

Jacobus  Mounsey 

Sacrae  Cœsareœ  Majestatis  Russiae  Consiliarius  intimus  et 
Medicus 

Primarius,  nec  non  Gancellarw  totiusq.  Facidtatis  Medicœ 

per  Universum 
Imperium  Archiatrus  et  Director  Siq>remus,  Collegii  Me- 

dici  Regalis  Edim- 
burgensis  et  Socictatis  Regaîis  Londinensis  Socius  etc. 

Rarissime.  „Dieses  Portrait  ist  eines  der  aller  seltcnsten  von 
Schniidt."  dit  Huber.  „Von  dieser  Platte  wurden  nur  wenig  Âbdrûcke 
gemacht,  daher  die  grosse  Seltenheit",  dit  Nagler.  Nous  avons  payé 
notre  exemplaire  à  Berlin  25  thalers. 

240.  Mourawieff  (Michel  Nikititch),  né  en  1757.  Il  fat 
un  des  instituteurs  de  l'empereur  Alexandre  Ier.  Il  mourut 
en  1807,  étant  conseiller  privé,  sénateur,  membre  de  l'A- 
cadémie, adjoint  du  ministre  de  l'instruction  publique,  cu- 
rateur de  l'université  de  Moscou,  chevalier  de  St-Alexan- 
dre,  etc.  Il  aimait  et  protégeait  les  lettres,  qu'il  cultivait  lui- 
même. 

1.  Portrait  grand  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Mourawieff  est  représenté  en  buste,  de 
%  à  gauche,  en  uniforme,  avec  cordon  et  plaque.  On  lit  dans  un  car- 
touche au  bas  de  l'ovale: 

Muxaû.%0  HuKummb  Mypaebtoz. 

TaùHuû  CoewmHwci,  Ctuamopi,  Toeapuwb  Munucmpa  Ha- 

podumo  npocwbtyemR, 
HMnepamopcKaio  MocKoecmto  Ynaeepcumema  JIonevumeAb, 

OpOcHb  (sic)  Ce.  Aliène.  Heecnaio, 
Ce.  Ahhu  lù  Cmen.  Ce.  B.iad.  3  Ctnen.  KaeaAepz  u  npon. 

HAem  Poctiùcmû  AnadeMiu 
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u  hachz  pamuxi  yneubixz  ofnwcmei,  pod.  ez  1757  loùy.  (Mm. 
25  dus.  Ckohhmcr  ez  1807"*  tody  Iwm  29'°  dus. 

Au  bas  de  la  planche  se  trouve  la  date: 
1840 

et  plus  bas  les  armes  Mourawieff,  des  deux  côtés  desquelles  on  lit: 

Eh  IIpeeocxodumeAbcmey  Enamepuuib  Oeodopoeutb 
Mypaebeeoû  ypootcdeunoîi  KoAOKO.ibtweoù 
Jluca.iz  I.  Morne  wcnz  H.  A.  X.  ez  C.  IIemep6ypm  rpae. 
HuKo.iaâ  YniKiiHi  3ac.vjMeHuû  npo$cccopz  H.  A.  X. 

2.  Même  portrait  grand  in-S°  gravé  au  burin  dans  un  encadre- 
ment carré.  On  lit  au  bas,  d'un  côté: 

JIucciaz  I.  J.  Mome 

au  milieu: 

1810 
et  de  Pautre  côté: 

Pp.  E.  CKOMHUKOez 

Plus  bas  se  trouve  un  écusson  ovale  aux  armes  Mourawieff.  On 
lit  des  deux  côtés  de  1  ecusson: 

Muxaiuo  HiiKumuub  Mypaeieez 
TaùHuû  Communia,  Cemmopt,  Toeapuut,z  Muuucmpa 

uapoâuaio  npocôMneniti,  JÎMnep.  MocKoecnaio 
yuuôepcumema  notwumejib,  Opdeua  Ce.  A.tcKcaudpa 
UeocKaio,  Co.  Auuu  T*  cmeneuu,  Ce.  BAaùuMipa 
8*  cmeneuu,  Kaea.tepz  u  np.  uachz  Pocc'uïckoû  AnadeMiu 
u  HAem  pa3uuxz  yueubixi  o6u<,ecmez 
PodiiAC*  ez  1757**  lody  OamnCpR  25"  dus 
Ckouhûach  ez  1807— Iww  29". 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
PucoeaAz  u  ip.  H.  YmKUHz. 
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et  plus  bas: 

M.  H.  Mypaewei 

4.  Portrait  in-4°  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  en- 
touré d'un  encadrement  carré.  Mourawieff  est  représenté  en  buste  et 
en  face,  avec  la  croix  et  la  plaque  de  St-Wladimir.  Ou  lit  au  bas  de 
la  planche,  d'un  côté: 

Pinx  et  sculp*  C.  W.  Secligcr 
de  l'autre  côté: 

à  S'  Mersbourg  1806 
et  plus  bas  au  milieu: 

Muxaiuo  Humtmuub  Mypci8bc<n> 
Rare. 

211.  Mourawieff  (Nicétas  Artarnonowitch),  né  en  1721. 
Conseiller  privé  et  chevalier  de  Ste-Anne,  père  du  précé- 
dent. Mort  en  1799. 

Portrait  petit  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré 
d'un  encadrement  carré.  Mourawieff  est  représenté  en  buste,  de  3/4  à 
gauche,  avec  cordon  et  plaque.  On  voit  au  bas  un  cartouche  portant  au 
milieu  un  écusson  aux  armes  Mourawieff,  des  deux  côtés  duquel 
ou  lit: 

Huttuma  Apme.MOHoemb  MypaebeQi 

TaûHbiù  CoewnHUKz  u  opôeua  Co.  Ahhu  Kaea.iepz 

Podu.icn  1721  x.  Ceuni.  8  d.  CnomaACH  1799  Anptb.tn  18  « 

Au  bas  do  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

IIUC.  ILlbR  IJclhooi 

de  l'autre  côté: 

Pucoe.  u  Ppae.  IL  Ymmui  1801. 
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et  plus  bas,  au  milieu: 

Exo  Tlpeoocxodu  mcAbcmey  MuxaiUib  Hutsumuuy  Mypaeteey 

TaùHOMy  ComniHUKy,  Vemmopy  u  KaeaAepy 
JJocoHinaemi  eh  3hgkz  ceoeio  ebicoKononumanin  u  npedaunocmu 
JloKOpHibûwiû  c.ujia  Huko.wù  Ymminz. 

242.  Moussine-Pouchkiiie  (Comte  Alexis  Iwanowitch),  fils 
d'Iwan  Iakowléwitch  Moussine-Pouchkine  et  d'une  Priklon- 
sky,  né  en  1744.  Il  voyagea  longtemps  dans  sa  jeunesse,  puis 
devint  maître  des  cérémonies,  procureur  du  StrSynode. 
président  de  l'Académie  des  beaux-arts.  Paul  Ier  lui  con- 
féra en  1797  le  titre  de  comte  et  le  nomma  conseiller  privé 
actuel.  Il  mourut  en  1817.  Archéologue  distingué.  Il  avait 
dans  sa  maison  de  Moscou  une  riche  collection  de  livres 
et  de  manuscrits  anciens,  qui  malheureusement  fut  brûlée 
lors  de  l'invasion  des  Français.  Il  publia  beaucoup  d'ou- 
vrages archéologiques,  édita  des  chroniques,  et  découvrit 
le  fameux  chant  sur  l'expédition  d'Igor  (C.iobo  o  no;iKy 
HropeBe)  qu'il  traduisit  avec  l'aide  de  Bantych-Kamensky 
et  de  Malinowsky.  Il  avait  écrit  des  mémoires  sur  sa  vie. 
qui  devinrent  aussi  la  proie  des  flammes. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  surmonté  de 
guirlandes  de  laurier  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Pouchkine 
est  représenté  en  buste,  de  a/4  à  droite,  en  robe  de  chambre  bordée  de 
fourrure.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche  portant  au  mi- 
lieu un  écusson  aux  armes  Pouchkine.  On  lit  des  deux  côtés: 

Alex.  Moussin  Pouchkin 
Maître  de  Cérémonie 
de  la  cour  de  Russie 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

S1  Pctersbourg.  Develly 
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et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  Et.  Ivanowe. 
Très  rare. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Pouchkine  est  représenté  à  mi-corps,  de  %  à 
gauche,  drapé  d'un  manteau  sur  lequel  il  porte  les  plaques  de 
St-Alexandre  et  St-Wladimir.  Au  bas  de  l'ovale  se  trouve  un  car- 
touche dans  lequel  on  lit: 

Alexis  Comte  de  Moussin  Pouchkin 
Conseiller  intime  de  Sa  Majesté  Impériale,  ancien  Président 
de  V Académie  des  beaux  Arts  de  S*  Petersbourg,  Chevalier 
de  V  ordre 

Impérial  de  Sf  Alexandre  Nevsky,  grand  croix  de  S*  Wla- 
dimir  et  de  S*  Stanislas. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Peint  par  Jean  Lampi  1794. 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  à  S*  Petersbourg  par  J.  S.  Klauber  1798. 

L'original  de  ce  portrait,  à  mi-jambes,  grandeur  naturelle,  se 
trouve  à  l'Académie  des  beaux-arts  à  St-Pétersbourg.  $  4 1 0  de  l'ex- 
position. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Exactement  pa- 
reil au  précédent.  On  lit  au  bas: 

rpagSh  Mycum  IJyuiKum. 
Anonyme.  Rare. 

4.  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Pouchkine  est 
représenté  dans  sa  vieillesse,  en  buste,  de  profil  à  droite. 

Très  rare.  L'exemplaire  que  nous  possédons  est  avant  toute  lettre. 


Digitized  by  Google 


-   524  - 

243.  Moussiue-Poucbkine  (Sophie  Aléxéewna),  née  com- 
tesse Wachtmeister;  première  femme  d'Alexis  Sémenowitch 
Moussine-Pouchkine  (créé  comte  du  St-Empire  par  Jo- 
seph II  en  1779  et  nommé  conseiller  privé  actuel  par 
Paul  Ier.  Mort  en  1817);  ministre  à  Londres  et  plus  tard  à 
Stockholm.  Elle  mourut  en  1777. 

Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  placé 
sur  un  piédestal  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Mmo  Pouchkine 
est  représentée  en  buste,  de  8/4  à  gauche,  en  coiffure  élevée  et  poudrée, 
un  rang  de  perles  serré  autour  du  cou  et  une  robe  à  moitié  montante 
garnie  de  zibeline. 

Très  rare.  L'exemplaire  que  nous  possédons  est  avant  toute  lettre. 
Huber  le  cite  comme:  «Madame  Mussin-Pûschin  (sic),  geborene  Grâ- 
fin  von  Wachtmeister,  GesandtinzuLondon— in-folio,  gravé  par  John 
Dixon*. 

244.  M  un  ni  cli  (Comte  Burchardt-Christophe  de),  né  en 
1683.  Fils  d'un  ingénieur  oldenbourgeois,  il  entra  d'abord 
au  service  de  Hesse-Darinstadt,  puis  de  Cassel.  Enfin  ser- 
vant sous  les  ordres  du  prince  Eugène  de  Savoie,  il  fut  fait 
prisonnier  par  les  français  et  connut  intimement  Fénélon 
en  France.  Il  servit  en  Saxe  et  en  1721  passa  comme  géné- 
ral-major au  service  de  la  Russie.  Il  fut  chargé  de  l'exécu- 
tion du  canal  de  Ladoga.  Sous  Catherine  Iro  il  obtint  le 
grade  de  général  en  chef.  Pierre  II  le  créa  comte  et  le  nom- 
ma grand-maître  de  l'artillerie.  Sous  Anne  F  il  devint  pré- 
sident du  collège  de  la  guerre,  feld-maréchal  et  ministre  du 
cabinet.  Il  fut  le  créateur  du  corps  des  cadets.  En  1735  il 
prit  la  ville  de  Dantzig  et  un  corps  de  2,400  Français  venus 
à  laide  de  Stanislas  Leczincki.  Il  se  distingua  pendant  la 
guerre  contre  les  Turcs,  prit  Pérékop  (1736),  occupa  la  Cri- 
mée, prit  d'assaut  Otchakoff  (1737),  gagna  la  bataille  de 
Stavoutchani  (1739)  et  s'empara  de  Chotine.  Il  aida  la  ré- 
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gente  Anne  à  arrêter  Biron,  et  peu  après  il  lut  arrêté  lui- 
même  par  ordre  d'Elisabeth,  condamné  à  mort,  gracié  et 
exilé  à  Pelym  en  Sibérie.  Il  en  fut  rappelé  en  1762,  et  fut 
le  dernier  qui  resta  fidèle  à  Pierre  III.  Il  mourut  en  1767. 
Frédéric  II  le  nomma  „l'Eugène  russe". 

1.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale,  sur- 
monté de  guirlandes  de  laurier  et  entouré  d'un  encadrement  carré. 
Munnich  est  représenté  en  buste  et  en  face,  en  armure,  avec  un  man- 
teau doublé  de  fourrure  sur  l'épaule  gauche  et  le  cordon  de  St-An- 
dré.  Au  bas  de  l'ovale  on  voit  un  cartouche  ouvragé  avec  deux  Turcs 
terrassés  et  des  trophées  d'armes  de  côté.  On  lit  dans  le  cartouche: 

Burchardus  Christophorus 
Cornes  a  Munnich 
Augustae  Russortim  Impératrices 
et  Autocratoris 
Summus  exercituum  Dux 
Ordinum      Andreœ,  8"  Alexandri 
et  Aquilœ  Albœ 
Eques 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Impcnsis  Ioannis  Bowles  Londini. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Munnich  est  repré- 
senté à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche,  en  habit  orné  de  broderies,  avec 
une  cuirasse  sous  l'habit  et  le  cordon  de  St-André  sur  la  cuirasse, 
tenant  dans  la  main  droite  un  bâton  de  commandement,  et  ayant  la 
main  gauche  posée  sur  la  hanche.  Dans  le  fond  on  voit  un  casque 
orné  de  plumes,  une  draperie  et  une  bataille.  Au  bas  du  portrait  un 
cartouche  porte  au  milieu  un  écusson  aux  armes  de  Munich,  entouré 
de  palmes.  On  lit  d'un  côté  de  l'écusson: 

Christophorus 
Burchardus 
Cornes  de  Munich 
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Gencralis  Campi  Ma- 
reschallus  Rtissiae 

de  l'autre  côté: 

Christoph 
Burchard 

Graff  (sic)  Mûnch  (sic) 
Russisch  Kaiserlicher 
General  Feld  Marschal 

et  au  bas  de  la  planche: 

Joh.  Jac.  Haid  ad  secund.  Original,  scuips.  et  excud.  Aug. 
Vind. 

3.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Munnich  est  représenté  à  mi- 
jambes,  debout,  la  figure  en  face,  le  corps  de  8/4  à  droite,  en  armure, 
cordon  de  St- André  avec  une  écharpe  en  ceinture,  drapé  d'un  man- 
teau doublé  d'hermine,  sur  lequel  on  voit  la  plaque  deSt-André;  sou 
bras  droit  est  étendu  et  dans  la  main  il  tient  un  bâton  de  comman- 
dement; la  main  gauche  est  posée  sur  sa  hanche.  Dans  le  fond  on  aper- 
çoit une  tente  et  l'assaut  d'une  forteresse.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Cfiristoph  Burchard  Gi'af  von  Munnich 
Russisch- Kayscrlicher  General  Feld-Marechal 
Bernigeroth  se. 

Ce  portrait  se  trouve  en  tête  du  XVI  tome  du  :  ^Grosses  Univer- 
sall-Lexicon",  etc.  etc.,  dédié  à  Munnich. 

4.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  avec  des  changements, 
mais  évidemment  gravé  d'après  le  précédent.  Munich  n'y  porte  pas  de 
manteau  et  de  la  main  gauche  il  tient  la  garde  de  son  épée.  Dans  le 
fond  on  ne  voit  que  l'assaut  d'une  forteresse.  On  lit  dans  un  car- 
touche au  bas  du  portrait: 

Cfiristoph  Burchard 
Graf  von  Munnich  Russ.  KayserL 
General  Feld-Marschal 
Sysang  se. 
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5.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillou  ovale,  placé  sur  un 
socle  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Munnich  est  représenté  à 
rai-corps  et  en  face,  avec  une  cuirasse  sous  l'habit,  cordon  et 
plaque.  On  voit  dans  le  fond  le  bombardement  d'une  ville.  Sur  le 
socle  est  posé  un  carreau  avec  la  croix  de  l'Aigle  blanc,  une  palme  et 
un  bâton  de  commandement.  Plus  bas  on  voit  un  écusson  aux  armes 
de  Munnich,  entouré  de  la  chaîne  de  St-Àndré  et  un  cartouche  dans 
lequel  on  lit: 

Burchard  Christoph 

Graf  von  Munnich 
gewesmer  Bussisch.  Kayserl.  Erster 
Minist.  und  General  Feld  Marschal 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 
Sysany  se. 

Dans:  „Leben,  Thaten  und  Betrfibter  Fall  des  Weltberufenen 
Russischen  Grafen  Burchards  Christophs  von  Munnich  Gewesenen, 
etc.  etc.  Andere,  vermehrte  und  durchaus  verbesserte  Auflage.  Bre- 
men.  1743.  in-8°. 

6.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  Très  ressemblant  au  précédent,  mais  avec  des  chan- 
gements; l'encadrement  carré,  qui  est  marbré  sur  le  précédent,  ne  l'est 
pas  sur  celui-ci.  La  figure  de  Munnich  est  beaucoup  plus  vieille,  au- 
tour des  armes  on  ne  voit  pas  la  chaîne  de  St-André  et  il  n'y  a  rien 
non  plus  dans  le  fond.  On  lit  dans  le  cartouche: 

Christoph  Burchard 
Graf  von  Miinnich 

Russisch  Kayserl.  Gen.  Feld.  Mardi. 

et  au  bas  de  la  planche: 
A.  Nunzer  se. 

7.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillou  rond,  surmonté 
d'un  nœud  passé  dans  un  anneau  et  de  guirlandes  de  laurier  en- 
lacées de  rubans,  et  entouré  d'un  encadrement  carré  en  pierres  de 
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taille.  Munnich,  très  vieux  et  revenu  de  l'exil,  est  représenté  en  buste, 
de  profil  à  gauche.  Au  bas  du  médaillon  on  voit  un  cartouche,  dans 
lequel  on  lit  : 

Bourchard  Christophle 
Munnich 

Comte  du  S*  Empire  Romain  et  de  V empire  Russe,  Cheva- 
lier des  Ordres  de  S*  André,  de  S1  Alexandre,  et  de 
V Aigle  Blanc  Général-Fcld- Maréchal  des  Armées  de  Sa 
Majesté  VImperatrice  de  toutes  les  Russies  et  Directeur 
Général  de  tous  les  Ports  de  VEmpire  dans  la  Mer  Bal- 
tique et  du  Canal  de  Ladoga 

Tout  au  bas  on  lit,  d'un  côté: 
J.  De  Velly  del 

et  de  l'autre  côté: 

E.  Tshemessoff  seul  1764. 

Charmante  planche,  mais  peu  ressemblante  au  dire  de  Staehlin. 
Le  maréchal  en  fut  mécontent  et  commanda  un  autre  portrait  à  Sten- 
glin. 

8.  Même  portrait  in- 8°  gravé  au  burin.  Ovale.  On  lit  au  bas: 
Fpa.  u  CaAueamei 

et  plus  bas: 

OeMÔMapwaAi  Fpatpz 
Mumxz. 

9.  Même  portrait  in-8°  gravé  sur  acier.  A  mi-corps,  avec  cordon 
et  plaque  de  St-André  mise  du  côté  opposé.  On  lit  au  bas,  d'un  côté: 

Gedr.  v.  E.  Milnsch  in  Darmstadt. 

de  l'autre  côté: 

Gest.  v.  W.  OUo 
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et  plus  bas: 

Graf  B.  C.  von  Mùnnich. 

Dans:  Blum.  Ein  russischer  Staatsmann,  etc. 

10.  Portrait  grand  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Munnich  est 
représenté  à  mi-jambes,  debout,  de  8/4  à  droite,  cuirasse  sous  l'habit, 
portant  le  cordon  de  St- André  et  la  plaque  attachée  à  l'habit,  les 
croix  de  St- Alexandre  et  de  l'Aigle  blanc,  ayant  un  manteau  doublé 
d'une  peau  de  léopard  sur  l'épaule  droite;  une  écharpe  en  ceinture  ot 
une  épée.  Son  bras  droit  est  étendu  et  dans  la  main  il  tient  le  bâton 
de  maréchal.  La  main  gauche,  qui  relève  un  pan  du  manteau,  est 
appuyée  sur  la  hanche.  Devant  lui  sur  un  rocher  on  voit  son  cha- 
peau et  ses  gants  et  dans  le  fond  un  arbre  et  l'assaut  d'une  forte- 
resse. On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Gravé  par  Jean  Stenglin 
1765 

et  plus  bas: 

Bowchard  Christophle  Munnich 

Comte  du  6*  Empire  Romain  et  de  r Empire  Russe,  Cheva- 
lier des  ordres  de  6*  André,  de  S*  Alexandre 
Newsky  et  de  V Aigle  blanc}  Maréchal  Général  des  armées 

de  Sa  Majesté  VImperatrice  de  tou- 
tes les  Russies  et  Directeur  Général  des  Ports  de  la  Russie 
sur  la  Mer  Baltique  et  du  Canal  de  Ladoga 

à  Vage  de  83  ans. 

Les  exemplaires  sans  l'année  et  l'âge  sont  très  rares. 

C'est  ce  portrait  que  Munnich  commanda  à  Stenglin,  étant  mé- 
content de  celui  de  Tchéméssoff  (v.  Ns  7).  Bien  que  le  dernier  l'em- 
porte de  beaucoup  au  point  de  vue  de  l'art,  le  portrait  de  Stenglin, 
où  les  rides  sont  peu  accentuées,  devait  flatter  davantage  le  vaniteux 
vieillard.  L'original  avec  des  changements  se  trouve  à  l'église  luthé- 
rienne de  St-Pierre.     161  de  l'exposition. 

T.  L  84 
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11.  Môme  portrait  in-4°  gravé  en  manière  noire.  Médaillon  ovale, 
entouré  d'un  encadrement  carré,  en  buste.  On  Mt  au  bas: 

Burchard  Christoph  Graf  von  Miinnich 
Russisch-Kayserlicher  General  Feld-Marschal,  des  Heil. 
Apostels  Andréa  y  des  Heil.  Alexander  Neivsky  und  des 
weissen  Adler  Ordens  Ritter 

Johan  Stenglin  pinx. 

Très  rare. 

12.  Même  portrait  in-12°  en  biais,  gravé  au  burin.  Pareil  au 
précédent.  On  lit  au  bas,  d'un  côté: 

Buchholtz  pinx  Peter sb.  1765. 

et  de  l'autre  côté: 

Schleuen  se.  Berl.  1769. 

m 

Dans:  Bûschings  Magazin. 

13.  Môme  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Pareil 
au  précédent.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

Gravé  par  Moradon  d'après  un  portrait  original 

et  plus  bas: 

Burchard  Christophe 
Comte  de  Miinnich  Feld 

Maréchal  Général 
Au  service  de  la  Russie. 

14.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Exac- 
tement pareil  au  précédent,  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Nach  einem  original  Gemaelde  gest.  v.  Michelis 

et  plus  bas: 

Burchard  Christoph  Graf 
v.  Miinnich 
Russisch  Kaiserlicher  General 
Feldmarschall 
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Dans:  Lebensbeschreibung  d.  Russ.  Kais.  Gen.  Feldmar.  B.  C. 
Gr.  v.  Munnieh  v.  G.  A.  v.  Halem.  M.e.Bldnsse.  Oldenburg  1805. 
grand  in-8°. 

15.  Même  portrait  grand  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Exac- 
tement pareil  aux  précédents.  On  lit  au  bas: 

rpa  A.  Ppanm 

et  plus  bas: 

Ppafo  Muuuxz 
Pocciûciiiû  HMnepamopcmû  renepcuz, 

&MbdM(ipiUOAZ. 

16.  Portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier.  Munnieh  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  droite,  avec  le  cordon  et  la  plaque  de  St-An- 
dré.  On  lit  au  bas: 

H.R. 

Dans:  „PyccKie  ïïomoboauh  etc.  H3#.  Kohct.  JKepHaKOBa*  entête 
d'une  biographie  du  maréchal.  Cette  planche  est  gravée  d'après  un 
portrait  original  appartenant  au  général  Samsonoff,  représentant  le 
comte  Jean-Ernest  Munnieh,  fils  du  maréchal. 

245.  Mylius  (Frédéric-Jacques),  médecin  à  l'hôpital  de 
la  marine  à  Cronstadt. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Mylius  est  représenté  à  mi-jambes, 
le  corps  de  8/4  ^  droite,  la  figure  en  face,  avec  un  manteau  qui  lui 
tombe  des  épaules.  Dans  la  main  droite  il  tient  un  alambic  avec  le- 
quel il  s'appuie  sur  un  livre  sur  lequel  on  lit:  „Hipp\  placé  avec 
d'autres  instruments  de  chimie  sur  une  table  devant  lui.  Dans  le 
fond  on  voit  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Friederich  Jacob  Mylius 

Medkinae  Doctor  et  p.  t.  Noscomij  marini 

Imperialis  Rutilent  Cronstadiensis  Medicus  Ordinarius 

Musikisky  pinxit  Briihl  sctdps.  Lips. 
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246.  Narychkine  (Alexandre  Lwowitch),  fils  du  grand- 
écuyer  Léon  Alexandrowitch,  de  son  mariage  avec  une  Za- 
krewsky.  Né  en  1760,  chambellan  sous  Catherine  II,  grand- 

•  maréchal  du  palais  et  chevalier  de  St-Àndré  sous  Paul  I", 
grand-chambellan  sous  Alexandre  Ier,  mort  en  1826.  Il  était 
connu  pour  son  amabilité  et  ses  bons  mots. 

Portrait  in-folio  gravé  a»  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté  d'un 
nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  Narychkine  est  représenté 
en  buste,  de  %  à  droite,  en  uniforme  à  épaulettes,  avec  cordon,  pla- 
que, croix,  etc.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie  et  une  colonne.  Au 
bas  de  l'ovale  se  trouve  un  cartouche  portant  au  milieu  un  écusson 
aux  armes  Narychkine.  On  lit  des  deux  côtés  : 

Alexander  (sic)  de  Narishkin 

Grand  Maréchal  de  la  Cour  de  S.  M.  l'Empereur 

de  toutes  les  Russies,  Grand  Sénéchal  de  V ordre  de 

S1  Jean  de  Jérusalem,  Directeur  Général  des  Spectacles, 

Chevalier  de  plusieurs  Ordres  de  Russie  etc.  etc.  etc. 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Peint  en  miniature  par  Ritt 

de  l'autre  côté: 

Gravé  par  J.  Sattnders,  graveur  d'Histoire  de  S.  M.  l'Em- 
pereur, Membre  de  ÏAcie  Impe  S1  Petersburgh  (sic) 

et  plus  bas: 

Dédié  à  Son  Excellence  Madame  de  Narishkin 
par  son  très  humble  et  obéissant 
Serviteur  Joseph  Saunders 

Très  rare. 

247.  Narychkine  (Marie  Alexéewna),  née  en  1762.  Fille 
de  l'amiral  Alexis  Naoumowitch  Séniawine.  Femme  du  pré- 
cédent. Dame  d'honneur  et  dame  de.  Tordre  de  Ste-Cathe- 
rine.  Morte  en  1822.  ■ 
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Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Mrae  Narychkine  est  représentée 
à  mi-corps,  assise,  de  profil  à  gauche,  drapée  d'un  châle,  et  s'ap- 
puyant  du  bras  gauche  sur  un  guéridon. 

Anonyme.  Rare. 

248.  Nassao-Siegen  (Charles-Henri-Nicolas-Othon  prince 
de),  fils  du  prince  Maxiinilien,  de  son  mariage  avec  une  de- 
moiselle Monchy  de  Sénarpout,  né  en  1745.  En  1787  il  ac- 
compagna l'impératrice  Catherine  lors  de  son  voyage  en 
Crimée,  comme  lieutenant-général  autrichien ,  et  Tannée  sui-  • 
vante  il  entra  au  service  de  Russie  comme  vice-amiral,  com- 
battit contre  les  Suédois,  reçut  le  cordon  de  St-André,  et 
fut  nommé  amiral.  Il  remplit  des  missions  auprès  des 
princes  français  émigrés,  se  retira  en  France  et  y  mourut 
en  1808. 

Planche  in-8°  gravée  au  burin.  Médaillon  rond,  porté  dans  les 
nues  par  un  aigle  et  surmonté  de  palmes  et  de  lauriers.  On  y  voit  le 
portrait  du  prince  en  buste,  de  profil  à  gauche,  sur  fond  noir.  On  lit 
autour  du  médaillon: 

Lovis  (sic)  Princ.  Nassau  Sicgen  Général  de  la  Flotte  Russe 
dans  la  Mer  Noir  (sic) 

Au  bas  du  médaillon  on  aperçoit  une  flotte. 
Anonyme.  Rare. 

249.  Nathalie  Alexéewna  (Grande-Duchesse  de  Russie, 
Auguste-Wilhelmine  de  Hesse-Darmstadt),  née  à  Dami- 
stadt  en  1755.  Fille  du  landgrave  Louis  IX  de  Hesse-Darm- 
stadt (1790)  de  son  mariage  avec  Henriette-Caroline,  prin- 
cesse des  Deux-Ponts-Birkenfeld,  mariée  en  1773  à  Paul 
Petrowitch  césaré>vitch,  grand-duc  héritier  de  Russie,  morte 
à  StrPétersbourg  en  1776. 
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1.  Portrait  in-8°  gravé  au  bnrin.  Médaillon  ovale,  entouré  d'un 
encadrement  carré.  La  princesse  est  représentée  à  rai-corps,  de  profil 
à  droite,  avec  une  coiffure  élevée,  des  boucles  et  un  chignon,  drapée 
d'un  manteau  doublé  d'hermine  tombant  des  épaules;  elle  porte  le 
cordon  et  la  plaque  de  Ste-Catherine.  Ou  voit  au  bas  de  l'ovale  un 
cartouche,  dans  lequel  on  Ut: 

HamaMR  AjieKctbeeua 

BeAunan  Khriuhx 

Nataîia  Aïexiema 
Magna  Dux  Russiae 

Anonyme.  Rarissime. 

2.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  Médaillon  ovale,  surmonté 
d'un  nœud  et  entouré  d'un  encadrement  carré  ouvragé.  La  princesse 
est  représentée  en  buste,  de  profil  à  droite,  en  boucles,  manteau  dou- 
blé d'hermine,  avec  cordon  et  plaque.  Au  bas  du  médaillon  on  voit 
un  grand  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

HamaAin  Ajettabeeua 

Baunan  KnstUHH 

Nataîia  Alexievna 
Magna  Dux  Russiae 

Au  bas  de  la  planche  on  lit: 

Gravé  à  S*  Pderb.  par  C.  M.  Roth. 

250.  Nathalie  Kirilowna  (Tsarine  de  Russie),  née  en  1651. 
Fille  de  Cyrille  Polouéchtowitch  Naryclikine.  créé  boyard 
après  le  mariage  de  sa  fille.  Elevée  chez  le  boyard  Artamon 
Matwéeff.  Mariée  en  1671  au  tsar  Alexis  Michaïlowitch, 
dont  elle  fut  la  seconde  femme.  Mère  de  Pierre-le-Grand. 
Veuve  en  1676,  elle  mourut  en  1694. 

1.  Portrait  in-folio  gravé  au  burin.  La  tsarine  est  représentée  à 
mi-corps,  de  %  à  gauche,  en  bonnet  fourré  et  pelisse  (ancien  cos- 
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tuine  russe)  les  mains  croiséos.  On  lit  au  bas  de  la  planche,  d'un 
côté: 

rpud.  H.  Kamumn  1766. 

et  plus  bas  au  milieu: 

RtmoeibpHa*  rocydapuHH  //  ;  iw  u  Bciukoa  Khhiuhh 

HamoAtH  KupuAoeua 
Mamb  rocydapn  iMnepanwpa  Ilempa  BeAmaio 

Rare. 

L'original  de  ce  portrait  à  mi-corps,  de  grandeur  naturelle,  peiut 
à  l'huile,  se  trouvait,  si  nous  ne  nous  trompons,  chez  feu  M.  Léon 
Narychkine;  nous  ignorons  ce  qu'il  est  devenu.  Une  répétition  de 
ce  portrait  en  buste  existe  au  palais  de  Gatchina  (As  35  de  l'expo- 
sition), et  une  autre  à  la  galerie  Romanoff.  Il  y  avait  à  l'exposition 
une  copie  du  même  portrait  en  contre-partie,  appartenant  à  M.  Basile 
Narychkine.. 

2.  Même  portrait  in-folio  gravé  en  manière  noire.  Médaillon 
ovale,  attaché  à  une  colonne  et  entouré  d'un  encadrement  carré.  On 
voit  sur  le  socle  de  la  colonne  un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

Ifajntua  HamoAin  Kupuaoeua 
Cynpyta  I(apn  Aêe«cm  MuxaûMowa 
Zariza  Natalia  Kyrilowna 
Uxor  Zar  Alexii  Michacîidis 

Rare.  Tiré  de  la  suite  de  Stenglin. 

3.  Même  portrait  in-8°  gravé  au  burin,  entouré  d'un  encadre- 
ment carré,  cintré  par  le  haut.  Au  bas  du  portrait  on  voit  un  car- 
touche, portant  la  même  inscription  que  le  précédent. 

Anonyme. 

4.  Même  portrait  in-8°,  grossièrement  gravé  au  burin.  Dans  un 
oncadrement  carré.  On  lit  dans  un  cartouche  au  bas  du  portrait: 

Uflpum 
HamaAW  KupUAoena 


i  - 


I 
I 
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et  au  bas  de  la  planche  : 

OdeMdu  moeûubiH  côoumu  pynaMU  paadaeaAa  ÔndubiMz. 

251.  Nélédinsky-Mélétsky  (George  Alexandrowitch),  né  en 
1752.  Fils  du  conseiller  privé  actuel  Alexandre  Iouriéwitch 
Nélédinsky-Mélétsky,  que  Voltaire  nommait  „  l'aimable  Rus- 
se", de  son  premier  mariage  avec  une  princesse  Kourakine. 
Conseiller  privé,  sénateur  et  chevalier  de  St-Alexandre.  Pen- 
dant quelque  temps  favori  de  Paul  Ier.  Ami  intime  de  l'im- 
pératrice Marie  Féodorowna.  Poète  gracieux.  Mort  en  1829. 

1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Nélédinsky  est  re- 
présenté à  mi-corps,  de  8/4  à  gauche,  la  main  gauche  passée  dans  le 
gousset  de  son  habit,  avec  cordon  et  plaque.  Dans  le  fond  on  voit  une 
table  et  un  encrier.  On  lit  au  bas  de  l'ovale  : 

rpae.  H.  Cokoaoûz 

et  plus  bas: 

10.  A.  HeMduHCKià-MeAeuKiû 

Rare. 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Nélédinskj  est  représenté  dans 
sa  vieillesse,  en  buste,  de  %  à  droite.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

Alb.  Teichel  se.  Berlin.  1867. 

252.  Nicéphor  (Téotoki),  né  en  1731,  issu  de  la  famille 
des  comtes  Théotoki  de  l'île  de  Corfou.  Il  y  fit  son  éduca- 
tion, et  visita  ensuite  les  universités  d'Italie.  Il  entra  dans  les 
ordres  en  1743.  En  1776  il  arriva  en  Kussie.  En  1779  il  fut 
nommé  évêque  de  Slawensk,  et  en  1786,  évêque  d'Astra- 
khan; en  1792  il  quitta  son  archevêché  et  s'établit  à  Moscou 
au  couvent  de  Daniloff,  où  il  mourut  en  1800.  Il  publia  dif- 
férents ouvrages  de  théologie  en  grec. 

Portrait  in-4°  gravé  au  burin.  Le  prélat  est  représenté  à  mi- 
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jambes,  le  corps  de  8/4  à  gauche,  la  tête  tournée  à  droite,  assis  dans 
un  fauteuil,  à  côté  d'une  petite  table  sur  laquelle  il  y  a  des  livres,  dont 
un  est  ouvert,  des  papiers,  etc.  Le  prélat  est  en  klobouk,  panaguia, 
cordon  et  plaque  de  Ste-Anne.  Il  tient  une  plume  dans  la  main  droite 
et  s'appuie  de  l'autre  sur  la  table,  sous  laquelle  on  voit  un  globe  ter- 
restre et  dans  le  fond  une  draperie  et  des,  livres.  On  lit  au  bas  de  la 
planche  : 

A  Ppaneez 

et  plus  bas  des  deux  côtés  des  armes  Théotoki  une  inscription  grecque 
de  quatre  lignes  qui  commence  par: 

Nw&îjçopô  rcâç  Xoyos  etc. 
Rare. 

253.  Nicolaï  (Louis-Henri  de),  en  russe  André  Lwowitch, 
né  en  1737.  Il  fut  professeur  de  logique  à  l'université  de 
Strasbourg,  puis  gouverneur  auprès  des  comtes  Easouniof- 
sky.  En  1769  il  fut  nommé  bibliothécaire  et  secrétaire  au- 
près du  grand-duc  Paul  Petrowitch,  qui  à  son  avènement 
au  trône  le  nomma  conseiller  privé  et  président  de  l'Aca- 
démie des  sciences.  Mort  en  1820. 

1 .  Portrait  grand  in-8°  gravé  au  burin.  Médaillon  rond,  sur- 
monté d'un  nœud  passé  dans  un  anneau  et  entouré  d'un  encadrement 
carré.  Nicolaï  est  représenté  en  buste,  de  •/«  à  gauche,  la  tête  légère- 
ment penchée,  le  col  delà  chemise  ouvert.  On  voit  au  bas  du  médail- 
lon un  cartouche,  dans  lequel  on  lit: 

L.  H.  de  Nicolaï 

Au  bas  de  la  planche  on  lit,  d'un  côté: 

Dessiné  par  Viollier 

et  de  l'autre  côté: 

Gravé  par  C.  GuUmberg. 

Rare. 

84* 
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2.  Portrait  exactement  pareil  sous  tous  les  rapports,  seulement 
on  lit  dans  le  cartouche,  sous  le  nom,  les  vers  suivants: 

Nachlâssig,  schon,  tief  denkend,  voll  Ernst,  voll  Scherz 
Nichts  iibertrifft  den  Kopf  des  Dichters  als  sein  Herz. 

Ramier. 

Second  état  de  la  inèn\e  gravure. 

254.  Nikoleff  (Nicolas  Petrowitch).  Poète  lyrique  et  dra- 
matique du  siècle  dernier,  oublié  de  nos  jours.  Ses  œuvres 
complètes  parurent  à  Moscou  en  5  volumes  (1795-96)  in-4°. 
Mort  vers  1820. 

Portrait  in-40  gravé  au  pointillé,  entouré  d'un  encadrement  ou- 
vragé. Nikoleff  est  représenté  à  mi-jambes,  assis  contre  une  table,  le 
corps  de  %  à  gauche,  la  tête  tournée  a  droite  et  légèrement  rejetée  en 
arrière;  son  habit  est  ouvert,  et  le  collet  de  sa  chemise  défait.  Dans 
le  fond  on  voit  des  livres  et  une  draperie.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

HuKOAaû  Ilempoetm  Hmoacqi. 

Anonyme.  Très  rare. 

255.  Nosllz  (F.  H.  de),  issu  d'une  des  plus  anciennes  fa- 
milles de  Silésie.  11  servit  comme  lieutenant-général  sous 
Pierre-le-Grand. 

Portrait  in-8°  gravé  au  burin.  Xostiz  est  représenté  à  mi-corps, 
la  figure  en  face,  le  corps  de  3/4  à  droite,  en  grande  perruque  et  ar- 
mure. Il  s'appuie  du  bras  droit  sur  son  casque,  placé  sur  un  socle  à 
ses  côtés,  et  tient  dans  la  main  un  bâton  de  commandement.  De  la 
main  gauche  il  soutient  le  casque.  Dans  le  fond  on  voit  une  draperie 
et  le  siège  d'une  forteresse.  On  lit  au  bas  de  la  planche: 

F.  H.  von  Nostiz 
Moscowitischer  General  Lieutenant 
von  der  Infanterie 

Anonyme. 
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256.  Nowikoff  (Nicolas  Iwanowitch),  né  en  1744.  Dès 
1767  il  se  fit  un  nom  dans  la  littérature  russe.  H  fut  rédac- 
teur de  journaux  satiriques,  publia  plusieurs  ouvrages  et 
recueils  historiques  dont  le  plus  remarquable  est:  ^'an- 
cienne bibliothèque  russe"  (^peiraiw  Pyccicafl  BHBJiioeHKa). 
En  1779  il  quitta  St-Pétersbourg,  où  il  avait  vécu  jusqu'a- 
lors, pour  s'établir  à  Moscou.  Les  dernières  années  de  son 
séjour  dans  la  capitale,  il  s'était  adonné  à  la  franc-maçon- 
nerie qui  existait  en  Russie  depuis  1732.  A  Moscou  il  prit 
à  bail  l'imprimerie  de  l'université  et  se  lia  avec  le  profes- 
seur Schwaî  ,z,  maçon  des  plus  fervents.  Avec  l'aide  des 
princes  Troubetskoy  et  Tcherkasky,  de  M.  Tatichtcheff  et 
d'autres  gens  riches,  les  deux  amis  fondèrent  en  1781  la  so- 
ciété „<les  amis  de  la  science"  (^pyacecKoe  yqeHoe  oôinecTBo), 
qui  avait  pour  but  de  propager  la  civilisation  et  d'accom- 
plir des  actes  de  bienfaisance.  Peu  à  peu  les  maçons,  amis 
de  Nowikoff,  adoptèrent  les  principes  des  chevaliers  de  la 
Rose-Croix,  qui  ressemblaient  fort  à  la  doctrine  du  célèbre 
théosophe  Louis-Claude  de  St-Martin;  de  là  leur  vint  le  sur- 
nom de  „Martinistes".  L'imprimerie  de  Nowikoflf  fit  mer- 
veille; une  masse  d'ouvrages,  tant  originaux  que  traduits,  et 
pour  la  plupart  mystiques,  y  furent  publiés.  En  1787,  par 
un  oukase  de  Catherine  II,  il  fut  défendu  de  publier  et  de 
.  vendre  des  livres  pieux,  autre  part  que  dans  les  imprimeries 
et  librairies  du  St-Synode.  Nowikoff  continua  alors  avec  une  , 
nouvelle  ardeur  l'édition  d'ouvrages  historiques.  A  la  suite 
de  la  panique  produite  par  la  révolution  française  il  fut  pro- 
cédé à  une  enquête  sur  les  menées  des  maçons  de  Moscou. 
Nowikoff  fut  arrêté  en  1702  et  enfermé  à  Schlusselbourg; 
ses  principaux  amis  furent  exilés  sur  leurs  terres.  Libéréen 
1796  par  Paul  1er,  Nowikoff  s'établit  dans  sa  terre  aux  envi- 
rons de  Moscou  et  y  mourut  en  1818. 
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1.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Nowikoff  est  repré- 
senté en  buste,  de  8/4  à  gauche.  On  lit  au  bas  de  l'ovale: 

Fpae.  H.  Po30hooz 

et  plus  bas  : 

H.  H.  Hoemoeh 

2.  Portrait  in-8°  gravé  au  pointillé.  Ovale.  Nowikoff  est  repré- 
senté en  buste,  de  %  à  droite,  les  bras  croisés.  On  lit  au  bas  de 
l'ovale: 

rpae.  A.  Ocunoez 
et  plus  bas: 

HmoAaù  Heanoeum  Hoaunoei 
Rare. 

3.  Portrait  grand  in-8°  gravé  sur  acier.  Nowikoff  est  représenté 
à  mi-corps,  de  8/4  à  droite,  les  mains  croisées.  On  lit  au  bas: 

U&i.  co  cmam  <5P.  A.  Bpomay3a  ei  leûmwitb 

et  plus  bas  on  voit  le  facsimile: 

UmoAaû  HoeuKoei. 
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